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Vont limai a remenier foui eevi gai 
aal t&nliibuJ il l'édifum de utle a#.'te et, 
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Habib el-l.aimvi 

gui nom a gêné/euieaau-nl fait profiler d> 
i a gtandr evunaisiavte di I 'iiidu.it lie du 

lifte. 



U verni te de mon père doul te dermer 
idle l 'en mu fondu ai*/ 1/ moi 

« CORAN » 


.1 uw mère, telle grande amie dei 
pauvres il des ditfténlèi <?ui wml 

gaiillt II «III il* lia u 1er nwwrntt /ri 

p/ut êtes, 

je dédie te mitfesle aunage en firiatt) 
i/ Tout-Pumant 
de fane /utere/der foin nom 
Soa hrre éternel 

le I oui où ai l'argent, ai les eu font' 
ne mal d'autan leteatrt. 


'/van. le In Rafab ifoi 
Mai i<) 3 i 






Avertissement 


C, Une en sam nul Jaule le Verbe Je lh, u « * , (W , 

hmme <i f'rs/ail noble '( tour lad Je ne ! 'aborder qu'atn te /dut 
grand respect. 

• VW ne doit Ion/ *„ « „ /jw * t „«. * , 'être laué bal le -ozp- 
/d /</"./ ml.nl, on * « purifier el être ainsi rf^.r rfr Wiw le, 
paroles Je Dira. 

M/me teint qui u \t/,(**/> r-i. m earatUrt dn/a Je ee Une Joël te 
fmrrfiez l‘eefiiil Je letet préjugé il h- tazpi Je toute loultfurr car. Je 
bo/c/ajoo, il en" fia J tien J le /aile el ,1 ,e pmi, »fih la lecture 
nOntlKf e) prof onde Ju Cornu il Je ma commentaire, yo "il mil tou/hé 
A*' la grâce 4e Dieu eI qu'il en de aimt Jam la petit el le salai Ju 
Ttlt- Mitéricordreni. 

. Vov. mont bal/ail peau mellie ce Là te ém/nemmenl esptiixml à 
la panée Jet amis frnneophoaes ignorant la langue a,aie on ne la 
.oondmanf put meorr «ur; peau en laiiii loulei le- finniei il lu 
fubtililéi. 

Tuai en usinai le p/a- fiuiiblffiJèle lia texte original, /paille même 
f/atJMs 6 ne pas eeipeilee telle régie Je la euaeneJaaei Je- temps » 
•hère sa .i l'iss(ttii, pour getrJtr loulet tel naantet à la phrase arabe, 
non* 'nuxuid Avni'uvum efforté Je J-nner sa texte une tnatmre 
tiiu fran/aise car. dans entamei IraJatlwus. on s trop re-pe/tè le 
tsaeiai auibr «« point qu'un Frem/ait ne s'j eelionir p/a,. 

Celle rafle qui mm a JemaaJépth Jeeinep on, Je Iraitultanima 
n‘a psw J'autre bal que Je trammeUre en toute honnêteté il 
inteUtgenee ee dépdl met/ que Dieu a pleur tir; tout Cnnxml H Joui 
chaque Croyant aura à rendu uni pie. 

Foui tille huma m</ eampléleinenl perdue et afjotée qui » débat 
tomme un noyé A la tethtrehe J'me tôt Je mit Je un t'merethei. vont 
et tnjx-us Je pré reniez nu mieux celte main généreuse tendue put Hua rt 
Italei Ses créatures tomme ultime hume nouvelle el Jeiniee 
aoerliaement avant l'année raeioreib/e Je l'Heure où tet hjaslei 
soubaileroBt tout Jonner paar échapper ou châtiment équitable el dur Je 
le » in/utlke el on il ru lear tendra pins 4 tien Je truite après niait 
•nnrn. 


Introduction 


B urtà mm nul Joule le Urrt ’ ' ( Coran — ehap. Il - fttsd 
c). C’est nu Mut Ju pétera siècle Je l'ire ehiêtuntte que 
nieulit i rite /.ttilé coranique d Cadrent Je C Humanité à 
(raiert le freupte arabe déttgné Jam la Utile par a le-, llltllrét - q u ’on 
vlerprèU sa stni propre Ju mot. m I ’analphabélitme peejqw Mal Je 
u peuple aloti primitif il farouche, ou psi allatian A ha- manque 
d'ÉetiUttc révélée eu tmpaiaism. put exemple, des Juifs el des 
Chrétiens ov peupla « iirtpiurai'ci °, < ‘al-à-dirt détenteurt Jes 
saintes Écritures. l'Andra el le Xemeeaa Testament. 

Ce litret’eil le Coran {ou Qlir'em) qui ml due In lecture idéale 
S'exprimant Jam tu langue qotdébité swmvn Je raffinement Je la 
langue arntr dont les Jitm dialettei régnai tnt alun sur Mit la 
ptetqu 'Ile arabique e! JéhoriaitrJ sur la Srrie el l'Iraq, ee Litre, 
pourtant composé Jes umfdes Itltret usuelles Je l'alphabet arabe, fui, 
malgré cela, te fat leur eilraorjinaire qxi bouhvctsa tonte l'hiltei’f 
Je l'HumniU el créa u» tpéemen d'homme original dans tafopem Je 
mort, dt ton ri Je ptniee qui tvmmaadera Jurant au rtsu/iu du riéilet 
le roon Je l'htiloire el qui ne tet te jusqu'à et jour J’aiatr ton posJt 
Jaru toute t Ut CquntMiu J’tmme. 

Antii. dit U uem/cmr tùtle. 1rs lly;artlins J'Asie Mrnrurt 
tomprirtul-ih que le ttxrln Je graillé el le pnn/rpal mutin' Je telle 
nouvelle farte appelée Itlam. élan eneatiellemenl te Litre el t'est 
pourquoi ils peruèttnl que, pour neutraliser telle tague irrésillibte qui 
menny/nt Je Ici aitmiler comme elle avait déjà assimilé la preique 
totalité Jet anci/as empires rma/u et pâte, il leur fallait démolir Ici 
hâter mêmes /le ee Litre el lui ôter, >i /zombie, te tarot lire Jiirrr qui 
momilaiiou detlritai I sipuiummen I et ti inévertib lemeut fov. citriyvl 
Taraient tampeis rt g/JM. 



X 


Inirudiciinn 


Bien fur nr connaissant que très ptu let secrets et les nnaners de ta 
langue arabe, lit te mire*! quand même à pd/ntiquer sut tretains 
suyfs irailf.s put le Coran ei touchant directement la/m tèaftienae et ne 
ctâmient maHmrentemmt pus les raies sutiu, de la t/iente sbjntive il 
de la tethtrcite déiintéirssér, mais ne furrnt gaidéi //ne par Ic/t’i 
panions religieuses et Itor sr/lammr permutés. 

ilsre la tuteptie arabe de l'Espagne il à la mile du Croitadis, 
l'Europe éprouva le même désir de ,ape, te fondement même de celle 
Jota qui damnait le mande depuis des siêclei et l’an l 'attela, là auni, 
à la tàehe etminelle de dénigrer te litre sans te hase, mi dei 
argument! Au unîtes mai, à traçan des tredutt/ans pour le marin 
inanités qui liment loin de danner an, Oe/identaas une idée iuste de 
l'Islam. 

Ce n ’at t/u 'à partir du XVIIIta» aille que etrlatn, esprits ouivili 
et lafaut Jirent an effort louable dons le sens de la véiilé titulaire et 
scientifique et teta eonliibua n rébabihtei le Caron et nsa Prophète si 
et n 'est au, jeu, de, grandes monts populaires, du muta, aux /nu 
dei maître, de ta pensée tTalors tels (astuce Lebon, Pierre Loti, le 
essmle de Leinmitisie, Coclke, B,tnatd Skatv et pliiuvri antret. 

Cependant les peupla dits ouon/nMOi. ramais et minés, étaient 
loin de r.fné,enter l'I,lata que t’ebicuiantiime et In mjluenos 
/Uaugirn réduisirent eheg en.t à une ample étiquette ou le 
remployèrent pu t un las de ivpmtiticn il de Jauue s croyances .n 
opposition directe avec telle religion de punie morale et de grande 
/ailier. Si htn que /eu, des Occidentaux t/m armèrent / 'hlam au point 
de ! 'embratur furent étonné, de ion la dijf/itiur énorme entre I Islam 
et 1 rs a Musulmans » et terne,ciirerl Dim d'amie tonna l'hlam 
axant d'ami, connu les Musulmans. 

Les Macmlmuro eux-mêmes n'osuietet pets /rodant le Coton tai 
e'élail à leurs jeux te plus giand sacrilège. Plusieurs d'entre lui 
.uawnf psurlaut acquis la maîtrise de l'une an mains dis langues 
ernopéenrn ri au, atcnl pu teat apporter une trndnrtMn mine et hnsnné/r 
car il n 'est pa, logique de irptoelui à e/s gens de mal eunuaire natie 
Litie alors que aras ne faisant ,110 /«or le meltie cl leu 1 parlée ou du 
moins liât en donner une idée rutile les aidant i .1 mprendre eux- 
mêmes pu 1 la coite von telle original dont on rse pourra fumais 
exprimer la beauté. 
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( "est que le Corot/ est /'mm rxelusnr de Dieu et.pour Uadu/ri le 
texte d 'un auteur, il foui élit su maint de la faire littéraire de cet 
aults/r et il fait être an ici une que lui dans la mature qu 'il traite II 
est rn effet bien connu y» 'ilfaut être ekimiste pour traduite un litre de 
chimie et mathématicien pour traduire an litre de mathématique,. 

O, h Coran est l'expression de Celai qui tmbraite de Son suivi’ 
infini toutes les scieruex connues et inuumm et dont la vue nVjf 
a,rétêt ni pu, les l/mites de l'espace ni pu, cellts du temp,. Sa langue 
même ne peut être fu 'au imntn de tu perfection à tous les points de sur 
tt t'est dan, une folie ou an wmble de prétention que de coulait 
traduire ce Litre on sent de produite dans unt autre langue n ne autre de 
calent égale et pssicant se substituer à lui. 

les phi' grands sacanti de la langue arabe tt Iri pdu< trrxés dans 
l'art de l‘interprétation du Coran ne pereunt se targue t d'ami, épuisé 
«oui In uns de te Livre mu itritéi inépuisables et dont l’esprit 
Aumom ne eetxe d'en découvrir de mutiles au fur et à meswc de ton 
développe ment. 

Néanmoins est-ce que le fait de ne pauimir faire le tuai orui donne 
vue excuse p.u, ui rien fane du tout? 

Si mas admettons parfaitement qu 'une traduction ne prit jamais sr 
substitue, à l'aaett originale surtout quand cette’xuxre est tene lévéfalioa 
di/ine Sun au-delà des capacités bnmainn. si nous n aient jamais 
p,étendu qu'une tiadaclion. qaeh q,u svunt sa pei/eitior et .son désir 
•tel de fidélité absolue au texte, peut en quelque manilre servir pat 
erempli d l’arrumplissemcnl des pnêres quotidiennes à la place da 
(.Vou lui-mérw, nom coudrions cependant rappeler aux Musulman, 
tt surtout à ou, d'eu Oe eu > qui patient arabe, qu 'il est de ntt te desoit 
absolu de faire panent/ h Verbe divin d qui uut l’enl/ndre ear, 
anitenuil moi< tenant aussi blitmvbtn fur tri ni fin réfuté <S 'apporter 
un témoignage pont sauter un innocent: 

"Qui est plu, nt/us/r que celui qui cache ir n témoignage qu'il 
détient de Dm?»<Chap. /lit.fO>. 

Cas. mime si tes non-Musulmans sont animés des meilleurs 
sentiments et nt sont prunes crue pas nn réel sentiment de eariosité 
scientifique el de ir/httcbe de ta irrité, fumais ils ne fourrant saisir 
comme 00 A,ah. tes mantet et les fim.siti de su langue maternelle. U 
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finil aussi être Musulman P'/nr saisir le $etu profond /lu langage 
ronntlyur /! pour en comprendre touUt lu allusions. 

Une fuis //u 'ou a prévenu le lecteur étranger que la paissante dr 
iljlrel la poésie inégalables du Coran ne peuvent être ressenties yu ’d la 
letton de ion texte emginal, une fois >/u 'an lui a instamment 
recommandé d'appiiisd/r it comprendre lui-nténu et texte, qn’rsl-te 
qui empêche un Musulman siueèrr. connaissant correctement la langue 
arabe et telle dam laqurlle il se propose de traduire le Coran et se 
basant sus tes meilleures études de te Ijvre sacré faites. Dieu osera, à 
prefusian pat les Amiens tomme par Us Modernes, yu ’est-ee dont tjas 
l'empêche de sortir à l'usage de eeicx yui si/ parlent pas l’arabe une 
traduction sérieusement élabosétet conforme tfui règles classique s delà 
tSOdUCtiOB? 

Xota su lommn nullement d ‘accord acet ceux qui disent qu on doit 
tout amplement lem traduise te eomrnentasrr da Coran, comme si U 
l/eteui averti du Coran était mca/sahle d'ra saisir 1 / moindre sens ou 
roaunr si la tangue du Coran était une chose mjstésitase mnplètemeni 
interdite A la compréhension des Hommes. 

Si Dieu, daus Sa miséricorde infinie. S'est adressé A nwii dnm on 
arabe parfaitement liait et intelligible, t‘est bien pair nov. permettre 
d'en extraire n ne tignifinlion à la maure de nos rapacités 
su teUe/tuelles, guidé s m même temps par les commentaires transmis par 
le Prophète /ui-w/mr. par «i pieux compagnons et par /et Ivja ni 
de.ttfars de la religion qui .sont « les héritiers des prophètes » 

l/iadith) 

Le rôle du traducteur est dr faire profiler les autres du sens q.x 'il tue 
du Oman iwil t/mtr réserve fur sa traduction est infiniment tain d'itre 
le Coran lui-même et qu'd/e reste toujours susceptible de 

ptrfeuionnemrat. 

C‘estpourquoi, après une langue hésitation à entreprendre cett, mare 
délitait rl à assumer vis-itis de Dieu et des Hommes une si lourde 
responsabilité, nous nous y somma finalement oltelé, ivnfianl dans 
l‘aidr et l‘inspiration dr Dira s/ui sait se/onnailrt tout te qui n t refait 
fne pur amoui de Son glorieux lisage 

Sous (îioni doue traduit une première fois en nam bwant rut rive 
sruure an/tame du Xèmesiède, à savoir le commentaire du Coran de /An 


•Il faangi { «Zadulmeeir n). t'ne fais tette première Iradu/tian 
achetée. nous l'a vans pratiquement refaite une deuxième fais en «M» 
basant sur une sralve suèdes su: h toinuienlevice du Cousu dr Mustapha 
A! Maragh r paititulièieiuent admirable de méthode et de précision 
scientifique. 

Menu mous enfin sein une troisième fois en nraj basant sus un 
commentaire qui. ram aioir le volume des deux précédents. est 
pSD'taal, d urètre humble avis, celui qui touche le plus directement an 
/rat sens des mots, d'autant plus yu ‘il étaie son interprétation pur une 
documentation copie un sur les eireonstamci dr la révélation de 
nombreux icrsets au sens un peu i/tiunl. Il l'agit da très bon 
commentaire dit « Tafsir Al Jalaleiu » qui seras a rendu de précieux 
semees. 

Mous nia; sommes de temps tu temps référé à d'autres 
commentaires anciens et modems tels oAlmtus'haf A/mau/aisar » 
de Abduljelil A/ua et le brillant et érudit commentaire (h A Cambre 
du Coran >•) de fen Said Qotb. que Dieu bénisse son âme. 

Pour ne pe .11 être influencé par les ouvris précédentes , nous nui» 
sommes abstenn de consulter Ut antres traductions sauf celle élu /’> 
Muhammad Hamidulleih qui nous a aidé dans la t induction de 
certains noms propres. 

.bons avons /.ms contre largement profité de Pauvre vraiment 
admirable de Muhammad limail Ibrahim (- lexique «es mon // 
noms propres Ai Coran m). Il niai a permis maintes fais de sortir 
aisément d’une impaire et nous en avant fait notre arbitre chaque fais 
que les exégètes étaient en ml désaccord dans l'interprétation d’an mat. 

Tout en mai basant seniputeusmatl mr les interprétations 
uaanissxement accréditées, tmt citons toujours choisi, mise les 
différentes menons, utte qui nous a rrml.tr ta p/n t cemjrtr me aoex nor 
tonnai liantes actuel/a et nous ne tou» sommes jamesir contenté d'un 
simple travail de compilation. 

Quelques données techniques essentielles 
sur le Coran 

Révélation <lu Coran, le Prophète Muhammad, bénédiction et 
salut de Dieu sut lui, naquit eu 570 après J.C. d La Mecque de la plus 
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InnodniHiii 

aablefaml/e IDana Hathm) ei it la plat nob/r Itiba IQoi/ieh/ i its 
A Jflfo, 

Il kail illtllir comme tu piaf.*/) de ter rf f ol. de/ w 

dge. rtmtifut pour It/ pettUit in ttxtat i rf pmi nui AvnvM 
ah/nltu y*i /.vi i.i/u< It iN/mm dt « AI Ami// » Ut teipetlumx du 
<ftfit). 

Il s rd Itmjmtu irfoit n ado «ft /r.< iiolrt rf i\lait Itatr/illl tih .ou 
tt/jt/nct peu cette letbctehe it lu nuit itligiande uw antêlie M>u/bm 
</ne det ualt, il'/g/wiiwit tf d'i/l/ut/iaalii/'/t aiairul Itanfotmir ru 
<*biâl, ii rf m/v»frf«ivi rf wrfA de tout /«moi/ Itgi datent ou 
l’ioialiitiltni. 

FuHout lAim It AUI «V* Ai “in> uunAin»ul rf«»i Al "MflurAv. 
/ 'injastitr rl In guet tes. I. 'homme m f/aigaait pim yur la jour 
brnlalt tl n 'adoiail pins t/ne ia font. U or wnW d'salir paradis rl 
d'aulte rt/Jti yur 1 rs jutixsanm tbanuHei tl In peinei dt tt mon* 
ipbêmar 

Tous lt.\ hommes d,'vient eiela/et d'mltn bommei. mi-rnrms 
tu fit tri dt Iran piss/sai ri pmamiets dt hue. Jolie tl dt Int 
tilmogâvti. 

Ct n'rlatl pini yur It régne in /liant, dit <poda„ins. in 
brigands. des ipéealaltua, it. t usatint, its Mit ir/s. iain t rl anltrs 
clmr/alani yui rifdmlvintl la nnAWr tirs anlrei rf Itui mrt//:<mt 
(ontrioitr. 

.Si h munrfr tuai/ nmiuui daat irllr (Pair intigiven.se. le >oit 
Ittm/nne .v se/nil depuis l/iaglcmpl lltiult or .serait rnUitrmt/t) 
teUmb/r au mim« >4 i pon t t! its /ingii tl n'tmiail jawaii pu 
u/nivu «lyu '/> tt jour fout atteindre ct uii.raa it itienee il it 

tMliintian datil ht h»mm>\ tout t> Air 

C'est alan yur Dite, iattl la miirtitviir tl la Aiwlr uni Its 
allribals ntijtitti. tUciia dt lanrei un dernier apptl o / 'HumaniU tai 
la terre ilaii à la teille dt it /tdouluhlt ca/atlrmr gui la fera 
disparaillt À jamais rf yni mr h pti/adt d'un jm/rentou pies pnael 
rf pim Ir/nblem t/tetua dt/ta t ordre empli da mtiaiir de iti «vynii. 

<)/ Dim ni I ’pMt saptfme tl liamcrnd/inl epn S'rsl intimalit- 
o/ml teilf à Ses crta/nrti dam te monde son, touptt poui aalanl lis 
cotes i le St ÿiilir rf dt Sa msfrttmit, tachant patfailemtnl voir. 


faiblesse tl aaltt iveapacilr iefaitt r/mt que tt 101 I mu. St iWanh tl 
sain Sa g/tkt. 

•i It u 'apptilùnl nallemul à tta Un bemaie tptt Dite lui parle si 
ee it’al pat inspira II va. ou dt denièn ua r/tan. «v yu il ima/ on 
(Ange) Ménagé/ lui inspini a/rc Sa pemtnen ct yu 7/ /ml. Il est 
feiuf tl loge ». IUtap. e~i$i). 

C ‘est dut//ut ton! imlatl du tri de I H/mau aire tan Seigneur est 
aj/iolewmt iulttdil dani u monde, mais Dite pmi commaaxjuer aire 
Iti rf.v/ dt Ses o/elutt.l ml par inspiialien. sal A- dtr/itre an krae 
!etfal le ta/ dt Matstf , mil par I ’taUemilr d'un Angt-Mrnagti yui 
ni noter vignem Gabriel »o Saint-Esprit. 

Cal cette ittnütt seit y w Dite thoitil port linusmtllie Son 
Message ellimr ne dirait/ ta date des maiagtn rl ptopbi/es. aa/it 
leigneia Muhammad. Pln/iiclion tl talul de Dieu mr lui. 

l’en l'aa 6oep dt ntt tkrüittwt, Mafmumad l’imla it pin, en 
fiui «foui la tairrrt dt llna. d yv«/y»ri A/Vumrfrn it la Iforyur. où 
il passait tant son temps ions la tMmfiotiov tt l'allmle. Fendant 
ente pirtoit palbnifut il mjail dt plus en plus Jréqut/simml dtI U/t‘ 
fui st tialisai/nl. ditait-il. aussi tlairemtnl yr.r l anbt d mu 
Maternai. 

Fait, aa jour yn'i/ êlail absc/bt d/ms w pim,/ adoration, il 
tmmdtl it Itttlir in ti/l a ne ion yu i le i/ivplit 4efrayeur. F/trlmi où il 
h/ernail It eiiage il voyait l'Ange Caî'itl lui inlirmnl itl tritt 
t/rangt: 

» Lit an nem dt ton Sttgntut ! n. 

C‘était M It p,tm<t. ecrstt rtotlt do C»iUI tl <tla ^u,oif i’ttat 
fafon nrflr rf tallgaii/fet telle eva.srllt mis,ion afiosln/itjnt tous le 
signe du moi/ symMiii ici par la Ittlart ! a liif ») t) conofm/h plat 
Iain par le mtnlion du mol <■ calante », symMe dt I ’Miiett. telle 
autre cnit du tatoir: 

- Ut au nota de ton Srt?>vïi yur e crtfi ( t). 

Il a art Fllouimt d feu Ht de yivr/yirr chose yui s'ma te ht (t). 
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Lti et ton Sitganr Le Tris Généreux (3). 

Qui enseigna oiw tf entame ( q). 

Knsrtgna A t’Hvmmr te qu'it ne ibodI point {5} ». (Chap. 96/. 

Muhammad répondit éiidcmvunt qo 'il ne sa ,<uï pat Hit. Mali 
I 'Archange // /«irai/ 4 r&ayw /*» juif* 'à / ‘étouffer et, liait /ail dr 
lii/f. 1/ Au ir^vlo /i >u<W oirf/r impératif rt mystérieux. (U (al h 
début dt la révélation du Catan qui s'est Mit sur a agi an t, 
/’/mam d/ ««■fiait. Cependant tous h, aalrti saixmts du 
/ledits (Meiltm, Ahmed ), Malth tU...) sont unanimes pour dût 
vingt trois a*/ dont hti;t à la Mtti/ae et dix à Médine {dt 60c, 4 
63a). 

t* Ctaan « fit directement inspiré a jUiiMiwM dam le langue 
atahr dt la tribu Qpréiih qui lleil alan la langue dt la liltiialart tl dt 
la poésie. Plusieurs rt'irti t/a Coran l'affamai d'ant façon 
eetiégariqut: 

<CSef> 12I2, 13/37. ,6/103, *” 1 " 3 > 93, 39/28. ,,/3. 

4 * 17 . 4313 • 4 '>! 1*) 

Donc lr Ce,a» a 'a jamais Ht r édigr par Muhammad ,< raeort 
morai par Dm dt iti noble» compagnons. 

Il a tU textuellement duti pa. Dite per l'entremite de -Son loyal 
Message, Gabriel. 

Pempeu 911 'on ni1 msé dam la langue arabe, on amtali aiiément 
la nette différence dt slyU entre le Coran et le l/ttdilh (sentemes de 
P’opSrte) su point qa'auamt eonfuiioo n’est possible. 

Classification de* versets et de* chapitres du Coran 

Im dosiifrcatcon aeluc/éc dt, et eSafatre, dte Coron et 

parfaitement conforme b trllt do Coran de Olhman /3Imr Cahfr). 

Bile a été arr/Ut per <bn Tbabel, en attend as-ec l'unanimité 
de1 compagnons du Prophète, dont ülhman lui-même. 

Celte elsuifiaitiou a t suit /Ml l’ordre thrmdv;i</ne tle la réttialun 
des versets. eUmi, par exemple, les ihapil/et 2,3,4,15 ■vit médimis 
et tiennent dam le Coran aianl plusieurs chapitres mecqrroil rkdUs 
aient rat. 
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C’est d’ailleurs ni ordre 90 i s ésè drfnitiitment adopté f-r U 
Prophète peu tuml ta mort. 

Ainsi la classification des t Sep 1res, de mrmr que la numérotation 
des miels sent tnure du Prophète ha-même inspiré par Celui /foi Pa 
enrayé «comme grâce rt miséricorde a tatrte l'Humanité». 

On claire le Cm, an eu thapilres prébégirifus ou «>«1911 où et en 
chapitres past-h/prieas ou Bxédissmx. 

Lel premier 1 seul ceux qui sert lié reiélér avant l’exil dtt 
Ma mimant tl Médine rt les autre, tiennent après. Cei dénomination! 
tout purement chronologique, car tly a des chapitres ™ raédinois ■> qui 
onf été résélés à la Mecque ou aille un. rommi il 1 a dn chapitre1 

•• nuvyjfwj vv ym n Vo t f>w M r/vJlfj i ta A/atou/. 

I. Le Coran mecquois 

Comme 1 er Musulmans A la Mecque n ‘étaient au début qu ’une 
petite minorité faible rt perifnUe, n’y dirpoianl donc d'aucune 
autorité, lei chapitra du Coran me/quoie traitaient essentiellement de 
la foi nouvelle. 

Citait un appel répété au relia, au pur monolh/ùmt d'Abraham ci 
une réfutation énergique de toute Mât rie. 

Dam U Coran meequois il y a aussi le récit des différents 
Messagers 1 mxyyés depuir des millénaires à diverse, peuplades dt la 
prtiqtt 'Br arabique et du toif terrible qui fat celui de ces peuplades 
quand Ale, délohdbenl à leur Ménager {Aid, Houd, ToubUi, 
SùSih et.../. Le Coran avait choisi tel exemples partiesdieu parte qnt 
tes Arabei iw»o«n t sur leur th,miin dans leurs voyages tomnifiritm 
nets le lémn rt la Syrie les vestiges éloqueuti de ees cité, maudites, 
tille. Sud,S’a il Comorrhe, qui on, été compl/Umcnl aerianlie, <1 dont 
il ne 'Citait plui que du raiiui hantée< par les serpents rt les oiseaux 
nocturnes. 

Pour ee qui élatl de la législation des t apports des hommes entre 
eux, comme P Islam n 'liait pa, more organisé en sestiéU indépendante 
et forte, le Coran vecquois s’arrêtait i des principes généraux de 
yailtie el d'amour du bien. Même les interdits, comme le un cl le prêt 
à intérêt, il n'y avait que de simples allusions pour attirer l'attention 
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I,UI taiatl/n ptnenunt tmjet antisocial sans atutr les interdis, 
d'une Jagan expli/ite 16/6; et 30/31,). 

Un lecounail lr Coran muqaois soit mu letl/ei myiténemes qui 
introduisent ferlait,, de tes chapitres (action/an, in thapitn 1 // , I 
III fui, tien que médium, commencent etuni par en lettre'). 

U, testait ifn Coran mre/pv.s ammrnenl ioihvnI pur en appels: 
» O Humains!* 
ou 

« OJiU 4’Adam , 

Enfin In ehapilrn le, plu' cottsll uni en général mreqtiois I imjlfi 
ihap. y#. yy il 110/. 

Coran mMinoi» 

Après l’exil des Mmalnms ù Médine, il y cul la nms.aree 4 e la 
première tilé iilamifne «i« un adminiiteation. les loi,. mi potue il 
son armée. 

Aussi le Car art «w'utavi abcmdc-t-il en irrnls conte,«an! 1,1 
'apport! des hommes cstltt fax et réglementant ,,, ,appétits: paix et 
gnen ,, cmuteia, mariage, diivne, héritage, ligùlalion dn Irasail. 
aamônij. interdit, et Iran sanction, etc... 

Dans lei eeeseti médmois Dieu l'adieu, non plut an, 
» Humain, <> on aux afils g’Adam w, m ait dit: 

x O vous les Croyant!!o 

“ Ü ions gui an; en lu 

D ‘autre part 1 er plu 1 longs eh,pures appa, tunoeai ou Coran médians. 

Il ’/ipièt fjpuladah >aui le 1 tknpiuei du t~*r/*o ion/ mrcgum 

sanfl,s<kapileM. 3 . 4 . 5 . 8 .<j.13.1b’ ,xt,ir 4 , 3 $> 47 ' 48 . 49 -!> 5 - 57 r 
S#. 59. do. di, Cte, 63, Cp. Cy nnr partie des chafi. CC. <r> et no. 

* Rfitu«|ur: „ gu, est du ,iap. ,f,. certains sautais le 

eansidéunt du mn qmil. 

Prrmirr «wmblugr du Coran 

Aafin el A toiture de la révltalnsn de 1 Vftltl, dit Coton, le. Prophète 
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les apprenait par catut el état g,ail eeui rie un entourage gui stuaieM 
écrite de les noter tut dei morceaux ri'écarte de palmier, ou dr 
parchemin, dei omoplates de chameaux, de, feuilles de Papyrus i>v dci 
pin,et ftahet. 

Parmi ses leeréteirii il y atoll notamment: 

- Abdallah lia Mestioid 

- Ali ihn Atnlaleb fjnne eonnn dn Prophète et Hed pat lui) 

- fyyi ibn T ho h et 

Onlrey ihn K'vâb el d'autre 1. 

En outre, hui les nombreux compagnons du Prophète qui viraient 
constamment d set cités tes apprenaient pat carter, ru loialité ou eu 
pat tir. 

Les veei/ts n'ont pas été réeéUs daat hue ordre acUe) nuis 
suivaient tel faits et é/dameras gui ont jalonné la pie de la jeune 
communauté religirrtie. 

Ce n'est que pas la sut!, g\tc le Prophète, mi /‘inspiration de 
l’Ange Gai lie/, classifia tes ver, et, et ta chapitre, dons / ‘or été r/ui 
nous estparvenu jusqu 'à ce joui, ly Prophète disait à res ,eerétaite,: 
- Place; tel teivt é> telle place de tel chapitre ». 

Ce gui est et aiment éUWHtUl c'est /pur le texte du Coran donne 
/‘impression d’acoir été écrit d'usu unie traite ,1 les vessett gui „ 
sutsxnt uni m le même tythmr alors que ce rythme cane smiym aixf 
les chapitres. Ou ne trouve entre ees rends aucune dispmié malgré les 
titcamlancrs diverses et les dates éloignées de In/ rM/alion. 

C'est vraiment H l'un des miracles de ce Litre et. guancl ou pense 
au, nantir en ses carreetiem1 gu'uu Iran écrivais doit apporter pion cuis 
fois de tuile à ion texte, on s ’éksxue de lit, nue emorr «uul langue el 
aussi lia te et l'on se demande comment un illettré pouvait-d dûtes 
diiuteswnt tests jamais s, reprendre an tri chef-d'crnise littéraire où 
l'an ne teauce au cane fait te d ’hasmonir el eneune contradiction malgré 
la gracile dei sujets gu 'il tsaile. 

Aedie élsnneuvtl devint pins grand de eon dater la parfaite 
concordance des tJriU, énoncées par ce Livtf aw Ce que la ici, me 
moderne ne crue de dée.tavtii (iws » la science, la Itihle et le Coran » 
du Dr Mass i.. Bus caille éditions Seghe/t). Toute antre met, humaine 
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aurait abondé en natcetér •< eu erreurs groleifues comme y,nl lei Dira 
uientifigaes <tn anciens. 

Lr Prophète Jat.sail irtiir à set imilaiiri it fu 'ils acaienl Ici il du 
Coroi pour i 'assurer de un exactitude. 

A ta mort il f Mail fJaiiiV’1 centaines d<personnes tonnaiiiaul /or 
£0-4» tout te Coran. U n '« peu lealimal eeHU d u far ses compagnons 
o//r««r»nf U Cm an fiai nr» tant aucune erre» ou dêfarmaliiee.maii il 
lai ■" a damé ro même temps la fuite interprétation. 

Qpand Aiouiahr, piemier Calife île l’Islam. combattit tes fane 
prvphiles f dont .Moussnlisouh/ çai niaient -ouicri lea/i tribal contre 
ta religion nouvelle. il J eut des batailles pailuuliêerivent sanguinaires 
t Al Irmamah,’ où an nombre effarant de ceux fiei «OIWIIWU le 
Coran (me ectue tumircetl U im/lju. Cria poassa U liés picux Omar o 
demander à Aboubatr de giouper les divers manuscrits du Coron afin 
d'assurer ta pérennité. de ce bore. A bon bail refusa d’abord de faire ce 
fur le Prophète lai-même u ‘acait pas fait pair, après mûre téfi/xiou. 
rmuinu/ le bien fondé du tmuil de Omar. 

C’est feyd ibn Thabel fur fui chargé de etUe narre de première 
irpar tance. b chou de ferd s'expUfteait f.\u U /ail fu ’tl Hait le 
secrétant U plus assidu do Prophète ri fa 'il etn uni riait en pins le 
Coran pu enur II tlail ta attire le pim orné dans son interprétation. 
Enfin, jwle armai sa mrl, le Prophète lai fit réciter une dernière fois 
tout le Coran. 

U se fil aider par trois antres eonnaisirurs dn Coran et se mit ai*e 
eut à amasser tons les morceaux écrits de te bore. U a 'acceptait que ce 
fui a en il été écrit de ta oie du Prophète et il exigeait ea cela le 
témoignage de deux Ciajants homséln d *or»i fat le même texte fût 
menliorné d’une /mon ideutifue dam an mains deux feaillets dicte 1 . 

U contient ici de noter deux rAiuri importantes: 

s. feyd lin Thabet u'a sien éeril de sunetraa et n’a fait que 
gnaspir te fui a été éeril dir lempi do Prophète, en s'assurant de sa 
parfaite authenticité 

/. Celle croire dt regroupement n 'était pas celle d’an tndnxdu isolé 
moù d'ant éfuip, homogène dr personnes bien connues /pur hue pillé 
profonde et le» intégrité. 

Ce recueil fat ccmertd par le Calife Ahoutahr. puis pu son 
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sueeenner Omar ,/ui U confia, d ta mort, d sa fsl/e Hafsa. 

Druiirmr grouprmrnl du Coran (Olhman) 

Celui f» parcourt les di/.trses contrées arabes ou fui assiste d m 
grand rassemblement des Araire de région t diserte! l'fommr dans le 
pèlerinage), es! frappé par les façons différentes dont ees mêmes 
A raies pronom rot les mêmes lettres tels le fa/. 1/ ghésn, le dhel, le jim 
etc... 

Il était enivre plus normal de voir de telles différences de 
psommialsv» an Jème siècle eai les moins de communication étaient 
rudimentaires et oà il n/ omit pu encore ru les grands brassages 
ethnifuei ftd se feront plue tard acte l‘extension du monde mnWaïu/i- 

C’esl pour celle raison fur le -jème Calife. Othman ibn Aiffa, 
décida de rédiger ion fameux Coran fiei al, depuis, h seul critère 
admit pont tous ceux fui rééditent ee Lire. 

On rapporte fui. dans la campagne d'Arménie, l'un des 
compagnons du Prophète. Houdher/al sbnouliémen, /tel alarmé de car 
le, dolentes pot/mif/ees fiei éclataient entre les gens du Hedjag. de 
! ‘Iiûf et de la Syrie a propos de leurs fitfons différentes de peononeer 
ers lellre.'. chacun annsanl les autres de déformée le Coran 

C'est te fui amena le <etli/r Othmaa à demander au même fejd 
ibn 1 hairt d'aaemblrr une deuxieme fois te Isdr et parti' de tes 
tourees les plut authentifiées et. eelle fois, de le rédiger en un seul 
mme.se rit. 

Zfyd Hat Thabel ÿui était médinis se fit assister de mil 
Qpréicfdtes: 

- Abdallah ibu Aei&Mû.fth de Anna, la fille de Aioubah. 

- Soûle/ Unonl .tas. 

- rl Abdurrahsresa ibnotel llarith 

Daus tint problème linguistique détail prévaloir l'avis des 
Qprêiehites ear c'est dans leur tangue fu’a élé réoélé le Coran. 

Il fil appel, tomme ta première fou. à Ions ceux que détenaient une 
parlie du Coran écrite an lempi du Prophète. 

Une fois son ancre achetée, on la collationna avec le Corna des deux 
céh>. tables Chéihhs ( J/mbahs et Ornas/ que gardait ja'vusemtol la 
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fille de Omar. Hafisa. qui a bien loutn U piitn d Othman qui U lai 
rendis aassilH afi'ès fiai rtspeel fisur la m émane du d/at Cheikh. 

On ne fin/ alors que eomtot/r la pat faite ideu/ilé des deux lexler tl 
te fin II/ tou nouvelle oetaùcm d» fi, orner que It Coran ami groupé 
Hait exiutment ttlui récéh fiat l'Ange Oabnef an PrvfidMe 
Muhammad, bén/dielion tl niai dt Dira mr rat deux. 

/' Cali/e Olbman ta fi! au/ copie flous i baqa> , a fa lait dt f/rovinee 
<la Syrie. la Mreqae, U Témtn, Al Bahrfia. Al Bauah tl Al Kmfa). 
Il tu garda aiy à Médiat tl une aaltt tkrg lui dilt a Al Imam » tl qui 
unit* désormais d'unique fit atoll fit admit fin/ fooi «lu i)ai it 
pit.fay.tn/ dt rééditer It Cjttaa. Il fit tu m tmt temps brûler tout ht 

avlr/i r! Al) h rtmjirau)Aan< //Ile mien lalnlaitt m diiaoll 

o Si j’nvau tli à sa fila/t.j 'aurait agi r.xaitem/nt e/mtme lai ». 

Certains dt tri Cornus it Otitma existent jusqu ’à no, jouer fia, 
txtmplt au tuaiée it Topkttpi d IstasnbuC tl a Bout hua, au 
Tte/ietlan. 

Remarques! 

i. A nui hi/v dam It Cerna it. d/ut Cbiikhs que dnn> / ‘Imam dt 
Othman, U Coran a Ut tnil iwii fisinh ni oqyrUts. C’a! tr qui laisse 
It champ hhrt aax dûmes fini rihilitel dt Ittlnrt. 

Ct qu ’ily u dt mimait remarquable i '/si que loalti et.- hilares se 
corroborent tl tu it contredisent jemuit comme on le it/ra dam U 
lowmtnlaire de la hadut/iau. 

On dit far I, Cornu d éU révélé «mi refit huit, ». Ctrl v.v 
'irafile /illutma ù la pemiisun laissée. audébat. aux g/m, msn eutvre 
familiarisés tmt U langue /la Coran, de firimne/r certain». !titrer 
/San* selon ton habitait ou ut »n ter possibilités dt prononciation. 

Plat lard, le Cali/e OShmanju^ra i/u'rh irnrûnl /,< di/o.mau 1/ 
temps qu 'it faiblit fieu s* mfttmtr à la pnnoneiatitm forii/hiu tl 
/üuumo aioii la leelure du Coran d «a/y siale huit ». 

* Ces « ufil /titres » ne conorntinl nullement h texte élut, 
parfaitement définitif tl immuable, mats h texte rkiU. 

Dm. à partir de Othman. nrime tr texte r/àlt est d/zmi m 
pnntifit u ni firme est te Coran « t/ansnettait et te l, ansmet toujours 
fmr loir omit et '«"• qui t'ensrigmiieul devaient détenir an e/rtfieol 
tijawl de parfait* nuttuiùwiwr et dation du texte uronique. 


Les différentes façon* de lire le Coran ej.\jd 

Qjtand on itoute an mailee de la final moite du Caian on l'entend 
parfois répéter h même irrrel deux sa trois feu de suite en apportant a 
ekofue fou nnr légère variant/. 

Ct sont en di/fértnle. façons ndmitti de lire le Coran qui son/ 
l'objet de te ebafiilre. 

On est unanime à due qui Isole, e/l lectures ont été directement 
tsanimises fmr h Pie/iiète lui-même à trams tes (ontàflgwuit ri leur, 
mcrssnen. Cela erl dû non fiai d dei variations dam h texte lui-même 
mais d la façon dite ne dm/ on fixât tire h mime texte. 

i. Il y a, par exemple, la Irllet a • (hamga) qui est tantôt 
aiientaée, tnotdt muette. C'est uiaii fln iw peut dire. 

Or.fX va 

-«ri ou J* 

ï. Il p a la hure ta minait l * qv 'on fitul fit/monte/ tomme I va 
rotnmr h. 

3. Il r d le ion final i yu'ou font mentionner on lafifiiemei: 
m ou fi 

f. U y a tes façons différentes de fi/anctutr la lettre w qui fimt 
donne>. selon Iti tas . soit inr b ~. toit ary t^.. soil une i_. sait enfin 
a ne tk O. 

A inu. fiar exemple, dam te terre! H d'n ebafiilre qÿ h même mai 
peut donn/i rail 'ri- ou 'ri? qui ont d'aillenn à fieu près h 
mime sens. 

Dam le ter set r /S du ebafiilre 9: 

j- ~r-i e t ’h/d 

h mot ..< -i finit hn la aire la iwyelle ou . ou la verp/Ut 0 
va r Prii> 

Dam le p/e/nitr tas va iradait fiat: 

« Voilà //l'il tous est tn tu an Messager des lottes ». 

Ou dons le deaxièm cas: 

« Voilà e/a’il vous est ivnu an meuagtr dis ouill/urs d'enlte 
mut ». Us, miui il n'y a aucune lonrrodUtion dam lu deux Icturts 
et t'est orm'ment étonnant. 
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— lurodtKlnn 

5. Enfin, dans utUini use, il y a une conmction i ou «w 
prêpoutiou ~e wfipnmJl au ajoutée: 

Dans U verset /16 du ekap. /: «,u_ >j, u l*j y», 

in supprime parfois le > du débat. 

Déni le eeriel trj du même chapitre: J r 'd V- j 
on supprime parfois la prépssitioaj-. 

Ce n'est que joui le règne de Abdulmalih ibn Maiouaa que l'an 
plaja les psintj et les cote!les. toajouri en se baient sus la tradition 
orale la plies accréditée. 

Les grands maîtres de la lecture du Coran 

/. Parmi les eompagnons du Prophète, tes plus impartants soete: 

- Uthman ibn ASffan /feme Calife) 

- Ali lin Alita/e» (jtme Calife) 

- Oubey ibn Kaib 

- £eyd ibn Thabtt 

- Abdallah ibn Me.ssaiud 

- Abouddarda 

Chacun d’eux raidit toutes 1 rs différentes façons admises de tire le 
Coran. 

i. r/ns lard leurs matsseuss préférèrent se spécialisa chacun dam 
uni lecture déterminée foi portera ion nam. 

Parmi eux on relient sept notai fameux: 

- Abdallah ibn .liimir (roorf en ts 8 H) 

- Abdallah ibn KaShir /mort «n 120 H) 

- Adcem ibn Mahdale (mort en ntt H) 

- A bon Admr ibn.su! A Sla (mort en ;jj H) 

- /lumen ibn Habib I»«**</ en rjf. té) 

- Ali ibn Hemga (mort en fjp H) 

- A'afil ibn Ma ’im /mort en 169 H). 

Ce ion! attoel/ewal us iept /Mures gai sont admises dans tout le 
morde musulman. 

Traductions du Coran (rt 'après le * Coran » de Matière) 
Après dei traductions fragmentaires dis Caran faites en Orient par 


les Byzantin an y ème siècle élans on *nf de pure pedémique autour d< 
certains sujets panuutieet tomme la Trinité, la Vierge Marie, la oie 
conjugale du Prophète rte. .. te Pape, tort de sm peuple de /leux an 1 en 
Espagne ( 1141 mfl, dut#* a Tolède Robert de Rétine de lui 
traduire le Coran 

Celte tsadsutm dn Xllèmr uèele étais remarquable pat son 
mangue de sincérité et par son esprit nettement tendamieai. 

Au ÀT 7 rir siêele. joui l'impulsion humaniste d’esprits oecmts 
Ms Rabelan et Guillaume Porte!, va essaya de mirta romperetdre 
l'h/am et l’on s'appliqua sérieusement à l’étude des langues 
orientales. 

Ce il ainsi que Paganioi /ah!in à Ve ni le en <530 ane liaduiliou 
complète du Coran alon que Bibhaadre se contenta de rééditer celle de 
,t, Retirée ( j.j fl). 

(Test ! Italien Amialeoe qui fa un pai m avant enjoignant à sa 
teoduvtiau de certains pavage, do Coran une étude me la ive du 
Prophète. 

Ce liste suscita un grand iulfrél pou< le monde musulman et c'est 
alon que naquit l'orientalisme. 

las ministres français RûbeHru et CMerl encouragéemt ce 
mouvement qui trama de nmbreut adeptei do.nl certaini membrer des 
missioni difmmrliq.es au Mayen-Oneut. C’est ainsi que André de 
Ryre, alors consul de France an Caire I / 570-1660), grâce ù ia 
caurunsianee profonde des langues torque et arabe, put faite ta 
traduction du Cerna qui était la prem/lre traduction française 
intégrale de ce Lime. Elle fut publiée en 1647 et fut au,niât traduite 
en anglais, en bejtandair et en allemand. 

Dès te début du XVUIème siècle appoint en Angleterre comme en 
France une nouvelle écale poussée par un plus grand deste d’abjeesmté 
es de justice tis-h-tit du Coran. 

C'est ainsi que Hadrianl Roland et le comte de Boalainiillieet, 
tout dm\ de la religion réformée , te parèrent louragmtcmenl rn 
défenseurs de la /reniée islamique 

Au 17jf apparut ci Uudres la traduction aire; louer te de Georges 
Sale qui remuai vile un ttès grand rneeb. Elle fut traduite ptnsiears 
fois en allemand el en français. 
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Durant Irai /ci XVIIIèmt, XIXèmc cl XXmt siccln ir 
mlliplidrmi in iraduaiont pii» ra moins bomairi donI mu film» 
tdlts dr Safari (1783), Canmirtky (1840), Paimtr (1880). 
Batmi (1935), Edward Mvnlct. Xoiétit, Blachcic tic... 

Isi Munlmant n/i-mfmei. deiormait tua Jamiiimudt aire Iti 
languci mopécmti cl rhattn par certaines iradaelioai teadao/uuin 
ou rrnntei de Iciti Litre rtuti, l'ntlrlficnt à la bnude. tiebr de 
liaduirt le Coran malgré Ici réliccne/i compribeusiblet ma il nra 
guitju/s de nombreux docteur 1 dt i'hlam. 

.Vrai cimilaUnu jun ait/mi tfm mime l/i mn-Xluiulmeim 
(MMKnf <t produire dei lu/du- liant léiictuci cl ktrmfln rt idn ni 
d'un Mi bon augure /mu Imle l’Ilmaaiit 


D, Salall rd-Din.- K.ckrid 


Initiation 

à l'interprétation objective 
du texte intraduisible 
du 

(Saint Coratu 


■■AIMICTHIN Kl NOTtS W< 

D. Sal.ili cd-Oinc Krrhrid 









Chapitre I 

L’OUVERTURE OU LE PROLOGUE 

dr li ptiKde amjuoiv (’ «mets) 

/— .l.v osw Dte/i le Mii/ricentina 
pat tueiue et f/at eitilleMe 1 

2- La louangee« à Dieu. Sei(f>au-«-Maitie' îles univers. 

3 - Le MWriconümw par esao^c ei I»' excellence. 

4 - Roi 1 du jour de h rêlributioi' 

î- C’en Toi HUC noua ùdoione ■■ i'oct du Toi que «O"* -o|d~on. aida 

6- Ouidc noui sur le droil chemin. 

7- U ehemin de ceux que Tu i* touché» de Ta jrice. 

<1 non de ceux qui ont encou ro Ta cokee. ni des Claris 4 


I) liidon «Blitaiih <1 f~-, 'Ht >*« I — Ii puf llxs di !■*— r^t ■ CI» «<U» 

ii Ku U WAi«" Ciun U pifwma 

ri uni-,™«n~i~ m*> nuc*»i~.o <<• mu■■ •> x-J«<n— a 

mon u.»x»«a-«.don. • *• 



tttrt xi’i». aauHcw f «1 *■«■>* lui iw 

16 lin . «tin un 1 i.tH w, m « lù> itf i» "“ii 

,™..... L !... «« CA1I.1U. « or vi.— .i mimu “< an™ *t i* ™ 

m, kv Oui*. « «>i - V-ro ”” “ *“ JW " * ■■“““■• ’> 

I— <kH.IRW.-lW> 

U .....~~.»u« I ■»...> .•.* «hkl uua wtclWi»ai W * ij» »a nM«uk«M nm 

.. w« «.II.- iinti «k or-i.i * ■*“ - ' «•>«•«■" uni.1. U» » 

osDIdr i«i»K * • rc~«.w *• » I Mua»—*™»»» "Sim 

.ou.|» rlluMo* «u se<I»«*i 4 » 
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Chapitré II 

LA VACHE 

de li période Wd*onc> (216 vmiui 


Au am di Dim It Miiriuou/ifut 
fut avmr il fui tu/IUut 

1 - Alif-lem-mim' 

2 - Voil* wi" nul doute le Livre. uir bonne voie pour la fera pieu». 

J - qui croient « l'inconnu, pratiquent nrupulcuwmcnt la prière et dépenicm 

de a que Noen leur u>oni donné'. 

4 - Ceux qui croient 4 ce qui l a etc détendu (- rtvètël «t à ce qui * etc 
dexcnilu avant loi cl qui croient in conviction i l'autre ttvondc 


I) U Oui II «mi COK n Ji ml limuie mim > i< n«tii™«i.im» 

i • Vkik lpt1»* ireq.i—> IH'"» ™mi»i-i 

» In •»» «O— «..JIMIW» fiuw n I «U non 4 a Itipin «mri»do n.iiTo.li Cni 
finir» «Ma j— DU! nu rou u|t»r unr lu: le Cnn» • cW iMM 4m inac - HlmOr» « 

u imro.Mii a fnitîi On Imin.6 mua • !•••*» 

01ui*»>i">iu>< 4 ...inVil.i,. «irnnl«n.u.J...I. ni» 

0Mm orti VOI.M In Imri'Ot r.t U «Un* iinn» iiiiIIie . «mm d» m e> 
Hl«*©n 

Du» DH ilrpmrt lu ohm moi "lrr-m »bm i rp"»' "*« ■" «" “In a» n l»n 

uni wiluii Oiuil ftiliti Unira Oi fiirtitl.l. - » •» remuée vm» ► K>» <u ur-'ril 

duori . If. « r ,^l ui.’t 

Jl IXvn *Cimlouwalu»nrJoii 1*1-1 1 — l«i *■ iimroo«*"' 

« qi'm «K»* wri iiioirvr » mm liruk o. k>* «• «»>«• 4« <«*« Scu» » pulirili» 

n U Ux»Mn kl ilrao UKldlo i* Dieu *•» lèfaUlM» l» "«< “■(»*•« Inmu b lHal 

CM <Mr «II» Mitacqitnr Imuirm lo lien i» n ■>•»«. ni» le» « t«l »» w»i IU“ 

«muvt|ilul nltr.uM.I r»« |)|4 UlWWl <• >W|M •» •• H»*» W »«»•• 

aKtiii--r.il UlcçOrOU mu. l'm »« " ■» •'>« « *> c* «i-nim n.»ui irn,.i 
■t n-mrr *Uoxiii Iin»r i» »nii)imit»><*>• dm l’ntmieu bu il» ■ tiUluae 
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JiV .J-JI 



1 -U> Mit 


$ - Ceux-là sont sur une bonne voie de bsir Sogncur-et-Maiirc « ce som 
ceux-là i|u ont recollé b saies 

6 Ceux qui oui meeru. k résultat fxoe cm cil le même qw lu Ici avertisses 
ou qu: lu n: k» avcitiocs pu. il» r» croicnl poinl. 

I D»îu n placé un sceau sur leurs durs. sur leur oufe a »r loin yeux eu 
un écran obxur. D'énorme» tourment ta attendent 

8 Parmi les Humains il en csl qui disent: « Nous avons cru à Dieu cl au 
Jour dernierubir» qu'ils ne sont pas croyants. 

« - II* cherchent à tromper Dieu et ceux qui on« cruel ne se Irompeni incon- 
sciemment qu'eux-méme». 

10 - En leur Ottur eu 1*1 mut et Oku leur a donné mal sur mal. 11. auront des 
tourment» douloureux à cause de leurs mensonges'. 

II Qsind on leur dit: * Ne semer point I» corruption sur terre!. ik disent 
«Nous ne sommes que do. réfbriniilcun’ «. 

12 ce son plutôt cm k* corrupteurs mais ils ne se douiem de rien 

13-Quand on kurdn: «Croyc? comme ont au ta uns! «. ihdisent: • Alloas- 
nou» croire comme uni cru bs faible» d'esprit?-. 

Ce sont eux plutôt le» l'aiMcs d'c»prll mai» ib re savent point. 

14 Lcesqu'ils rencontrent ceux qui ont cm tés disent: « Nous avons «U - 
et lorsqu'il» se retrouvent en tele à teie a»®: buts mauvais génies ils 
disent: « Nous somme» avec vous et nous lie faiwms que nous inoqner » 

15 Dieu k moque d'eux et ta base courir aveugtèmeot dans leur démesure. 

16 - Ce »Onl ceux-là qui oni troqué ta bonne vob contre l'éî»remenl. Leur 

commerce n‘c»t donc point gagnant cl ils ne sont pus sur b droit chemin 

17- Leur laïup; est celle de quelqu'un qui a voulu allumer un leu Lorsque 
b feu lui éclaira ses alentours. Dieu krar emporia tan propre lumière* et 
bs abandonna aveugles datrs des ténèbres. 


Il W-* pV Ik à £. ira t-.l 11— tf«rK ma I»>«■ rsa «si a om ri.i.n - I—II 

«*a/w .b ms- i * 

11. «n lonn. -<• JIIWi. .In». 


C'« (•>* |f"~rrii-i.«« »■. m ctaitiln» ... ll«. ru. U.I....-I ni 

U *ii.. Virvsi- <1 n.oir>K4ir wkÿUir.niu m» Ormot llsaim Aliunmri l«T> 

Il talc .... nos. pitftKt» a «U. k. Or..»* o w. «r-tw. » n-, i, .o.k ..., m» 

•'mr au *» nM.-<r«im» * '..*»» a- ci .»• ■> puai.» 

>> C«* »»■>.*• >». ~r«i I’ nw a»aut «i...... k. <(,k « M> ivnin On mu Mise lu 

CMaa.i ». ■«•«•i potnt ~i U ru.v <.<•>•». CXssuibi.a saiso v»liv« »wx«. kit ciixih* 

I.IM.I Jr«« COU »<•«« cl »—>>». n In * liai dira Ici Ou*.. *. U« lu. 
|.i|lciK. U W-n!.«..««. A..«vi IH »hr».«ditilci l ■«*> it ...» 

-s.-co mB' lltta IM mm |I.C mon k -rat. h J»r« a h h inSiuI ii~« i. «o» 

-•(■M». i.Ml».-..lu,• U fi» Ole I. Oui iu-Vi-i »- im« u< u a» l»» • 

•*» mm»» 4 kl ili Jé tint» iv(»»t b fjiup U *•«•» Ja tillUnl 44 f*^«| |K«n | ( l> lu* 

ttoirinitn rfimpo ée 4e b lOKmr emutta 






r* J * r* <S> '*>'*# &*-, 

j;; u';, .lui g £j> jj v*#® 

op; si: j*s^ ÿ rf’ 11 ». r*^ -Æ 
üf 

^aaî*y 

CE» \'j&’idï s. b.?> &* '*?'"£> '>£’ 
CfisJft tU'.ûji;^ 

£i; &UV&* 

czs&vj.j tftntotë* 

j/> o* F o* 
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2 la **<« 


I» - Sourds, mu» tf aveurks. uns espoir de retour. 

19 -Ou comme ure averse tombant du ciel, accompagnée de tceêbres. de 
tonnent cl d'éclairs Ih se mettent les doigts dans lis oreilles j cause 
(des grondements) de h foudre pour éviter la mon alors que Dieu entoure 
les négateurs de toutes parts 

îl> L'«clair n'«t pot Ion <k leur emporter b vue Chaque lois qu*d kur fait 
de b lumière ife y marchent et loesqu'il ks plonge dans l'obscurité ils 
s'arrêtent S. Dieu voulait II emporterait kur outc cl leurs yeut. Dieu ni 
parfaitement capabk de toute chose. 

21 O Hamata? Adorer votre Seipneur-et-Mailrc qui vous a créés vous et vos 
prédécesseurs, peut-être serez-vous peu» 

22- qui vous * fait de la terte un lit et du ciel un ton. qui fit descendre du 
ciel ure eau avec laquelle II lil pousser do espèces de fruits pour votre 
subsista me’. Ne donner point il Dieu des egiuv alors que vous savez 
(qu'il n"cn u aucun). 

22 -Si vous avez quelque doute sur ce que Nous avons fait descendre sur 
Notre esclave' apportez dore ut chapitre’ dans son genre et laites appel à 
vos témoins autres que Dieu si voua êtes véridiques. 

24 - Si vous ne le faites pus el vous ne le ferez jamais, craigne/ alors b Kour- 

naisc dom le <ombustibfc sont les Humains cl b ptctrailk ci q« a été 
spécialement aménagée pour les négateurs. 

25 - Annonce à ceux qui nm cm et accompli les bonnes œuvres" la bonne 

nouvclk qu'il y a pour eus des jardins sous lesquels courent k» rivière! 
Chaque fois qu'on kur octroie gracieusement quelque fruil. ils disent 
* C'est exactement ce qu'on nous a octroyé auparavant » 

On le leur a en eîfct apporté semblable 

Ils y ont des épouses purifiées’ et Ils > sont immortels, 


Il I»».« wüioi imlirviH le nu J.. W ■ viViiuiK- • Cm »<« i* qve t>»nli>r« a Set 
inilno .«u dnlvouoe «I (OltnlIIF f«r leu pantin tV «irr 
î> • C< eue Vpj nm lu imtfn vu IW i-Iik ■. I» i il* * O”» !»>**• •• a<««i 
stuiiuret i*i i niioïKa riiri<)«i'>i 

te IMS k* re veut su Kiknevi Je» 'mur non.- ai b mon muai. n.« U *u ta, 

lill*.~l . . .... .w. _ '. ( ~ '>l ... -I. O..I. 

■HBitaame 

1| Mhi sonm cmn Un iV* to Ar«» tm tir» Or e*eùr et cftl-lvrv.e. * coafaMt ii 

■aat il»** lin le *rjt, J, (<**» l* CMVft eu i““ •» lii•*■'•>* V «* d< un l*«v» ttnaln 
tien 

<1 Du. V Iinu^li* • miniw.uiin.it I wn -imii Jiu Si iWb Jiuum* h »“i 
. «va MJ iifl im •. »»*l n.i.u* Mim O .<nin|tili)i~i>iiiMii. I.itllr b lu tu u K 

uuuip.Mi.i.iinin. r*' "< 

Il lui 1*11* put U* k bi.a MMI||» IA lïiAit i* .uni- P-' 

«■SIMM '.'u* n. 'MU- U wkw * >.M MM b. uv. U l-Vinr. cm I...I item .)M Dbv 

•»■ nuiiw.u pu u.U*>.d u. liM.aii>iii«>nii>iMiKilraouiiii|«'llniin u. ciir* rtOlll 

ecuiKir ci II Ir»lia» ii*t*iiii*i*.**. l-mln*. 

IVmi «f q»« *u J.s jirAr« ikt frvta ü U% Itar» O» ^r»K«k ni i wr uvRctqu ni») 
unmiffitWncc «w»fc< 1 sr«cx* ««c*>»H<*4U»*rft £*si>t+*% » rafyo.UfJ.rrM ufr>U nvttt* 


U Uni» cd • nr«v ■ 
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.g> ^ ;, j-t'cj Cj’.* <*£ ; yf «j 

i, ü J, u , - u^. ^ ûi ù^. 

'jybi&-£jfcx 3 

w a •' aa .*# /•* •» //<#> 4 * f. » 

yV ^ f **-«' -vy-',^-^- 

«r-t ? V *ü- ^ 4 t» *A/ 

QvK'ys 

> wv /. w ; . .; /»« ./.• > •*+ * » m* _- 

iy. ^ iy 4 _i;^ 

î >ir iL^vii.V^;.®, ô^L'v-JCi j> ( ji iû 

£r j ji iîü .> ^4-^ 

il 4; illi'u V[ ü '^v i fî © 


W L. usK.himiK ( .wl...ix,l,.-qvta(.1(1.1—.„la KOUOuixMivjIimi.< i»(.p-«(aOa 

<»'“•* " »lW —O |Hr. 1 ( 1 nwilllr< Itvxm ■• mil ? 

• « •>"■ “"' *“"<• ■'•••'“ (•< '>*•> *■ ™» »•«.(« lu 11 —il. lia >,„ ft. s,,-, 
U .Aanlm. .iwmi klt-l 4.-111(11 rx- . U tnUMIttt il. la il Col II (i >..a. I, C—Uimlr 
nihloi.llinliii. .. il « U -j«t~i|( dawMU 

EtUijKiniimr. "'•■»■ IU.UIII vnn .•.,..*-(*>■( I4«l»»:(unlir.», frotMttm 
4r un vil... wit: ü ,<i. e-n— «linn ,»u Iti «uni i b .un tt Inn oKlclt iii.-».<».->ii 
4; kuii cil.—.-il-’ <”«n <C •!•• i«|U|ufa*. Mlle MRS. U itteitivii diuHaix ü miiriir. 
i(inr»'iiuli,i.-»ir (MlMiimiiA l>r,-i itlTiiidi 
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26 - Dieu n’a pin honte de citer en parabole un moustique ou quelque chine 

« plus S'-* nJ C'eut qui ont cru aivcm que c’cfl U la vérité venant de 
km Seigneur. Quint à OMU qui ont nvécru il» dicenl: -Qu'a dore voulu 
dire Dieu par une tclk pirabok? •. 

Il en égaré avec cela plusieurs cl il en cia pluneurs autre* tut la toute 
vok 0 II n'énre avec «la que ks dévergondés'. 

27 - ... «ut qui dénouent k pacte de Dieu 2 apret l’avoir noué, qui rompre! 

les lient de la continuité* ordonnée par Dwu et cernent la <orrup*in tur 
terre. Ceux -14 vont lot perdant* 

28 - Comment rcnicz-voio Dieu alors que vout clice morts et qu ll voui a 

rendus à b vie. qu'il vous fera ensuite mourir pour vout ressusciter à 
nouveau et que c'ctt 4 Lui que vout terex retournés?. 

29 - C’en lut qui a créé pour vous toui ce qui en en terre* pu» Sa volonté 

sc consacra pirticuliéremcre au ciel dont II fit tept oeux. 

Il c« parfaitement au courant de toute choc 

30 - Lorsque K« Seigneur dit aux Ange* « Je ‘ait placer sur terre un succes¬ 

seur (lieutenant) a. ils dirent: «V ptices-Tu celui qui y sèmera la cor¬ 
ruption cl y fera ooukr le sang à profusion? Alors que nous ne futsons 
qw réciter Tes atlribuls de pureté tt de lrant«ndan« et que nom procla¬ 
mons tans cette Ta sainteté*. 

Il fcur dit: « Je tait « que vout ne ia»w point ». 

31 II enseigna i Adam ht noms rt caraetéritiiques' de tout» chnset puis 
expost aux Anget ks porteurs de cct noms et leur demanda « Informrr- 
Mn des noms de ces c botes si vout êtes ver. dieu es ». 

32 Ils dirent:» Gloire cl pureté à Toi’ Nout n’avons ® scknre que « que 
Tu nout as enseigné C'est Tôt Le Sachant et Le Sage par exceiknce ». 


Il 1. tut. — «ta On mtr 4a In.Va tt h te » tt U ""»• Suut t-"'" v*n™ .—U I»' »• 

ddB.bJMA 

Il Uto*M<v-O..Kl-Ci™« »»• nrerw lin.ir-ul I ’! f«doeuii VII: 

• aiuaq. t.t Vick.» -ethi «nlh «’div. t Mlle * Km 1m. kf « Wi nu 

K<- «K»» eavtR IU.1.M.V - Ht têt I. tK**l ~v« »l|f..r*-uua.’ . IU 4iml: . Ouc Mt 
<t*M m-( numi 

0". IfM WW» »«* lu4a ..colMC»O'IlOf'*»'»'11*-'*'"Ol (»w 
» CP» • onini il - <l.ii >iifc a nitd o «lit le h Wluie* lu IMt r 4M«r« li dtlni «uu, 

fa Unaan > |.fiu4 Af.r a. NH/ntu l Slla i»W«r Mrluirifal. nnuai a ulil tt 

Oku ui limai lia la onm Hf r»* *“* “i““ “ laD *«««* k an» 

«1 Dm k mw K II ai n«M«4 (m «a ce q« U m (.mxili cuiax (ma K Marne ban 

non ne eue. eue pou «en l’Hoeuif 

Cl» MT.t. k fini— italu tt llttan. wnakl-i" a»ia<o flir-i- IX. 
Ilia raum* un d<r.i«u«lli ri omiio 

On lalirM ni oriluii mi la Uiliwn 4e IHinm *n un*, t’w *41* ioi 4acu l’r 

(•n K(>|' klnttDtoi a tt Iralinr ut. ou Sa lUnnS. miiiW oui o> k«uh lut * 

luouam kcuuiip.1 So iiuViu* nrtaio. a tt mMaiWm. 

tl U an vol 11* • - A*“i (at.ee <»>■>• pnaa rk u» B ru »m.« iu Kl.» 

— la— tu.ltti .t fuira lira vlv.fo KVillu (vif ovial.(.vvpi.ln.1. 

Mi- ca MW. ma inlun - “l““" • ai • ‘toi" • * »“a a» ai" qa«» D«i ai ml 

-n.» ■M tt rwtv pal 


■ tt U U— I- IXl 
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w-U,^ - *' ,^fc» gu,j, oJ ^ .u*ls, 

^ ûrV&î &#•* ■>' vjûl 

o:f*‘ 5 -® J &’ J- 




iti/ûJiL s.j ; ® ** > f, 

'?/ î ; J SA ÿ* © ^Q ? 74 »-^' 
'Ji i 'i^ ->»' ^-4r 4-~“ ÿ 


J) Apiis urc pSuik de nulTinm «I U 0/utiis ctniiiira. Uni «»(»• a .Viani n« col a lia 
t»«t I|M b fl-pirt 4r> e thm rairérant ■> vmtl Jl d«./|i.iii CTiralo: 

•I" •''»<- ,J a- ^ -'.> *^' ■* V «• 

- Il-1«m il lvc|drcnl -Vw.cir'»»:u.«-rendetr|irl.-.a>amxncmicl> liuiiu 

(•rentra |m «i an lu ri nem iccccOn pu la nimoiiW. mm »«u irM ceruBeneu 
larni les pranii -(VII J» 

*) l>cocaoapÔMouBel «gta.g «apéber fumaDmla*a.tvonleScapenleo UrraUniin 

pu tra«» d«n »oir«« lumit fit tfno.Oe I tuifuin» SMbv o«ini II ■ vu il. orni-tr U 
bi d'Atealont m lui 4ttnr.Uu * L.i innov tco «h, 11 i~i(«.(a «.« dîne. uni 

*.«c «ad Cl IMturan fut If wiific d'tn annal. Mao Mas ~i-jm qic lo Anjneu ci la 

tlM'icn lauifiKiil leu 'li aii< «i ui< .«in; linge |uu «iiiirei la estoc iK> tni « »u 

(«mquci In <••(! tsnifaMnla du Nil Ce si« ica pr*»|tes («Irnns 411 iialuouiar. la 
luift cl ks OKttn «I ilinliM '.1 sue* * trgf fol. Beu li ai pu us nu bnbarr nie ft 
uni et de Mivaia.1 lia» Il 01 Le niieiwinlauc pu eue ne cl pu cuiILtu 
») Le nsi *• seu die leu ce gu al prcdoiicti o gui ic v\ii de Ion. lue! ugiieut: pou Or 

«(*(*» On pet If tmfllre pai u*svt ou nue»If eu «oui 


1 -UmS, 


33 II dil: » Adam 1 Informe-tes île leur» sont! ». Lorsqu'il les informa dr 
leurs noms- Il dit: - Ne vous aî-Je point dil que je savais l'inconnu des 
deu a « de la terre et qu; je savait u. - que vous montre/ ci et que vous 
Ionie; - caché* ». 

M bl lor^tuc Nous dîmes au* Anges: « l’rostcrncj vous devant Adam! •>. 
Ils w prosiemtrem sauf Iblis 1 qu refus». s’cnorguciBit ci fil partie des 
négateurs. 

35 Nous dîmes - 0 Adam' Habite. <01 ci ton épousé, le Paradis et mange?- 
en à volonté de bonnes choses abondantes Mjis a'approcher pas eel 
arbre 1 sinon vous feriez partie des injustes ». 

36 Satan tes* fil commettre k péché qui les fil glissa cl II les sorti) tous deut 
de là où ils étaient Nous dîmes: * Descend»! Vous «te/ ennemis les 
uns des autres et soin ave? sur terre un heu de liiaticei cl une source de 
jouissance pour un certain temps ». 

J7- C est alors qu'Ailura revut de von Seigles» sciUrêc* paiulo’ct Dieu k Ht 
ainsi rentrer dosa Sa grâce 

C'est Lai qui ne cesse d'agrées te retour des repentis et qui a la misérteoriV 
infinie 

38- Nous dîmes » Descendez-en tous autant que sous êtes Si do Job vous 
receviez de Ma part quelque tonne directiua. ceux qui auront suivi Ma 
bonne direction, ceas-là aucune* munie à leur sujet (ou : ne les accable) et 
ils ne ressentent eux-mêmes nul chagrin 

39- Quant ft ceux qai auront reéera et qualifie Nos signes de mensonge, ceux-là 
sont tes pu» du Feu où ils s'éterniserai 

«0- O lits d'Iirucll Rappeka-vous Mon bienfait que fi vousai accorde. - i>>cr 
fidèles à vus engagements envers Moi. Je serai fidèk i Mes engagetnenls 
envers vous et craigncz-Moi' 

41 Cro>w i ec que l'ai fait descendre tonlirmam ce qui est ares: vous. Ne so>« 
pas les premier* à le nia. Ne troqre/ point Mes signes* contre un vil pns ci 
mettea-vous à l'abri de Ma colère’ 

42 Ne beiHnlter pas te vrai par le faux et e* laistr pas la vèniè alces que vosrs 
mi» 

Il an.eu j»uo-jâ 0,1.1» 

Oi—*ct S.»^ U il >. .1.1-1.1 IWIkt.io..*. b uposiiu a nscmsi (me uiosi •« * oi*> 

rar Jm AifM 

Il y ■ <1 mise U * r<n«SI ‘«i « I* «>-**«• >»i*« «Mires a a Itfi* 

t, Mf<4«llM fl W«. auunl. »... « g» cil. gu > J.» .» 1.111 k w* 4 us 

■are **tml n«i-pni» •< IV-I. Uf air. II.Lu uiomr 1rs piraV> »*v«f 4f »«■ 

- Imlla Mif~.um.1T*» ■•» s‘s Me. h II l> — • 

l,~ •»-» Vofé* s>j>> A/f- 

!«*•( M 1. .1» I <!(«-!.■ iU U ullm» U reU Jf K rotin, pu .1 llWa » M» 
iftamt K pu* |re«u> Jmilt ■ lus a me 

!> l - iitR4Mmkk>«ftUoikri(MfinunuM..d.b»W Uu»mT«lBi«*"" 
r» »~ 1 -..I WI «>. f JKV 1 gu h Cm a» mmn Us ut. ifacM gtx t'en b Mpn. 4 'nnm k 

u>.r .nul» « (guo !« um *si« p- .ll-m Mi»i- iVreUgmi tut-/' da Un 






» CS 


2 - ta tadtt 


43 Accomplisse* cceicctcnient la pritre. donne* l'aumoee kgale cl courbe*- 
vou» avec ceux qui sc courbent *. 

44 Ordonne*, vous nui pas oMâaaraa n bienfaisance tôt* en vous oubliant 
voui-mcmes «Ion que vous «vile* le Livre?. 

N 'êtes-vous don: point sensés? 

45 l'noi* aide dans la patience ' et la prière. Elle «I certainement bien lourde 
sauf pour ceux qui la font avec recur—einent *. 

46 - Ceux qui crcocn: fermement qu'ils doivent rencontrer kur Seigneur ci qulb 
doivent retourner 4 Lui. 

47 - O fils d’Iujcl! Rappck*-vous Mon bienfait que Je vous ai accordé ci 
rappcfcx-vous. que Je vous ai préfères à vos contemporains! 

48 Craigne* un jour où aucun être ne sc .substituent en quoi que ce soit 4 un 
antre, où l’on n'acceptera aucure intercession de peiscemc. où l’on ne 
prendra tfa personne aucune réparation éuvrtabV et où ils ne recevront 
aucun secours’ 

49 - Ll lorsque Nous tocs sauvâmes eks femmes de Pharaon qui vous 
«oumetuient aux pie mauvais tourments: Ils égorgement vos lils sans pilk 
et gardaient en vie vos femmes. C'était U uoc ben prandc épreuve 
de la port de votre Seigneur. 

50 - El lorsque Nous vous (unes fendre In mer * en vwis sauvant ainsi et que Nous 
noyâmes ks hommes de Pharaon sous vos propres yeus. 

51 - Et lorsque Nous fixâmes avec Moïse 1 un rendc*-vous de quarante nuits cl 
que vous prîtes après lui k veau (comme divvauè) en toute mjusike 
Puis Ne** vous purdonmloes apres cclt. peut-être rcmcrcicrc*-vous 

- El lonquc Nous donnâmes à Mctse le Livre et la force de discernement 
peut-être reprend re*-vou* le droit chemin. 

54 - El Icoque Moïse dit J sim peuple: - O moo pcupfc! Vous aie* été injustes 
envers vous-mêmes ea prenant le veau (comme divinité) Rcvenca donc à 
votre Créateur 1 Toc* votre âme bestiale 4 , cela est préférable pour vous 
auprès de votre Créateur. C’est ainsi que Dieu agréa votre retour (à la lionne 
voie). C’esi Lui L’Absoluiwir et Le Miséricordieux par excellence •, 
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55- El lorsque mu* dites: • O Mo'*! Januis nous oc te croira» jusqu'à ce que 
i»ooi voyions IXcu d'une layon fvafcnie — 

Vous fixes alors frappes «te Vi foudre à voue propre vu. 

56 Puis Nous vous ressuscita "Ks .pci' vola- nsorl. peut-être rcmercifrex-vous. 

57- Nous .oui rfcou.itmct df I ombre du n-aaçe 1 «l Nous firos tfcsrndrc su 
vom b manne el b» cailler - Mange; des. bonnes chose* que Nous vous 
avons octroyées! - Ils ne Nous eaoscicnl imame injustice mais c'en envers 
eux-mêmes qu'il»étaient injustes 

55- El lorxque Nous dîmes: - tnire* dans relie cil* el mange/-en de bnnoc. 
choses A volonté ci en abondance. Franchissez la porte humblement 
proslernès el dite» - Rémission ' -• Nous sous |.irilonneroos alors son péchés 
el Nous doonetm* bien [dus encore aux gens de bien ». 

59 Ceux qui commireol l'my-.iicc de l> sopMchceic déformérenl ce qui leur a 


du <wl pour la rébellion ci le désrrpondugc qu'il» mjmfcaaifnl 

60- El touque Mc«*e implceu de Dieu de donner à boire A son |*u|-êe Nous 
dimes: • Frappe li roelic de ion bdion! ». 

Il en jaillit alors douze sources. Chaque Irilxi «il d'oû II lui convenait cto 
bcxrc. 

Monge* ci buse? des biens octroyés par I>*u « ne so.e* pus sur terre les 
propagateurs acharnés de la corruption'' 

61- El lorsqiK vous diies: -O Moïse! Nous ne nous résignerons jamais i une 
seule sorte de rnanget linéique pour nous tonScigiKur pour qu’il nous Mine 
de ce q« fuit pousser sa leue quelque chose de ses légume», de *« 
concombres, de son ail.de se» leniilkset de son oignon!» 

Il dit: ~Prcnc/.-vou> donc ce qui csl plus b»s «n échangé de ce qui est 
mnBeur? Dcwende/ a l’une de res cités et sous au a-/ re que .ous avez 
demandé-Ils furent aire» marqué» à jamais au coin de l'humiliation el de la 
mesquinerie cl Ils rapportèrent de Dieu une grjttlc 'cokic El te parce qu’ils 
reniaient le- «gnr» de Dieu cl lusucni indûment k* prophètes. Ceta pour 
avoir désobéi el pour les agrrvsons qu'il» ceenmcuaicot tans cesse 

11 banc wir MrtfK nisasee du «ncu *> luis u i>ui » ss..~ -s. - -I—»— —-i ** 

»tol C-M ikn q.e Doi k> fr omnpaP" Oui iim qii In icteumil te sco onbe 
B.nl.ain» |UKU > 1er BmvM en Pikure 

’> Miltcircjrcnnl U imuHarioi 0» «c* -< d. lr e.mptlm ml luijwt» «*• • li tose 0* l«rr 
iki»)m «itniN par rolrr ks (iilnls i-KCrls A- Rca or -Ses Irli drijin - e |«ur tire les 


lin In rniurtul te un ont» 


O.i tclre.l I itO.s-.-e Os .Hem »l Or loir. Iiioaiiic pour 
Q.i Oiieti II pas traire pinte de. B*. Oc «» cl tic tuba 
Ou pntaue cl S. uAstniot . prutoecMto- 

0 .. Aniri In nouHnda cl q.r BOOIIC Ku/wrs toi rw«n 


0 » r.vons. 1 . ci b uOvn-a. . g ■ ** ’ 

Qu Ann. In lUHin. Cl nu poailf mv-ms toi CWcnsnl. i ■■ *.nc> 

OU . «mraciN cr r.kslis.- le. n™» ri les éjbrt in nh.irl» tkiNnu-A dm. un 
I Irsiunc.i d» û« csl Hui Win.bc s»-- c. 1 . qj k- rr.i...» cl ernerr. d. qn LVu a «l r" 


i wj lunasi de tons. 


. ci de lcr» iiirv.c ks cl» K>r6cs < 


Il U* flb- tt leemc nOrlnic ni snjuul u.c rom. (irolHiqx II CCH P'xjik i 
. us» tr.sire ccOiic . 
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6) le aeibc arate Jv '<-» due euUatcM i|n«n. Mao dam le <r«i«r tclpeaa ni icaMstSnad 
u»i):«j-a ('«tu-iiKt d: b Ira cl de b irai rab dsi aca L< >ft* v» Ja-ieul dat. Il aéil ccaiape 
asee lai et dM- * (eue imita - k>a» av...a o.a>c dans « -cncl de iradir co aime 
traJusirl ;u -i:a.'.-..sTua( «animn ~. l'ieeni-nii.eélan b lill d a^i ca dr;i-.tt> rrpn 
la pallcnc ci d: O mol 

?J Uni nuMcnaal h en iiaim jia.- le. ouïrais on al «(Tel f‘«r. un létal 4'ânt de celai qu CI 
m,.a U ha* ni **[«»•*!. la 1011,01 Clin, t acr paoicqae léptarnn*. k pn« laipcc 
la inc. b Nu* n nWa< la suc ce Ilipcic. b aklel n|carc b tklaMcBC Irait, nr. k -cl c« 

arall.lV d- aatalclà .1 détendra* etc 

Duac telle remeirac à feo(«ia de la oialrat )aiae de la -Hke en de. |4a» px liante. e< (ail iiailb 
«Va tultcsmelts imaraaikli leerali du C.».a 
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62 - Cwx qui ool cru. roui qui sont revenu» ju droit efermm ivre Moite Iles 
Juifs |. les Nxureens Iles Chrétiens | cl le S»hécns>. ceui qui oui cru à Dieu 
« au Jour dernier e« rouvre dont V: hen. ont leur salaire auprès de leur 
Segoeur 

Nulle crainte à leur miel (ou: ne ks accable J et il» ne resscmenl cux-aiésnes 

aucun cfu£rtn 

6Ï El lorsque Nous palmes tue vow voire pacte cl que Nous redressâmes le 
mont Tor qui mcnavail de vous «ruser’ * Prenne « que Nous mus avor-s 
BpporU (la Tordh) avec fermeté 1 « ayez totqoun à l'esprit son contenu, 
peut-être nlccs serre-vous picui -. 

64- Puis. après rota, voua avee faii votle-facc. 

N'eut été la géoétocté de Deu à votre egard ainsi que Si miser icrn de. vous 
feeiee certainement pmtM des pcreUnis 

65 - Vous avee réellement eu connu saaeace de ceux «Ses vsStrcc qui •viienl enfreint 

k isbtast. Noua Urne dime. -Ion: -Co,., dm a-eagee ‘ «haute (d. k 

miaineoede divineI ) . 

66- Nous en limes une dure kçon pour fcurv contemporains et pour les 
üraéralioni à venir «t un avtrtissenKnt utile aux gens pieux 

67 - Et lorsque Moïse dit à sa» peuple: - Dieu vous ordonne d'égorper une 
vache*. Ils dirent: • Esl-ro que tu te moques de nous.’Il du:u Dieu me 
préserve d'élre an i lac un venant ■ pliisartin' - 

68- Es dirent: -Invoque pour nous ton Scitnrar pour qu'il nous donne sa 
descr.ptxmcvocte-. Il dit:-lldit qucc'estune vache ni tiopâjrècixiur être 
fécondée ni uae génisse encore vierge mais entre rot deux âge» Faites donc 
ce qu 'on vous ordosue de faire ». 

69 - Ils dirent: •• Invoque pour nous ton Seigneur pour qu'il nous précise si 
couleur «. Il du .« Il dit que c'csi une v-.aehe d un (aune «Imam, une vn* 
J«ye ’ pour les yeux ». 


I) U. ttikela esacre b. liksKi de la ret«£«>a du retpSele ldii> Pis tard da «tulleie» b pu 
OMHlM«T. paaaa allirf «a U> «I,..,,. rt-. Va ble. « Dieu 

liai- .-II............ a . .Cl kiibnrraal Cas lui. tXilll-a.al SiI-iiwi.» lee r». cassa iS 

U viab aCtjMn cl su ou Ws. avanl ti rérètaiOn du («u. L lUira. tant la d>m<« r<(«or 
i»«tk«. iteota Kaaan tsllas sut b pakteaaa 

Jl Dcaar, Icaqietflmi iiTcsarcaielc* et icpueeidea >iifi Dsm » wili ka anisjsr al &t pa*hr b 
laiiauoaa toaaaia ■■ au|i u.-Casiis da kms lai« Mais, pu <>aad (il.* Mita» qal a« e-v»l 
d'iaioaur k r°—ni de Ile. peur un peu tic .réduettib cl b lu. tïaeu talinii li ncriitfrt. 

Il tint fols qi os aciu P fan viMlinr In-ntei k tant rnMi I b miavdse «pitive. 

t1»m >wnlkncH > nlom dn lukcset dei i-naace - « Cmrora bneai neuwmide 
Diet q« b Cioyau fai Ht - ( M»Jitk > 

*1 Cet* Irai leur, tua en iir«ea 1*0 êlrc jmir».- au aeaa ipii sonne .1 aeaa paefiae. Mai Oa 
PBtcbe rtaa i uvaie IIU J a'aslvuat da r-Vaiv-iaet* de blr alun d élies liaisain i«.li,ns et 

f joeanahka j ici ai de «njas dipiu-m dt [oleai te dt laiio» 

si l'n luraaihob vrlift'ittt (ail I*p» -«Mil- I|I*I*I1II I nitie Otceine* tkau kui ofdmt» 

allais de net >IV vaelai *i -la inr<o # b *»»« »-•< l'»n « ses nvinctsi le non «SI* alrra i la 
oa fiar la aanps da kl» ikopare ma nairna» 
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TO II* diical: . Invoque pour nom Ion Seigneur pouf gu II nom spécifié >■ 
njiurc ci. vraiment toutes le. vmhc, « ressemblent » „o« y*», à « 
confondre cl nom serons alois. .1 Dieu -cul. sur lu bonne voie ». 

’l- Il dit: - Il du que c'e*l une '«lie gui ne * soumet pai fucikmeni ou* 
lrj.au. de lubou. cl d 'arrosage des champ» fille cil evempee de lot» dél'aul* 
ci ne pré «nie aucune uchc - II. dirent: «Maintenant lu t* rapporté lu 
mite v Ih l'éforprai enfin nuis ce ne fui qu'û grand peine'. 

»2- fil kusqw vous tuâtes un être humain et que vous «ou. en die* nyté lu 
responsabilité le. uni sur les autres et Dieu csl là pour sortir ce que vous 
tuilier. 

73 - Nous dunes: . Frappo/.k de l'un de ses morceaux- C'est ainsi qi* Dieu 
ressuscite les «m* ei vous montre Ses signet (muscles), peut-être setee- 
«oui raisonnubtes. 

74- Pua vos cru».âpre, celu.se sonl endurcis. 11. .ooi <ommc de la pierre OU 

plui dwo encor» Car lien vraiment Jc-s pki i esdus|üilloacni K** ilvldrvs et 

il en eit qui se Icalillm pour liiswr soelii l'eau. Il en esl aussi gai 
s'elfeedrent p»f crainte de Difu ! . 

Dieu n'esl nulkment inaueniif ù ce gw vous faites. 

75 - A .«-vous donc quelque ferme eipoir de les amener u croire utors qu'un 
groupe des leurs ècouimt le Verbe de Dieu pour te déformer ion lu suite 
après l'avoir bien compris cl en connui.sunw de cause? 

76 - Quand ,h rencontrent ceux qu: ont cru d* disent: -Nous avons cru » et 
quand ils te «trouvent cotre eut en lélc-j-lclc ils dirent « Ka<c que vous 
leur potier des lumières que Otcu vous a dévoilées pour qu'ils s’en servent 
comme arguments «aire .oui auprès de wtre Seigneur ?. N'êtes-vous 
donc pvint sensés’» 

77 - Ne ta.ent-iK donc pis q« Dieu %M « qu'il* disent en secret et « qu'il* 
divulguent au grand jour? 

78 II en et parmi eux des gens qui ee savent ni lire ni «rire, qui ne connuisscat 
le Livre que pur légende. 1 ci qa ne foui que conjecturer ù Son sujet 
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79 ~ Malheur a ceux qui écrivent fc Li>re de kun, p.upre. mom* puis duect: 
- C«l vice! de Dieu - POIII en lircr quelque vil pn» Malheur à eue pour ce 
que leur» muni ont «ni el malheur i eut pour ce qu'ils ca dreni. 

80 - lit dirent: -Jamais le feu ne août louchera w « n'en un nombre compté de 
|Oun 1 -. Du .Auez-vout prit un cnipisereen! auprêi de Dieu el Dieu ne 
minquen alors juiuui à Son cngapcimm? Ou bien ditevYous tue Dieu « 
que tout ne savez pxnt?~ 

81 - Oh qur,.> Celui qui > acquit un p«hé cl qui te tiov.v emmure dam « fuule. 

ceut-U WM ki pn.« du Feu cl ils l'v éterniwroM a junu» 

82 - El ceu. qui om «tu ci accompli kt bonnes reutrci. crudâ «il kt geai du 
Parade cl ib s'y «fermer i»i. 

El lo *“> ue NJ|,U ’ P™* '*• fil» d'iKuel kut pacte - Vous « adoferez 

plu. que Dieu el tout ferez du tam au.» deux rcmicur., aux proches. uut 
orphelins el aux miréreui 

Tenez au. jeu. k moSeur parler, BccompIKtfz corrcviemeoi toi praires et 
donnez l 'aumône légale 

fc^aprét reU .ou. filet «oHc-foce pkim d'insubordination. «uf peu d'entre 

,J El Nous «us «re p*te: « Von, ne ferez p., coukr 

«olre tan 4 i flou el vont ne .ous ferez, put sortir kt uni kt aulrei de vo« 
nunont. 

Puit vous y avez toute™ avec votre propre témrejnaje. 

&$- Or voilà que voua aulret vous vouteolreluez. voua cxpulwzdc leurs maître» 
un poupe d'entre vou. el vous vout toulcnez contre eut dam toute menée 
impie el ugreui.c 

S'ilt vou. Mcnncm comw prdonniert.voui le ranionncz a Ion qu'il vout 
cl interdit de 1rs cipulwr. 

Croycz voui do™ i une pinie'du li.tr et en rmarz-voo. une autre’ L. 


O C-ettirqKbtail.neriuaniette.hiNaqwd.l'lttomna «..kComneUi—«n 

fout UOimmi qu nuifimi •• iW.ii, t, n,l,„ .'«m.ion ùjun., o Int. 

a "**'*. lw " " "*™mtk C ...... - pôa'ïrpa ,n 

* u '" * « ra-odur ». ... rnmihli ,i ir.ciirv--.tk-. a- 1. 
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lévmnpcmr de ceux d'entre von qui agissent ainsi ne peat cire qu'un 
opprofcee dans ce bai nconde ci. le jour Oc lu Résurrection. ils seront rendus 
iux plut dura tourments 

l)eu n'est aullemml inaltcnlif i « que vous faites. 

» Ceux qui cal troqué la vie ultime contre celle ici-bai. nul aKgenKnl ne sera 
apporté à leurs tournent» el ili ne recevront aucun léonin 

S 7 - No» avoni effectivement dcant à Moïse le Litre el Nous avons fuit venir » 
»• *uilc le» Messagers. Noir avons donne i Jésus Cih-de-Manc le» preuves 
évidente» (minseks) el Nous U vont appuyé pu le SMnt-Eipnt (Gabriel). 
En-ce qu ù chique fos qu un MasaBW «ou» apporte quelque chose de non 
conforme à vos propre» pissions VWS monter aussilôr sur voire orgueil' 
Vous en lia Italie certains de mcnlcurs et «tus en assassina d'autres. 

38 Ils dirent: ■ Nos coeurs sont imperméables (d ce que lu nous apportes) «• 
C'est plutôt Dieu qui les a nuudits pour leur mécréance car e’«l Nui rare 

qu'il» uuklll. 

89 - El lorsqu'il leur vinl de Dieu un Livre (le Coran | confirmant <e qu’il y avait 
*'« eux (U Tnnih). cependant qu Ih imploraient auparavant de Dieu In 
victoire sur les Négateur» L « Icesque leur vint ce dont ils connu tviient 1rs 
caractéristiques. ils le renièrent. 

Que la malédiction de Dieu frappe les Négateur»! 

9 t) A quel Ixcn mauvais peu ils ont vendu kur âme en tenant ce que Dieu, dr 
par fia générosité. a lut descendre sur qui II veut dr Ses enclaves Auui 
rjpponrrent-ilscokrc surctikrc et lui Négateurs de» tourments humiliants. 

91 Et lorsqu'on kur dit. • Cro>a à ce que f»eu a lait descendre!» Il» disent: 
•i Nous Croyons i ce qui a été descendu sur .sous » el ils renient ce qui est 
venu après lui alors que c'est U vérité confirmant et qui est avec eux Dit 
" Pourquoi tuiex-vous alors les prophètes de Dieu auparavant si vous étiez 
croyants? * 

9 ?- El Mo« vous a effectivement appoitè tes preuves évidentes (miraeks) puis 
vous «va pris k veau comme Ceu «prés lut dans votre injustice. 

11 Quoi « JvMl tirCnl JcfailmiTcK .W. d! » «.terni. M k, RawM». ,H * dqir.Kto.1 

dam to iliali-a.Ji.aiii (duron | l.w siiiii >i <l«« «n .ni w fmi dira ti ..le dr 

'•*»«' ■ ■ri»ll>a p!» Wt - MJdc* .11 U. r.nm «m «. »Kirt i--. «. iHtmai» 

d Impie vnninuiAaiaa lUuni lipii Midamuimi r ai i. km*» l» luAsc *mü«« 
en leir Onu ». l'iU» 1‘.a osuns» piojteu OUI note pinte, qu J tinsmii le. Crevant, a 

ai. .Kami m.» .ii ». UMllir» >1 «»'d> la ournueirnl v»ri.< Du «.« Oqi «mue 
«■ pcipe. irmum de Aid U TSinioC 

Lo Ar.iSc de MiC*r..OJmilvanillée tus Julslei s«n. lUIkaleii d.- ce mun-.i prapter. 

fvnnl «• «•*•«" • necmuin McJiinn»!. (.i.Oiiko tl viVil tt Osr* «ir ki. ci • lu ollr» 

lu» umm o »>. toit moi. Ils .0 illieu an- d.-nnef Us Juls du. le. Ii.iir.di m.viau 

«mi*» 

fSmi ». 11*. !•< Kt<. noam de Vus sinus les pin «mille, ci k. pli. qulifdi 

' CMiitil. >n Cil»m>nsmii»erl ali » rii.|l<lce..iT«»i.-m' ma-'Kil l'fcWn ai.Uif 
■a •<.■« a U H..M <h trulS uns (Olléti|i>lnire>. Les Juf. en etfcl. >nu|». (Or Vu 

•“pnl <( »»' llmUMin. lie |vuiml iOreliie«>c UpRWlii .lu 1 taira q.'in fl» d tirait 
<1 «saur «i... . .11 Aube -tc^r iSrsnr^ir.<fc*p«). |^i|xc.Iau e. lui aire Sara» Ma. 

leva. II* de Bamattl (ru- us» peuriaia ni.ie.i h .«n.r J lu. pepMif de -km 
iiran.n km des les.» 




Il 
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dl<-4l f*n* 1« * Vui 

l»ll 4IKOI. itc*'£ VNIn U|«4nU. U dcKrotllMI J» »ri»ilim ;.. S->l<jh-«ir.ir.if 

Miii mi lui* d.r»»» «.ira k» toires quoi I' vucm Il prorttm ««•* *» fibd h*nl peut 
1.1 dn !t»l>lll" 4 l™rt Coi.ne Ib ve UO-OI..B umtt V. *Bi - M» • de Ihci. 

iiohiI ou «I«I —irr.l U u.MMa c- :W pou «1 demi- >1- <*•— »• —••“ 

4n> . C 01-1 -1 ’•!« loul « icimlu». lu l.f'l - <_-1 :•»> 

%im sue k. »«t<« mie. le. ociiuc» «MMiMdln ei p*™* «**« I unbmiri 

Oku ci d->» Scc «braim comme 

» |u 1 ™»i"«-=™ii. iwtilB AnhuiiM. Il.ucu. d.« . I ™.» «^hnU.i 

GiK.1 01 l *m« de » mc COI ht u*‘ «iintn.l *. V.c.i... de lieu v<> 
traptCK»! Ot « Seal E .101 d«« unie. Cli^ic. »<**l 1 tou ne HOU de K.u 

Si Il •'«fil t'.K.iuc.l il3l«ri<Ide.<uctiee.d<iiii«*'de IA»ik« Tciiukm l»>k > si de 
Ntos. tu iMlineei lis.n.ikl C ol pi "U"" * Cixm k» d.|i. pu . la jeu du Uvec ■ 
11.'» «e. r.T.imi Dk>. le» 10 .CO» ( .r l'auoMedt Moi* el de Ib». le ■*•«. d m »mp«« 

de» oe ouelcie eterne imIcOkop. ci .. dl aueine 
suc h liuecte fclXue IX.1IC 41 -.ICI Seul q. 'dit * 
cceiBliul uu a» penne» eit •< tuelipn de I* 
I luieile Ar-iae. eaCieendc Mduetltld. 1 du .- 


Kit. 

•cille 


Icette u tet.ee* - Il l*eie»i de.«ire en 

n->:*'«li u» «■ «•h" de '!'« » U,. 
MeemeHraluawià hThm.* Med» 
NbmliUO* <k l>*u ne on 10 » 
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9J- El lorsque Nou» primes sur vous voire pacte ci rcdrcsslme» d 'au dessus de 
voi ton U montagne: - Prenci remuement « que Nom vues «von» donne 
(le Li»c> ec écoulcel .. 

IU dirent:» Nous Te somilks tout oreitfc ci ûWotCiiMiiie' .. Uurscaun 
fuient imhusdc l’adoration du vc*u i kiuw de leur ntÿancui 
l)i» Quel bien mouvait ordre «oui donne U votre foi 1 ) du moi», vo«4 itc» 
croyanu’ - 

W- Dit; -Si * tout le» Humain» U demevire ultime (le Pirudnl vo«» «ait 
rCicivèc en ctduiivitC uupr« * Dieu, vouhiiia' donc b moet li voue èici 

ri’.iiri-. 1 h 


95 Jamais ib ne U .souhnten.nl pour a que Itars maini oeil av«nec et Dieu 
connaît pirfaitement tel injuwei. 

94 - Tu trouvera» cm.inciiicnl que ce ioeM tcv peu. k» plus atuchô à ail 

icmNimt de vie*. Parmi kl Asvocmeur» Ipotyihëiuci). l'un d'eux 
touhaiterait vivre pnqiTj Tjgc de mille ans atori q« le Tait tPaiieln*. ne. 
aie iuiciI ne I ïtirtcrjii pas d un cul powe de» loeirmcnu qui railendent 
I>*u voit parfaitement ce qu'il» font. 

9? DU -Celai qui eu ennemi de Gnbeiel. ch Ken c'etl Cîabeiel qui t'a fait 
deuendie vu. ion eœir. avec la permiuion de Dieu, le Coran venant 
confirmer ee qw l'a peKtdt. xukkr ki Croyant» »ur k droit chemin ci leur 
annoncer U bonne noioHle. 

95 Celui qui eu ennemi de Dieu, de Scu Ange», de Set McMjcr», deGabnel 'et 
de Mi'taél (Michel». D«u eu ceiuinemem un ennemi pour lei Negaieur» 

9» Nous ( avons efkcli.ement fait dc'.vndrf des verset» Ken claire (ou des 
signes évidents), 

Seuls fcs dévrrîomlés les renient 

IIXi-Est-ce donc, qui cloque fois qu'ils sousenvem à an engagement, un 
groupe d'entre ou le rv)cttent.' Mat» ptulâ la plupon d'entre eu. ne 
croient point. 

101 - Pi quand leur vint un Mesngo de la put de Dieu, confirmait <e qui était 
avre eu.. . 01 U qu'un groupe de ceu. qw ont reçu le livre' rejettent le 
Livre cfc Dieu derrière leur do» comme s'ils k avalent pu» 


1 1 II,,»,i«iii aie - Kl.. Il m.r.i ldi cicikn cCM»cn . MUsc'eUli l«i« Jc«.ui.(»,0c 

Ut* irroeco.c cl de Irei intHKX 

îl Hiu. ilti.mi I ioccUaciK* ci U f»v*.uude «. dHi qre Oc. Vu l.«c p.» ta» pou». Du 

CuieU 411 p»ur>l Mu I »itm r».lut< O: üku es »u nom vu .u Um Uni « lût le Le 
içuiiîre iu e.l ..11 , ,» WlH» e* |*k «1 V NiB «t l - .» d u» miaïqn alpin lu 
hr^i» • (Hadlh> 

O» mu cnntCM .u «nif.M. m f«> («.uni à k r.t e ou po» <k II nest. Is 
1 KaOTta. acnmikM la lifim 4 » <1 la dumm». mrif.re. renne s ib «mh irntuU» 
ci -ib ic pciv.ii «intiure qte danoed'é»» Blnlimoa 1 tnim d. tosukns ronllia- 

(tecai | 

t.n lliuil dn . I. «ne «i iiov. 11 : ion «enir* u» cl esc» ik la plu a or. m n>~« un 
curmo une IiVkV d. me d'm Ui.au cp.im •• 

J) Oanlwk'iloldu -inK»i»du>cn»l»m.l»k(tiWilra«MiielKiiuind««Mffu 
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diiqndimkvnnk 
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vhe r*t [4l> y-mJ qix 

bninfrfH. IMW, 


•/y >*•£*•* ly / >»• « «•/ • <• > y 

^r-y ^ *V f 1 ^ 


uval pue». Le drlul « «u 11 vuil.il cl Ut II 


Pa.rq .0 Kittu M 11 nuM> riVit mito-ip banaMiulim ai 
pwf ci iK'-lil Mil» ai il. pu Mip-l u«••uriW Kim ouo ni 
.psfk « r»o»uurMin - «I qu'J <« tr*. ili...mi< pair v 

bwitnil de tuile ami , M-l .ne vliiub» («n-*!- Jla de 

pu» H»' 4» «nam Mpiai. •■ fia.»-. •pB.i.l-» 


?-4*i«Ar )s 

IW- II» ,unirent « que rêotakm te dfmonx -ni, fc règne de Salomon. 
Saleoon ni point rwera nuit ce ton» te démon, qui om mfcni II, 
apprennent »o> ip.ni lu toreelknc -mu que ce qui a clé dctcemlu ,ur k, 
dtu. Anpcs. Harout ei M.roul’. ù Balte II» n'inUruiwBt personne un» 
lui due Jipaiavjnl; .. Nou, ne wrnne,qu une tentation. ne devient pa» 
négateur! ». 

Il, apprennent d eux fc moyen de «jurer l'homme de ion é|>ou*c. Il, te 
nuéem avec «lu è personne qu'avec la penmwion de D*u Ib 
apprennent ce qu, kur fait du nul el ne leur fui pa» du bien Ib om 
cfTeclivcroeot appel, que celui qui Ta acheté (au prix & ton àce| n'a 
jkuoc pari de bien dans l'autre mcodc 
A qral bien mwvm, prix il, om vendu leur imc. s'ils «vient! 

IH3 S'ils avjxm cru e« s'il» avaient Mc pkui. une rfcomjemr de Dieu est 
certainement Inm weilleure »'il» u raient. 

KM O V<iu> qui ave» cm! Ne dite» point- 1a "imi» » iiati» duo -umllturru » CI 


105 Cnt qui om renie purai te gen. du Livra Uuif» el Chrétkm) alnti que 
pirmi k, Asoclaicm (polytMUta) « vcuknl pas qu 'il veut descendu sur 
vou» quelque h»cn de votre Seigneur ri Dieu réserve Sa grfcv à qui II veut 
l>eu délient lu fcnôtuile immente. 

K«5 Chaque foi» que Nou» abrogeon,’ ua verte ou que Nou, k laissons 
tomïer dur,» I ouHi. Nou» en apportons un mcflkur ou un venet pareil 
Ne wis-lu point que Dieu c»t hen capsibk de toute chow’ 

107- Ne wiilo pii que Dieu détient k royaume de» cieu.» et de la terre? Et vous 
n ave/ en tkhor» tfc Dieu ni jutron-preitecteur m soutien. 

I) (mimSira «u- Itarnit « Uiion u»i fait «••■<«•> l)>u . In e*««dit »it ht» pu» u. 

"““1 « •"> >'>» >cn»r..r« m.m que Hvm.« 4 I. imilus 

J| Uuut *Di«t iMi.imir.'ni m<,i >u pnliiienat .iimluntirt». ,ou en voiUm d« 

. irarr.fKvn m diuru -.J p,t te pirxr t in «u il» n« iv« k „Se,,iif . lu.'ouii.. 

I‘y>» 1 " '•*' ‘I" aupOk et e’ot d»« « Bu palil» q M k» ).if. >Oi «moi m 
■ .Uruu.i „ P'i.;l<K Dioi kvr W»» d i»i|*c..>. k m» . loll.ifui . «ai, . fa,,,, 
•on ui .S»ai . qui rr le yrére 4 an.. SUIn iiWlo» 

D .ur. |U". k liai . M i». .. U m> ariuu 1»J vo.k»i eiir . mire t»rg.. .. 

n»i aluilco ,.. . a. K~ r .... : l- iv.pM.. du.... —I™ II. «.s,.. 

O.KI»- «U. pr»w„ au k, riopVao drrui Atr.ten eot jndl de. ire.pr,.. C. n*»r n'. 
re. dr dnlmccm. .i mo „ Mnrniai de Om et le. reiemHXUf» wo, «lie cime qit 
dn «irden- de iretocail? 

» Dam ee -enei m eu u» .fan. -, pmUkne né, luroim. 4 umr «lit di ou 

•C-' f‘*f ’'*• " '“‘y*" "« •* ='i<*nl.»«.lrM^fa d ..--.r. , .«.u J M(I 

mi -lillk . duCem. qu dial un, cul,» un ,h«e >1 Uulin ire uilrr 

A..U ce a Kpmtc . UibnW, w,Wi.s ( o « „ut dt D ,*... lu. ,k i.nd eVrd cruné 

dm. u pikrc Kl. Jim.ii.-n loirrre kl illtvrl kiCIrétem pii. v.n U M«q.. t». Il (k 

I HttMl 

Or II tIo« n»u« su’ui [mirv.il lu» i lia ruenil « rmlilriruM ■« k pren lui a 

etuor I la »ii»v. aulCT.n«,»r . k paner i»npV d»(.-< pou ». Mutin.. »>«■•(» eu a 

ti MettUî » | Cma| O. ou «k» ,< nm » Adm et t-e a. Pu.û» mu oit 

qo«.rne ua m terre, tfae-n u un « u „t,„.«. e.lm . P ™. a.,., «en» fa MTfa de 
b «otTiUKC. «r te an Ar.l.i v- ~ut «te -*tli..iv.<[», .. 

7om |fa. d. .«» rr.il..;i- dS.tfna...rtc velruav.l. priem „„,t ,de O..> U Kr-tla C m 







10* Ou bien vouln.iout esigcr Je votre Messager ce qui a êlè exige 
auparavant de Moi*? Celui gui échange U (.* contre h méeriMue s 'est 
effectivement fourvoyé du drwt chemin. 


K»- Plusieurs parmi Ici gens du Livre cmi souhaite vou, rendre de nouveau 
inéci éaau .q«« que vous avez mu « ce par jalouse icnaiil de kur 
mauvais: n«mre après que leur (Bl apparue la vèmè de loule évidence 
Pardoneez el tourne/ la page ju*qu'i oc que Dieu apporte Son 
commande me ru. Dieu est purfailenitel capable de toute ckOK 

110- Accomphs*/ uirrrvtcmrnt la prière «donnez l'aumône légale. Tour bien 
que vousauirxcn:* pour vous. même*. vous le Irouverez auprès de Dieu. 
Dieu vwt parfaitement or que vous. laite* 

III lli dirent: -N'entrera (aman au Paradii que celui qui cil Jail ou 
Chrétien -Ceci U du moins burs espoirs. Du t Apporte/ voerc preuir 
s von êtes vêndiqnes... 

112- PCT au contraire, celui qui a abandons *a direction » Dieu et qa L a 
adore en toute exclusivité' tout en faisint Ictoen. a ira salaire auprès de 
ion Seigneur. 

Aucune Cramte a leur sujet (ou: k le* accable) « Ut ne ressentent eui- 
mêmts nul chagrin. 

IIJ- La Jnifc ont dit: *L«s ,V«{dr#*s (Chrétiens) ne * basent sur aucuee 
rd.s-.il valable * cl les Na/areens de duc: . U» Juifs ne se basent lur 
aucune relipon valable - alors qu'il* lisent k Livre. 

C'est ainsi que le* ignares Iles Kloülres arabes) ont tenu un langage pareil. 
Ihcu jugera «turc eu* k jour ck la Réstirrealoo dans leurs su;cl* de 
d «accord 

114 Qui ,<i plus injuste que celui qui a empêché bs mosquées de Dieu qu on y 
évoque Son Dom cl qui ii tout lait pour leui ruine?. Ceux-là. il ne leur 
•pputtkni d'y entrer que pbins de peur. 

Ils c«t dans ce bas-monde un opprobre et dans l'autre de* tourntenU 
énormes 

115 C’est à Dieu qu'appartient l’Orient et l'Oct'ileni U où vous vous 
tuurnic/ e 'est la la (ace (ou la dinxnon l de Dieu 

Dieu esi vanc et poifan sachant 


I) No.s •voeu ali* essayé d: iesd* tes don Muiims pssslttn de cero plru* L I.Utt ci a 
eHrs l.’iNnéoa uni de mu « Dieu; <1 unir pin le uni —« peM nui ~Miu dm -d.ooio».. 

< esl-idire du tu ni >p qu r*r «fur t> Dk. et a', ne. Ku »' *i*«i* duatanra «e 

I1 >m ni p.-u isnr W lames 
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icwpi» d'eMciter (ri ordre i>« te Kii.i'tirM .if un (lt et « n taira <h on ami 

COnTCM <*«- «P"* <">■ •lltmnmU epro.vc ... i.b<«ni>a ci .o frv. 1. «.tau 1 I. 

•taure mime <1 Vnrtiee ton |»u> e» lu enraye fu or' mr -du- inirak * nteinki > b pbci 

tllUMil Ceu * v.lir ItieMai que «watt » oxWKc Jr b rtu ,u, ,tou k pMrira«. 1 U 

•■>"*>■ Cet.vrifoccl .ne MffiihlininpiianMuu<ifc inc otttpiMei «I«<trte CtMqu 
I. lui ■ ut« Ixm: «mm cl alu qn « U tlll «>l|»i« ilkmif 

In «bl|*i<n> Ktipewa Hnl cl cltfl Je noir »mci «Klinle. 

I- I. 'e*t«M»i 'jitkOt o.-I.nlh ■!•.-/) 

-- L *uim M In. «berne fut. |.(> iVmEiiU» par * Tmftm • surnik . (< i, 

J L a&iico uJinlatc au if»:u ûj Créant: < nirdcut - ( « <*«> 
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116- lb Mou: -1 >xü S'est mit) bué ua fils Pureté ci gloire 4 L»! Ccsl à 
Lui plutôt qu 'appartient tout re qui ni dan» In Onn « on torro Tou* Lui 
obéissent on toute humilité 1 

117- innovateur dot ceux et do lu lotte, quand II décrie une cho* il Lui saflu 
de kii dire: -Sois!- pour qu'cite devienne réelle. 

118- Et les ignares (le* idolàirvsambcildedire: *Ahs 1 >ku now parlait ou s'a 
nou* vetinil quelque axacle! C'ot uinU que leur* prèdxesscur* onl 1er» le 
même tangage leurs coeurs te lont reuemMés. 

Vota que Nom avons clairement eipmc Ici (igné* (ou «eneli) à de* geni 
eapabtc* de conmion. 

119- Noue l'avons ento>é en toute vérité « l'on droit comme annonciateur ce 
honae nouvelle' et comme avertisseur et tu n'auras pas à répondre des 
tens de la FounuM ardente. 

120 - Jamais In Juifs ni les Chrétiens r* seront satisfait* de tué jusqu'à or que tu 

vu™ tour votu. !>(.. -8»*W la d-reetion ds DU* »i U Bonne - Si eu 

suivais kurs passions après vx - qui l'ral «nu comme science, tu n'auruil 
contre Dieu ni protection ni soutien. 

121 - Ceu.s à qui Nous avun* donrè le Livre le fctenl selon ws ,usie* régks. 

Ceux-là » eteeent et cou» qui te notent, ce soen ceux-U Ira perdanu 
122- O fils d'Israël' Kappek/*vous Mon hienfac que Je vous ai accoeik et qv>: 
Je vous ai prélêrés à vos eontemporaiml 

123 Craigne/ un jour où a ucv» être n 'en remplace un «ut te en qoos que ce tost. 
où l'on n'accepte aucune ju« compensation, oti aucune micrcrason ne 
peut lui être utile et où ils n* recevront aunir socours' 

124 Et lonq»; son Seipncur épeouva Abraham par certaine* paroles* et qu "il 
'lesaccomplit. Il du: »Je vais faire de toi pour Ira Humains un oempk a 

(unie rt un guide •. Ahrahum du > Est-ce aussi de nu piiygymnne’ <■ Il 
dit: h Mon engagement ne ionisme |*>int Ira injustes-. 

l> Omni Iiectiiif «B*ilw»«sr • p»i « Utennant <"« lui la vte lion, b 

pjlaancc M (Une. la loi/K. l'imiili «C.. 

In.l ce sali • nré roivieii a Sa x«r <1 v-iOaO ri sus l'illt Ur |««mc t« Ss 

-•Uiutvs. 

Cnnnrti Utei onre-iii en urne Iqqir qie Peu issaM t Sa r*«iii mure l'un » Su 
imiirn en nBtirahr tt «di ptrs ta. ri du ica 01s’ O* irait dis qle k qiHIKaUf (► !"• 
J.'o. ta à Pu «I uiqunni le taibk S<n urnili. n 4e Si feoev/ew» pn« Sri 

(nauru mn nuu Muai trln Inulr lanniirve Col'lril Ptiln • (OltulMn el poulie 
udurc cciturn cifriti f.bo dira l'entuf di rat'Oo**» l* 4i IMoBo» GIOi. « pim» • 
CcSliqu . Cifintc jurciv çt qsi n'i M"l» "!<•«*' 

1 icitrlc. Crète nu • EvirqM - conjra» Mv Ur.i mm «ra. aiMaU 
- EU“»oi 

ANGE tOS- wift ou .an 
Ail remue «n - pcrtcur |S< Mme me» . 

» >ucr- rail 4ai nom- ■»< pim».. Il ..I« coOcmnl 4c rcxvctplieco fl M 
pmaflpiicud.Schleu Ui'lf. auui Ocl'icUieOcnicpcf Onu i Ablltuu * Liil.r-'«rira 
a» tilt lalMtXcaniMe 'ilUlhCMUIMinMnopourtM) Nime-amiriul AlinV.n . 
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A><~ Atntol. <1 hneel c'.ir.enl (.il .... *,.,u. At»u « ..(«ne. 

U t-j|*ae in», f«. ..Mil KM. Km.iiu* d». « «ir(i> 

...—A.T. ■••«.a-~ ~ H . .. HMmHW 

...il k. Ou. m'.i i dîmes <« I* lai (U (Mne te NI.su, rts d. Dm. 

51 U"»./- itUdMii ta(M.|uilh.« .faire «cille. Il xnpfnxb .il U. h.. « 
»bni » 

*■ Il y . .1. iiiH iWtj*., n.ssr WII kl >uc. «i UIU.ro C'en k «H >.l|Ki«d Aboli... un 

.yiMXli* * hoO.IU.hm k- pi. r«i «I <«■! in. .à. «il .>nh4K l'IMM. 

Il C«B qu ail .tintent ku. terore > Dm. <i 4.1 v hui ainsi tunpkKmai «un. > *« la 

•'«jTHta" w<«■'!•«' •“ • Muudmm■ Col .nu qu b m^o. aacint .nrUiimul 
C'en «h «h >1 ik-imo quo rit«in>.«p"F»i a. u u«ii «ai «■ anmi i«n.ul.i lu (m 

«*" Colt-c «« .ul.rW»«il .. IllW M.« lieu II IC.MII ». . ■<|..n, I I. 

■Murant 

C 'cil pajiqns lient» «. ..Mil l.«taka imiihi.iIctii rnriqiiniii 1 kullic/uill fl u 

MUIH «K lin. U la iskmqu O kui inanl Ml «KM |a4NI»lc oû K RfltMM leu. I. 

.WUII >11. niLi pHv (.».< I mm AtlNIif ik xsi.il.ie. 


125- El Icesque Nom fimede I. Maison 1 (b Kesiba) un poinl Ht r«iiur > ci un 
lieu Je sécurité: «El uikipUik satKluaiic d'Abeuluin comme Leu de 
prière! « Mou» confiante* alor* à Ahrahim cl à h nu cl le min de paifici 
Ma maison pour ceux qui y fom le *epi unir* rituels de 11 Kaùtu. pour 
ceu» qui ohKocm une remue comcmptnilveei pour ceux qui * courbent 
cl *c prosderoent®. 

120 El Iwi^ik Aliiiilji* J 1 « Seigneur ! Kan que ce »»l une ci le sure cl donne 
erjcina'menl pi ri i ses hibilanl* de loo* le* fruil*. à ccuv d ’enire eux qui 
ont ou i Dieu el au Joui dernier! ■ Il dil: ~ El celui qui aur 11 rcoiè. Je lui 
procurerai une (ourle jowvaacc ixiii Je rjtfrnndnri aux lourmenlt du 
Feu d quelle bien muuvaite dcalinèe! 

I2Î- El tcpeadani qu'Abraltam OWvail ‘fc* pilkr* de la Manon IU Kaitbul 
ainir qu'UmuH Seignnir' Ajjrée noire eru.re' C’oa Toi L’Audiati cl Le 
SocIimu parfail* 

U»- bCigncui' è*t* de n«n deux de* die» ahandonruml kur deuince j Toi cl 
de noue propenilurc une nation abUMtonaanl w dcMinée i Toi! 
Mooire-nou. not me» ci ucveplc noire reloue à Toi. c*c*i Toi |xir 
excellence qui apite* h; rclour de* rcpcnlu el Tu ci le MMèriCOcdieux 
infini* 

I2«- Sciyneur' Suscite pcirm: eux un meccaprr de leur race leur réciuni Te* 
vencu. leur en*ei«cani k Livre el la u^iuc el k* bdninanl C'en 
iafiDimeol Tm Le Pmuuni ci le Sap.' 

130- Qui donc trouve mieux q ik lu voie nrliyieuie" d ' Abri lu m ci ce n 'ej celui 
qui x'acxu# lui-mêuK de débilité meniak? 

Nous l'avons, efl'eenvcmeol flu dam <v monde Cl il seru certjmn&ent dans 
1 “une puni k. scrlMUi (ou Ici faiMi). 

lil Quand ton SoxiKur lu. d*: ■ Alxindonrn U dcMméc à Dieu (lois 
mutolmani! .11 dil: «J'ai abiitdcanc ma deslinceiiu Sogwui-ei-Mailrc 
<ks unntrs» 

132- C 0*1 ce que rccx-imnsamlu Alir.Niun à ne» fil* ainsi que Jacob: *Onxs fifc! 
Dieu a choisi pour vous lu Rdipon fi’lslam); Veille/ scncusnwni * oc 
mounr que dans b foi isfamique'!* 


.MH 0 . OT‘ Ik 1 * Kallu 1-C.I.I Ou. «. pus M.II *u il • (If fkfiM psm ■ pftnKrc 

SMs pu Alan <1 lie pii muiumarac 1 De. p:u ka avor .Io.ua a. par* oilpicL 

1| U K..1». filial, inreifr siHiioIre 0. riciiifnMnf. (b>]ie Mu»iitui 411 ai a «■ tiiih 
(èr>l>» •« pronurm.u intu U vûiu.au ns... uw( m Xm„ikCW.«. 

MU.ro de l'khm e en n .euro k.pnai k. ».nl...lMsd Vin r.V. <u,. «eunp i p.« Dr. 
)) Dns Siuc (1. 1). 10«s I» .111 ™«m Urine. <1 uel. Unaïui. de k KliN 

foi U qu U piknn rai k. s<|< 1011s Iiura 01 • lamé• «u .tnMneu U raiauoi 
reipooeJ. de nus le. eaire... iuc» d «. ntm «aur. 

< e.i e...i« b qui cret.ru cmyirei linimtr Kllî.r. «s eu drniei. >iuii du ntode 

Hmxh.r pur srienurm I k roumpnnei ef à b i<t<r li ilUrf- <.*<«>) 

t’OI <tC«i iis Sec de ;«.*■. nrrrre mil. luin n:«i« i-x 1 . libre -n.ineil pid 

irm* 
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I3 ' ^ Elkr-vou*donc témoin* lorsque U mort sc peétenla à Jacob* losqu'll du 
1 set lifc: -Qu'alü-uous adorer après moi? .• lit diteni: •> Nout allons 
«dwcr ion Dieu cl te Dieu de ici pôret Abraham, l«t»el cl Isiâc. un seul 
cl rrére Dieu cl nout Lui sommet entièrement tournis | musulmans) ». 
114 Ce fui U iiik génération (comiaunuute) du putte Elle a pour elle tes 
propret acquit ci tout «UC2 pour vous les voir» Veut n'aurez poini i 
répondre de ce qa'ât faisaient. 

135 lit direct : - Soyer Juift ou CtlrtlKU et tout terce tur la bonne «oc - Dis 
* Plutce communnuie (ou «ine re*sieui«) d Abraham, pur moaoihiisteci 
"iiyini (aman appartenu aui Auociiicuii (les polvlhéiilcs) 

136 Dilet: - Nous u»ont cru à Dieu. J ce qui nous a été cteurtulu (le Coran» à 
ce <*ii a été descendu A Abraham. à iHnaêl, à (tait, à Jacob, au* chef» det 
douze tribut dltnB Cl à leur ikacndarec. a ce qu'au re*o Moite el Jétus 
Cl à « qu'ont revu Ict propfcélct de bur Seigneur 

Noui oc fu wiwvs i«ln* ru* îiiiruni* ili«'nmiMiiDn nom Lvi lominve 

muiulmai»( cnnêtetaem soumis)». 

13? S'IbOM adoplé Ici mêmes croyaacs qu: coutils te toni cflcetivcincnl mis 
tur la bonne »,«. cl s'il» ont fiiil volle-fi.e. ilt ne tout que dont une 
dissidence. 

Dieu le prolép-tn de leur nul 11 eu L Audiuil ci Le Stchanl porlaKt. 

13X - Tel CM le leinl * Dieu Qui donc a plus beau teint que Dieu el nous Lui 
toucett une adoration commue. 

139 Dis: Etes-vous dort: en train de nout fane une ooitrotrrw i propos de 
Dieu alon qu'il est notre SdpKUr et le Vôtre, que nout avons pour 
nom nos propret actions et que tout avez pour vous te vôtres el que 
nout Lui tommes emteement détente’ 

U0- Ou bien ditei-cout qu'Abraham. Iimacl, liaàc. Jacob, te cites tto 
douze irvbut d'Iiritü « leur descendance étaient Juifs ou Chrétiens? 

Dit: - Eu-ce vous ou Dku qui diluiez le plus grand tavoir?» 

Qui dcrc ctl plus injuste que celui qui a tu un témoignage qu 'il avait de b 
pari de Dieu? 

Diw n 'eti nulkmem tOBIMOIï à ce que vooc faites. 

Il l«an«uleHimn*AKahfihd'k<k.M4M«<tCtirAtnhMi O. ramnl Ahnftui 

>oai en Éopi, .use j lie, lük Ctcur SauK Stoo naine RUe demeie ik |,i In Cuira 

d'refiMt CI at «-ml mkmncnl ui Mm». OM «nxuu a lu lare ojcovi ta servait! 

- Iii»n - (Ann II en lit unuùi -n rutria file Ireuel llaii >i lupin amsdüMUUIIIK 
10 ncnele linrtc dm, li ville nul Or li Micqi. Ura qi Mc nui «irpHirrrMi 4-veiie •' 

alabw C'est I|«1 le |MlllK«il aiMCatei «u pull P* .«H.™, qv'ine irBi ,rv>, 
l Sort uni vin lutner ivcc Hjri nsco mini Ct linn rr,r> 1 r.. Wnirr do on « « 

Uairdno KvmlM, niiiilii,cii«iJ-.-.iU,u,i -m B Imu fton,un lu«n-n-, 
IB EOfOMI <1 kl (rcncil tililinlilc t itoci IkintiBUC <.Srul«|,> P.» aunnnli. 
Si,«h *11,11. litiM m. 4(<r- li III..1.V > Ahra»in 10 Unniénr ctOiii. loi. 

nj|gir mu ije né, avoicé. 

I » ns J Imk. Iiorh lim-mt lirai. an k |«rc Oc, mSila 
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Ml C'en uni génération <ccmmunauté)du pisvi. Elle a pour eifc se» propres 
«qui» cl vous »veg pour vous 1 » vôtres. 

Vous n'auic/ gvxrr * répondre de « qulb faiufcnl 

143 Ceuxdfsgog qui n'ont ni raison ni crédit diront -Qu 'est-ce donc qui lis 
t détourné» «te kur direction de prière sur laquelle *> étaient?. 

1,14 .Cm > Dieu qu'appartient lOraent et IXtaâJcM. Il guide qu> Il 
veut >crs une voie rectiligne « 

143 - C'en ainsi que Nous fimo de voua une communauté du juste milieu (ou : 
d’élnral afin que vo» so>re témoins contre le» gens et que le Messager toit 
Ifaioin contre vous Nous n'iivon» fixé la direction de prbrc tur laquelle lu 
cuit 1 que pour savoir ccui qui suivraïnt. 

Le Mesttgcr île ccui qui lomfceravnt dan» l'apostis-e; hen que cela fût 
une chose nés grande sauf pour ccui que DKu h guidés 
Dieu n est nulknvcnt de nature «I vous frustrer de voire fm (Xcu est 
«tiaininKut pvu. le. go» plein de ion .passion et de mlsCrfcorce 

144- Il Nous arme de le voir tourner k sitigt vers le ciel, tantôt dam une 
direction et tantôt dans une autre. Aussi aHons-Nous te roitre sur une 
direction de prière qui te satisfera fïwrrrel» face sers la Mosqa>e ucrec 
fia Kaiha > et U où sou. sous trousiee. tourner la face sers elle. 

Ceux qui ont reçu t Livre sasenl d'ailleurs bien qnec'cy b la vérité de 
fcur Seigoew ti Dim n’est Huileront malientif à ce qu'il» font. 

145 Si assurément tu foumiuaisè ceux qui ont reçu le Li.rc (Jaifset Chrétiens) 
toutes sottes de preuves (signes ). ils (K suivraient pis la direction de prière 
«lu n’es pas dispose non plus j suivi» la leuret ils ne sont pas dispiuésâ 
suivre la direction Ut peiêre les uns de» autres 

Si vraiment tu suivais leurs pussions après ce que tu as reçu comme 
«rente, tu ferais uhxj certainement partie des injustes 

146 Ceus ù qui Nous avons donné le Livre k' œnnatwenl comme ils 
connaissent leurs propre» lite. Un groupe d entre eus taisent assurément 
la vérité alors qu'ils siwnt 


Il N—~i<— a.».* s—.j^yiV l'.u il <* riiif.c x-, amimni osiuiim nosaur 
ro»re sirs VKsu'en mu lonne le. Jufi ci lu Clntieu 

«Ipnlini « Oirol.l., Vm-f.Cs ei «lu *IXiv»fU. «... «es «. « «ai» 11. Mro»uc 
** uq.ii ; t«<illl. ftlgmi n il ilxuliil ixt ims.lirorw.rhe. lu eoli.ua> iV H iokmi 
uesetle 

Du» ai uiisen mi r~en- sntluft el eu Uk» duo «aue pou rou.ru. fn.lei.ui ■ 

l"«" 4e «put.ilolfssmC ritUirqu«u r<d. sanf.a *J.i. a b Mn.«i«reO,uMu. 

>»• A SMI Ma « uiwu.e Vsnqa ’4 lira •Stréil «n .psg» ci i^m|li «a rlM-Viliu usipgie 
Oins tenus. 

2 /U: k rtedKK M.taimml. 
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N? I.i vérité cil dans « qui >icnl de ton Sr.jmur; vtdfc bien ù ne p» clic 
parmi Ice sceptiques. 

148 A chacun une dirottioii vers laquelle il s'orwnte. Cou te/ donc à qui mieux 

mieux npéi te bonnes clicncs ( le Parada) lou: après te bonnes 
oeuvres)! Là où vous soyez. Dieu vous fera venir tous ensemble 
I>eu est parfaitement capabfc de iouic chose. 

I» D'où que lu sottes oriente-toi en dmxliim * lu Mosquée sucrée (In 
Kaihi ) air c'est là la vérité venant de ton Seigneur. 

Dieu n Cil nullement maltenli/ à ce que vous faites. 

ISO D'où que tu «mes onente-toi en direction de la Mosquée rance cl. U où 
vous vous trouviez, tourne/ la f«e en sa direction afin que te gens n aient 
plus uuilrc vous aucun argument sauf ceux d'entre eux qui cuit omnrn 
I Injustice (de la négation i Ne te congre/ point et craigne/.-Moi! 

Alin qw: le rende compter Ma grr-ce sue vous «t peut-être prendrez-vous 
le droit chemin. 

151- De même que Nous avons cnvo>é pvirmi vous un Messaprr des vôtres 
vous réciter Nos versets, vont apporter pureté et bénédiction, vous 
cnscrpKt le livre et ta surcbc et vous appcndic ce sj vous oc uvw 
point. 

152- Ivoquei' Mm (par la pensee et te nctes) el le votes aurai prisent* 4 
l‘esprit- Rcedcz-Mui grise cl ne me renier point! 

153- 0 vous qui avez cru! Prenez, iule dons U patience cl lu prière! Dieu est 
certainement av«ec te ptticnls. 

154- Ne dilo pus de toux qui sont tues sur le chemin de Dieu ( poarla<au« 
si: Dieu ) >)u‘ils sont mrrts Ils sont plutôt osants m»is vous ne le sente/ 
pote. 

155- Noua vous éprouverons sûrement un Uni soit p:u p»r la peur, la famine, 
la réduction des biens. des personne* cl des récoltes hit annonce U bonne 
nouvelle aux patients. 
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156- Ceux qui. lorsqu'une calamité les touche. disent: • Nous appartenons i 
l>*u et c "est ii Lui que nous dotons retourne! 1 ». 

157- Ceux-là ont sur eux des bénédictions de leur Seigneur ainsi qu'une 
miséricorde et ce sont ceux-là In bicn-ptidés. 

15S- Sofa et Morouah font bien partie de» rites de Dteu. celui qui a entreprit à 
la Manon de Pieu (— h Kaàbu tic grand pékr-nage ou le petit ! n'encourt 
ni péché ni reprcche « (aire entre ccs deux collines les sept «a-fi-ncm 
rituels. Celui qui se dévoue pour une bonne action sjtérojjtoirc. Dieu est 
ecrtaiiKiiKnt reconnaissant et au courant de toalc chose. 

159- Ceux qui luisent ce que Nous avons fait descendre comme preuves 
évidentes et comme bonne direction apres que Nous avons neltcnwnt 
indique aux Humains ccut bonne direction dans k livre. tcu.t-U sont 
maudits de Dieu cl sont maudits do maudissant. 

160- Sauf ceo» qui sont revenus à Dieu.qui ont réfoeasé le mal’et montré où w 
trouvait le bien, ceux-là 1 agrée kur repentir et c 'est Mo< par excellence le 
Pardonneur ci le MlsCrtocdicux 

161- Ceux qu. ont renié et sont morts dans leur négation ont suc eux la 
malédiction de Dieu, des Anges et de l'Humanité loutentière. 

162 llis’y éterniseront sans avoir le «oindre allégement à leur supplée clans 
aucun répit. 

16)- Votre Dieu est un seul et même Dieu. Point d'auire divinité que lui. le 
Miséricordieux pur essence « par cxcclkrxe 

161- Certes il yadanslacttsliondescicuxcldcli lerrc.daosladincrcraceailre 
lu b vit cl le jour, dans le navire qui vogue eu mer ave* « qui profite aux 
gre». dons « que Dieu lit desendre du cxl comme eau avec UquHtc II lit 
revivre la terre après sa mort pour y disséminer ensuite toutes socles 
d'animaux, dam la distribution méthodique de» vent» et dans le nuage 
soumis entre ciel « terre, il y a dans tout ixla des signes pour un peuple 
doué de raison 

165- Parmi k* Humains il en eut qui prennent en débuts sic Dieu des .iivxiii 
égaux à lui et qui K aiment autant qu'ils aiment Dieu . Or ceux qui ont 

cru ont pour Dieu un bien ptvu urun-t amour 


1 ) la fr.mll Or imnWi ri» iam ce vend ll«|»IV -["Aa-CctU qi< 1 » pCOCflt 
uxinii n oiivvenir > iront en elTei ne itrte cauotaiiia dns 1rs ntntttt 1rs (*n dllt.ltai 
Quoi <* ic riroetl- «l'o. «si .reli.ll.il 11 (.0»".U 60 IS-a .1 qi» r ni ~s lt. U <p. dut K 

lui. nul. Kloif. <orn.fi »u n *>. «.-noe. chunn iSv.it h r>ma< Km iplîmm» Jr 

<r tlMOr? Quint ns», mil npsnl in lui <t*r ou in h.n mur ion uinnn ulurUi. 
("ci c’a (Jl «•» lixipcfi <* qill mis » piSH pu pur r«nii di Xi fin n ont muic 
onlitiurlir » ta ion. Qu (omus-mnérnmc > «lu qui pu«ita rour <Sr. ci cxhaviU 

toute? 

Jl Xi(i .1 XtirouK »m «eus relto rolim -utiles dr la Kolhi « eu psitt d> /mit*. Quint 

Abtitun Um nui «K dira k tout vibqu sa tenue Api « sa» tili IsaiaR ce «ri» • 

'.lit ukiiii di ulf 1 U II IM U l'ipiiuniu Or pn pittitm Ap** « nil - court. 
.imq—Tiro: .lu» rotin. .11 Sulrrtlni li mhcn-Sr d: l'eiuru ikqurtw uiticmnn C'-l 
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SI qui col été «justes ««ululaient en voyant Ici (owmcats que la 
force «I entièrement A Dieu c! que Dku détient un suppliât implacable! 
Unique ceux qui ont «e suivi* disavixiérmt ceux qui 1rs avaient suivis, 
qu 'il* virent kun tourments cl que leur* lien* commun* le brisèrent. 

QamJ «ux qui coi vuivi (leur* par*) dirent: « Hélai « nom pouvions 
rclourner en arrière pour Ici désavouer comme ils noui oui désavoué*!.. 
C’en ains» q« Dieu leur montre leur- actions pour leur ta faire une 
lourcc de rcmotdi ci ils ne JOUI pas préi de tenir du Feu. 

O Humains 1 Manger de ce qui esc en icrrc, de loui ce qui en en IKite et 
pur. Ne suive; point les pis du Diable, il esl certainement pour vous un 
ennemi évident. 


immoralité et de due sur Dieu cc 


nas 


Il « fait que vous ordonner le mal el I 
que vous se me; pas. 

Et lonqu'on leur *11 ..Suivw »• que Dieu a Um I d.secudiet. Il* dl*«ci: 
«Nous suivons plutôt la voie sur laquelle nous avons trouve nos pères.. 
fcM-ec quarxl même leurs pères ne comprenaient nen du tout et «'étaient 
pas sur le droit chrtnm? . 

l-'imnse de ceux qui ont méeru esl ceOe du berger qui cric à des Kiev 
b entendant à ce qa ‘il du que des appels plus ou moins cluspés. 

Sourds, muels « avouâtes, ib ne sont dore capables d'aucune 
compréhension •. 

O vous qui avec cru! Mangea des choses bonnes cl pure de ce que Nous 
vous .\«u octroyé et remercie/ Dim si c'est bien Lu. que vous adore/. 
Il ne vous a interdit que U bête meete. le sang. U viande de porc et tout cc 
qu’on tue en nommant autre que Deu. 

(dm pourtant qui a fié contraint sans désar pnrtaruier de sa pin et -an. 
dépasser les limites de scs besoins*. oelui-U rte supposée aucun péché et 
Dieu est eæciUMkmert ubsoluieur « miséWonteu» 


me. ils 


I) Qu.rU k We-upi .'-tinte ... MMNms obtitm pur ». nuilrtr U tu» 

• ■•-/un ram leu muinc ci t. vvtM. nui» a r—- “ i» .. .. ™< 

«nu. a, w pne. t* .. UU KtttMte» i „ ino» O W» qu st.iu.ni ui> 

"I"™" 01 k “«l»* sam. on«««onli*.nqiMku de Ibx koi milir.il tdu.o . 
lur. «<■•!«I.t <to «|j. t. lut. lia « lo iMkUm a I. V«m 4e ko. mitir. 

Mui Owima Murtt I !»»■ a«u|k « >*1* Mire tri . elle «I tte* «««ér pu an 
op-in a mv caves Part. irtw.Serrante(fc cwn . cvqu rm-.« ,. K u 

pue iiM««t bit sera * efcv b tien «nu imiee qu'il ruut a trfrrn» » lait.n'eu c. tm 
U* cm mire tveore nient <i mu « qu'il rois i itietdit ne piut au.. t.,n q.dtn< 

U O» d. que la «n*l< jmn. r™n ÿ-* 
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1 24- Ceux qui taisent « que Dieu a fait dépendre du line et le vendent pour 
un ».l prix. ceux-U ne ruinent danv leur ventre que le feu. Dieu ne leur 
pïrfcta pas 1 au Jour de U Résurrection et ne b* bénira pomi 
Ifc auront un supplice douloureux. 

175 Ceux-là qui ont acheté l'errance tu peu de lu bonne »oiect le suppluc au 
prix de I absolution, qu'e« ce donc qui leur donne U patience de 
supporter le feu* 

116- El ce parce que I>.eu a fuit dépendre le livre en toute vente ci |u»k*. 
Ceux qui furent en dfeaawd au suec du Livre sont sûrement dans ure 
dissidente lomian*. 

IT7- L'obéissance à Dieu et la hen'Bsarce ne consistent pas à s'orienter en 
dirai»» de l'Est ou de l'Ouest nu» ce sont le fast de «lui qui a cru 4 
Dieu, au Jour Dernier. au. Anges. ... Livre et au.» Prophètes ; qui u donne 
I argent, -vilgré son amour pour lui', au. proches, au. oiphclins. aus 
misèroas. à (étranger de pivsajr. aux mendiants « pour «(franchir les 
~l.ws t» racheter Sri pnsonmers. qu. « «rempli correctement |, pnf (c 
et qui a donne l'aumAne tgale; « sont le fait de «us qui tKnnent leurs 
engageants lorsqu'à, .'engagent et qui k montrent patienta dans la 
maladie, to milhe-ir cl «u plus fort du combat. 

Ce sont ccu.-!ù qu. «M été sinoîresel ccu.-lû sont les gens pieu. 

128-0 vous qui a»« cru! Un vous « prescri! U los du lotion dan, les victimes 
du meurtre libre pour libre, chôiv,- pour esclave, femme pour témme 
Cepmd.nl «lui a qui son frère pardonne quelque chose, on dc*t le 
poursuivre ra.soivMbWmrnt (peur k pn. du siftg) cl d dct. de son côté, 
dédommager le parent de In vxtime avec li meilleure bonne foi. 

Cela esl un allègement de la part de votre Seigneur et une miséricorde. 
Celui qui. aptes cela, commet une agressic*. «halé est passit* d'un 
supplice douloureux 


11 <*«d te lY^W*. biudKlu. . * Dm .u, lu. „ Cc nwj ,.„ v-me, 

<*.;—•! •*> tld v à^-1 C 4» 

• II. «Mit<e «■* vtU.ii .1 ViMS au.» (pair.u ) t«. p„ . ,«»„ „ 

U bkOTOu o Irar rtaraiiki > ik on h.ri irruei u>* c« au Sa» Mat JImi . |||... 

Cest 4 cuir livra,™ nini|iMhfe <k taule « J, > P VM... au, w, ™, O, TuU.o, svu, u, 
OKS» Ju fa'im #. ne denudaii pu. qui ..nicnpcr un frrit vt . . 

* 1 ln,[ " k " n “ **•* **« »■ 

» pu. «a un, I..I«« qu'ta dune pu I i,™ » mtiart. CfUi p» Mme 

"J' «"*“*“ « «H ,u*r q. HH » . (us de vlie*. PM . iris pria ami, 

ll.ucsi lu. <| qu ks Soir*. du». 

Di.s kdui il. . m vrai «H de fUOd l'en f.il »a- U -.Vu, <Jr D« ui-Auudesnec vuku 
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179- Vom nv» dam U loi du talion 1 une garantie de vie. ô pm doués de 
cerveau* Peui-étic serer-vous pieu» 

150- Il vouiaM peewit. » b mort se présente a l'un de vous el qu 11 bit» 
«prés lui quelque ben. de faire un fcg» en f»tur des deu» géniteur* et des 
pnxhci sekin U bonne coulure 

Cela Cil un devoir pour ceux qui craignent Dieu 

151- Celui qui y introduitdes substitution* après I '«voir entendu, te péché n’en 
incombe qu'aux auteurs de ces substitution» 

Dieu est pirfailerrent uuduni et sachant 
IS3 Celui qui. craignant quelqu'insquité ou péché de b pari du lesuteur 4 . 
repaie ce tort entre les hérilKts. n’a jikus péché de « (ail 
Dieu est exwntieUemcm absoluieur fi misérconieu» 

1*5- O vous qui avee cru! On vous a prescrit le jeûne comme on l'a présent a 
vos préteccveurs Pou-Arc «eter-vous pieu»! 

184- Un nombre compté de jours Celui d'entre vous qui est malade ou en 
voyage, un nombre équivalent d'autres jours. 

A ceux qui en éprouvent une trop grande fougue (pour vkiIIcsk avance 
ou maladie grue a tacurabfe). une compraation consistant é nournr 
un ranemii. 

Celui qui esi voloniairc pour davantage. c'est encore mieux pour lui. 
Mais jeûnci .oui est ben plus peeferabk si vous uvt« 

I*î- Le mois de Ran jdlun où a ètédrarendu le Coran comme bonne dinxtion 
pour les Humains et écorné preuve* évidentes ite b bonne direclion et du 
disccrnemml pvirfail Que celuidcolrc vous qui commue' b naissance du 
mon te jiùr*' Celui qui est malade ou en voyage, un nombre équivalent 
d’autres jo un IXcunc vous veut pas h groe. mais II vous veut l‘aisance cl 
b (Jciliic. El afin qo; vous acoomfdbsiez la touillé des jours convenus et 
que vom pmbmKe b grandeur de Dieu pour .ou. avoir bien guidés et 
peut-être rcmerpcrce-u'us. 

180 Si Me* esclaves I-créa turcs) l'interrogent sur Mm. je suis proche, 
répondant » l’appel de qui appelé quand il M'appelle 
Qu 'ils répondent donc il Mon mvilatiooet qu'ils crracni à Moi. peul-élic 
drvKiiOiom-lls sensés. 

I ) Usgim «u se pémJcM cmlàb icjiidmi mie IM et. alo. carne «oe b™.r m r» wdMmi 

I” P**« • 1 burriT Oci .vie. ciwnO il nuna v.i *.- |=>«to qi.iM.nnv.il il d. pSis 
« pus d.i« Ku> vsseiti Urx. - Min, - et aulu pil.Bro 

Il ni péltnMr 4 'mnr m v*inaeii ipi. ;ir Il «venu n!n< diuii.f. kv «:.ic>ix<jrs qi* 
V’it bftotSMsnldei tic Si» «uiB Suxi 1 <o ni. u.: i lios di Irawnr iv» li>j«retC< 

>'«n KUlr a c«. <« tins I» c. eenfOBaliim de qixiiu: inictu-.-f ni .iirti Hamoiun 

Il ni ..(«..Irai ■ rmunuc* qu I titan (mur ni ikouiO-ur ii.ii» laiiiuli pou ptrdmrer ri é 

1 > amnn tUm piiaia « ni lui m anr ,M rlarn Min a ni mil a pnvoi pirdmwr et r. 

»■ Wlf ni U icc«u n'nii l> dieu de pmlii.m p>.r lu (li a. lin ,n l'aunAneaml 'aurudn 
aura. 

Celle te. do lalut . eu d'.ileir. lulkneoi m niuv.nm d. I hlm km «'en b (Mdrmrnl d. 
Nruvun el del'Aniea TeMunoil - ><«> ni ««», tm- 

C‘c.1 ep etln li |uuicc qui r«rrr«t “* de «nlhun l vl.ie <i h le. du niée ni le 

woilMrr f»r.iHK 4e ijkicc. «Ixk «k r4 
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Si Ce «nel I» eu ui: :<t<nic moi cl uaXtuiicuc é leu. qu Konet* k. Muulniun 0«it J» 

i(~("" «l q*i ntcipwil leur mon uiur nom: u. UK de !• menue oi u« «m 
nWiWB 

U pxerr urne (1«M| «n iyuii tou Muu tlk tira mai i oier de dm» i» h 

5<n(«e<l<” iV n lc( U.« W ohui.-ki uii iciknl «ü|<eMi l'xnd drm de ;in<nr i tout «■ 

Hernie. 

U PrOfAke. UMdkcrt» cl ulu d. De. m, »•> Iimeii eu pci le do» r«v* lien mon. 

I - Ou *kn oibunci l’Ulm » 4c«cll lï**l eu loi* du iiilm UmlniM 

?Ou Nm pid.i u |*H“i fee (iraoitMM l ot j»>« » eiçf. de ajeniK Oç« 

piO(«lkewl » h Huer» «i u» Inplt r<ua>< r'/d fn eux» [»!--• de ceU k. Viuiknui 

>»n elle» mu de «u puU ker Moulu uoVt «idm* iiAtiiii •» Wini de km. 


J Ou cifn tan la ment. 

• La uikicnke e»l p*e que le neuilie * eoae di le «eue. 191 <ll «Ici «u enpictie ki peu de 
nulle «Ht ei ki eenéutiu mil eu kui bine! uirciKi de. imuun miinib. lOIen iureilM 


de* lue auviruil ke ment le el iraneianl ce i|i eu aine. « pie ifiecdU qii lui Ceien Nid 
qealiu ua en H ua «« en. «epi qei eel de inné '-«e. mmd. nuée ce pienent lee ami t U 
rwrrCmee en iiuSinu leei lenc 1 te di/milim (leinede. 


ortr 

IST- Il «oui Bd réunis la nu:l du jeûne d'avoir de* rapport. ,i.«c .o. femme. 
Flfc. .ou. sont un vélcmcni i n vous êtes un v«cme®l pool elle Dieu iisu 
que vous «an (rabane/ vouwneovs. Il a accepté voire repentir et voue a 
pardonné DHorma:. approche/lrs cl recherche* ce que Dieu a préécrit 
poui .iw.fcomnwjouiiiancei). mange/et buvr/puqu'à ec que l'aube 
">u. pctnwitc de distinguer le fil blanc /du Mur; du fil noir /de kinm). 
Pu» accomplirez le jeônejut^u'i lu mal. 

Ne les eoniKiea pus penilnni que vu» otacnr? une reualM nivelle' 
dîna la moiquàc. 

Iclki «mi les hmiICi de Dku. r>: kt approche/ pont! Cesl aima que 
IHcu capoM cUirenciU Üei vcikc. >u< Humulm. peul-<uc icrom-ilt 
pleut. 

I8S- Ne mangea pai vo* biensende .ou. ir.Junemcm e« ne Icsdunne/ pa. aut 
juge»’ pour monter une parla: do bien» do autre» en pur pécte lion que 
•ou. sa.re que von. fin daao voire loti 

1 **- IS| ‘mierroBeni sur le. eroiiunu de lune, du: « Ce sont do èkmenit de 
cnmpul pour k. gen» el pour le pCkiInote. • 

La dèvoiioo ne conatf e pas i entrer dan. Ib maitoeu par leur dos*, mai. 
la dévotion e. le fait de celui qui cul pieu*. 

Hnlrcz dais k. maluoni pu leurs porte, et craigne/ Dieu, peul-êtrc 
récodercr-.out k luccci. 

ISO- Combatte/ uir le chemin de Dieu (** pour la enuw de Dieu I ceux qui voua 
comtançai et n'agrerao point*! 

Dieu n’aime pi» te. ugreswun. 

191- Tucr-k» Là où «ou. te. trouve/ cl ctpubea-lrad'oi il. uou. ont e.qwlk.. 
Chercher a détourner k. gau de kur foi' esi pire que de les tuer Ne K 
combattre pi. pré. de la Mcnquc» saeri* jusqu'à ce qu’il, .ou. y 
combattrai S'il, vous combinent, tuce-k.! Tel eu le châtiment de. 
Négateur. 

192- S'il. ce»cni. Dieu est «uatiellement ahmloieur et miwricordieu. 


I> 4yrr*<4i de <n wiutua <i J .iiuu iMimiH 

» Dm k* J il *rn«n >i te. du ne d. «^.t.ll-i «Vue mit dr limée l«ue| u ni 
rc.mm li ai lirai nmit»lVe il en imuiim Oi rnpuie. di h m tm Ou n uu 

WW |»er ee «eeuicir aplnée (H>ewel > rlin d idmincn C uki» oi -nfel. rm,f 

Nnl.m <a-r mime en r* dm «ne q- Km inc ennui ilMu il o> dm l lbomr de 
I.-OX «imu IB mue On 0» uni .lmadlrc lirai i«p». iriuH e» nui c«irrr«ian 

Il Uni c mio> I* Ueu oui nieiâi lienclenni !■ rnti«i* d. puai-Mi ilnkit.l ) Dm 

l ldran n'rai mSeraml in^mbe d. mie ,uni,<1,0 <t a im WeuliW * li pUcn de. 

d.l~«il. * HijlKli en pe» d*« rai. U mm. U nie >n( bt< é-.Iniraml Iran le. 
rwwwbb «I il* »«" Iran |Cii ni nom )i*n dim kur dieiune 

4| DMinkienolfduiétniri^liiiik. Anl.ceiapiBSr.QorMhlMC-üi.drmcminSef 
ebra eu eiwnwni r«i b inc* * *rrWr> L llnn ni «eiu mire ûn i «lu Iihmr. 
.iierrme 

Ce lerrae |.umie ireeiWW «aneir .or miiKik p,u dn au un de ni cvni^- M |i 

'■•■lis cl d t.« kl nm io'Iixfkh el Rnua de k nuivuic toi 
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>w- Combaua&k» ufin cw’il n'y ail plu. de foyer de subversion > ci que ta 
religion w>il (cxcluiiwntcnt ) a Dieu 

S'il» cessent, il n *y a d'agression ( permise ) que contre ks mjuslcs (on ks 
a«sociawurs|. 

IW- Mois sacre pour nxusMCté et dans ks chose* sacrée» le labon* Celui qui 
commet contre voua une agresson. comnwttcr contre lui une agression 
pireilk. Craigne/ Dieu et «icli« que Dieu est avec ceux qui Le (rognent. 

195- Dépense» pour U cause de Dieu, n; tous jeter pu de «.«« mêmes dans la 
prrte » el faites le bien. Dieu aine ks bienfaiteur*. 

196- Accenplisw k grand « le peut pèlerinage' pour !>»«, (cl non par 
cntcnUtion ou Ixis cakul). Si sous avez quefq u 'ecpêeherwnt. faites 
offrande de cc que sous pouvez tontine victimes. Ne vous, coup:* pus ks 
Cheveux jusqu'à ce qtw l'offrande atteigne l'endroit licite de son 
immolation. 

Pour celui d’entre vous qui est malade ou qui rtsque quelque méfait a 
tu use de sj tête, une compensation sous forne de jcArve ou d aumône ou 
de «cri(ice animal 

Une fois que «ous êtes en sécurité , il incombe à «lui qui a joui des 
avantages du petit [élcnnape. en attendant d'accomplir le grand, de faire 
un sacrifice animal selon ses moyens. S'il n en a pus les moyens, il doit 
jomer trois jours pendant k pèkriiugc ee sept a son retour clic/ lui. 
te «ont là dix jours entiers et ce pour «Iai dont la familk ne réside pus à la 
Mecque* (m.à.m à U Mosquée wrtcj. 

Craigne/ Dieu et sache» que Dieu u le châtiment sévère. 

197 Le pèlerinage se fait en des mois bien connus*. Celui qui a'y est uwrrénl à 
accomphr k péta mage, point de rapports sexucb. point d'immoralité cl 
pmui de dftpuie dans k pèlerinage 7 
Tout ce que vous fuites coenmc bren. Dieu k sait. 

Prcnc/ avec vous votre viatique cl k meilleur viatique est certainement la 
piMe Craigne»-Mui. ô gens dotks de cerveau»! 


it c«ii .nri.ne n psroesnm ■ eilenir-w wtvmne os i iminntn esn *rim 

iiuntef.il lu «>ôte arriérai <l.l;i«) « l'in ta iiAretatr» U plu duurnuia rsr la 

|i>. seumMse. 

Aum b .tuai rut) vv-ii il imuiei un i»m >éii)( « allKr liliciuro .la. Os<MU »u k 

dinge du Iivia.ua exngti cl a, prapamu» .Ur.ri.uo. MnenOHns p>< ta liée» 

oecmUn le «ussUie parcinn «â»l ov pitroiltf de b paru. tetk qie ki porc l ldun 
J1 ly aqinlis iraMsaaésile/ks Arjto.u-j.lo.|Tr. I titan Cetsan: DkcajqsMl. Dloillija. 

Umfunioai *i(aS<iroell<. I>. Inet Sel Upai« ioIiimiOik allaquiotueflUikai* 
“•B Mass q-»»l os y iss I cbfce d ose suoMu. c es! su dieu cl sn devoir de ■< «feutre 

)> Il I r> ta para» ifai transie ta. gcnsavsresqsi nliso" da Italr l'sunlsn ai >W jnluorrl la 

Sscrrc.jiuc a.tr leur armait. 

Oi [an ami l'ira.—prr 1 "' nam use isaidmiiai dv vi.k» quiol oisalkM imm ion jairf 

errne 


• I la püanaag» esl k «té dr.e.r retfiludu ta i sprii|ia q.‘< 
Il uné- do fiaar.fr n de ta mxumi dunra h “ ta 


laaav avais 
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roue w PCUMCI U» i»e loi Q* >li 1 WM. lcdocnroi litre ceun i Irin ir-n>.-u îicrMn 
û »ui i.Ol aiiiè de kl comptai 

1 Mue ITOU - l*«i « l|M* - aiiynn «a•< ctirramo pialixi-o o mm k parti kl 

oun dln (.,1. 

nu co ctmpcin diuiHnUM ci lur.il loue ItcaMUK lu «un -io lum a 
illmnhn Cl 1)1 trnenl fc taon)* « r.iudie dm II rlprolillco par kirs [trop» 
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\% Ce ne sera nufcmeni pour vous un poeîé de rechercher quelque bienfait 1 
de la p*rl de votre S«ineur 

Dfaque vout déferler du Moni Arafat, évoque/ Dieu (pur la fomcl pur 
U pirate) auprék du Repère «acre 1 cl penir? J Lui comme II «oui a mu 
sur le droil chemin bien que vous fussiez auparavant furmi tes «nain. 

I 99- Pull toktkz du peint d‘où les gras* ont déferlé et invoque* le pardon de 
Dieu. Dieu esi essentiellement ahiolutcur et miièrôOcdKux. 

21)0- Une Idrl que «oui avez accompli vos ritci. pensez ti Dieu comme vous 
pensez » vos pères ou bén plus encore. 

parmi tel Humains il en ca qui disent: - Notre Seigneur ! Donne-nous ici- 
bat - ei il n'a dam laalrc monde aucune part. 

201 El il en eu qui dite» : . Noire Sonneur! Donne-nous dans ce bai monde 
un bienfait et dam l'autre un brénfait* et prétent-noui du supplice du 
Feu!». 

202 Ceux-tt oni une pari selon Hun acquis et Dieu a te cateol rapide. 

203 - Evoquez Dieu un nombre compté de joun* Celui qui précipité ion retour 

au tout de deux joun ne commet autun péché e« celui qui le retarde n'en 
commci aucun, celui du moins qui a craint Dieu. 

Craignez Dieu ci sachez que «oui aérer cceaduiti en ma ne vm Lut 
201- Parmi k* gens il en eu dont te pat 1er te pJait dans ce bas monde et qui 
prend Di 8 U 1 lèmcin de co qui est en son coeur alors que c 'es» le chicaneur 
le ptes irréductible (ou l'adiersaire le péus haineui). 

203- Et lorsqu'il en au pouvoir* il fait tout a* qu'il peut pour semer b 
corruption tur icrrc et pour anéantir le labour et la lignée’. 

Dieu n'aime pus la corruption 

206- Lorsqu'on lui dit: •• Crains Dieu! » il s'entête alors par orjorit dans son 
pèc*. 

Il ha suffit commecMtimem d *avo«r l'Enfer et quel bien mauvais lieu de 
repos! 

202 Parmi les Hunxiim il en est qui vend von àme pour obtenir la sitisfaction 
de Dxu: Dieu en plein de compouica pour k> enclaves (ta créatures). 

0 U lortiie ni •! «racorara «iruU Ju nroM .Cinqu nli * r»o >m Urifim -niui ikv 
WP kl i»n l.'çm .1 ipfiraniii I Un lualluim. C<k puio lu un ik nien « 

tmollrrnlUuiprUmttiwlulürin. kiiHr«i n'eapétlc iniua 
iWK*Mln»<uis levnéxi lucilk.ér s'idaimr ai (anu»c Itlqi: l)Oi I > |mu ri nm ki 

piatn muni i Moi iccun iiaucre I itiulcr lui uen 
Jl U . *.(.1. n» . ..IUI .nlran I n-rterHormif A «it.i « ti Mncœ .û l'inéint In pétnn 
dm !«.• en»ni nciurw du Mou Ai.t.1 k «illk J. M«. Co «Mi i inli *1 
Moweulldi 

Le pkm y accmrlr ki ômi demcia (r em Si nu jmtpen ix« —i C'aiUqa'faiHW 
In uiliui v" kl Knmnl *m kl uoo jnn a l'AW a lipsr lu :m« hum 
.roh.ii.il < Outil o mikui libcneeniMaeaUcndi pceé ABtiHut. a ko croie A/,.- 
<1 4. Ira rib l.iod «-.J Saur et ta rilinl. nul -an <• 4m.»la 4 Mtr a l'o'Olt « lia. 

ik lli lu-rlu, bmél 

1| lei Oirt.luc. a iroilHrl uirrium :>■ nui .Ui Alitai il ai iiiikii— i («aaccuoU W 
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J-tunM* _» 

2U8 O vous i|u iive/ cru! Lnirci pleinement <1 sito rvKnr 1 (ou (ou* 
«numtàtKlMI lu ful« (de rhlim)«t ne suive? poinl ki ni* * Suun! Il 
cil utiuirmrsl pour voui un ennemi déclare 
2 <W- Si >0US glisse/ dam l‘erreur ipees que «oui iuoI «roua ki preuve* 
évidente*. sache/ »k>n que fbkii ai puissant cl iâge. 

210- Aitendest-ik doe»c absolument que leur vienne Dell dm» de* m***e* 
d'ombec du nuage en meme tci'p* que In Ange» cl l’en cil ilun fait 
d'eux ci c‘cil 6 Dieu que 10 m relouinéci kicboie» 

211 - Demande au* fil* d’Iiriêl combien Nom» kui iwm apporiè de lignes 
( mirecki ) éndent*. 

Celui qui dénature V bvnfiil 1 de Dieu aprè* qu 'il lui eu parvenu. Dieu a 
ccrici le clûiimeni sévère 

212- On j embfiV au« vwx de* M&rtums In vie tci-Ms et ili >e mequeni de 
ceux qui ont cru. 

Mai* ccu» qui ont «lé piivi msnl au-da«M» 0V»J le le—» ‘le In 

Réiurrccbon et Die» accorda Sei biens J qw II veut um compter. 

213- Le* gem lorinaicnl une seule communauté. Dieu cnvoju nlces ks 
Prophéics comme por leurs de bonae nouvelle ce comme avertisseurs. Il fil 
descendre avec eut le Livre en loulc vérité cl pailKc. ufin qu'il icit arbitre 
entre eu* djni leur* lujclt de dfcucoxd. 

Seult furent en dèioecord à ion sujet ceuxJd menais à qui il ■ é(é apporiè. 
iprés jiwr reçu k* preuivi «\»fco(e» t tu u« de I ’injuilice qui régnait entre 
eu.» Dieu guidi ivre Si premissioa «vil» qui niaient cru ivn relie parue 
de In vérité qui luisait l'Objet de leur désaccord 
Dieu guide qui II veut sur une voie rretiligne. 

214 Avw-vou* donc estime qi*r vou* libre entrer nu Paradis sans qu'il vous 
attire ]u>qu *â «c jour lu même dwse que cous qui *o«u passés n«*m vous’ 
Ils furent en fut tourbes par Ici calamites cl U misère cl ib furent lellrmenl 
ébranlé* que le Messigcr cl ceux qui avuMnl cru arec lui d«cnt: 

• Quand dons viendrl le soutien de Dku pour notre vktoire? n. 

Le soutien de Dku eil colnincmeoi tout peo.be. 

I) Ptuiqu lnOsnoM BUoeu Oc orne(mit .(1. I< O» I t.Un illsul q»'iU mm lui. »n hi 
* I 'Mil» » MM k. puu flC XK 

Aliv Ut ao».« HMnranl »1P*0>« <■ UpSbSO* laax*. pu b C«n» «I II »-u» Im.iUlio 

dirratMiei 

Ml» s'ils » linteii mftK».xr (»r «a» luiiu >1 pu l'opti Intel qii wiiikIX en m*. Ib 

. .iiiittin »on • nmiettii In i>o>" cliem i a r«oi et cfuein 4 fui contot le. um >u 
simi*: . l'nltoto» - MtnqM DDK pu l'IUin »| pu Je pu. juud» pu |U nkipint 

iv pfli! Je II tien a en uiiIiim • i m 

C'est iiilletiitiienmi oure tti n c ru a-«.i cipure onre dnMM <i reere bb'ei* 

2» C» • • «V l>— -l I» tl.m qui Ici > 'mi Jo«. J-e pluf b.UM «tlVnu *1 p«« Je 

Min un b mi eu ukl M»b eu ■ pt(W dtoaluei V> titre mai* *« !»"■ cl en lu 

i)*uuii 4« dont »u m oui pu Uc li« 

Non «TOM VU t* pci.icuireuo Jetai q., « V l»v« •»*. p.t MP- » « «vU ». .m«. 
de NMubHtnran ««. U «oc t): litualen ()» •« ic> le»|uli q.. «I .ttmu. tôt". 

«U* 1 tut'.."' n «r«ro.i fclCto cl fine» en piksilie qie qietiuiOKMa (lut n« w 

b ta «• IVrtt. Ci un. 
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215- II' le demandent où doivent alicr leur» dépense* DB: • Tout ce que voœ 
dépense* comme bien en pour lo dru.» géniteurs. le» proche», le» orphelins. 
Ici miieecu* cl I'etranger de passage. Tool ce que .ou. f«uc» comme bien, 
Dieu le relit parfaitemnt. n 

216- On voui j pcKiit l'oWiitilkia du Comtal <1 C'«M une ct-coe que «oui 
n jimei gwrr.Or il « peut que cou» n ’uiniitx pu une cher* ikir» qu elle c»t 
d»nt aiHre bien el il te peu! que vout aimica une choie .'loti qu’elle ni 
dam voue mal. 

Dieu tui el «oui ne H»ee poini 

21 J- lli t'interrogent sur le a»ii lucre: “Y ral-il permu»de coretullK’’» Dit: 
.. Combattre y cil un grand péché el repousser Ici gens du chemin de Dieu 
qu’on renie, le» repvouncr de lu Motquéc iodée el en expulser tei fuiniliets 
iooi peur Dieu un plus grand péché. La subversion’ eu pue que le 
meurtre. • Ils ne ceneronl pus de «oui combattre Jusqu M ce qu ’ih vous 
détournent, t’iU peuvent, de votre rràgion Celai d entre voui qui le 
détourne de iu religion el qui meurt en mécréance, ocux-14 sokni leurs 
ouvre* annihilée* dan* te tu» monde el du» l’autre. Ceux-là lor.t In geai 
du Feu où d» sont immortel» 

21» Ceux qui ont au. ceux qui *e »ont cule» ci ont combattu pour lu cause de 
Dca. ceux-là ripèrent une miséricorde de Dieu cl Dcu cil essenlidtenent 
absnhitrur cl mavricordicji. 

219 II l'interrogent sur le vin cl k jeu. Do: >• Il >• a en eux un grand pcvlé et des 
profit* pour k» jen» et leur péché rit plus grand que kur profit '.- Il* te 
demandent ce qu’ils doivent dépenser. lîiv -Ce qu’il vous eu aisé 1 de 
donner (ou: « qui depuuc vos besoins). • 

C'nl ainw que Dcu vous expose clairement le* vetieu. peut être scdr.crca- 
vous... 


11 Cuirai mm l'mradtit Or. (Vin nm.ieur wv.fr.nn peur élu mm Inmt de pciWniimc de 
IIIII1IH. «1 [rcfiijitd: pou le Ht de nWmfit.. 

!l Dirait ami 21*01 MOK»ni S"KiMlontiumul d.- I llllliir kl redinidi bfi adf *U- 
MlKM KHUlC Ul «CNll! II IU MOI . * W-I I. ». O. ml fblOU. u lu •t—m • — - 

Pindn fl k «ul mmr’M I mkr 

Dfmcemodi i.-.n ra ««Kde b«nc< «rmüQvmd t. p-rpr.UM.du Ne « M (Un farte on 
dp «UC c 'ot k (.en « qund ul. 4i ml cil l> pu. font M «I qw e'M If ml 
Cf «un • fit d «il»... .Vf et» pu a» ..u. «u. .omit k et k^u t - uv «le Irrp. df u «w 

(il k DiiN» - « Mil ni u ineli de . la ipsmVcr. - 

La p-rt.l. du.l p.Tk .< vtllff WwiV |*»« l-™pr SUC .»!■ M<-« *«“ 1- •“ l"“ 
niifndv pur .titan» 

)) U "VH .,u. M» vvMk" émet qil d»i»c k. («ma. n-miii oa cc m Un oui denier «U» 

IHW 

II m .1 n.i ‘«lai dire k . pinfari . el « e»l COMPMr. «urne uie lura Cc viol te irlfi 

ptailAif.de b U.pi: note <ui rmfaei « Ohm pfiueiikeeerai InindKlMe Ce iW I* 

qi Un «mre d un*U. ri p'in » mu» 




,1 Ce ..m* HJ ««ni 

«atrioin crquirii 
ai «Uiikuixi ira- 
rai..1 .Ahera.r-k. 
par eO IXh ino r> 

Ordre»* • 

Ou litour II um 
peur h «net et le raie 

.1. nikeilire.—re- 


ce>ivaiilii-iti 

pl.iuu.nl («a rap- 
pceliirln-niluc-rl 
U ruini". (K* J lc« 
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lit» <li cariaiI.pml- rt - ' '-'-- IBv 

9nMHMHBHHnHa|n|n|M 

■OUI à lll 011 M 
'imn pur 

cMMimn »t lise Cri. m «u! nUkmrt dec i|i II K» eSo.c d mtrr «u* o» U r.laa La 
W.K eae Eu. audaaaa de. ohinn Miao et rt.-iv:.*ro Oui et rat «akkr l’Iriara. 

•) l'BinBaitflj'^ipw toUm «ne. cemw ic*s l'rnoi lojuit. (« -fafea-.Mi 
prieidar um l'.udeU p» k. lierai *"«• Ce* .lui *u» I. concerna»! Olmmiu 


< i|a«ln. Om . sert» •>*• Il pou > aaolr SIusMn in ne* .^AÛ.o* .-il die -le* 


Ui H.diH non rappoilf qte k p-oyMst feamiMirie de orpasaeaiqMicri u* biusknrti 
et sms klnrc pitritte de messes. baicrs I*. .fui tr orme w.i paitcnacc nlcmi .mdlint 

COI (OarqiMi en pour» Inrian traie <.p-o..u di «net II) pr 
.v.li l | .,wn.i|p<il p.i dctaitn pWniaiim • 

•I K* en<ll" «lu* V KOI IIMed‘rai«"i 

Vol. do..- UM I* f.M le |M»de pwiwiie. de l> lu«- «ut. ee ccd.. qri (ail. cure • rires. 

b N ,ul ei I. prit* du Cteen 

»> dl.itl.ili aédeél ». I.ieitte Maori ou i û»i pu h une an p-iad byp«tir WmiHI 
culprIUl de uk> tilteniKi imin bille de an taciluirir ci l'epaau du Pirâône. Il rrderdaa 
CTeyMIk b iris pue Aieta l*e«r k- pieu ASoaMcr |tii de te pm l iik'ct le Flepkelel en 


I-fnnTdv 


220 .. dur li »ic ici-bas ci iui lu v* ullimc. Ih t'interrogent sut kl orphelins' 
Dit: Il unit ntaeu.a kur corriger kuit erreur. Si «eut vous nrilci ù cm. « 
toril ukw. mi (rore* ci Uieei Mil rocueinailrc «lui oui cono«lp< de celui oui 
lèroeitK. 

Si Dieu »>ail voulu II .oui durtil rartb.rgé. Dieu cl ccrtc. purii.m » 
sage- 

221 N'épousez pu» les Auocutricei ju.yu 1 * oe qu'elles croiaii: une cadi.r 
cro.uair M bien meilleure qu'une Awociulncc nrinc « clt .oui a plu. 
Ne donnez, pu .vu Icaimct en mariage zu. Awocttléun jutqu '» ec qu'il* 
creWm.uncaclavc croyani eu beat meilleur qu’un Auoeiuieur msirv t'il 
voua u plu ■ Ceux-là apprlteni à l'EaRr cl Dieu appel* ju Parxli. cl à la 
rcminron dr» pàhti avec S» pcrmnuon. 

Il e.poac cairemcnl Set .rraets au. renv peur-èin: -t rappdViroarf-ili. 

222- Ib l'intenogenl wu V» inenslrue* DR: .C'en une source de nul Ne 
fréqutuiez pat le. lemme. ptndml leurs renie cl or Vt nnoroebez pool 
iuu|ii j « qu elle rctlc.ieniem pores. Une fois qu elles uni fait leurs 
ablulHins. abordcz-lr* pur où Dieu .eus l'a ordonné. 

Dieu aime (eux qui ne cessem de te repentir ci II aime ceux qui te puiilicnt. 

223— Vot femmes wznl pour .ou» un labour 

Visitez «lire labour comme il vous pli il cl Iaiie*-.ous pncédir tdunt l’au- 
delà ) par .o* bonnes œuvre* 1 Craignez Dieu. Sachez que «ous êtes appelé* 
à Le rencontrer et annonce la bonne nouvel* aux Croyants! 

22-»- Ne faites pas de D*u ui empfcbfment pour .oui de vous délier de serments 
vous interdium de faire le bien', d'Mrc p*u» et de fure la pan cnirc ks 
gen* Deu est porfaitemeni audit ni « tiehanl. 

225- Dieu ne voe. fail pit griel du contenu verbal de vos serments mais de ce que 
.vis cœurs ont acquis et Dieu est absoluieur et pkin de nunsutludc. 

I ) I lU.ri d- ura . "lll qu irmji irv.ucru.1 ri. tins de. ondKtn r. non» d.n. a» .ente 

««d.b .. d.1 r. -W bi » Ifctir. 


icrier>Mt d ». « <t » »v.r imbr kir lonuit pir «lu n.< a nm»> t sus 

fl» >Mre |>i.r k. ci cnseclei Uns ku ptpit eiltiél 

t. -ixi lesr d« qui tv. plu. Isqqut « pis l-.> Or kir rtet«n le.» rrruib le i w « 

o.w a les ctnedUer canne «« ..n,-. (rree. .Me n-es W oMi.um. rrmrrim o nM'n.IV. 
-I«.e" I-UO-J II UcSi. .tsrr .mm wlier 11. qeesir ranier.Miai ee «u- limr» .■ ^ IK , 
b le» (iiiMki ■ |>:uiSL 

Slleflrielril. .h.i«nid. perMuebus t-ersri si eu «tpi* d. le dn»«'««nsonieer 
dira I. nom de «. I—im rWk et nlweeuMa. 

Il Ce "Ciiel lll Mukse k eiotMm di ce qi Ui disiiu uuiud lu pu . les mnip. nul ci . 
Le iun.no UK 1110.111101 1 «k (au k- nafcur ei peur le pce enre in lame ei ii. Icrm. 
ei mie lomiiKO r'fml Ski eHenluà I un a maie II y ■ ee «dre 1 rs «fur. qu mua te «■ 

«™*l du nmije a on m mpenulM a U amiMn <u lit près rem 

Auo * eu rr relit lu Muitlr..n d'râcnur un l.i.rr. rdrilnr ai raSfr qrnnl nlr- au ni 

pt.uqi/Mel! btllt. U ClUc Onir y . ioi.uk b lune <1 li Oirileme .» .ur cs.nr.uo U 

IXe. ni Ino d Or. carioiiK ■ «U de I Win .u>.mwr k PrlQiiHe limr iipcuk uh 
renne es». I Mme l.l anjuM tS.fu LuiH. ri*, i.uelnl V Vtouli.ii . épruee U Ion 

u. I. Oa*MHM à u qu Ile un piflm.-n.il riv.ue .1 (0-1 Q.an. unn d. U 

MmatNie me «• i.ii-Mavjina.. ail ni oiiuK > .luumnaii came UH epwi.Ue i 

'«'•< • «-rme feelci.cn I Id.n n q.i u IMVlrsni ni mm uiilimu p« as i-nr. 
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/V «lier Mm 11-lm mu à«niavtr la Mas 0* n.n.i* a M PTOfblce. MMdKua a e»n 
Il DIM iII U. > Ui JK . te dirtni tl.« U ckué Ko U ptet JOiW de l>.u - 
Cepmfoit il p a da en d li..m|oiiUI« uuk d'Iunni «u Mta* I divorce Menant <i 
utfr ilim » marltC " «»■ pu. un iiwo liSitneoi COUMlr nos un vtltllblf cira», de 

OKI lien Ijr »< pnt m (UfHt foijluu cette loi * 0 ) (Iru ni leu. si iKfi ■ I l.Mti Ccte 

mpctl* i<» tesMPip d. ci— « d tn^Mainamb 
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226 - Il .pparlienl à ceux qui font serment de ne pfes approche, leur» femme. • 
d'attendre quatremon S'ils reviennent l’uni l aulrc. Dk.nl absoluteur cl 
miKiKoidicux. 

227 S’il» dfcwleni le divora, Dieu est jxirfo-nimcni audiani c« sachant 
22K- Los divorcées restent trois c>cles menstrwU i s 'observer cltevraèrees ci .1 ne 
leur cil pu permit de luire ce que Dre a croc dans leur- matrices « elles 
ç'aeni i Dieu cl au Jour dernin Durxni celle période leur, maris rom plu. 
habilite a tes reprendre s’il, veulent un arrangement 
On teur doit lom ce qu cites douent elles-mêmes selén la bonne raïue ci 
les femmes leur son) supérieur, d’un degré Dieu ni puissant cl tige 
22 *- la répudiation 1 se (an par dm. fois, puis c’csl la carde set*» la bonne 
coutume ou la libéralmn à l’amiable 

Il ne vous Csl point permis de reprendre quoi q«ce son de ce que .ous leur 
"" donné inuTu, b mari « te femme eruljncnt de ne pu. uO*i «t les limites 
de Dieu Sr .ou. craip.fi qu ïls ne respectait pis ks Imites de D*u. il ne 
leur ci lait atxun gnel du pci* de sen tachai 

Tdtec sorti les (mate*de Dim. ne tes transgresse, pi, et celui qui innptsse 
fcs limites de Diru. ceux-ü sont le. injustes, 

2M S ’il U répudie, elle ne lui tu plus lieue jusqu a ce qu 'elle épouse un autre que 
loi. Si ce dernier In répudie, il n‘y a plu.de péché i ce qo’it* reviennent l'un d 
l’a vire' s’ils pensent respecter let lmnes de Dieu. Telles sont tes imites de 
Dteu. Il te. expose clairement i on peuple qu: soit. 

Il pénute.n.ni.m;., qUeetaiUilde 

. .‘“i , " i" 1 ' * ‘VT' ' " •I*"'*" “ *™* KUI.... ,U p-Y.e 

T * n “ u '«'« » •»' " 'bc a <, 1 . lu oanAtemk , n ( r,w 

pr.1.11* U Corin .ni Imm «ne . u. niilriu., de «..ire mau .n,n loeoes a v 

1...I o>lp,™nnl ,u n<n..J«|,,n a, ^ ^ ' 

«erif rsnrdr .te qiiue »... fmii.il .. n.n * t... r«là*>ar. d’uni H n. <|, wmeiiui 
“** “. " m <" * ps.ssoe et rte «m.mr. le 6M.u 

.uenr de I <U.|I « eequ . .t.iticoill.r |n» «tetalWMl el pmum .l.r,nl..e 

21 iTteÎLT- 0 0, . rm, “ w ?! r" t '“ T*" ■'(■’ü'lum CUqu •l,.d.,„n n.u 
ssUSte eu i;n- Iraiiwln |- ..|g.r. luicuif. de U foim .fin de . W.rer u el* iCmiu- 
...rH. - ù é,™ » uni. d, «(i™, uu a „ w 1 

l) ti w dniK . u éteure fpuae lie u.nne euunia qae le FNItmur llimlubh r-mnelre. 

11 “ Ul " n: ’“*" d,M * “*• “ ~n de 

U. for.li. ne Kixlml i ne» de ce si lire naûeMnteam irdrr. i I. du (me <ni<gu...., 

W.' 1 U oarm* 10. fUlué^,. m d. c-lù. en. Kl.oMtellrdm ^ ^ 

dî^ûm * f'" * “ *■ d «“ d* “«•« •■* hem de u f<nm« .1 e, , « uU „ 

Î'f'ï." U r '""‘ "■ ° ' IXev rn m npHd.m M à «u la ddsr. dé m. 

•un qu rie ee k« .nu pur rapeerdre.. Inerie à audnoi dé mteic . ■■■ rurt »• mm 

cm te u- u. le mn n v»e dr, brn, de u «m. ,1 „ fa, „ «.Ile r-pirnj,, h fl. 

41 X.apm*s*u. pmer.dr-sne, , h rtfode de. P U. hdro.i dr lïp..»• -ciuoi dte « 

Su d " 1““'‘T*"*• '* ‘*<""osup,u™i.ii, 

«Il élff rcel n riTret. ,l |„ 11K a, M ,|, ,rnnu „l, « pnu*. u u„„ 

(é **• 11 X 11 n.n»< P»mr t te f —k de f.li. uw nmpi,., „ nuraaimil * n.u. 
«éiMilR I. nlr.r « un paner ami. 
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1) Afrt. M 4.U .Ilium t> VOIT >e trou. <»VM,1 lin iVt le» <*> «.»nl» 

l-OiKe<«>«««Mm«linuili ,t~,: i«*»tc«c J-i W..n**»»»n«sqi»X" 

*b"Ô. t-ra <tk » l«i |«. .1 ta ton.n « lu *."«.1 pl-< "<» Et* « «ton l*tf Je K leiit 
Mil m «it: J'm tcmtu » coWl.cn vcetli » >•*«■•'• In l-itn fcl. nJrii fl Je 

ta *<*il« m“*b 
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231 - Il oc fou que verni avez répudie les femmes et qu <1 Ks ont aucun leur lUIal. 
gardez-les arec gentillesse 1 ou kbérei-les avec gentillesse cl ne Ici retenez put 
fur nuiticillaoce pour leur Iaire du lorL Celui qui lait cela a icruirvcitcnt «U 
n’jusie nrc lui-mime 

Ne p<cne/ pas en dîti-ion le. ver-cl- de Dieu cl penwe » lu grill; que Dieu 
voua a acecedéc cl à ce qu'il a descendu sur «oui oxnme Uvre et sag.cs.ic 
pour roui entegner la morale 

Craigne/ Dieu et nicher que Dieu «si bien au courant de tout. 

232- Si tm are/ répudie les femmes et qu'elles nient atteint leur délai, ne kl 
Caapcche» pas d 'épouser leurs pecmiers maris s'ils sc sont réconciliés selon la 
bcetne coutume. 

C'est aro: cela qtt 'on moralise celui d entre vous qui croit à Dieu et au lotir 
dernier. Cda vous attire péus de bénédiction cl vous est plus pur. 

Dieu sait et tous ne saie/ point. 

2 ÎÎ- Les mères allaitent leurs enfants deo» années révolues pour qui a voulu 
pousser l'allaitement jusqu'au bout 

Celui pour qui dm femmes oeil enfanté est trou 4: les nourrir ci de les vêtir 
selon la bonne coutume Nul n'est chargé q* selon ses mo>ens. Une mère 
ac doit subir aucun duomiapc du fait de son enfant et un pète n 'en doit subir 
aucun du lait de «ci enfant. La même obligation incombe à l'héritier. 
S'ils ont décidé le sevrage d'un eomtuun accord et apr<s ciuiv-ltatico 
réciproque, ils ne supportent là aucun ptcht; tt si rems voufcz donner à vus 
enfants une nourrice, vous ne supportez de ce fait ace un péebè si vous 
remenez ce que vous donnez dans les limites de la bonne morale'. 

Craigne» Dëu et sache» que Dieu voit parfaitement ce que rous faites. 

2 M Ceux d'entre rotas qui meurent en laissant Sn épouse*, celle-là diHtcnl 
rester à s'observer dks-menxs durant quatre mecs el dix nuits 1 . Une fera 
qu'elles ont atteint leur délai, rous n'éles plus répréhensibles de ce qu'elles 
font avec elles-mêmes 1 dans 1rs Unités de la morale coutumière 
Du» est parfaitement informé de >v que vous faites. 


Il inroiirosaficiiinaf ronirf’OII •■nfiKtjforirai»uraptf«nom ..nntir.i > ni 

DW* Lii-nêfie uti Irr • iWiiira Jim 5m U.ie irmoiMe 

Pmr if mi est Jn itlnSn. la.iii.r. ta iMIkm Jr k» tl J.' DIM tais Mut wtxra* 1res 1 II 
iuilrnir.uk itmil. jl KnrctMXK fl LOI *ntc> ttrlrm mi itanm' un *1 teapl fl Ifi MH 
le Cotai nue tffi Iimtfut.l. 1 11I.i.i-.y- .W p<~ Ce >4lr m >.<!< «fllitf << M.,ic k Su 
pt> * irot“-*^ne<v-l Jn If auMi imn.iil.ee ui'ou agile <• Milieu; l'ipjfOâ-W. 

Il i».m. tnnvui ,.i >:uWiAc ol l dieui|u <M uni.a-eue loin nlu-rrl ms». * 

ScïiTkx car k irai au* nul Jiu ta BMikne. 1 bcntuine eu ta Miar aiiliiic U aie 
.^-s.icul die knul II iluie c*Sr« iu roi alrHw pu ta tories me.r* «i ktsen e< 0 i 

!> Il If fini nud siliff Aimé t la i»i»«e ->* m trimie (Ou «fi nWci fiitSmrimJf » 
futi de criai q» k donc. 

»! 1« JrtM Jf emtre rituel lu ruo al Jeun. > illirUii I isi.IIUiko J: ta i« •itmim dais 
lentfrm. Ur HMiih icriléil m> lenterro l“”i pu imu (ilinr .-mimW qaimir irais 

et m * b fn «o ta daMtrr l'Arm <,ito« uni lui rnitrn b >k et >» rWcrur - 
■tatntf sur vu Mm U- '-U' «« Srerof., niton " Wrfui 





‘J la prwt <• I ut It'tit su rtequlle |iiii> fcCiopu' lirait ta pitw»'jUtqi'l >i n«t Km 
n '»> Oqun II. UIB <li nilidi ni «lire eenpnlirniil. lit |>ul la la« au ..oauhe tut k cüe 

t.n?bt>el axe ht nui n U |<i«i. 

Vf<er* dut llnlttil Oi entilot. ai dal leOcceu en Mn OT(~ lu'Ot « > (*ed eu i «Sévit ni 

im lui* «tira itmiur». 

Uni a vnttt J» -pu m a DUS • -tui du - Im votre [rkre - cl « nui du «ml tru dm : 
• Futitmn pure tienne l)«u tttat la iimanrou pa KUatuuint pci la -ir.u qi 11 icu» 

I* me ,/>. dfclp. Minuit la [<«i> dan * Cono. 

5> Oi plMreil du «» -am Mm rnuirt . 


2JÎ- Il ne vous sei. p» l«nu rigueur do alluuow «K vou» aurr» faitet 
concernai»! lu demande en minage do femmes' t>u de ce que vaut aurea 
xardè en tout'mémo de *<n intention» Dieu a tu que vou» allie» (enter A 
elle» Mail ne leur (Mes pas de pt<nne»e> en Kcret A rnorn» que tous ne leur 
le»*» dél propos honnête» 

Ne dreider pat de» lien» du minage avam le païup: du délai prêtent. 
Sache» qi* Dieu Mit ce qui c.t en vom-mimet et craigne»-U donc! El 
uehc» que Dieu 01 atnoluicur cl plein de irantuétudc. 

2J6- Vou» ne fcur etc» redemMo de rien « vous répudie» Ici fournît tant que 
vous ne le» ave» pu» touchtes ou que vou» ne leur ave» pm fixé une dol. 
Iraile»-le» avec larves*, le riche selon se» ■OJtnt el k ptiuvre ,clon »et 
moycnijouraaocn selon la tonne coutume C'est là un devoir pour kt gmi 
de bien. 

2J7- & vou» k» aie» répudié;» avant que vous ne k» aye» touchées* akir* que 
vou» «nui êtes rn'fctivrmral encîipéi pour elle» à une dm. vemv-kot la 
raoilic de voue engagement A mciin» quelles ne voui purdonneni clk* ou 
celui qui délient Ici nœuds du manie*. 

Man en fuitunl grâce voui êlci plui proches encore tk lu pitié 
NouWoe» jamais la générosité dan» vos rapports mntueli. 

IXeu «Ml lurlUiicmenl c» que *001 laite». 

2W- Observe» avec nuiMé »os poére» cl h prière médiane’. 

Tena-voar» debout devant Dieu en toute wueniiiion et humilité 

2J9- Si vous craigne» quelque danger fuilcs voire peierr en marchant ou sur vos 
montum Ite que tout êlei tn sécurité pense». A Dieu * comme II vou» a 
rawigné ce que vous ik savtc» pomi. 

2 *> Ceu» d'entre voui qui tovxhcni 0 kur fin en luiHutU des épou-ei douent 
léguer à Iran c pou tel une jouissance d’une a an ce révolue sam eqniliion. 
Si *lk» locient tout n'élci 1 *» rcprchcniibfcs de s« qu'elks font avec 
Clkvmdmrs conformément à U bonne coutunœ' 

Dieu en paiuant et up' 

Il llt'*|« ki 4 n loann ql n'eni p-.r*«e«l»rt lui (*.i«ledohice«.iie<i î, 

6U| K peavvit «1 .nu H nalcr quirro « Mai el qi « n > an auuie ccufm .11 dam 

a. h pauraht a.». 

Ce* mu «* quuloi de (tipai (mi kdlfim cl 1 CTi U «ta «Ut idnl ni Jet. û: uni kur. 

2) D*n» fc dirent tl y m im* 

1) Il « a II n utile. U I—It~ de 11 dm cl II > • e. «aaemmsn di KiniB lui ce ci . 

U 611 eulérc. u dm* I li permu iltnmiie u. k xi évîvhni. ■ U (OKI 

«hlaiKnml («. 1.11 ici k düli (.r k tint noo cptu mc.111.ll .«cm pu 

«*im « >»>qi i tut «avam. u OV; I ci l 'oirnr.it d'<Hi.*u<i. Une micnncci 

KH qi* t «lliriiKK cl 11CBCUÎ (M U me 

PI llvari'uncidr lidti ni Cl un iiaiaaniiiiu di naitaee Ondrfllu Iimliiiiiivil 

vrac dm 1 nui» «u il* n » «me « peu (je cl. ai mu niOHtoH 

1 ) « s'i punie li de* u il •>,i Mteodr *uniu Dm ce cuti frime 11 dn< t iicici 

dMi —maml 

» U ellpul dit rtraiOt da*ll »—l oi la r*m dl Ar U'uTO «lui* qic c'd cclk tu l'i)i 

Jnfu d'aine 0.1.1 que CM n (-ce u oie ire. .eu de. lu enq prMm (•!»»«• 

oMignoranH. 
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241 - les dVorcfef aussi on! dr»*t A uncjouiiwncf selon lu lionne eouuinir. C'en 
U un devoa pour fct gcn> pi ru» 

242- C«1 iBrti que I>ku »m ciposc claiicmcoi Se» mW. peul-èlie 
comprcndrer-vous. 

245 Ne VC*MU P»» «u» qui sont »orli. «le kur* marconi par crainte ifc In mon 
ulor» qu'il» client dp» rallier»’ Dieu km li|; . Mourez! -. Pui» Il kl 
rrouKUi 

L« pem.doivent beatreoup à la B é«««iéde Dieu nul» U plupart des gens 
ne rem en; irai pouu 

244 Combattez sur k chemin de Dieu ei saviez que DI™ est parfuitenoa 
uuilual « «chant. 

245 Oui donc avance à Di™ un pré! pur el beu comcnli afin que Dieu le lui 
rende au ecmupk? 

Car c’eX Deu qui ilcml ou relieni 1 Se» largesses el c’en à Lui qu'on »oui 

retournera. 

246 Ne inot-iu pu le-, notable» dei fih d’lsrafl îprè» SW lorsqu'ils direol à 
l’i" dc le “" P-ophc’®’: • Suscite nous un roi tl nous combattrons sur le 
dieinm &• Dieu’*» Il du: * <>ii sait, si l'oovoui prescrivait lecomtun.u vou» 
ne coeihamca pus?-. Ils datent: «Qu’avons-nous » ne pi» combattre sur le 
ehemin de Déc alors que noui avons Élf bel el bien chassés de no» miiisoe» 
ei dépossédés dc nu» enfants? <■ 

Quand on leur pr«8Cfivil le tombai il» firent voile-face sauf un petit nombec 
d 'entre eu». 

Dieu connaît parlaxemmi ks injustes 

247- L™r Prophète leur dit :. Dieu vous a su-cité Saûl*(Tuloul ) comme roi - II» 
dirent: -Comment k ic*i« sur nous peut-il lui revenir alors que nous 
sommes plu» dip>cs que lui de la royauté? Kl de plus d n'a pa» reçu une large 
richesse •■. Il dit: « Dieu I a du » voire lélc el loi a donne de plus que vos» une 
large mesure de avoir cl de corpukncc 

Dieu donse Sa royauté» qui II seul cl Dku esi pkin de largesses ei dc lavoir. 


U IA»: *» mw> « h rem» * On peu! 6«P»C- U i-.m m» .çubrf, * 

Mil <»» Il li«ril 0» V m,n « Dira <»u <»> tonna» ll,ua) O» |».l »IV>. 

«onpMCre q.e (mil min Je» r.> w I»«o pou» ».»» k» eu KO i la ,<t«to.i:. «O à 
">•“ M.» la rn«i .re.pésu.1. . h»rm».m mu» arc. I. Kl» tu «M. 

21 II »•«*! Je [tojbNr S-nul «U «I» ttau 

>1 sali * •* m«» vin» la firme Je • luni - pv >Uiui»l I u fui li uile. 
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*48 Itui Propliéle kur dit: - Le signe * sa royauté est quïl tout viendra le 
Coffret 1 conicnanl un apaisement de voire Seigneur cl de» reliques de « 
qu'ont laeaé la famille de Moè* et lu famille de Aaion. porte |*ir 1rs Ange* 
Il y a ccruiiimKitl 11 un sjdc peur vous si vous été» croyant* 

24M- Lorvsjue Saiil sortit avec les soldats, il dit: -< Dieu su sous éprouver par une 
rivière Celui q ul en tait a 'est pu. de* mien* «1 estai qui n ’y «otite pas en est. 
A moins qu'il n'en ail pris que le contenu d'une seufc main ». 

Ils burent tous sauf quelque un* d’entre e»x* Lce-squll l'eut traversée, lui 
et cous qui avalent cru avec lui, ils dirent : a Nous ne nous sentons pas aulour- 
d’hui de force A rés*Kr à Oolialh et i scs soldant' 

Ceux qui étaient convaincus qu'ils rencontreraient l>-u un jour dirent: 
- Combien dedans peu nombreux ont vaincu de clans au grand nombre avec 
le permaaron de Deu! Dieu es*, ate: ks pulients - 

250- Lorsqu'ils furent en vue de Goliath et de ses toldata, ib dirent: - Notre 
gagneur! Diverse «ur nous des flots de patience, effet mu IIIB |ios es ikiunc- 
iious la vktoire sur la gent mécréante' - 
2SI - Ils le* défirent avec la permission de Dieu cl David tua GofcatH Dieu lui 
donna la royauté et Li sagesse et lui enseigna un peu de tout ce qu ‘Il désirait 
savoir. 

St Dieu ne repoussait pats ks cens ks uns par les autre» ta terre se «rail 
oxrompmc. Mais les créatures 1 doivent Isciiicuup A ta générosité de Dku 

252- Tel» sont ks versets de Dieu. Nous te les récitons en toute vérité et bon droit 
et tu fais certainement partie des Montures 

253- Tels sont ks Messager» Nous en avo» élevé certains au-dessus d'autres. 
Parmi eux il en est A qui Dieu a parlé 1 et II en haussa d'autres de quelques 
degré. Nous avons donné à Jésus tils-dc-Mare les pieuses évitante* 
(nurxlcs) et Non* l'aoonsippuyé pur le Saint-Esprit 1 


lUnanam entre qii «uni «Mit m pnr* final 

tn luis « Vsii .tfttv »<i» • Il pus .. «vit is avulll 


l> Les (ittrvi cm l«iiun>ii «m sir a • Cotlecs • qst «tan sur unie et lins emrut soi 

e« Il contrant b <0(ir itBVeiluu de la Toia». 

C’est sms deux- ce »»• sle-i.r. h BiMe ;ir . Arslie d Allais.» . 

C’ait c'a mura sia M lasti lajnluua xnl.i. dénie <iu -Iniéiil tuait an pesr* fuit’ 

>»s a'.—u .Tutrtni .|ii il—tuin lai luis si l<n i«»t.- *011 . U pin -«.11 . tiwmi 
lira Vauto 

Cal ■ case ne. qn le t cein lai Hum quoi il diurne lui lu» d'i|?mr Vin liste 
roie mr iM n'al pu en mnnl ncc ce qui lu « LArsIi •l'Altir» «sitann k 
IV-tinctqic ai Moue 11 sf.iti un pu 11 une entait au (uls |ui >1 rrilnuu ipre. inc 

|imta nnmkia os tes JUfs uOùeii ks p'xi nauub trauirems. 

21 Unideas tite-oe qie cru v>i Haicnl avec StO au éépiiteenfO«niileqiiiresii|t mie 1 
Ml mlV oitMitimt A (lits ripnine dr II r/Aéri (ur* sotte de Rult-inl il nrn iea« H'i 

air Wu sa* treee A b lui ail: Je Btii I k pisnièae -.nô par ta Vt-isulmu) le IVioleti 
Hncshsiisi es sa lit a l>< 1 tu lu. éil • tes Midi» qiMi fonruen le umVie stul s» 
soiipiuuBde Sa si 

Non suou que * nisMse sta Minitnin. ■ tuer cuit île mu eml trou ni Uni si un 1» 
isiller désunis 

C* «Il aiuipmivs qi kiacMd -linos ri dm pisi .•jpisar -m Ir lotitec tins |ilj|i< 111 11 
et lliimWniiK il Ktanwc» 

Les listes. k> illnlrlri il ks lirpesnle. 11 lui qic smiiii.nr ta ;inrrs si jei" tans 
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Si Dieu l'avait voulu, cca» qui sont venus après eu» ne te seraaeni pas 
enirciucs apres avoir reçu tes preavev évidentes Mut ib furoit en dfsacœd 
P*™< ««« >1 en «< «jui a cra cl il en eu qui a renié 
Si Dieu avait voulu. lit oc »• terjienl put cniretués. mais Dieu luit ce qu'il 
veut. 

254 - © vou ‘ 1 U1 n*c» eiu ! Dépensez de ce que Nous vous avons octroyé avant que 
oc vienne un Joui où i n'y ■ira ni radial, ni uminé. ni intercession 
Les Ncgjieur. toai eu les Injustes. 

2^5- Peu. nulle divinité a=tre que Lw.Le VrvuK. qui veille éternclleweiit * b 
bonne marche de iixiic chow. Il n'esi sujet ni ù U soiiwolcaKO ni au sommeil. 
Il » loi» «v qui est dans les c*ux et lo« is qui et! en terre. Qui dqiK Inteirèdc 
nupnït de Lui ti ce nlsl avec Sa permission' Il ccmnall kur passé « leur 
avenir ee ib n'englobent rien de &«a saveur sauf « qu'il veut bien. Son 
Trône a U contrainte des cieot cl de b lcrrc cl leur sauvctirdc ne Lui 
l«r«e cm non. il «si Le Transcendant ce Le Tres-Oranei 

256- Pat de contrainte en religion'la voie de b raison s'eet désormais tWIèreociré 
de I ‘errarve. Celui qui rcrw la tyrannie des fausses divinilo 1 cl trou en Dieu 
s'cil cfleclivemect accroche à l'unie b plus solide cl *i« crainte de rupture 
Dieu en parfaitement uudium cl sachant. 

257- Dieu «I k patron de ceux qui onl cru ; Il le. son de. ténèbres vers la lumière 
Ccov qui onl rené, leurs' poirons sont tes iauvse* drtimiés. cites k» sortent 
de la lumière .ors les ténèbres Ceux-là seuil tes gens du feu où ils sont peur 
l'éternité. 

256- Ne vou lu pas celui ’ qui ducuta avec Abraham au sujet de son Seigneur 
arguant du fait qee Dieu lui avait donné la royauté? lorsqu Abralum dit: 


Il lent! .ayfa.ca aroiettptoyc vu urçjlsr-Même vi plinel Il vu» <u v<i»< irai dire 
OUIOMCI km tiw OhMvkr II (tapie tcui ceu qit s jitrb.ru os i qu oi uuftar ua 
tenem.re rmoptix ntopOTKUllsul l'eu Ce Kot.iekotaeii. M Ui*c lefNiHe.l» 
puniiii a ce n-nlr. ten ini(<* orpiel rv . 

Sut IN» #st ur*bv «i b.rl.cr eu de unir et mite ebèsuiu l’cn «ùe • pcom U .U 

Tplg.i U daiAwir» i IN» 

vi a ""—f' An 44 ~4> ..i 1»J la v—J. —r-... _ pwv .|..->c a Ja 

Insseï dtviiiks. dire !> cnn» ni le puma <• ur.sor ri l«s[r' »'i qu’u» seul suüe Dira le 

«oui I «»>l eu Oapoir «mtr pUorn. Jiv-mlaili n II ne |>U jmiil teiuær uo 

érni MT! li Imien > Il «nu 

31 IIl'iiitÜ1 tjrra nwNiniod. >nd« S)rave C» hl qil ordamadcjnei Abuhmdanle 

■Uhn raid fn dM« vitre car niai orOnm ni le» «êm •Iriv.-Scti ci uln ne «leiUnuei 
«biiAin fl MOU ilOorne 

Ce INi »luf* MnroO q. nunil « «1rs litcn ite> plu biniWa On f«oiie «I eUei qu'ui 
nitrique i tv. nirolui <lmi icei U cl lu pnnouinl ik» iiiiiinnuiiiri IMenndir I Mis 
O earaann de lu dîme- use u[« «it le aire Ans l'csioe * Dire loeiler le nanüq*: 

C'est iM qie relui qu ic nm.1 peut ui Dn «mm «mira 0c i ,ln dote .ténurt. in 

mwteuc 
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• Mon Seigneur est celui qui donne la sic ei U mon ». Il dit: * Moi uussi )c 
donne h vie ce U mon ». 

Ahrahim dit: » Dieu fait venir le soleil de l'Est. fais-le venir de IX)ueM'. 
Cefei qui oui! renié en rctu interdit. 

Dieu ne guide pus U peut injiule. 

19 )-Ou bien celui qui puis* pur une cite tomber en ruine* 1 et qui dit: eComnxnl 
Dieu peui-ll resseciier celle-ci après sa mort? Dieu le fit alors mourir durant 
cent ans part te rewuscNa ». Il du : « Combien es-ut retté?»l1 dii : a je suis rené 
un jour ou une fractiixs de jour». Il di;:*tu es plutôt resté cent ans. Regarde 
tl«K too manger et u bowson oonaKM Ife n'ont pas changé et regarde ton 
âne Ainsi afin q ue Noas fassions de loi un signe, pour te gras Retarde les 04 
comment Noas tes assemble» puis Nous les revêtons de chair». 

Lorsqu'il en eut résidence il dit; -*jc sais que Dieu esl capable de toute 
chose ». 

JM) Quand Ahenhara dit: -Seigneur’ Montre moi comment Tu msuioilo leu 

nuits»? Il dit: •> N 'as-tu donc pus encore cru?» Il dit: - Que si 1 Mus afin 
que mon cceur se rassure». Il (ht: » Prends quatre espèces d'oiseauc. 
upprivoise les et piuce-s-en sur chaque montagne un moicean purs appellc-lci 
et ils viendront a loi à tire-d'aile'. Sache que Dieu est puisant et sage 
261 - L'exemple ate ccai qui dépensent leur argent sur le chemin de Dieu est 
comme celui d‘ua gnu» qui fil germer sept épts. dans chaque épi ccnt grams. 
Dieu rntihip»* à qui II wul, Dieu est plan de largesses et de savoir. 

262- Ceux qui dépensent leur argent su* le chemin de Dieu sans l'aire —ivre teurs 
largesses de rappels "cl de vexations, ont leur Mlnre auprès de leur Seigneur. 
Nulle crainte i leur sujet (ou : ne te àsxitfcfe) et ai»un chagrin ne te* allVge. 




Il la «mnmmMi» i* sou m* iisixd Mt«d in k ion O- benêts * teliiqnai posé t« '•* 

Il Dumtl nrvit ira il a a*, du nu (AM laine* « d'il* IIS) su- » KO daTtfMdlU - « 
nr-iiulrc rlHiruka • 

Mau « Canal dam ai ™mi UkOKlf. ne diail* qie ks «rail. alites 1 II SMIQiatmlMi ata 
■•rial luicllm U rôle ol masdlirc rl ■< ilaiif- riras I la s»Ua< d# IVaurgM <11* 

21 Ce seine JH» «us nome i» . (»e d> aoauioo 1rs nseu a ai p« iKocaoeir-n m api* de 

oreille Afin rteaain. rais isim nam ans .m.i ve soal Souks n>n rus-n- cm av» 
-raiam ur l>.ti |rd naalre rWiu d(T«eren. I- ■rt'mrao. psu- qu'il ssmmw » un arpd. la 

OK.a-M en 


rraalrc comas riswsvrM » la* 1 nrcd aik. 

Isiie,».- ifoi c la.»? Bu des iuU» clnqatnai irons sotl ramHi a b va par dis 
uMcriii Ulakl q-tcaa» ir^aau qudquo immn a * une * riaa * taon C« loiiW* 

nfeon. «a.» ps<* ■»«" da I*"-'' 

■tli.noi U scara* du nM.-ur. a» >< U la -actes,U .1 de IVsp.rmoiiu.-o a la «aaasa. dis 

Elus de DW kur oi diaumu napire du S«*i»> 

1) Bien »'ai plei Mrsaiir p-ar * piasac q.e afc ).• e.pjeke lois ‘eue « «aiWSMi q* on Ui 1 
afomta. C. soi! <* rappk atoU pu b ear.uû« da al.-eeiear qu ertfrml loi» **kur • u 
Sofia «Moi «Il •«* »'• |>«6aapi anriae U Die» lirai dam le Su! domaine K 

*'a«i«é du qai os («d» 

U («ai d. dollar ai *...«up »*•< inpsninie que a <mc l'an doie* 
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» 

2W Une parole gentille et un pardon va km mlcui qu'une aumône suivie Je 
vcunions Deu est riche et pkm de mansuétude. 

264 O vous qui «ver cru! N annula pas vos micônes par les rappels et le» 
veuillons comme celui qui dépense tem argent pat pure ostenutton ont 
CToire ni J Dieu ni au lour dernier Son eaempfc est comme echoi <) 'un nxher 
■réouvert de terre Une «verve tomba sur lui et le laissa parfaitement lisse. Il 
ne leur resta alors pén* rien de ce qu'ils avaient acquis. 

Dieu ne guide pas la put mécréante. 

265- L'etemple de ceut qui «pensent leur argent i U recherche de la utùrfiktioo 
de Dieu et soua l'effet de liur propre convicticc, est cemme celui J‘un jardin 
sur un monifculc. U ce avene est tombée sur kit et d donna si récolte en 
doubfc S'il ne lui tombe pi» une aven* c’est une rreée 
Dieu voit pattaitemcni ce que vous faim. 

266 Dst-ce que l'un de vouv aimerait avoir un jardin planté de palmiers et de 
vigne, parcouru par le nvires et ou il a toutes sottes de fruits alors qu 'il est 
touillé put U vieille w et qu d a une progéniture encore faible, aiiwrail.il que 
sco jardin soit ulte.nt et brillé par un ouragan chargé de leu? CCsl iun.i que 
Diu ci pose Clairement ks venets (ou signes), peut-être criditem-vous. 

26? O vous qui avec cru! Dépenser de ce qui est bon parmi ce que vous uver 
acquit et ce que Nous avons fait sortie pour vous de la terre. Se vous diriger 
pas pour vos largesses vers ce qui en est le plus mauvais et que vous 
n'oecefecncr vout-mèmrs qu’en fermant ks yeu* 

Sache* que Dieu est fkfcc et digne * louanges. 

265 Satan vous promet fa pauvreté et vous ordonne l'mtmorahté et Dieu vuas 
promet une rémréoon de Sa part cl une générosité. 

Dieu est pieu « UtpiSKs et de savoir. 
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2*9-11 accoedc U mgCM » qui II .ml cl relui qui rcjoil J tapeue • trament reyu 
un bien abondant. 

Seul» »e rappellent le» gau doué» de carreau. 

250 Vout ne fuie» p»» une ttule dépenw m un wul vœu tan» que Dieu ne le 
tacte le» In.Jsto n om peuoene pour le» «mtenir. 

271 - Si tout laitte» vote le» aumône» edu eu lit» ben et »i vout k» cacher 1 el 
b* donne* *u« pauvre». C'en encore bien meilleur pour vou» ci «ta bTicc 
I une partie ) d: vot péché». 

Dieu en paiftiiemeni au cooianl de w que vota faite». 

272-Ce n V»l p*' à toi de k» mettre »ur b droit chemin nu» Dieu y guide qui II 
«ou:. Tout ce que tout dépense* comme bien e’esl pour remvmèmct Vou» 
ne dépenser qu'en vue du V«i*e' de Dieu. Tout ce que tou» depenter 
comme bbn tou» sera rendu et vou» ne luturer aucune aijuttice 

27J- ...au peofit de» poutre» frappe» de elau»Illlllon , tur le chemin de Dieu, ne 
poavant plu» circuler tur terre. L'ignorant b» prend pour det riches à cause 
de kur dignité Tu k» reconnaît à leur» »igne» extérieur» lb ne toORilent 
)*mal» b» gent arec intùaantt. 

Tout ce que tou» déjanter comme bien. Dim k sait parfaitement. 

274 - Ceux qui dépensent burt fortune» de nuit et d: (our. en weret et ouvertement. 

Il» ont leur salaire aopre» de leur Seigneur. 

Nulle crainte à leur voct loa nc kt afflige) tt aucun chagrin ne b» accable. 

275 - Ceux qui pratiquent (ma m mangeai 11'Intérêt ne k If rem qu à la manière 

de celui qui. frappé de Coke, c,l rotré à loti et à mirer» par le Diabb. El ce 
pane qulh ool dit que k commerce n clan rien d'autre qu'une forme 
d Vtèrcl Or Dieu J permi» b commerce et a interdit l'intccéL 


11 Lj f««i de tUtn* au iim in|.m—ni ]i« « p» doue. 

Il >'*il «uni mil de ptHtrttt U Olfiil* Ju [.une cl |«m» Mi k l- nUti rom dli cjk -la 

nalkuie .unie, en ctU al ki mil pu* uirec ce j. 'l dut» H irein drolc • (Hadih I 

2» L'cxprecbs* . pu' » "'«?e de l»*u . >r»i dre: roae otrtur il uaiif!•]■<>■ de Dm 

Nom ...<m di |*.> I.m c|ic k pin ir.iid ~nlu. <*, «m d» r».«ll. au II de !•<*—pW k 
Vrniedc Un mi n a. benenkaata. no. Occnnui ira ai tut UMcamoiini 10 «m »> 
p» .••aie.. ^ ( 

J) NnaiaiiliidaliV/M^n •fra#(*ideilaiviuieei«.e m-l-lurnunncincn lacnr 

de tel» «(.uiiuiin «ui»li it» JO» a. Matra a marre fi k pesée iticn • baueib In 

vctii«iu.Ti b mtorei a M In Nnai osera te Necu iapV ait pacnin 

MuSAuni 1 » kirexi.de a Unqxn la. .ou m,M Niai d. Iia.se.-lx.cuii In ubliinl 
dan la on Ce lu. pesi: mimm dun apattsc M c'en ce qu a piua k Pnnla» a Il in- 
i lAÙdilt > leOai i Madm 



<1 


‘AM *. 
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Celui qui a reçu une aise cr garde Je U part de son Seigneur cl qui a cessé. u 
droit A « qui ■ préside cl Son PU relève de Dieu. Celui qui récidive, OMl-IA 
wnt les «tni du Feu ei iU c’y ètermsent. 

276 Dieu iiWuoiii l'intérêt a fait décupler Ici aumône*. 

Dieu n'aime pus loul ncçjieur invétéré alourdi de péchés. 

277 Céux qui uni cru. qui ont («il Ici bonnet œuvres. qui oni accompli 
commuent lu prière cl qui anl donné l'aumône légale oni leur îiUire 
auprès de leur Seigneur. Nulle crainte à leur >uki (nu ne kl astable) O 
a«ua chagrin ne ks afflige 

278- O «oui q« ave/ cru! Craigne* Dieu cl abandonnez le retuni de I mierci ti 
vous ira croyants. 

279- Si von* ce le (aile* pis. uacpic/ «loti une guerre de l.i purt de Dieu « de Son 
Messager. Si vous revenue au droil chemin, vous ave* drou « >ot capital» 
Vous ne coenmcUei put d'imuttice ci «oui n 'en subisse* point 

280- S'il 1 est dat» lu gêne, donaez-lui ua délai jutqa'à rkt temps meilleurs. Ou: 
vous en fasse* aumône est bien meilleur pour W. ti vous savez. 

2*1 - Craigne* un (our où l'on tous ramènera à Dieu, pua chaque é«rc recevra 
alors intégralement scs acquis et ib ne subiront aucune injuslree. 

282 O vous qui ave* cru! Si vous contracta une dette pwr an délai déterminé, 
érrncr-la. Qu'un écrivant'* tant mire vous en tome équité « aucun éenvuin ne 
peut refuser d'écrire comnv: Dieu k lui u appris Qu 'il écnv c sous b détée ifc 
celui qui est redevable lequel don craindre Dieu son Seigneur té n'en rien 
dfjiréoct. Si k rtdcvubk est irresponsable. mineur ou incapable <fc dmer lui- 
itanc. que son répondant dicte en toute justKe. 


1) B «'hm *an omadu 4u Mira 

Ce wni JM eu use nerOcOn Itrpk u de li nue ai faillie à conlnoi iwc * bonr b» a. 

dfNkur Mil exunlrrr elsu il » «H ( >«. popt* k «« dus ta d haat In. nVi 
luvriks Iomi en ckl'nri"i«<iiisi|.>ir*xnid'pi)iT*> ftm.ee au 1< luiSnqn si 

2) U nu _«S< J’tn f an ian m nu ts-irw ua.ii Ce "c >>i trnmn in .Min 

piuknlcnnt nr nlnnuu su» Muuilrm U |x» p»n Jlr< (MffltOoi k.uUruIftli 

Ce «Ml -lu- (t<S wd ri.» llM|( qull w loin» ui u«r «Nil.lias utTi.a bnii fusrtui 
de ru,iii- 

IXo. dira <e venu 212 il bu «ninolre pu <*ov»i - au Hun.- suMiu Mr 
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2-Li uv*v 


rniie/ à témoin dcus hommes de» vôtres. Si a: ncn |xts deux hoaroes. un 
homme « dan femmes, de ceu« dont veut accepte/ le témoignage. de crainte 
il'une curait de l'uac d'élira 4/m que l’une des deux rafraîchisse alors ta 
mémoire de l'ustrc. Les témoin: ne doivent pas v refuser au cas ou on les 
appc*. 

Ou'il ne soirs répupa: |m> de récrire. perile uu triait, tl de hii fixer son 
ferme. Cela est ptus éqsiiat* «upri» de Dieu. JIMK un témoignage moteur 
el vous évite te doute. A moins qu 'il «s'agisse d une marchandé*? prirent* 1 
que vous négocie/ astre vous, vous o'assez dans ce cas aucun tort à ne pus 
récure. Dans toute opération de «ente pretKz des témoins. 

On « doit causer aucun préjudkr 1 l'écris» ou au témoin sinon co «rail 
de votre pari un signe <fc perversion. 

Craigne/ Dku Dku vous instruit el Dieu connaît parfaitement tout» 
choses. 

Ci «•»"* >I"I «n i">-.ip. Kl .ji». liais *a* iiavHri p-jint d'éssnvain. un ramès 
en main propre Si l'un de vous fuit conl’unce à l'autre, que celui ù qui on a 
fait contante irai Mue intégralement son dcp»t et qu'il craigne Dieu sca 
Seigneur 1 

Ne taise/ pus le témoignage. Celui qui le tait est pécheur en son cour. 
Dieu rat parluiwmmt au courant de ce que vous faites. 

284-C'est j Dieu qu'apfxmimt or qui est dans les ckuv et en terre Que vou< 
ir.ont.nc/ co qui cm en «ms-meme* ou que vous ie cochiez. Dieu voov Jugcu 
In-deout II fera rémission d qui II voudra n II tenuraa qui II voudra. Dku 
sM |Hiil'ait CTTKist cupubV: de toute chose. 

285 - ic Messager a Ci u à ce qui lui a été descendu de la puit d; sou Seigneur, ainsi 
que h» Croyant! Tous ont cru en Dieu. 1 Ses Anges. > Ses Livres et à Ses. 
Messagers: 


I) Noasir tmwradir*te vroei »! < j_<_ iU I -pat ruiefunlMpi!»«i. an appoatien iv« 

uu iimtmdr allcniu; at ju'm u Marat |»a au rimai 4a b wai» C-sl w qar h 
làiaWua idaaiaiaa appel.- .la ~u< .la l'abant. ,-j.s v> »l “Oa qai n»*Mâe u.t 

wc an m I oa eoad qui vaal i 


a-ti 


luaa ni t—l 


Cnimairaaa 
iKir.l. 

Ûn ur qv'anc maulaoliu Kala al |a<Mila au ma» Oa WOK 

tWiavc la unir. 4a ti iMrdurdn K l'KqulllOM d «ai pitc son sinaluMs id.aaia.il. 
Ouiaaii*. ). 4 n', a pa. lapa 4 'arre ni aanlix 4a .alla 
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Il I(»I> ce *ertel < 1 / If «roc |J»I >m anamtan tt pNUnn «*> unit. <<•• iJ/.MwURe 

»|.||||K c uw Xilf rc» U Caen. ■ WdtMK O—aitüt «n tnt ntlt («> iu oel «àeui 
1 . 1 . Il a lu nuk Ml BOX.II oli(nrt ..ucdnratUKa.it * U.di^m «S» U craMU m*ilmii 
naeume A ici « icJcKil ci» « »B’l» Hc »c K chne. .t.tr.ilo. k Ccr.l ...il 
tls.lt en <»i cmcnmi»ccs Mc» ■itimiM »l pou "is-olo » Or» «iCibi l'ot 

I cf utiSc <k m tiimuumn « <• qu n|Mu«c t» Vimi c c.-i.lic k. (*>>“«« 

•I pd il. Hl(Uc«. KtUil»l R uUt de DMu »r Kl C Vu pc«<t»c< .lin»»l iiTOMirtk 
d» Cens cl 6 eus Jeuc b AmMK k «Win d. b.u de I» ((.. ce de li /.“fui»» «««q.c 
Cnn «m '*»“•* «wonr ïM«» emcMU • u»i que. y k Cmn ni uW «1 iHOKfciMr. I» 

Suie cl uiueTliMc de lin»rfO<m»Wl5 <1 d Vlnl|ilicc. 

ni du <ok <J>| c'iujditr tliMii oc tépMlMn. une lllUrin» OmK u 

■ion »ctic e* «il-ilie - wcmMi mi» I* fin ai 


l.dxl.xi Sltcol* w.m - I.i 

l—in» 

U 
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de. Onilian n de. lu Ile R deour I 


I- la fatvHe ik (i.«o< 4) 


* N >» u ‘ «* lniwni au: une differente enue imi de Ses Metsflgcrt n. lit 
direm: .Nous avons cntmdu el RM» usée* ohfi. Ton abwlulion. noire 
Seigneur ! C"«M sert Toi b dettinée •«. 

286- Dieu ne charge une «me que selon «1 Capacité Elle a peur elle ce qu'elle a 
revu > ci elle ■ contre cfc ce quelle a requis. Nixre Seigneur! Ne mm-en lin» 
put rigueur >1 now avons oublié ou foulé. Noire Seigneur! Ne nous fuis pis 
supporter une lourde clurge comme Tu l'as fait tupporter à «eux qui nooi 
OUI donnais. Noue Seigneur' Ne nous impose (ut ce qui eu au-dessus de 
nos forces. Doane nous Ton pardon. Ton absolution cl Tu miséricorde. Tu 
et noire Patron, donne-nous la sic foire sur la gmt mécréante. 


Chapitre III 

LA FAMILLE DE IMRAN 

4» la p'si->r*incunr 1300 sexitl 


-*lre >"« •I• Mm If Miütimduvt 
fiai ti.va/t d fiai rx/tlliw 

1- alif- Itm - mn ! f A I. M ) 

2- Dieu, nulle divinise uuue que Lu». Le Vivant, qui veille ètemcl'emcni à lu 
benne marche de toute chose 

3- 11 a descendu 1 sur loi le Livre en tonte vérité « bon droit confirmant ce qui 
ctl avant lui cl il fn descendre U Tccuh cl l'Eningfc... 

Auparavant pour gu-drr lu psnt. Il fit descendre le Fourqan Ceux qui 
ont renie les signe» de Dku col des lourmetslt 1res dure et Dieu est puissant et 
senpeur 

5-Rien n'échupp: certainement « Dieu ni en tare ni dans le ciel. 

O-C'ew Loi qui vobs desirk dures les muirlres tels qu II veut nulle divinise 
autre que lui. Le Puisent. Le Sape 


(ici..: «u c co k « 


r m»l> ^n .—•- eimcrr. I» mut» U Mlmk «1 d'eflitt. Dira le 

i q.'osi r>«*i il dms 1 » d»i«WTe eut c'en ir qs'on accueil («r *1 
Un oiicrdi Ou |«Ki q» 'or » oinmt m coirtatsim <k uuse 
T«ol iceir Ne. .... «tr. a IH-. «,n unis l'mrc- uns cmtrcpuni u ecroUitr. 

Teut rom nul ira a ncirvrrar»». Iau)if rslin "Hlm. ion sultton à lheu flin io'.*i 




un. du. n- ans <r dis. * «Ivanr* un toit ercnins fait ce 
' i art qu k ben le trot ce l inplni de a * 


ou ur- ropHirt l« 

Autfencre Al k n.l n ul t,* li Jcco iiok.. Rn.ni «I. (un I. S.n .« I. (iW« Do. 
bn> roc osnu cl II lut ci s„. .Iw.c. 

3t Vt»r as ma (l)da duNur II. 


Cl t 




J UfiimO,* Imw 


7- C’W Lui qui fil descendra >»r loi If Livre donl «nain» veftcts tom bien 
expèiciiè». <p wnt rEcriiurc-mere, cl d'autres prêtent j confusion 1 Ceux qui 
ont en kur coeur une lendaiKc a I errance suivrai cc qui en cil èqunoquc en 
*ae de lu discorde ri en vue de -ou interpriulion. Or ne mil ton 
inlerprélunon que Ditu el le» gens bien enracine! dant in science diranl 
■ Nous > dvont cru. Tool vieni de noire Seigneur... Seuls sc souviennent I» 
sent dtwt de cerveau. 

8- Noire Sonneur! N ecirie pis noi cœurs du dnxt chemin ujwét nom y avoir 
iuidptcl fail.nouide Ta pan le don d'une grive C’otlToi (crlainemcni le 
ditpauaicur .k» dont. 

9 Noire Seigneur' Tu vat rjwmb'er kt petit pour un joui qui ne fnil aucun 
douie. Dieu ne manque «îles put a Scs promesset. 

10 Ceux qui cel rem: ne trouveront die» kurt richctte» cl dun. leur» cnluai» 
aucune proltclKm cflkacc comte Dieu, 

Ceux-là toul le wiuUeaiük; vlu Nu 

11 Iclk lui I ’lalHuvk pomanealr de U famille de Pharaon el de ceux avant rox 
qui renièrent No» ligner ci que Dieu dnilia pour kur» pèches. Dwu a k 
chàiimem bien dur 

12 Dis a ceux qui OOt rrok; «Vous vert/ sûrement vaincu» et voui terer 
conduilt en muur ver» l'Enfer cl quel mouvait lieu de rcpnv!» 

IS-Ce fui pour «Oui Kclkmenl un tigec ducs deux clunt qui t'èuitnl 
recconlres. l un combinait vu k créions de Dku e» l'uulrc rtail miccreuw. 
Cet derniers kt etlimaimi a ne d'œil deux fois plut nombreux qu'eux- 
mêmes. Dieu «vuae ik Sa .«luire qui II veut. Il y a U CdUincmcnl une 
kçon pou» le» cm» dont» de In vue 

14 On u embelli aux jtent l'amour det ctotr» rktir.ibkt let» kt femme». kt filt. 
k» lu» amocerfêt d’or cl d'urgent. kt chevaux dr race, le» troupeaux cl ks 
champs. 


I) Ilirr. IiIiiiii i ilK Oifiir* PUHW iilv.r» < 11 irv Itrmntlrttf (trinque c. nKAeiiniM 

it-ve» . 11 * Os (favt [lit ris Cl <sn.nto II i i 4'itlrc ni" k liriïv pvluu il faire .111 

C , «iv annrar « pnurm mm™. 

llc|Om Nr.il. lire. a uln * II... tar -..,V rcOTinuik faïutni de ton ta uni 
iliK-crtnl tut vtm iqiUu tl ont il >b Uval J Ptu l'IiUfyrtlUitn iks uiatv Tout 
liiiip.iviilm «I t'.vin ,ui l'M |W Cl ann.liK |.,ln>- ntt ks vmclivittulo n W ;i. 


C»l dl'in qic Dku ■ fin d.- U -ni pue d*E<«< .1 k. «.si, .C.r. dre "ipv..,, ,1 ,|„ 
kcuanv • C«M «*> om vne induit «au km tom . 

Vén. k. a— 1PMrmon- cqtivuiui ~nl «|4>»n pi. d boni -v-s.il dt Cent 

Il cm du a jmk ulrv qt. -On-IrClmKcinuumn. -- - ^ J, 

C .V.I.. ,.c k vint»! ..crenne «m. kid.lc d. puai, ...ml « renw pu. Ion u.11.. 

“*>n*uI. Mtod ni iniint ireiun .. |-<l. 01 Hiiiuu. 








i-U/miKr* 



Trllccsl la jouissance dr ce bas-momie c c'en uupeésde Dieu qu'est le beau 
lieu de retour. 


I5-I>»: - Voulez-tous que je tout informe de te qui eu mieuiquc tout cela?. A 
ceti» qui ont èif peu» Il y a choc leur Seigneur des )nnlam sous lesquels 
coure» k» nitéics cl où ils u»t immortels, des «pou te* pontes et une 
satisfaction de Dieu. Dieu voit parfaitement ks ctcUies 1 

l(. Cet» quidiwtl. Noire Seigneur! nous avons cru. l-ait-nous rémission de nos 
pfch&* cl pmer'c-nous des louniKitls du Feu! * 

l?-L» patients, kt tiacém. ks 4-vol* ks généreux « ceux qui implorent le 
potdon de Dieu dans ks dernières Itcurei de la nuit. 

18- Dieu a mtestî qu’il n'cstd'autre Dieu que lut, de même que Vt Anges et les 
pensde scieece». assurant pleinement Injustice. Point de Dieu autre que lui. 
Le Puissant, Le Sage 

19- Curtes la relgion est pour Dieu l'Islam ». Ceux oui cœi reçu k Livre ne u>ni 
tombée en de.Kc.inl qu après avoir reçu k savoir, par Injuste de kur part. 
Celui qui rené ks signes de Dieu, Dieu a le otkul rapide. 

20- S'il* ('opposent leurs arguments dis -Je me surs entièrement soumis A Dieu 
un» que ceux qui m'ont suivi » Et dis 1 ceux qui ont reçu k Livre cl aux 
Illettrés': - Vous > êtes-vous soumet?- S'ils se sont «mire* ils ont pris le 
droit chemin et s'ils tournent k dctc, ta «ufc mouton es! de Iranswtlrc. Dieu 
voit rOr'Vicmcnl les esclave*. 

21 Ceux qui renient les signes de Dieu, qui lisent ks PropIWic. sans raison 
légitime ei qui tuent ceux des gens qui ordonocnl la juste \ annonce-leur 
des louimenlx Coulo-retu 


I) 1rs postent asus les c'atasr* 0; Uias qiie.1 *w Sapsura Msllrr. Ans lessKts t—:r. cuisse | 
ri t-;>|StyMH «t Mis.. I dHtnsx'l »s lunoiu de ta sur* l«a* ci tf'apptroaicr »V<d>r 
«t Olinn («t lirai ksUresà Dieu Celnaui train: d élie l cs.-I.it d. Diea l a ilnr.tr mitre 

UK lui et Criai qa> « Irtete ouïr, ont «rviiKk inmcedBie dr~est o> réliié le «il œbs. A 
P“ Ulnat « nirsS* cernes: ire il al Ane «bie « daiilrmr il* il 

Un«SinpÇin wilretOsM..etocukedEMMduxecmnus ruait >11 elir.tpi(*:dcfksi 

1) A letMOJ» Ir iiracllei.cn rrener ni « ©Km «> tria de soeur anse*» pan .lied 
lluMll A Ote* 

11 Ir retosm t’esi Usb» lKimi.cn i e<pin Soi l ouui M<.smut~l... Dieu ne pm pr. k 
Adr... Il S-Ol- K Pt>! rsei, wr'in tc.l si B*-loi. V. piefbM. I «. fril que i.pr«T celte 

sema o. .mutr Wr p~tp> Je W tamiseet. 

I) Ion «s pruitrc >ii n on ;as re.es d- litre sc« dns •• llctirés - U. A.W». sern <U.»sr< dns Ir 
lorwi pr I' IIMire. Nnts sium tjrr lécriure ne s'es: traitent disrlirpir et» ni qa’a- 
r*t l ac.irnni U liston loin lier InWlOsir «st à pei pas oelmimii «sis n u 
irnoimn dt Muthea arrlk CT nmd llWrés leu a èkd«|i attnlué p.’ I T. s. pis «ruJ il 

• *<■»“** ISI. »u(s I. pruha.se -en.» d m KtvWle d - ■*» taxi»» rue IIWnM - 

Mm il >'«« d> ri pu -rrAir.lr. -ipiin.t .,>wj .-ec - Ucuii. c/V 

LOn ««roique pis <«ijili«r.rs-*l I unie el si k Priplrs. eu aime. J Aikni 

N'" jro.re tcNmee< Il pi» patfMlccnMI. k.™ UuoUr, iiap.tr a IXe 
51 Cria >ttrpimrtlfiiin>i> K. Iiilii(n tiurs. uni Missspr ictccenCsrms. ras ■ 

j loin (Mucm 


•MUrt <H* U 




** 





$ u? Jl J r <S> *rf- f r* v^. j 

4£.cV* r*Ç<& £ a -/fi’ 1 S: Cf 

)JiC2 JySplîfî <t>^y-r f’r^Â f 


jiii ^i> ûf tUi^JiO tlfy /1 âi r _/ ül'<■ 

Jhj 

tëj-ïf/, f’-^p's'j-'c/’ 

ôj> 0:*$ ^it^ 1 CÇ/i *-■ v © 

» « <■ > 1 / > f,- 7 , 'i'**'- 

Jjl, 


u?¥*4 r* <S>*? ><ÿ $& '*’ <*/*' : . u 

CCiu/yi; ^j-.iuui -ü/ 




•If< 

K-Ce sont ceux-là dont (es ceux» furent annihilée. damée bas-monde cl dans 
l’suin; et ils n'ccti aucun partum pour te soutenir 

?ï - Ne s<«s-tu pat ceux qui ont reçu une partie du Livre ' conunesl oc le. appelle 
au livre de Dieu afin qu 'il son leur arbitre et pais voilà qa un croupe d'entre 
cuv tourne le dot dans un refus total 

24-P.t ce pour avoir dit que le l'eu ne te toucherait qu’un nombee compté de 
jours. iromjvs en eeii dans leur rrliçkm pareequ'ils inveouent comme 
menton g»', 

25 Qu'en scri-t-il lorsque Nout kt auron» ratvemblés pour un jour indubitable 
cl que chaque être recevra la contrepartie de tes acquit inlcpralcmem cl 
taat atKunc injustice? 

26 De: .. O I>«u. pottesteur du règne! Tu domtet le régne à qui Tu veux et Ta 
ôtet k reçue à qui Tu veux. Ta donnes puresmre et cnnndetalion i qui Ta 
veux cl Ta avilit qui Tu veux. En Ta iun eu le heu. Tu ester ici ciirahV dt 
toute choie. 

2? Tu imbriques fci nuit dans le jour et Tu iint-nqucs kjour dan» la nuit. Tu (ait 
sortir k vivant du mortel Tu fias sortir fcmort du »v«mt>. Tu accorde, le. 
bims à qui Tu veux un. compter. 

2* Que te croyants ne prennent |u. k, Ncçaleurs comme an» uni mes i la 
ptice <ks Croyants. Celui qui k fait n'a aircune appiriraincv à Dieu. A 
moins que vous ne cherchiez à vont prolèper de leur mal Dieu vous met en 
parle contre Lui-même et c'est vers Dieu que va la destinée. 

29- Dis: • Que vous cachiez ce qui est dan» vus poiiriiws ou qu; vous k mcclm 
Dieu le sait et II tait ce qui est dant te Cieux et cri Terre. Dieu est ccncs 
capxrbk de louie chose. 

* U jour où chique être trouvera présent cfcvant lui ce qu'il aura fait comme 
bkn et ce qu'il aura fan comme irai ; il souhiiterait 


Il Om.se sr-sK lïîl m-.. i\in, io: nranctk iflimilMu iklUiuli^ti livra «a •*» n>«tt pir 
"<■*»•* lu. fMniicm .icenmci de rame tnrainra U nnr. ritraugfli .1 luis It. .o it 
l.tlr. « a»l qu ks par es ii.mnD cl ssmpuratmra. au Livra «.irai .Il tXxu Ll 

ritfaet MMld fflW m-anple W 

J| l •» des tusora iraient «il pmu.it kt Ir,«aies « le» dhoy*. 1 icTiktI 'Mm < rai Irai (rais 
Ci luintii eu lu s-nve n ik irrinoii plis s «Tijk Je m M> r crabe Aii» b allie. il Ira 
runuKuH rai ran m.ibn» ion. vie fume. Cirvini d'rotit iu> metau «■ k. uul. 
iraamnis qU W> «ravJem >*«nteM t li période mira Vi» P imite nui ci k rVua-racuMv 
Omstllll p- ii> .K OTnara l'itee.l" d- te icpetlil et de rcnlnr p» «m benBHannoudW 

Il pke li Ote mus il •'en ieco itaCuncnl ren un relu qu ncui rasiai a. s.-yui* ra 

puni Jurais imm dm >1 utiec U «eperaii d m mwriM n ■ maiie raVu<• at rapide rai 

min ts-al chtnp d'etUm. dira l'une d n> • qra le rakiie b» ci mirait de ins raiMM 
)l 11 1111.11 -».• ion de b lenc .eut pem i raranii.. I '«a .k fuirai « de puirairàe raii ti.- 
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1 ) L<p>«iSi Un iu~ ™n. k» naihc. de 1 / l"ba unnti au u»a I txniudi Bpnadta ni 

I < 1'I.MO! Z.elirc fil dtti|M »l«k st<l Ittdi qa'Jifeiknl un*-*!* eouuirfas rl 
ifjik(dînai w.i* oUn dns k vviaaai do luinUii feal <*»■ 4 » Aaduw ilaaa» ai imü -ir 

(..a.Cad-Wl<|M Mal» kl total <>1 fimi.«l'il l'rAlmi àCV(a- q*aika«a><tot.|Bk 

(■MÛaVaaly. I m.iS.il •or*’ 1 «ala un t*uimrc «Mu- CV •-!<* b 4 M|a«a d#(i (ou V 

pjiil rAk ifM Ijiuralx 

2 i>lniH «ad Upaais da li ai an nairatttllt * »*i“ UÉuboli. «m di lassa rainaix «• 
PropNto Jln|li|o>*. «nia nu». a«l « pKnaa «Oira da ton II soi lié1>» k. fais. 
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alora qu'd y oit cnlrc cm une irt* longiK distance l>«ru s<iu> ma en pird: 
ccnlrc Lut-même. Dieu m ire» comjMtisiani pour Ici esclave* 

>1 DM: «Si vou» -tmrz rtelkroem Dieu suim-moi 1 cl D>îu vous uimcaia a 
\oai pardonner» >o» pteMa Dieu «*t infiniment Ahsoluteur et 
Mtsèracceikeu.t .. 

32-Dis: oOMtMc? à Dim cl au Mev^gcf . S'ils loumeni fc dn* Dieu n'iime 
pus 1rs Négateurs 

>} Ditu a cfci Aduiii. N oc", la famille d Abraham cl la famille de Imran au- 
dfssut dis humains 

,J Piogcnuurc deturndint l'une de l'autre et Dieu en parfaitement Audinnt et 
Sachant. 

ÎS - lorsque la femme de Irntan du •< Seigneur ! je le »ou: ; ce qui esi dans mon 
*Cin. hberé de loulc autre attache Agrée moa» offrande. Tii es Le parfait 

Aualianl ad I r |wifaâl fevrhinl - 

J6 lonaquVUe I «ut anisé au mon* elle dit: •Seigneur! Je l ui mite femelle, a 
Dieu Csl plu» averti de ce qu elle a mis a le mile n eu pu comme b femelfc 
Je l*ai iKimisée Marie (Myriam)et Je b mas sous ta protection ainsi qsc su 
proedtitun: contre le Démon lapide. » 

37 Son Seigneur I ugrCa d une txrnnc manioc et la fit poteser d uik belle laçon 
Il U M prendre en charp: par /•<(■.ne Chaque foi» que Zacharie U 
v-rpieraii chca elle dans le sanctuaire, il irousait à ses côtés une 
iuhiistu(KC>. il lui du: -D'oi te virait le lu. Marie? - eBe dit : «Cela stem de 
IV'u. tcrtcs I>ku donne à qui II veut sao» compter. -. 

M Cea là qu.' Zacharie invoqua son Seigneur et dit : •• Seigneur! Fais-moi don 
de la part d'une bonne progéniture. Tu enttnds parfaitement fcs 
invocations. ». 

S4 Les Ange* rappelèrent à ce monarnt alors qu'il se tciuit debout eu prière 
dan» k sanctuaire: -Peu l'annonce la brume nouvelle de lu prix haine venue 


I) Oxxv a moi ill l ni •sfatawr .ae .Me m>ue Ja liston: IIAeoim au florin. ■« 
aivairn I. u lilaïuif.. I IM v,.i k r»... ~ .... ..(••_» —. .i~..... ._. v. 

»••>'<! |>m'.v«u l'rrça.11 M» ti loaalaluio» ... aile 4i Cotai. O. a tonna a loin mtre 
'■Al W «ah la i*<*«« da Prorliba R ch «t «Soa tuMba «ai lr CDnn - 

(i-ü) -.j'j» \C i».- 

I) ta rimlk <c laarsn Jr-cl « A,». Ito, * Ma. H.n.cii. !«-. « voaa.1 ,otoM> 

pavois Os kvc aiauio m »r..r cM traap» Ih u i<-ruc« love.n.R , li p.« n pii* 
cl a l lKrao da a uotiiirt 

la kmrede hall lu k sou Or caioocr l ailuii d»ii alu IiMi am.iir au «<r«#a 7cirp«<1 

i l'aloiaum da Dve». Unrv'all I toi ma au T.sola tt «ai l« dit an dk. k> cillrcs da 
I* n l'a niant ai* tiiretko IUII «ta rt »«p/<oi1 la > j-i d: sa rrkre C «U a nu qae Mark 

vo.il dis mi. rafaasx oinOruas.ol dmiin ikv cVoes <k vr Huai»: <1 u lnrir.l imiirrarii ■ 

Is pntat cl «trts Ji«s d: dtsoioi. Car D«o la («Ouiai |oii te iiml nain J< ta 

cuiKvr** 1 » iaiftacaMe dsol nilrs Mon !ii|a>:< al iravinr da t)«ii 
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de Jeun qui doil ajocicf f« a une psiroie 1 de Dieu ti être un wigneui. un 
homme parfaitement chatte ci un prophète d entre In vertueux. - 

*" Il die ■ Seigneur! Cemmem puit-Je «voir un ta non alun que j'ai déjà éié 
.'Iteinl pur la vieille™: cl que ni. femme csl MMr ( ?U il du - C'en ainsi ; Dieu 

fuit ce qu'il veul.. 

»l II du: «Seigneur! ifcmnr-moi un ligne de reconnaissance*- Il dit: «Ton 
signe iciii que. du uni trois jour*. lu ne parleras aux gens que par gesles. 
évoque beaucoup te nom de 100 Seigneur cl glorifie-je a lu tin du )nu> et à 
son début .» 

4? Il lorsqu- les Aluns dirai: «O Marie' Dieu l'a due. l'a purifiée cl l'a te 
uu-slw.it de* femmes des Humains. - 

4.1-0 Marie! sois pkine de dévotion à ion Seigneur, prosterne-toi ei courte-m 
hvcv ccui qui >e murbenl. 

4U Cela fuU [mile des nouvel** de l'Iwwit que miu~ l'msplrueis. Tu n'éuw 
pas purmi eux alors qulls)etaicnl «urscalair.es pour savuu qui d entre eux 
prendrai) Marie à sa (barge * cl la n éiao pis parmi eux «loe» qu ’ib se 
disputaient. 

45 lit lorsque Ici Ange, dirent - O Marie ! Dieu I '-«nonce la hxine nouvelle de 
la prochaine venue d une Parc* de lui Soo nom evl le Messie. Jcvuv(ils-de- 
Mare, notable dans ce monde et dans l'autre cl parmi les rapproche* . 

•16 II part: aux te*" a» berceau cl adulte « il fait partie des vertueux. 

4* Elle dit: -Seigneur! comment se peui-il que j'aie un enfant alors qu'aucun 
êta- humain ne m'a jamus touchée? <• Il dit: «C’esl amsi.DKu crée ce qu 'il 
veut Quand II déoie d'une dune il lui «uffitde lui dire « sois - pour qu'elle 
se rcabsc -. 

-•S— Il lui cnseisixm le livre, la sagesse, la Torah et l'Evangile 

II sera ménager auprès des fils d‘liniH: •> le vous apporte effectivement un 
signe de la pan d; votre Seigneur à savoir que g: vous crée à punir de l'argile 


i) v.... . 1 .- s>-.rs.tan» a- - maara a. m D«< !••• 

.rit de» ArvVtr* ijii iwvX-nnl tua4ms va unie nuurtn. 

*1 Ce r oi mil iSac ««ilinv* de star ut vMilUrd <l uk Isnme mrk d:«n li ni l il niait. 

Uval a wuli r«HIM p. la imnn n«-.«h qu’il «oivnl o fHei «niM II Mutai Jw t“ 

atiimm a li iniuir tl II lu uiKa di lui i au itou -uni - <nu qi’ilk va «lie 
IV lui w («(U ni un gr.nl utile fuiUnenpii pir requit flis linnnsl* niMantf MM 
(«•a J* Ui II ni a ni atullll Mn«'«MOIJM pu mp|<lil a Uni. .lu. (y air.ll <m Oi-.rl.i 

'■'•■•Il on* P« ai m II au « dm «aciw «. aM <ft II» Mas uns phv 

t vncu LimnptauKam mma pur iXi'nr ksaavai Aibnim »>.•< ia«« put dtp»-il lois 

■u"> i*m sam «es lavus <w des lits ik IVm Dea m tin au-4csies <• Hh neitxw* 

» - \ -M'-t* l»*>miHiw» *•• <• tira* eu uanaim» . 

4| Vue sVKieiiiuv du vtivd l.'Tl 4u «i-ie slmilic. 
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fa ferme d 'un oiseau. qi* J ’y souffle cl lu ™i oiseau jsvc b permission de 
Die*; que je suer» l'»tcu(:lc de naissance ci b lèpre»» ci quege ressuscite 1er 
moilcmv U permission de Dieu; que Je tout infOmcdeccquc vos* mangea 
d de cr boni tout faîtes peos-.sinn ctez tout. Il y a là peur tour un signe 
certain ii «»it Cici croyant». » 

ÎO-Je tien» confirmer ce qui m‘a procédé comme Toeah et «tu» rendre licite une 
ptirlie de ce qui «oui a èlè interdit Je vous apporte un ligne de I» p»tl de 
voire Seigneur. Craigne* donc Dieu el obrume-moi 

SI -Cerlei Dieu est mon Seigneur e« Le vôtre. Adorcr-b’ voilà une >m 
recll ligne. 

52-Lcesque Jésus «mil cher eu* I» ntéertanCC »l dtl: -Qui wml mes partisani 
dans U cuuv de Dieu? ~ Le» AjVnres durai : • Nou» sommes les partisans de 
Dieu, nom atons cru en Dieu cl atteste que nous «umtc» musulmans » 

SpIgAWif’ NrtiK Tii nt f»il fVuviuiw #*1 iwiih .ivrw «iiibi 

le Mewiiera Intcru-nom don- parmi le témoins! » 

5«- II» rusèrent ci Dieu ruia ci Dtcu « b rutc b meilleure. 

55 lorsque Dieu du : « Jésu»' Je vais meure un terme à la vie lerrcsire. t*f lever 
jusqu'à Mo et le puriflee de ceo.» qui ont nw. Je vais mettre te» adeptes au- 
dessus de ceux qui ont renié jusqu'au Jour de la rcturrcction Basalte c'est «en 
Md votre retour et J’arbitreeai alors entre «oui dam cr qui é*nil vc» poml* de 
diVCtgttKC 

36 C'eut qui auront nié. Je b» soumettrai J de rudes torture» dansée monde et 
dans I nuire et d» n'auront personne pour bi soutenir. 

57-El «ut qui auront cru Cl fait les bonnet autres. Il bur donnera 
intégralement leur salaire et Dieu n'airne point b» Injustes. 

5H V'oib or q« Nous te récitons comme vowi.ci comme Mge Livre de rappel. 
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92-L'image de ):»us pour Dieu est contmcccik d'Adam. Il Werva -le (me poil 

lui d«. «sots* ci il k rtalfw 1 , 

M Lu lèiilè item A' ion Scigncm. Ne un donc pu- île irua «|iii tloulcni 

61- Si quelqu'un vki* l'oppoici ws ariumcnlsàson sujelapeéscequetuasreçu 
«omire savoir, dis alors: •■ Venez i|u ’on appelé nos fils el les rôties. nos 
lemmes cl les vèeiev nos propres personne* el les rôties, puis invoquoe» 
l>eu pour qu'il fntppc de S» makdulkm ks meneurs. . 

62- C cil (cries 11 l'histoire dans totale su vérité et il n'est d'autre divinité que 
»cu. C'csl sûicmenl Dieu qui est Le Puisvsnl cl Le Sage 

63- Slls loin •iillc-tne. Dieu «munît pirfuiicmcm k»«omipleurs. 

6 d~t»s: -Ograsdu Livre! Voie? il une parole de vérité et de juukeenire nous* 

vous, i savoir que nous n'adecons que Dieu, que nous ne Lui associons rien, 
que nous ne nous peenccs pas les uns ks autres pour seigneurs en dehors tfc 
Dieu.» 

S'il* tournent le dos diles: -Soyez témoins de ce que nous somnars 

65 - O gens du Livre 1 Pourquoi opposez-vous vos arguments au tu]cl dA tira lui” 
atout que la Torali et l'Evangile n’ont été dépendus qu'après lui’ N'êlcs- 
«ous donc point sensés’ 

(6- Voilà donc que vous aulres vous avez fail une dispule à propos de ce donl 
votes avez qtarlque omnkwaiKr l'ourque. donc disputez-vous au sujet de 
ce doest >o_s n 'avez aucune connaissance alors que Dieu sait et que vous ne 
savez pconi? 

67- Abraham n 'est ni Juif ni Chrêlien mur* il est pur monothéiste Musulman et 
il ne fait pas partie As Asaociateues' 

6K-Celles le. plus digne* d'appaitcmr 1 Ahiahara sont sûicmenl oeut qui l'ont 
suivi ainsi que ce Prophète et ceux qui uni cru cl Dieu est Le Palron des 
Croyants 


Ou» la In de « wrui <S*I * I a toqa w«»c 


Or km l)ei In Kaolin Oc «i ni» a moire .i.i lu «i •icilnr. C olcr qsen ifexli c. 
■lala - noitalub - • Ordi» d i«iii>in • k> NijtanMt ■« K»mm »> k Zeli il >c 

rotrtnni i (nu dkrpnciiB. 

3| Ahulun . «*u i C»n il l»iUn pw Or In» ntU mu «rail llua II a?|arMuil .» 

ArnfKini i|ir -cm oiiiom inc ••unie vtm« Us Ibis dion <!• lu qt'* ne Jilf et ks 
cWa» CHOU q. Il IM CliètKi. Curmcri (ire l'an o* I'«lie q.uvl I. Tanh e< 

IfciiruM aOu ele re-eki que ktumps o|-ri lu’ 

si mi ’ev lu pVjitt le pleine* i fe.Cnsef b « t*U« rtfqboJ. Uni « 'eml-eKe riJn.cn 
-mure «nliiKc m Si uacr >l ■ n|tn- KunBuitl i Sa I». Cm loi b pieuier à mire i •» 
lino unifie ci imuiBid o a iiriitillic utile idée Je ftfiiae»* oi J'n-u luilit au ifc lien dt 
roroiic arec Sn piujrei mu ira Ce sutl tes lolMfn de II utnxmUacr J» Me qii s* liomen 

Cm» le nu qu'eo iiiil.ti •>!«>- |tn nosoltosK • 
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69-Une secte parmi Ici gnu du Livre auraient hico aimé vaut égarer « üs 
n'égarent irKcciscicmircnt qu'eux-mêmes 

70 O gens du Livre! Pourquoi nio-vom k* vigne, de Dieu alan que vo» en «le» 
témoins 

71 O gens du Livre! pourquoi teouilkv-voui In voilé par k rrensonge cl 
pourquoi taisez-vous lu vérité ikiri que «oui mver? 

îî-Un groupe des gras du livre onl dit: -Croyez au début du jour en ce qui 4 
été descendu sur ceux qui ont ciu cl renier-k A u On * peut-être reviendront- 
ik (i vt>u.y 

7J - Ne croyez que ceux qui ool suvvi voire religion... ( Dis : - la bonne direction 
eu la direction de Dm...») «cl necroyc/ p*t qu: quelqu'un’ puinc recevoir 
comme ce que vous ave/ reçu ou qu'ils vom opposeront leur» argument, 
auprès de votre Seigneur. ■ Do; «k générosité eit certes entre !es nains de 

Dieu cl II l'auvidc i qui 11 XV. Dieu CM va MC il vnluvimcnl leehanl. - 

74- Il réserve Sa çrice à qui II vml cl Dieu délient la 1res grande généralité. 

75- Parmi ks gens du Livre il en es» qui. torique lu lui fais coaluuxe pour un 
million, le k rend cl il en rat qui. lorsque lu lui (au cotuinnce pour un ccnlirrv: 
ne te k rend que H lu ne cesses de le lui rccSimer cl ce pwee qu'ils ool dit ; o 11 
n’j j aucune procédure conlre nom en faveur des llktliés 1 . Ib disent lékB- 
ment J ptopen de Dieu des choses mensongère. 

76- llx-n au contraire, celui qui tient se. engagements cl qui agit avec piélé. Dieu 
aime Ira gens preux. 

77- Ceuxqui iroqucnl k pOCKdC Dieu cl leur» serment, pour ua vil prix, ceux-là 
n'auront aie une pan de bien dam l'autre monde Dieu ne leur parlera pus 
autour de la résurrection. ne tournera pus vers eux Ses regards cl ne toi ben au 
point. Ils auront des tourments douloureux 
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C ol ftt p.r eXuonao» q«'linfM«n14« cm™ si IVepUse ante Bm qie perliil ims te 
a irai uittnn dm» Bu livre. 

i> Dm <« .«IVM <73| O» t~* de. . Me«in - .» le—, fcsii. dvs 1 Cerna.oui», dns U *ibe 

et I Ivjipk. 1rs iVtM.. ém *v em M «o dev hiih cil ... oavkUov que te IMs d. U Juin 

CI de II nui» ne irai wlitto qi lun eai 

Ctum uv luns ronx tn u'cr I» uiktv dfc. nu ivcm si-iu. Cnneali eu lui - k 
rci(«.t di Cour qn «os ai .d» « r» nem buaa vUlraar tet iKtn Ium pue ua puo* 
u«j ioIb d tire n)isn «.ers on - 

Icnuurt V verieli 2 ci 8 > 

C'eM cc*lii»<fvetl .< ”«•»« evre 1 «ui *>»ii cm du», b BIMe irai u mu te 
Ik-i.t- qui suit 4 iwiaiH |*||>- i«i>i fuhlie te oim l-innra 
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78-Parmi cm II en est qui astreignent leur langue * se conformer au» townutct 
du Line afin que mut !ccio>icr -crunl du Livre alors qu’il ne item put du 
Loïc t» II» disent que «la vient de Dira alors que «la ne vient pis de Dira. 
Ifs disent KXmncni sur Dira de» choses roensdngèrei. 

IV II n'appartient nullement à un être humain qui a reçu de Dieu le Livre, 
la sagesse ci In prophétie de dire ennuie aux gens: « Soyer adorateurs ifc 
mi personne à 1‘excluUan de Dira - mJB plutôt- -Soyez divm» 1 pour 
aïotr enseigné le Livre et pour l'avcnr étudié. 

Si) Il ne vous ordonne put de prendre kt Anges 7 et I» peophélcs comme 
Setgivrars. fcil-« qu'il «oui «donne lu négation après que vous voilà 
musulmans’ 

‘I Ht laïque Dira prit rengagement' det prophète*: -quelle que ton 
l'itnixnlancc du Livre et de la sagesse que Je » oui al donnât, il vous vient un 
Messager croyant à « qui ctt avec mut. croyez en hi et aide/ i u victoire. - 

Il Hit* w A\p?.iviiii JrVi*p»A r»i (wh U (tV hx (VitpW)?u 

Ils dirent: - Nous aveas accepté. * Il dit: - Témolgncz-cti donc et Jcsurt j>oc 
vous pirmi les témoins. » 

82 Celui qui tourne le dos après «la. ceux-là tont les rctcLci. 

83-Ester donc autre chose que U religion de Dieu qu 'ils désirent alcesqu’à Lui 
te sont soumit de gré ri de l«ve * tous «u» qui sont dans !ei deux et en terre 
cl qu’a Loi oo lot fera retourner? 

84 - Dit. « Nous avons cru en Dieu, j ce a qui été descendu tur nous, à « qui a été 
dosxndu tur Abraham. Isnucl. Isaâc. Jacob cl set douce fût. à « qu "a revu 


■ S L'l.lm [Cm I tomr. a :■ |lt> uni pc-uio «—U< ,iivil 7 « rattache dmleneil ai 
SciÿiKur Cequ ml a IMbh cei Sniotur ■■utac i tu brouMt.litn de u ** >eiul|iar K 
Ut"* a 11 cu.Ho U PrortKU. uut cl btaafesoi J; Diei tir lu. i du dut ce <u. - te 

irelfm Crun von M relu V«‘ * -If" le cl H lui «pronlic m , >u im - 

Que »kn ki riliur. cl Ici humji de « min» deuil nlie dnliiiliui* 

J) II > i «S iIUUmi mi ChNtkns Qil cm «oc» * DM l'Antaip Gitrirl iml qx le rrcpWie 

nu ou i» l»uun iui i ruir n One «• nonetc ki i a *u uimoK mm. nev. ■ m- 


Il > a .1 ilinltei un OuOms qil cri tuai > Oku I* 

<->»* mu .ml ,U) qu DM s-]|l« iik «le un,» 

vit «"■ •nurulKO qu Oiur l'ail UU leur "Indre k r 


») l'.r et, ctumieii cl.qu jni,hée écran noce i crlil su trreii iprti lu 1 cardnin qx c» 
tkriKf crlt en ce qu liai d«»l m xa Wwi a. *r.n ni. kl piQilu. r. moi qu kt 

iuUiu -Uik.ro J W irène Mille, .etk de b i-«è«"t 
4) Il ev niitaml .mnlorrenl rniem qu laU dnt «I mi-et eW« A u> nkntnrr. 
nrritK.a[.u «i)e u ■ <u le InnuMn. U oMèrc lierre evtviie t|nri<nénml :»« oiùvt 
de U mon l rue,nu iftmqin cl ply>qiei. irèlrieekve. «iv-wti dts aura rk .l Let 
Klin». 1.1 un! lia U nKm ipinutMe k. IMt de I. mauir. Suit I Snererc • b |<ù"<l d. l‘) 
oreietei |«u t'j jl«lco Inde «m|H <r ;ai»ni à v» «“k apen «pnidi m nuKenliniiui 

;.n.|fir Lo ;nnlet! oWittere di «te proin »* U I hmnK nniiire n itbeiSe vie* «i la 
m a b oouraaie. 

Mut lots n» tire Inikmm su nScr 
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Mai-.-. J«n *1 te» prophètes. de b pari de leur Seigneur Nous ne faisons 
j utu* différence entre aucun d'en» es nous Lui mM «ouma 
(musulmans k • 

85 - Celui qui w veut comme religion outre chose que l'Islam, œb ne lui sera 
jamais agréé ei il sera dans la «ire monde parmi les perdants 

86 - Cummcnl Dieu guide-t-il sur le droit chemin un peuple qui ont renié 1 âpre* 
noir cru. apeê* avoir attesté que te Messager était authentique et reçu tes 
pieuses évidentes? Dieu ne guide pas In gent injuste. 

87- Ceux-là. leur récompense sera qu'ils liront sur eu» U malédiction de Dieu, 
do Anges et des Humains tous ensemble. 

88 - Ils s'y étenweront sans aucun allégement à leurs tourments cl «ni rul repu. 

89- Sauraus qui sont revenus apeée «lu nu droit chemin cl ont réparé; Dieu csl 
alors cswntiellemem ahsohueur et miséricordieux 

ÎO Ccuk qui ont nié tprM. avoir cru puie ont ni» de plot Mle.l»m«Kli«iir ftfwmér 

ne sera agréé et « sont COU-U tes égarés. 

91 -Ceux qui auront nié et seront mous négateurs. Jamais on n acceptera de l'un 
d'eux tout l'orqu'd faudrait pour remplir la terre même s’il l'apportait en 
rançon Ccux-li auront drs tourments doukiureux et ne trouveront pctsootK 
pour les soutenir 

9J Jamais vous o'aueirdrex la bienf-isiinre' jusqu 'i tr que vous dépensiez de 
ce que n»s aime/. Vous ne dépense? rien que Dieu ne te sache parfaitement. 

93-Tous les aliments êuient Utiles pour tes fils d 'Israël sauf ce qu 'lsuél s'était 
interdit à lui-même avant que ne (ûl descendue In Toeah Dis • Apporte» 
dont la Torah et lisex-là si ce que vous dites ch vrai! ». 

9>i-QuK0nquc après tria invente le mensonge sur te compte de Dieu, ceux-là 
sont les injustes. 


Il lonn- peept -UK* asnmoiIKrécu nnMteiédans leCeencormeMaH»eptenelCtu 
pxreu. o tna)ii (t*.»ue dr pnwim ' 1 “ "»» «•*" >* iratMilcei 

D U h«M»»aae«ol U vTl*r<rt"t a. le («. et Je I llMB <k l>*u Cteund*. I, p«l. ie va « 
r*.i mmn i. u* --I*-•»- s. a» »" emc >•« '< *• »*- « — " 

.111X0. msréses . car g perirur m» tu îles Maèral II «|Mt en f 
raeirai» Je » mpre fimle. pi« I ™™ les ît.'ljeiu ei «On Iruic ra>iu 
r«»i» 4<* Murçii le iécarté «i li ».o«c Je le ealos réiirepej 

a et . ee» puai cire * feii» IVeentoe kl qu'eel « enwienn m« m« 

Dit. eie It.e el II n'etapte g» tes t*»" >l>™' 
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95- Dis: -> Dieu udit vrai. Suivczdoee U relipon d'Abraham. pur monotheiitc cl 
n'uppjricnim nullement au» Associateur» - 

96- la première maiion installée Ira. à. m -déposée) pour kl Humini cil 
ocriaiKicem celle nui C*I « Bekl» ' (U Mecque | source de bénédiction et de 
bonne direction pour kl habitants de l'uni va* 

97- Lj te trouvent des signes évidents (ci c'en là k) lieu de prière d'Abrirbam. 
Celui quiycnlreeilcn sécurité. U* gens wml icn ui à I egard de Dieu de faire 
le pèlerinage de la Maison, ceux qui en ont le» moyen» Quant a celui qui nk. 
Dieu * pane largement do créature» 

9K- Dû: *0 pan du Livre! Pourquoi n®-iw» la signes d; Dieu akin que Dieu 
est témoin de ce que vous faites’ •• 

99-1>«: «O pan du lavre! peurquei tepeuwez-vou* au» qui cot cru loin de la 
«oie de Dieu? Vous la voudrez tortucuie akiri que vom éta témoins (de u 

diuiture). Dieu il'cit nullement inaricnrtf ù ce que von. faite'.. 

10 )— O vous qui avez cru' u voter obèfacz à un groupe de ceu» qui oeil ro;u le 
Livre, di «oui ramèneront, après que vous avez cru. dans la mécréance. 

101 - Coin "CTI pouuct-ioes renier alors que les versets de Dieu vous lonl reciléi 
cl qv* wn Mesmgcr ic trouve parmi *oui? 

Celui qui s'accroche à Dieu, celui-là a clé effective msn! guatt lur une >CW 
rectiligne. 

102- O vous qui avez cm! craignez Dieu » »a juiie maure ci voilez hiro à ne 
mourir que dam la foi islamique. 

103 - Accrochez-vous tôt» rnserabfe à b corde de DKu a ne votB désunissez pont ! 
Rappekz-vou» la grâce que Dieu .oui a aevordèe lorsque, d'emvenui que 
vous étiez. Il rétablit la tonne entcnie entre vos exeur* a vous voilà, par Sa 
grâce, devenus frères Vousètkz «r les tords d’un gouffre de l'Enfer cl II 
‘OUI en a suivra Cect ainsi que Dieu >oui expose ctelrouent Sa versets, 
peul-étrc prendrez-vous k droit chemin. 
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104- Qu'j partir de tout il te lorn« une nation appelant au hicnotdonnint Ict 
bon* usage* et en protcmuni les mauvais! Ceux-là toni le» «colleur» du 
sucré» 

10J- Ne toya pat comme CCUX oui » sont detuni» ci sont tombé» dam le 
désaccord uptét av» revu le» preuves évidentes. Ceu.-là auront de trét 
giand» tourments 

106- Le jour où de» visages deviendront blino 1 et où det vitajet devendroni 
non. quant à ceux dont le» vHige» auront noira: • A«c?-»out nié apte» 
a«ou cru?.. aoûtez donc le supplice pour voire négation passée’ 

107- Et quant à ceux dont te visite» auront blanchi, c'ett dam h grj« de DBu 
où il» seront immorteh. 

108- Tel» sont te verte» de Dieu ! Nou» te te rècitom en toute .ériléet bon drort et 
l>eu ne viw aucune injustice pour le» créature». 

109 C'est à Beu qu'apparient ce qui est dam te cita, et en terre « e’Mt 8 
Dieu qa on ramène toute chose 

11(1 Viiul éte. depuis toujours. b mnlcvrc nation tmcitée aux Humain» veut 
ordonner le» bon» mages vous ptotenter. ce qui en (St réprouvé et vou* 
cro>cr en Dieu. Si te *ent du livre avaient cru c'eût été bien meilleur pour 
eux. Il en ctt qui ont «u mu» la plupart d'entre eux toni te déserpondés. 

111 - II» ne tout nuiront junaa» que pur de» vexaliom * cl tlh «ou» ccmbatient ih 
vous luumeronl le dot pde il» n‘auront pu» la vxtoire. 

112 - le veut de rtsumiliilioa te enveloppe de tome» parts où qu'il*se trouvent 
uiuf (s'il» toni couvert» ) pur une obltpitioa de Dieu ou pur un pacte de» 
hommes'. lit om rapporté une colère de Dku et ilt »ooi Irapiés de 
metquinreie. Ce purce qu'il» niaient le» tigect de Dieu cl qu~ib tuaient 
inluttemem le» proprélct Ce pour a»oir cteobéi et pour leur» agressions 
P *’**'» 


Il J.I nwi U noir o ja*m h|<n<li ovni * ku- peu ucal 

iraaoifle.Ccacia «aine» tua lemm car c'en ta usb t«reui dn !i|an ri ailirt lalir-.it. 

a Unie 

M Uu» ,u< Mil M*t M HMik. 4 IW ,U IflIUU Olbru>î et Hélait 

I (tira «rem Kim «oit» l«n h» I.Mjih di piridn « rrui qu •■rail Ui cl p-uitur 

rb|Mu -r ntrrci.ro» «ton pu inr» Ont » IIP de S»lm 

J) Damr* v*»s» (1111 ao» a-reu dr IruJUre rv k. rrm. - .un . a pu . d< «vitrail • 

IVdM qur kt «mm du irejtua u pouron jaïuit kt anonlie lins retnrio uni ■ kun 
viuilrai « Mil u INC ter Oise lui hune • I cnreiln des «OM»» peceit Griser i en 
ankrv q«l|iri do.kutt ain|ecanl «i|iil«KlK. tl rndrntpn «ri *, «tanin en 
iqulon ri «» «uluiier fct «c>in:i i pet d un» ci i pu rk 'çlinr lk ». paiann 

IOI)eut pin pift de IXcu 

- Il u prtr. «<■ MU annim utr Si:» Mon <(««» «t doit «lire twrv - ICoua» 

I) lit trio Oi livre trtr. a lUn a tnlc vrurim tlh bu mini al ( ni li un .rh’lpiko 
Inpnet M' I‘"U • ■“> «i hor Imu 
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1 IJ- II» ne Sont pii tous lcr mêmes l’are* Ici gcn» do Livre il en uoe commun.uré 
qui réoïc 1» veiwu de Dieu à longueur de nuit tout en « ptonenunl. 

114- 11* croient en D-«u et iU|Oiir dernier. ordonnent Ici boni uuge». proscrivent 
ce qui en c.l ■ épurai* et s'empressent de litre ki bonnrs nuire». Ccui-Kt 
font p«ilic Cb» irttueui 

115- Tout ce qu'lit rom u>mim bwn ne leur tera jusut* tout et Dieu ionisait 
parfaitement lo gent pieui 

116- Certes ecu» qui -uront nr ne trouveront jimnlt contre Dieu un secours 
CfTtcaec dont leur» ncheuct ni dm» kursenrant». Ccux-li sont k* gerr* du 
Feu où ilt sont immoeteé» 

11 7- L'image de ce qu 'lli dépenttm ddm ce (aviron* est celle d un aem gliciil 
qui a frappé et tué le* culture» d un peuple ayant été injustes i.« cuvmêmc 
Dku n’d pi* été injuste nec eui malt c’est mec eux-méott qu'il* sont 

injuste*. 

11*- O vous qui iteeciu' Ne prenez pi* io» ami» inltmcs en début de. i.Mrc* c*r 
ib ne cctteront put de tou» corrompe» cl ûs ont bien inné le* pente» qui mm 
ont accable*. U haine t’eK reelkment manifestée par leur, boodte* nuit ce 
que cachent leur» poitrine est plut grand encore. VortJ donc que Nout 
tout non» claitrmtat exposé le* verwii si *w pouvez comprendre 

119- Voila que vous luire» «ou» les aimez et ilt ne tout aiment guère et «ont 
croyez a a Livre dam ta totalité. Loraqulh «oui rencontrent ib disent 
- Nout avoar cru. - Lt lorsqu 'II* sont seul» ib se mordent (et doigts KfflcmcM 
tout leur inspirez de rancour. Dis: -Mourez de totre mneaur! Dieu en 
(urfaitemm au courant de l image réelle de* poiirtrc» « 

120 & vous etc* towhêt par une bonne choie elle bt ohagroe et a tout été* 
altrinls d’une mauvaite chcee il* s'en réjouiront: ri mm été* pitieol* et 
peu» leur* intrigue» ne mus nuiront en rien. Dieu entoure de toute» paru ce 
Qu'il! fini 
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121 Kl lorsque de Dor. maus lu quitus ta tamiLc pour aller placer les croyants à 
leurs postes de combat 1 et Dieu est parfailcmost audiaisl et utchinl 

122- Lcnqucdcux de vos clins faillirent Ifcher pied ci Dieu est leur protecteur et 
c'est à Dieu que doivent s’eo remettre ta croyants 

123- Dku sous u cltcenscmeni fuit sunac A Badr alors que sous «liez 
insienlfanti Cra tntt donc Dieu et peut-être retreracrez-vous 

124- Tu disais akws aui Ctoyuim Ne sous tullira-t-t! donc (ornais que votre 
Seigneur sous retirons de trois milliersd’Angos descend»* «lu ciel)’ 

125 Bien plus ewore. si sout vexe montra patients et peux et que vos ennemis 
siennent J vous nviintcnunt. votre Seigneur vous renforcera même de cinq 
milliers d'Anges guerriers'. 

126 Dieu n'cn> u fait qu'une bourse nouvelle pour sous et aftn que vos «*ure y 
retrou >cnt confiance. La victoire ne provient ouc de Dieu Le Puissant et le 
Sage. 

127 Alin qu'il anéantisse une partie de ceux qui ont nié ou qu'il les humilie pour 
qu'ils rentrent bredouilles 

128 - 11 ne dépend nttanent de toi qu’il agrée leur repentir ou qu’il les 
lOumctte au Suppfccc car ec sont do in)ustcs. 

129- C’ett > Dim qu'appartient ce qui est dun* ta vieux et en terre. Il absout 
qui II s«ut cl 11 tourmente qui II «eut Dieu est infiniment absohitcur et 

imséricordieui 

IJO-O «oui qui avez cru! Ne reangez pu limétèl plusieurs foil multiplié* et 
craignez Dieu, peut-être rreolterrz-vous le sutWs. 

131 - Craignez le Peu qui a été améiugé pour ks Négateurs. 

132-Obéissez à D.eu et au Messager, peut-être lercz-voun touebét de la pâte. 


11 4v.il rbtjn «. Alita ne <,mi>v>«< aucai or« J. oinhK C lan laqain au ru» 0> 

cm Sets O de taitaaUu <|n llUquiMI p*l Hipdw plu l'in n««ir« « (11» un tnc l.-ir 
I. tocètelIn :<uti« en KrtMk un» ecapcate ïui «mrc cl de «u »b. d«nc avait- 

pnlc ri d inc ir-.jc-jiidc Ce «IM 11211 f.i «Mc en lin Ut Ce libère (omdc cteoiet I « 

il ntnir d«Wi»M o< tu u-aanum fiîlreii oicrulre kir pien»ir atlil* iK<r «iwlr p*i 
•nriu» iinin'M Unit il Jim* <Ii Pro|tar. 

■ ivul |iic< Kl «tai et Kl Imeiri U >wt<* diirm «r imac air m nomnuilt 
torw» U bmlli fudKtuhii. In Minimal toiKuHeenl tari «.«eu. qo UWnoi m 
paid tum A a rouuii llniâc-fudr quua un M» «-ri coirti •• buta « k MvxVrli 
Id.«!« II prrCui (Oie lemlti tn Mnilniia i irais il les mine <■ liane «Siijw II a lih 
tou kCI4CIU d, IVapMi p.u* coin eifn « d-um C‘est Si qie *ao ok te Kan/a «MM k 
nalyn. 

2) IXm ce «cscUIZ» nen pm Inclût) Om le aofc »nl ui ikn k ii,« pn.1. dais k 
fRMkr CM «ta Mil duc * uuns. V’""' - Ose- » dm*™ iai «la «ui On - pciaun Oc 
Ul* *«a(i • U iradllka nop»» qiVk (oraaw d* airSau un et «ai Ici. cbeun 
èiei<n ncin a-, dis wt». Nar.hu lai mu de kun fnala « de tan (ucuca é—en bines 


Il II >i(> lnleiinml Ot Coin. 
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113- HAtcz-voui vers uof absolution de s>otrc Seigneur cl un parada ayant la 
largeur 1 de» cira.» et de la terre et ayant été airécagi pour te cens pieux... 

IM- ...Ceux qui dépensent dam lu richcue et In pauvreté. qui refouler* leur colère 
et qui pardonnent aux (tnt 
ti t>«u aune te gaa de bien' 

115- Ceux qui. Irxsqu'il* ont (ai: une action immorale »u commis une injustice 
en.crs eux-méme» se rappellent Dieu et demandent HbtoJjtton de leun 
péché» (Qui donc a bout let pkUt si ce n 'est Dieu? ) et qui ne percutent pas 
dans ce qu'il* ont (ah en connaissance de cause. 

115- Ceux-là leur récompense est une absolution de leur Soinetu et des jardins 
sous lesquels courent te rivière» et où ilssont immortels Quel bon salaire que 
celui de ceux qui ajosentf 

117- Le* lo» ik la nature se sors: déjà •eriliées avant sous. Parcoure? dose la terre 
et soye? quelle l.l lu destinée de ceux qui qualifiaient tout de me mont*' 

13*- Vculà un expose bien clair pour te Hommes ainsi qu 'une bonne direction et 
une l«oei pour les sens pieux. 

119 Ne faiblisse? pus et oc sojv? pas triste» Vous êtes te supérieurs, si vous êtes 
croyants. 

I Si sous êtes tou:tes d'une ulcération, une ulobuiion pareille a déjà touché les 
autres. C'est ain» q« Nous donnons le» jour» de gloire aux tens à tour de 
rôle afin que Dieu sache ceux qui ont cru et prenne parmi vous des témoins et 
martyrs*. Dieu n 'aime pxrint les injuste» 

1 *1-Afin que Dieu purifie par l'èpteusc* ceux qui ont tni cl anéantisse tes 
mécréants. 

I«2 Ou bien ava-vous deesc cru entrer au parada sans que Dieu sache jamais 
ceux d'entre tous qui auront combattu et uns qu’il sache te patients 1 . 


Il II Ml Mtr dr .U Iran » luit n wu-eiinilara qo. b te* 1 »' «i .Kvr. pt» arif<* 

» Oui -cttnqii fou MikuM> 

)t Oi olncl sur --.1 ai ■ U (W« tr Or <—Ui - lutan a de M mit)» 

D atte» le TOI ICTO. ai .««.I airtcW mui mrnyr On. la mm s««v 

t| U wrtse t>~) •tinte. mu ûic liKrn IW Or u pnpr. pr le (re C ru «urqte moi 
inaluum par •puUm (•« I Ipuuvt. car acite l'tpnvr irxt u »ater «i itiiltei rèrle» n te 
dftrrms. ers tenus wireue*. Or ntnr q* le te «tut la paru «i U.u Ir Km ». 

1 ) Ion. cteu a «n. >m <r b Pii.vlli.. auM I. s«. Il „ iUI,r iS-dii. q. ta nniuuiriiK 
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143- Voui souhaits? effectivement la mon avant * l'avoir rïKontrw «i voilà 
que viyjs l'avre bien vue de «DS propers y eu» 

144 Mohammed n'est qu'un Ménagé* usant lequel Ici Mctjcii «ont 1 éji 
puytit. Est-ee que. s'il meurt ou s'il en lut, vont tomberiez d*m l'aposuâc? 
Celui qui tombe dan» l'apostasie ne mai* jamais en rien a Die* et Dieu 
lécorapctrarra «ux qui rendent grâce. 

145- Il s'appartient i aucun tue vivant de mourir qu'avec li permission etc Die* 
selon un ddai «ni lue à l'asiiace Celui qui veut la récompense de ce btu- 
m onde. Nous lui en apport»* e« «lui qui seul la récompense de l'autre. 
Nous lu en apportons et Nous récriboerrea ccu» qui rendent grâce 

146- Combien de fois un prophète a vu combattre à ses côeét nombre de geni U lu 
nature dm ne' Ih ne te vont nulkmcnt «ccmragèt a la tuitc de ce qui leur 
était armé sur k chemin de Dieu, n'ont pis faibli, n’ont pas abandonne la 
lutte et Dieu aitre les gens patents. 

ta! Tout cc qu'ils miment n était que ceci: -Seigneur! Absous-ncus de nos 
pMtiàci * notre compixlcBKtit prodigue' Affermi nos pas et donne-nout 
U victoire tut In p-nt nkaeaite I - 

1*8 Dieu leur apporta alors U récompense de ce bat-moade et la bonne 
reeompense de l'uutre «s Dieu uinic tes gens de ben ' 

140- O >ous qui are» cru! Si vous obéisse* à ceux qui ont nié. ils vous feront 
tomber ilarw l'apostasie et sous sous retrouverez perdants. 

I JO- C'en Dieu plutôt votre patron et c csl lu le meilleur soutien. 

151 Nous jetteront la terreur dans le oxur de ceux qui auront nie du fmt qu'lit 
ont «stock 4 Dieu cc en quoi on n 'a descendu aistune preuve faisant autorité, 
leur refuge est le Feu ce quel mauvais heu de «Jour que celui det injustes! 

152- Dieu >out a effectivement tenu Sa promesse lorsque tout les frappiez aux 
endroits tenables avec Sa permission jusqu'au moment où sous avez lithè 


Il l>s .(Vus «i,fois U»n hsiliisss • 
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[•■I. où vou* «ou» no dnpuiei au «ijrt de, ordre* (du Meuagerj cl où 
aver dreobe, aprè, q U 11 .oui. (an >Wr ce que vo« aimiu ( le butin ). 
Parmi rom il en ni qui iruknl le bcre-inoodcel II en ni qui veulrnt l'autre 
Pim II .ou. a détourné. d’eu. afin dr vou. moire A lépreuic. Il voui , 
réellement pardonne e( ks Crojantv dui.tnl beaucoup à Dieu 

I5J borique voire battiez en retraite .an, que pereunne n au pu akinrou. ««1er 
undi, q« fc Mesugct .oui appcSail par derrière'. Dieu von rendu 
«mu-non pour affliction <; afin que rou. ne vout atinuiez plu. au » u >:t de ce 
qui vou. a échappé a. de ce qui vou. a frappe, cl Dieu cil iiaifMc-ment au 
couraM de ce que vous fa«ï. 

154 Pui. n fil Iteccialre ,ur roi». âpre, l'alticticn. u* «nunon de «conté, 
vmircil enveloppant un groupe d'entre vous; lundi, qu'un groupe ne k 
. oucürent en lau que de leur, propre, penonnev Il ic foai de Diru une idée 
autre que la vr«. une ,W l cm . pr.nl, mu^uc II. dimt: 

" Arom-noui qurique péri »ux arreu du deatin?.. Dii: » Tou. k, arrêt, du 
dnno appurnenoenl celle, a Dieu.* II. cachent en eu,-même» ce qu !X rve te 
montrera point. I!. dirait . Si no.» avion, quelque pari à la fatalité nous iw 
«no« po. tué. kiHBênne.- Du: - Si rou. aviez élé dans vo» maitoec ceux 
dont l'arrêt de mon clait déjà préSau » «raient .ùrewnl prècipMâ au 
dehor. .ère l'endroii prôitr où iU devaient ittiurir Afin qt* Dieu éprouve ce 
qui al die* roi poilnt*. cl purifie par l .peeuve le conienvi de roi ceeure‘ 
D«u connaît pnrf.iicmrat li «raie image de. poitrine» (_ con«ienœi) 

155- Ceux d'enire «oui qui ont ballu en retraite le jour où kt deux clan, se 
rcnconiretml. ce te lui U qu Une tenun.c de Salan de k» faire gli.rer grâce à 
cenaim <k kurs proprci aojuii». Dieu leur a d'aiücure pardon*. Dieu en 
cette» plein d'ahioluttoo et de mamuéiude 

156- 0 «oui qui aie/cru! Ne .ovez pu. comme ceux qui ont nie cl du i leur, frère, 
lo requit* 


*' *P" ** ‘"J"*’ '-'V 41 »*• *, »»i - *mor . ni, il iuc «rok 

pU> Uinniiqu a triture pu . *• ver» dr >«rc -• AiMm . 

J( DM. .. . rKcnpnie,a m -p-.nkafllMo* - .crac de U a-.M. Mtt.x» <<, o u «n 

p» kuf lui. e, II» (rdtuijlra », tafMW >1 .u> Vf.tt Cnml,«,«„ , ». 

0. roui <1 JJ| -ckr< h l.„. a.. »-,l., », k c.rl de U c..«„ ailicac (KluM M Al 
*UU ...ni eu k..».», * r,n,„.prtt .ro.» qu... km*-,*, p.» 

- |Wftn ro» pa*. . l'.nW d. P.«l«ie. <■ d. ».. kir .roi p.»t..i «d«i W d. 

h»*., de p.e« »». k (Pli 1.1. npBeel l'anu », t>«m dr ce iuUc roi or le, p<w 
lounjfdüiTftîrcuSît^ d "' kta tAn "* ,u, * ,nf dOuVo,*(n III»nk^R»<v„, 

» L> -udioi. la aovium « k* rcon uni k. nalkui, ilInUmu » llmru Uel „ ,r.n 
'• C»i|u«.nDMuMtNuemUte, 

S! U “ ?' E***'.'»»» * ’“IH« Veite de r,Ci«,,» k (Hgrran mroU , r» 

P» k noiir.u <1 le toi |o» ,r lue de. Mnt o do cUmn 

41 llDal k i ««epeke -rlupniq-» lr«—»k»niroi »nl»».drle»( i,» n .„™,k». 

*" • . k pek cl i I PMunede 0« moi . r.tn 

ô» J eviakur <i 54^1 w«a)i i c« f«rr«b4 
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U Il«l <ku ami nr "t. Scoe («KrailK nul ■• itrn.il oawn • toc Ki •«• pmn»>. 

cxnliKH «.e ail c'tn «lllllt*. en ddiccl * Dk>< « <|« »'niin ne peu >r«. iinia.li». l> 

fou C m i|i>i>l me MUNI J » M Wlt en ctorf V>mI « éierpqK «Ion* 6c (ou miiol.ii 
iji fll* ml « «muun Je II l"rt 

1| nui uk iim «cnit lr vtt» nr»w > m Vu o. rude »*o/; U tnAtani ttilci alm 

• H mu mnn B pni|tt Jl» (MfMla quta •" «* « !«"' 6. twM ivuil im 
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sortaient ca voyage d'affaires ou panaient en guette; -S’is étaient parmi 
notas lit ne «latent pis nom et ne sera*™ pu* tue».. El ce pour que DKu en 
la vie are mûrie de regret dans leurs cours. 

C’en Dieu qui fait vivre el mourir et Dieu vo.1 parfaitement se que voue faites 

157-Cerlcs si vous êtes tufs sur Ve ehcmin de Dieu ou que vous môme* 1 . une 
absolution de Dieu « une miséricorde valent bien mieux qioe ce qu’ils 
amassent. 

I î» Si vous inouï ce ou si vous êtes tué». C*C»I sûremcnl vers Dieu que von sert» 
conduits en masse. 

159 C’est par un effet de lu grkede Dieu qtKtu te mnelrui douv 1 Icmégard Si 
tu buis un rusXrc au eaur dur. ils x seraient dispersés loin de les 
Pardonne-leur donc, pne pour leur ibsolution el consultc-les dans toute 
décision. Une fois que u décision esi prive remis t’en A Dieu'. Dieu aime 

oe*i qv- > ’en rvmeSlcni i Lui 

1(0 Si Dieu vous soutient, nul ne peut vous mincie Cl »’ll vos» lâche, qui dooe 
vous soutiendra après Lui? 

C’ca à Dieu que les Croyants doivent s’eu remettreI 

161 Ce n ’cs! Bullmem le propre d "un propihélc de dérober’ une partie du huiin 
avant son partage Celui qui le fan vendra au jour de la rcsurteclioei avec ce 
qu’il aura dérobé puas chique être reoevra intègrakment b contrepartie de 
tes acquis ci ils ne subiront aucune injustKe 

162 fcu-ce que celui qui u poursuivi b satisfaction de DKu mi pareil à celui qui a 
rapfortè de Dieu colère et réprobation? Son refuge est l’Enfer et quelle 
mauvaise destinée! 

I6J - Ils constituent dtt degrés divers auprès de Dieu et Dieu voit parfaitement ce 
qu’ilslcmt 

IM Dku fil nux Croyants une véritable Ibérdklé quand II suscita parmi cuv et 
d'eux-mèmes un Messager kur récitant Ses versets, ks purifiant et leur 
apprenant k livre ci ü sagesse bien qu’ils Amant cetlaioemcnl auparavant 
dans un égarement évident. 


amériledacouhn 
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IX»i m ncieii I I 56 t et II 5 TI lr Ccrai s 

ai «osedr Dku clécli lut* peu k>i«i 
MM tri».i kuicélc rUvumikic emneiveilal «Il le 11 

xir.ee Je nuit un h réxonieiie iVi naityn. 

1’rpVcie IM dieit n fur en • 17ml jr t»i u frine lin. 

> vil U «ru. qiKidiei .C’est dm m» Ifieoiveiai piiu» « ilenii de Dieu.. 

U tV.-pleB (u Jil nantie, • S'J miiile pu. nuire k> lien II» ai u tu Je lliu S VI 
IlivulE (vu l éiMiDia l'luutlt du tenu v lit lu» Jl .ira Je Uni Min ■ il inrrilt, (u 

(VI unit, vili II cil pu 11 sevUr de lieu • ( HiJlhl 

U did dei*. tcunin mliilse IvMIIMl ia«< de m« iiiii-w >ho i|~ In *f«lll«*l dira 

Il r<aN.nn «un ilbva. Mils alla eonutuum r ica pnéoede MWtUn e ru t lu 
«U * «Un »I II dm fana, sali OMuihvi aa iaiu U iui»a ur «■ pis 


Ce q.l le il d« lenai.nl «u le pnln. ■< 
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165 - Eu-ce que lorsque vous avez rie atteints d'un malheur demi ,out tu» eu uti¬ 

le double 1 vous due»: » U 'où «cm celaDii: - Cela provient de vous- 
nx-me» • Dieu eu certainement capibk de toute choie. 

166 - Ce qui 'oui u auc.nti le jour où kl don cim* * remuctrérem ce lut avec la 

pcrmisson de Dku es afin qu'il connût Ici Croyanli. 

167- Alla qu’il wid> ceux qui ont «lé hypocrites et à qui l'on a du: - Venez 
combattre sur k chemin de Dieu ou repouiict (rennetni)!* Ils direct: -Si 
noas tixoni quelqiK peu combattre noui vous aurions certainement «uivii. » 
IU étaient ce jour-là bien plus proches de la mécréance que la foi. Il, datent 
a»ee kurxboucbeiccqui n'ea point danskutscixurï cl Dieu ail bien mira» 
cequïfc fusent, 

16» - Ou» qui dirent 6 Iran frérci tout en restant I à I arriéré ): - S'ili nous avaient 
obéi ils n auraient pas été tues >■ De: - Rcpouimdonc la mort loin de vous- 
mêmes u vous dites vrai'» 

169- Ne prends Oirtoul paiceut qui ont etc tu« lur le chemin de Dku pour dri 
morts maii plutôt des ««mit recevant fcur subsistance auprès ck leur 
Seigneur. 

I7U- Ils k rélouraenl de ce que Dira kur a apporté de Sa générosité et ils atlendem 
avec joie ceux derrière eu.» qui ne Ici ont put encore réprima parce qu 'il n 'y a 
nulk crainte à kur tujel et qu'aucun chagrin ne 1 rs accablera. 

171 - Ils attend cm avec jo*c un bienfait de Dieu et urx générosité et lavent que 
Dieu ne frustre pat kl Cro>anti de kur salaire. 

172- Crus qui répondirent à l'uppel de Dieu et du Me*uger après avoir subi 
rulcvratwn. A crai d'entre eu» qui ont fait k bien et tTdmt (Dieu ) un très 
grand aime. 

173- Ceux à qui Ira geni dirent: .Les gmt ont mobilité pour va» Idci 
malrnudci) Craignca-lci donc * Cela augmenta kur foi et ils dirent: «Il 
nom suffit d'avoir Dira et quel bon défenseur! o 

174 Ils retournèrent par un himfnil de Dieu et un elle! <te Su générosité mm être 
touché, pot aucun mal. Il» pounuoitvm la pkicc taùilaclioa de Dieu et 
Dieu a une peeérosité immense. 


Il Oi nul ni«pi»«® ««l 11*11 * tki» mméws (Wmnvr. 

• > 6tl« qn u<mt -I» i~ri il* jtmnti d m mll.u fou , 

a*«.h-« ti voimooiMI. 

2) Fu« qu Uf>ii> «un nu m menu d ui niluu .(Kl i 
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,TS " IA prop^jcccl hypocrite»'. un w laque romandeSatan |*«ir effrayer 
«s allié* Ne les craigne* point et craigner-Moi .i «ou. «c croyants! 

1 76 " Nt *** P" thagrioè par ccni qui . emprewnt dans la itoimm car ib ne 
nuironl jamais en rien à D.cu. Dieu «ut ne bue reverser awune pan dam 
l , *«iv monde et II. auront de très grand, tournent. 

ITT- Ceo* qui ont troqué b foi contre la rnciréurxe ne nuitoot jamais en rien à 
Dieu et II. aaront de. tourment; douloureux. 

1 )8- Que ceux qui ont mecru ne croient surtout pu. qee Ionique Nous leur 
allongeons la Conte c'est dans leur propee bwn Nous ne ker allongeons la 
cordc que pour que leur, péché, devenwnt encore plu. grands et ils auront 
un luppltee humiliant 

IT9 Deu n ci pin de nature à latBCt k> croyants dans I état où vous été» jusqu ’à 
ce qu'il distingue te mauvais du bon et Dieu net pa. de nature à .ou. 
déioile» l'inconnu 

Man Dku choi.it parmi Se. Messagers* qui II .«ut. Croyez dore à Dieu a 
U Ses Messager»! Si .ou. croyez cl s vou. «es peux, vous aurez alors un 
Ires gland ulaire. 

I «i QtK Cl» qu te iramirent avares de Cv que Dieu kui a iteemè comme bkns de 
Sa générosité ne croient suitort pis que c'csl dan. fcui htm; cesl plu^il dan» 
leur mal et II; seront èlringte» nu jour de b Résurrection par I 'objet de leur 
aaniioe 1 . 

C'e.t i Dieu que rc.icnl Héritage de «eut et de la terre et Dieu ci 
parfaitement au courant de CC que vous faite. 

ISI - Dteu a bien entendu k. propo. de et»* qui dirent : ; Dieu est pauvre cl nous 
sosme riche. •. Nous «ruons ce qu'ih ont dit ainsi que te meurtre qu'il, 
commettent injustement sur le. Prophète, et nou» dirons: - Goûtez au 
supplice de brûlure. ■■ 

11 II d. cU'allue çi chmh. .i ««<->Ue> te. C~,.m .o t... lu,!... «. «.lime» Z. 

lumn muo pu Inn csurn. 

:> rhmin..i.«.i & pUs.Mreie.qt en.«un kt imiter*M'iaiHaumirKnH W. 
.— - v.i sMiv ,.‘i .CMM I l'i.n ÜT-V 

Mm '** *" M '*'» *■ P»' d'ute lu. c rv.v irm-ii |Om, », ItXkU'M ,l.„i m m '.i 

î.üiïîï " M.».ln.r. ™ t. I. „« u lu dktn. Ou., DM. .. 
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!82- El œ p»r « quf vo, maie* om a.imx et Dieu n'a mJkirent l'habitude 
o inc injuste avec lu genl esclave. 

IM-Com qui om dit: .Dieu nous a prenait de ee peint noire un ««wok 
jt«j U a ce qu'il noue apporte une Offrande que le leu ' v,em di«wr.. Di* 
• Il vcui « cflixtivement sen. de, Memagen avant mm ave, k, pecum 

f ’ aentn « 4 ‘ K ce 1« ">“> "« <"'■ Pourquoi k, asn-vou, tu* ai «ou, 
«es nnccie,’. 

IM-S'il» l'aoeuwnt de memongr. d'autres Ménager* usant tw ont dèu fit* 
lEtatoS 0 "* y,i JPP0 '“'"" “* ro?uv “ c "^"tes. les Psaume,- et le 

IM-louic sic inumte* doit goûter 6 In mon. Ce .'est qu'au jour de la 
K&urreïi'on que sou, recevez intégralement soi ul.irm*. Celui qui sera 
rearte Imn du Feu et qui sera introduit au Puridn aura certainement 
iemporte kSUC«<». la vk Kl-ba, n'eit qu’une jouamncc t-ompeuw 

186 Vou. ««.(««.«t vpro us* dan, bk», et O»,, su. lksmtoc et 
sou, entendre; tarerait de la pari de ceux qui ont rep, k Lisre -v.nt vous 
et d« nwx-intcurs des vexation, abondante,*. 

Si sou, SOUS mourez patkttR el pieu. « sera là «miment un signe de 
caractère. 

187-Et lorsque Die prit leur pacte de «U» qui usaient reçu k Liste ..Voo* 
Cspowre; un, lauteen toutedtrtèau. ÇfRset sou, ne k taire, point.. Ils 
k re.ctereat par deuu, leur, épnufc, et le troqufeenl contre un sil pei. Quclk 
bien nausaise sente il, feot là- 

18K Ne pen« ««tout paa que ceux qui « rciouimau de eu qu'iK (ont et .cuknt 
qu on le, lot* pou, ce qu'fc n'ont pu, (ait. ne pense «rtout pas qu'il, 
auront k pri.tlcge d ore épargne* de, louerait,. Il, .mont pfut& de, 
tourne™, doutourtux 


l> A. tu.» A Mc- Ici. q H le (un wnli.mi UK —nu u> l'iuddc l)»i un r,- 
*•“*** *, «. u «««.. » .-k. c.„ u .c , u „ dérapant* * S 

tzsur'iïzp. 1"“'*“: h >■' -«m. 

t «mhui u, ii.u kt tr .moire Si sMi 
21 AIIj.ii, ui< lUiMr l»i..i 

* î? , "‘™' ca ‘ P “ 1 —^ 


Cj-mjiumm,* 1. «. fm,.. C U. ,uu Vk „» «si .« )w .^. ?*, •*£ 

ftSnaue eu. « d .«.« dmne. B:.« t W » tic eu », , „„ 

" n‘,™* ”* B 1 ""*•• « Cdu, * U «nm» mu 

SI «£!>-£.*;£ ztrz^zûL^: ‘" in “ ,,m ■" - «**“ « 

U. t™ .. ™ qu-. t.m au f„, <• ot lo , <iK «, qu* u „ y, , 
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189- C'en 6 Dieu qu'appirtient le royaume de» ccu.\ cl île lu terre tl Dieu est 
parfaitement cupabC de (ouïe chose. 

190- Il y u certes dan» U création de» cieux et de b (erre « dan» la dlfRroKC entre 
hi nuil cl le jour de» signe évident* pour ccu » qui oni un oemau. 

191 ...Ceux qui prnwni a Dieu drbcut.aiti» outui kursoôlésct qui méditent »ur 
U créution do «u « de li tare. 

- Notre Seigneur! T» n '*4 point crée tout ceJi en vain. gloire et pureté ù Toi 1 
Présene-nou» dose du luppliw du «eu! . 

192- -Notre Seigneur’ Celui que Tu introdui» dan» le feu. Tu l'as certainement 
couvert d'opprobre et k» .njuste* n’ont pi» de pirtnant pool Ici »outCnir. 

195 Notre Seigneur* Nou» avons entendu quelqu Un appeler A la foi: • Cn>>« en 
wtre Seigneur!» ce nou» avons cru. Notre Seigneur! Ab»oas nous de nas 
(Vebés. pour nou» iw» maman» auvres et plua-nou» après notre 
mort avec le» gm» de bien. 

114 Notre Seigneur ! Apportc-noas ce qic l u nom a» pun» pu b bouche de Tes 
Messagers et ne nous couvre pu» d opprobre au ;oar de la Résurrection* Tu 
ne taillis certes pus à Ta promesse.. 

195- Leur Seigneur répondu aussitôt à leur prière -le ne laisse perdre l‘œuvre 
d'aucun bienfaiteur parmi 'oui. homme» ou femme», vou» dériver le» un»de* 
autres: ceux qui se seront cuir», qui auront été «pulsé» de leur» nuisons et 
auront sub, de» vexation» sur Mon ehenut, qui aurait combattu et auront été 
tufs, l'effacerai certainement pour eux leur» mauvaises œuvre» et le le» intro- 
dairai dans des jardin» tous fcîqueis coulent les rivières comme récompense 
de b part de Dieu « c'en D*u qui délient U belle récompense. 

196- Que le» bonnes situation» par lcsqt»:llc» patient swix»si«emem les 
Mécréants de pa> le monde' ne te trompent tu (tout point. 

197- Joemancv insignifiante, pu» leur refuge sera l'Enfer et quel mauvais Heu * 
repos 

198- Moi» «UX qui auront ciaint leur Seigneur auront de» jardms sou» lesquels 
coulent 1rs rivières. Ils y seront immortel». Telle etl b demeure qui leur cil 
réservée pvir Dieu et ce que Dim détient est bien meilleur pour le» gmt de 
bien. 


.—fe. via dira cuur>Misl«naf«»rioi>Mr Cili .cal dire ?.»»#r entmil a >vn 
•*"“ ‘ *™ «• **" I'o>* MxanwaMH 4. bra» tttuuxv dtarse». 

*"*' il» (Mi.ni O!» jim Jr 1 .jK.lltrc a ou» oi ktok <» huana .ira» tu 1 l.cC» 
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«> Vi<r n>nneMilir(l>i»'li (u* lil 

1) La nui dicoc cil >>ul>tii di b dmiun u de l touitilr. Cdl 


•I dire - Dp iw I 


I »a> nCm H|DWiUnp> «K In«™n*iil»nInnnniixi K. «il 


Un <t<rc C<U piwiw I Km de ce. Ir 


4-la/rmmu M 


119- Il en «i entes parmi fcs gens du Une nui noient (ffcctivtaieiu en Dim, t et 
qui voue a «i demanda cl J ce qni leur a été dcwodu. 1 U som pleins de 
rccuolkmcnt devant Dieu « il» ne troquem point lea nmli de Dieu tonne 
un pm inugnafianl. 

Ceux-U auront leur salaire aupréi de leur Seigneur ec Dieu « certainement le 
culial rapide 

200-0 tout qui a uct ctul Soyez pairents et rivalisa de patiente (avec vos 
adverulirci) Meniez lu garde 1 et craignez Dieu, peut-être recollerez-vous 
leiucefa! 


Chapitre IV 


LES FEMMES 

dr la pèrkdc poer-hcprienr« <176 .avili) 


.lu mm ir Dm U Milfiico’iuax 
^9r tlUKtr il Per CXiélIflUf 

I - O tri» 1 Craignez «xre Seigneur qu vous a créés à partir d'un seul ei même 
«oulHe vital II lu. ai créa vu propre epouve' et II dissémina A partir <l'eux dci 
hommes en gland nombre et dei (emmei ci craignez Dieu au nom de qu vout 
venu implorez Ici uni ks autrev aima que Ici matrices* car Dieu voua observe 
en peraanfix'e 

2- Remettez aux orphelins leun biens, n'échangez pas le mauvnin comte !c bon 
et ne mangez pai leur» birai en même lempi que te .Aires, ce serait là 
vraiment on grand péché 

3- Si «oui craignez d'élrc injuste* avec Ici orphelines. épomcz*. en dehors 
d’dlci, ce qui vous piiil ccenmc ümro deux, trois ou quatre. Si voui 
craignez délie injustes, une renie ou Ce que vous possédez. 

en toute légaSlé--. Cela est plus i même de vous épargner d'être m^.to 


il tiim « ««i >ao «« maiHon .yt*. |.n . ■»!>• l. n *. - a «t, ti„ 

«lUIltmol IUP 0<d dp suint dm. Icu le put. UauUoi, «U (ouoiictl ti.ret ;.<u,t • 

l'crmn Coi roun liiwbl It. .u... <nbai|. 

Z| U. v.îuh ao« tifpuic «je tx<» «ni. avec in. Uni. profca tu utmti dr c. Onu 

pou lu due lu* dr *> Vna. Col i p*lir C tou Mil tu 11 ciM Ere I irh> d Man 
Ce IKII ncwtirv |«i u re-«t1 111 m lit > nom «s iwnou imwiiéi. Monda» qu 
h ftnnt H d'.iK taciit nltrituir Ire b» l'tonnt tt amnrequf l'Ionai cl * bnr» roi 
ê« irMi d ut uul II Otiu mUIW .ntl ta ** n 'm «m/H* «ut p.r I... 

11 u "-' «biymxba.tou.uf.dtUp.mredmiDbincitiMM 

fto'oru.t.Vf l« rt'jv.i, rut dev pVu y nd> |éttà* evl k nqiitoc de en Iko« a., Oi 
pu auu nnarpnw m km picvit d> nul II ica real d.c tUn <e mp«« ki nnrXei 

m i< <i niliit I iiaui MKiant M 'ulilltit ou I d.i.lttreil remotut un raoin vWMU 




6’ 


•UH . 


'*ôr ‘j&X&fco'të 
ii^j-vv'iio^V t* *£ ^ <- 
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ji/Du “U 
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? J C r: >jo/tu-.uû c ^iJ> , .ôJrÇ^i 

i: £ /j‘jxii'q-^X-4 <3> 'V 
jîft*; fOtâî 


luisfuiiin'ail droi!qo'as*donoci> J:<*BiU|«l'I"> |<it^ut,»«(..i 
Cn diut dctnen «il a lui 4t«l au dimo -<i> i MM 1« «> •»**■« »««•»» f «»• 
S. o MM *.lermi *u« fil» «i* P*» «Ici K puüseit * un- *«•» » 4 ««* «" 

Si ewi mm «ik file die l'a dm» ai» B «dliè Je l'tOttaw. 

SI b.-: u. prl « UK rr.n m ne n qu'a « « psdSk». 

I|||.U> > lia Ru la deu IKn «ui"i c l « «me » » I» 

SU Ulu» trac « jéûmr* *c f~ - m: d «*«* n»"< I "« "> 

s,.Ma ». l'.ilrc c UNI» t>p V * •■ «Ml « I» "<-« "*«“ « .1. (Mm fc dtfur. W.s 
««»> o»k. » mlii-.l de -i«i» q« I» l-" 4 e I» «II» 

EMln nui M purin iu pull*» 4« IV""»K 0* WOOMM pu acqunn ki data 4i 

, a„ 0, dnu 1. p«t «u'il kui **•» * «•<!«.» «M«ia ■• 4M.™ P» 
kl», a ,m bew II a» pu =. efl .1 b drw « <hnm» — HuMn. i-*i* 4e pin .lu itu» 

"S’.Sl! » r-c. 1 .* ...«.m«Ifea*» n .««m M. » -« eu mium «-luinM. 


l>e mine q» «lii «Il » luf l u» (V *n »>n P*t«*t‘ "l mli droi à kl» Urne** 


4-lei/nmti 


S> 


4 Renvedci lu. femrecc leurs don Infirment cl de bon axur Si («defois clin 
vou.eo ( 6 . 1 ml gentiment une partie de fcur propre gré. cungez-lc a (ouïe 
sérénité cl grand Iwn vous fasse. 

5 Ne donner pu lut irresponsable»’ uoi bien, donl Dieu a fait pour voui U 
ba« de voire subsistance. Donnez-en leur de quoi manger ei te «élit ci 
(cncr-Veur un langage aimable. 

6- Melle/ 1er orphelin» à l'épreuve jusqu'à ce qu'ils aticigarn; l'igedii miiilagt 
Si akes veut rente/ en eu* quelque maturité. icndez-kur Vick boni Birb 
"unie/ pi» p«r prodigalité cl pour devancer lesir âge de ni-orne. Que celui 
qui C tache r abilimnc. par «rcpulr. d'en manger ci que celui qui cil 
pauvre en mange d'une façon r.KomuhW l«»quc .ou. Wur rende* leur» 
fcicm,prenez conlrceu.i dc> témoins cl Dieu lufTcl à vous faire rendre compîe. 

? Au* hommes revient une paix de ce qu’ont liiué Ici deuv géniteur» cl les 
proches purtnis ci au* fcmmci revwm une pan de ce qu'ooi la&st le» deu* 
tàmlluir (I k» ihikIii» pncnla que ce suit peu lu luthlnip. selon une 
popcirlmn impirfc 

* S'il k l rouve au momenl du parlnge les puent ». le. orphelin* ex 1 er rmséren*. 
donnez-lcur ! <i> quelque sutsniame e( leoe/ lcur do peopor aunablo". 

9 *fuc la crainlc wlitsn ceux qui. s'ib liaurenl dexnére eux une progéniture 
en bai âpe. auraient peur à leur sujet. Qu'ils traînent donc IVcu ex qu**, 
divem des peopo» juue» ci peumcan 

10 -Ceux qui mangent les bicm de» orphelin» en loulc injuuicr ne mangent dans 
leur «entre que du feu et ib seront rôtis dans une fournaise ardente. 

11 - Dieu vtœ recommande' nu suite de »o» enfants (de léguer | au prçon deux 
fois Li part de b fille. 

Si elfcs sont des femme» au-deuus de drux. elles ont droit nu.x deu* tiers de ce 
qu’il laiMC. Si c'est une seule, il lui en revient la mcdié. 


I> NOn .» i sicpo au .irai I) du ctlifTlr» U «« I» -^wutilrc k< <VB!.. nnmn 

oi kl imMuKu (il I. uéuii p>. ion» imlum ml • lauu 4» kur.iiw Ip n de lr»< 
l«<pir<i». idl > aau di ko Ml. u»l • i.—* .1: Mu ««...la «MlUn «.M»He Mn> Mus 


lldM». i« <• nomuiu.ni I. tirait iair* 4 . ï. srapUU Inli/dKle. « pimtl pas 
... », -i.,*-. a.~ v. «r—> .. »..-u. ».'»» -(■» <«■ »iiu. uiUT— 

de B pui p.irdr une» U prorrnii pim «si »»W nalsdli doa wr.li li ccnnuiauk 
imei jiir.l k «otrOiut a>o*i« waarpni dimdesmmpniei poewcsvesrcB i<(dlea 
min B lorek ri ne 1 rirobte r« 4 - (M * se.l mlrr tk ws bm C’en U k iui.ee nue 
I lilin 1 1 » crtmuriinv U Kfoutiyrr nwid i II sosiesuer 4 ts «mu «miw kifnone» 
Ml'Mao II pmyi ion e» tutti«iri la ihnnnsailro 4 e ces **m ni leur uilnitct. 
4 m «unimniin oa nuutln 

2 } Si vju» le» Icmscrt mm nageur» du l« cciu jut^k »r«l U foru|i 

St puni eux i f idc.imnno» m Onl.i mu u>titra qtiOeU put du Ditciikdroe iptn 
k prnp. 

Jl lieu * tnrirp» .i li lin O « versa 1*1 tcsTtre l'Ishm lut» I prrwrur U Üm'< de> gntea 
n dmiiik qu l amn» i»n «tikmnt niifli pi aroofugiM <k punks «un ce «e 
m-i.ii u trincii ma» puili t>< K» .e lape »r mue pralksw el cnrtnue 
I» Urcr dt dmnr npee~r pin t|» w qur l'os tltmt 

Si Pou k Mrcu» a» IBenUfi li U(»l.;or 


Hlinqu i -or~“ ll“l n»l» su ks pi«oti 




I la faim « 


A te* dcu> géniteurs, à chacun d'eux le sixième de cc qu'il Urne s'il a des 
«faon. 

S'il n’a pas d'enfants cl qu'il ail |»ur héritiers >c,deti géniteurs.> a mère 
le liât. 

S’il a (Jet frères. ta mère adroit au mien* après (déduction d') un le#de ta 
port ou (l'acquittement d') une dette. Vos géniteur» et vos fih. vous ne savez 
pu» fcsqucls d'enire eu» vous rapportent t bKnfait le plut proche. Tel en t; 
porta# imposé par Dieu 

Dieu &i ceriet constamment Le Sachant ei Le Sage parfaits. 

12-11 vous revient b mollir de ce que laissent vot épouses si elles, n’om pat, 
d'enfants. Si elle' ont do enfant», vous ave* atoo le quart de <c qu'elles 
laissent après Idéductioo d’) un le# de leur pan ou {acquittèrent d') une 
dette. 

- Elle» ont dreel au qsurt de ce q« vous laisse/ 0 vous n'a se/ point d'enfants. 

SI VOUS axa des enfants. «Iles ont aloi» disnt au Iniitièiiic de ce qw .usa» 

laisse/ apres (déduction d') un legs de votre part ou (acquittement d') une 
dette. St c'est un Itomnw ne üraum pour I■hériter ni géniteurs ni enfants, ou 
ai c'en une femme, et qu 'il ail un frire ou une -<*ur. à chacun d‘eu/ revient le 
Ktiéitte'. S'As sont plus que cela, ils sont associés dans le tiers, après 
(dédutiion d') un Vrgt convenable- ou (acquittement d') une dette noti 
préjudiciable'. 

-C'est là une prcscrvption <k la part de Dieu cl Dieu est parfaitement sachant 
et plein de longanimité. 

IJ Telles sont Vis limite» de Ditu cl celui qui obéit à Dieu cl à sots Messager. 
Dieu l'introduira dans des jardins sous lesquels coulent les rivières et où ik 
tetoni immortels. 

-C’CII là le très grand succès 

M-Celui qui désobéit à Dieu et à Son Messager et qui outrepasse scs U miles. Il 
l'introduira dans un feu où il sera immortel et il aura un supplice humiliant. 


I) -M il vrcTTKOi int larme qu irmni um mswr rr «mMU l» «semant ton semer 
triii frcice tli.au, 4c im 4c lur miiik. «, dcn nen ixiiriH tuai ■vnirlViux ai 

Um * nauiym ai» daasaaai b [andc t> UK .« tpK • alk 4. eupn oimmi eu <u (« 

k. Chenil ténu, torosnon ek l us 4e tccr. semer. 

Il U legs r'esi isKuutte eue sll est cerforrr» a et» sms eordUou 

l-llaermtpiiqt'i dérenr b un de 11 er up srndr ar P» en rOvo nUericei ». Senau 

mm 

}-Il |> bu pi «M » Kî<. nirtc >|il or inùrtmr as Mrs d» t Mm*. sol «ne»"-' 
iMprr for k 4H» * puvrr l« Wfttsxs 4f »ui fou légale 

î Aiercs »“il*i Vjd n'a dn* 4 in tv b «iraiuat pu ouiuii «■ ccn Sciiini. 

(i// 1) 

!) Il u lui Wn|»k minutai nui deur (rnr imtiii/. lo MiilieB. II ne Un pique nui 
Ikae ««. fit b*. meaUnsér p. K dCfuil 4em k «J bel de JeUMoc u. rmeSi. («U rr » 
fttlpd.qteimtqudu.fcauii tdi.n irUun .«cnUeii uikrcUmtin Imi .ko 
posiMr qu't sriilk priKr 4c ma IMiiuir », mira tarai!. ;lu Hn,rr- 
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‘ La/rmmi 


lî-Ceües d'entre vos femmes qui commettrai l'occe immoral (de. leténnoci) 
demander à quatre de vôtres de témoigner coure efes. Sïb témoignent. 
eofmHZ-ln dan. les raisons f-|ui ce que U mort mule fin à leur vie ou 
que Dieu leur aménage une i«w«. 

16 -SId««(parques) d'entre vous le' commettent, faitcs-kur du tort' Mnii.il. 
reviennent as droil (►.-min rt qu ‘ik consent (leur conduite), laimej-h;. en 
PU». Certes Dieu eil fonoérement ibsolntcur et mMifkOTdknx. 

1 1- Dieu K . 'olU^c J accepter fc repentir que de «eu» qui commettent le mal pur 
lt*or»nts puis (ont .unir de prés kur acte pur un retour A b Nxmc «Me. 
Ceux-là Dieu accepte leur repentir et Dxu est comlammcnt sachant et sip: 
pucieellcncc 

I*-L'absolution n'«t point destifée à ceux qui font les mauvaises «lion, 
jusqu'à ce que lu mort « présente à l un d'eux et qu'il d*« alori: 
- Maintenant je r et corne à la tome voie * al A Ct«> qui meurent en état de 
mécréance. 

-Ceux-là Note, leur a von. ptépuré un uipptee douloureux 
Ovousqui are/cru! II ne voui est pas pormi. d ’héntcr' de. Icnunes contre 
leur pc Ne In «mmette» pas à d» contraintes afin d'emporter uae parte de 
ce que vos» leur asea.donné .auf M clk.comincllcnl un acte immoral prouvé. 
Vive» avec elles avec gcnulkssc et si vous éprouvez pour clk. quelque 
avenioa. il se peut que von. déteniez quelque etuise et que Dieu y faut pour 
vous un grand Mcn 

2(1 Si «ou» vuulcc i cm placer une epoux par une autre et que vous ayez donné à 
l'une d'elles un quintal <d’or). n'en reprenez rien. U reprenez-voui quand 
c'cst là un mensonge effronté et un pécté évident? 

21 - Et comment le reprenez-vout .lots qoe von, vous Ole. intimement lié. I un a 
l’autre et qu’elles ont pn* de «osis un p»ctc de growe importanee? 


I ) S.H.eilriO. le pMM dt a xifcri» 

2 ) Ce» qii non prtt et lUirini 0*1 a vxl'me rSiuil ri laiSnil [«nu de non 
Ccpcndait l>ieb» »n «k nnn«i» iui( oui roiieei.qui’an |uinom amniit 
l'Iwe de raina. • mfttiw i qeSU ic lepemni incéreiKnl n ndiai rilmimnim kir 

l« verve! .aiilM <l')c«*>*»:il'iiUii«i In onraaonao ciiaa ce) l'oii ucc» k lanrci 


1 - Il leu 4 iBcrd qi «h «irai pùM pii pin ipoianæ (C'en k eai dn «tfenul 

2 Oui Ira rvpeiln et Ira ickui ai dreil e»mn oee de pin li euatfeutua de lui cireur 

tfcro k «ir« (II) d«i [e«M que «us qu (.(orne, leu («Me* 1U tmne vu. pu* » Ira 

■OiiKceu.-U D.a iliuyit pi. Ui iibiu. 

Ceieivlm IfaoneocuaUt clez In ni)pin i* ui cOik tf«nr»t*> qil e* pmi |o- 
lapilli ko a mm 

I» Avant ri.Ux le Inmi du dttut 'us» mil d# un '-niH. ei u-im en 1*1“ (•>/••» à 

I’en de u. Mvterv I lveu .I..I i ne» ramiM <i)«u. » lumlu.ie pou U fam ■« ftw. 

de «eu. «*I|M» «rresl* il le (.»#« ele-nlne MltlIM alan qu'ete ■ '.rail wu droa 1 
CUrtHpr 
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22- M’èpooscz pas Je» femmes qu’ont déji épousées vos pé-e* sauf ce qui t'est 
fut anlèiKuramcnt 

-Ce serait cettninemcni Id un KM immoral. une source d'abomination et 
une mauvaise soie. 

23- Vous ont été interdite; v<* mères. vos fllics. vos sututs. vos Unies paternelles 
et maternelles, les fillet du frère, les filles de la •eut. vos mères qui tous ont 
allaites 1 , vos sccurs de lait, sos bcltes-naèic*. les filles clésées tout votre ton et 
nées de vui épouses avec lesquelles vous êtes entrés 1 (ss venu n'étes pot entrés 
»wo cite co ne sous en tient nul grief). les femmes légitimes de sot fils tous 
de vi» reins «! Ton sous a interdit d'élie l'épous dedcui murs 11 la fols, sauf 
ce qui s'eta détf fait îMèrkarcincni 

l>ieu est infiniment absolulcur et miséricordieux. 

24- (D* même il tous a été interdit) les femmes dont Lt ebastetc est sout bonne 
garde sauf ce que vosM en possédée d'une façon légitime. 

VolM <•> que Dieu -o-sapnxnl II xnstH permis « qui t*ul apstaula 
(comme V: fait) de rechercher les. femmes, forts de vcere argent, dans la 
chasteté du maitagc et non en pur bbertinage». 

En compensation des jouissances qoe tous tire/ d'elles. donnce-leur leurs 
dots comme obligation (qui tous incombe). 

Cependant il ne vous sera pas tenu rigueur de tout uoeoasodement que tous 
acceptera entre vnus après vous être oblipes au versement d'une dot 
convenue. 

- Certes Dieu est constamment sachant cl sage put eiccllcrv.e 

25- Celui qui n'a pus les moyens d'epouser ks femmes libres, chutes et 
crcyuales. (prenez alors femmes) dira ce que «Mis possédée en tonte légalité 
parmi t<n esc la tes croyante» et Dieu est mieux au courant de votre fol 

- Vous vous apparente* les uns aux autre;. ÊpousetJcs avec la permission de 
Icar famille. ilonnc/-ku« leurs dots selon U bonne coutume et (prenez-te; i 


I) Ltnai Aluni cl Mnkn u> ladili lirnn. pi mot ntre Aktsi rhi» qic 

raluieneai c uleidi le ruine i»Kill t est n|étc eu ccnacn fos 

îl • cmjkUi > 0 » Un ülrri • Au le eu de cuucniur le mutin Itml lin -« 
kukiimi) -dus U diantre i iv*lci.. 

Il Cunc mut t attira dap tu plu haw. les olitisqm ne sent nitmeci des titania m la 
«usina tir iln nlppiiurnmi qui ui ml tenir* et ton wun«s m mina loi dr 

dudite rn St taim fan quitte» (euMaoi d’im nulle dus la |»it<> ptrtuct ci eu 
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ItaK II vicie* I» (utii.i'K en l'Un <i du. tco* nljiici 3 . k mpem. 

< >l»inn cm. irirnl.i.m (.lit »I« (W omnacr Ir -ni q* U «u-r dluna or - Ne 
'Oit W( N< roui-né tm • r«u un roMor «it - Ne «eut iid po cure rot* . 

)> Oi (tf *“ (*o i|.r'|u«n «■* 111 a i-xllMt nno un mu* o« - *d*ll*K Ca vol ta 

(■Mi* un juaifaui le meurtre n— itai a» jt»'* S> laKtf. 

il eu un don UK .lamret à a part * IMnlaff que* de.» «mer au auraidu pan« 

m lureeit. ni certain. a au ni tirait (oV'it n (ntnpr (rolr '«tel U1 dt lente 

Cala pxiirf ira»! diuiier ta enta de b Meofae (Al noiMjiidinl « cm qai ta ori 
aaïuilii lin eu à Utiliae IAI A«ir| a dm! le hepWle a (til (ta (rein 
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comme *P 0 UW« chnite» et non comme prattituécs piiHiquts ou comme 
amantes privé». U« fort ma réel.« cllct remmènent un acte immoral, ellet 
encourent J moitié d: la sanction des femmes libre». 

Hl ce pour celu: d’entre vous qui craint de nu paa supporter (le célibat 1 . 
Mais qoe votas patieaiu» cil bien meilleur 1 pour vous et Déu eu 
«ruinement abeoluteur et mitcncocdieu». 

Î6- Dieu >rul vou» exposer (les ihn.es > clairement, vous guider »ur le» voks de 
"* pridi:<Mcurt « .ou» donner Soc absolution Dieu c»t parfaitement 
tachant cl sage 

27- Dieu 'ml vou» ramener duo Sa grlœ et ceui qui sui'unl I» déan. veufcnt 
mut luire dfvei d’une façon énorme. 

-Dieu «etil vou» alléger (totre charge) cl l’homme a cle créé faible 
-O «oui qui a>rz cru ! Ne mange» put WH l«ns entre «ou» à ton a moint que 

n* n* «roi un «r«>-pcè par roui. 

Ne vout UMZ pot voownémc»’, Dieu est cerle» cosnammem miwri- 
cadàeut e'vc vous. 

Jll Celui qui le fait a'« préméditatioc et saut Julie laiton’, Nou» le feront rôtir 
dans un fea cl ctet pour Dieu efeote facile 
31-Si vota évitez Ict grand» péchés de ce qui «ou» e»t preocrit. Noue vou» 
effaceroa» vos mauvaise» actico* et Nou» vous introduirons dan» une 
situation génercutc 

J2-Nc souhaitez pa» ce en quoi Dieu vous a préfttto le» un» au« autre». 

- Au» hommes revvenl une p»rl délinie seton leur» acte» volontairo et aux 
femme» revient une part définie «Ion leur» acte» volontaires 
Demande» a Dieu (I» dont) de Sa géncrtitilé 
Dieu cil parfaitement au courant de loctc chose. 

J3-A chacun de »ou» N CAO avom fait des peolêjxs 1 a>am part de «que laissent 
lesdtuv géniteurs I» peoch» parent» cl ceux qui «ou» sont U» par contrat 
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I) l.taurv. •—I. — ..1—-k nipllirepre**l 

pin di «GU naleind qu du d» fairmet 

Nom —rpum qu’aufaudijiitreeildeiiMr tanin >,<ii ui*k> p*i « mn K lu mie 

-1(1 irl rr» d’mc r*i *. U SMfMaen*ai qu < ta •rluiit un (ta «IpUmi «erre. v»-l 

vit de tan (wran. ce. drues iutai au ta oïlwvou mvwv «en <M»n 
Le gère <M munir iu» d> dotai euro.*. Menait » ir.r, a un ««.tm ri * lai dur ta 
m routait a«i. (i, U.. kCci >Mk*k pisk.u. mu Uo.l.re<i tu, .ne u-k-i <• 
>'■“ pcoiq.fi il panel lue ,u a (ilNi 'Mo.» d Wi.ur ta padtatare» iri«*/ie. • 
cfolitoi (iciancndiiqu 1 nin.|i tao«l|* iklaonl .« > 0 , 1 .>■ rl per. Cttlwni 
•ni »or (V roW tance ... «tümc. n■<.*.**• 4u MtUU. (ta'.ltta U, pwtn dr » 
nnciKiidr dr.nr .nu iniuo. UipniK i'ur» » (ou 

J) Itauta Kr«u|Jt)a(>ln»ii0iwc < }rtnéeu.i«o'O|i.‘l(M<id.ioiaioKrt> CMH 
,-imhrrc pu pUuom liailtt Oi r.ij|orr qi '» bVra .fil rkadta in.pdiin.iu. 
pou mure h* itapirl-tadanK I» PinjlXrd» »'c- l.min . 'ctcrninai-ulir 

ll.noidi r»n. Jic.l.i qu. ils..VJ. |>"C.l wqU - (*é,lplr d UK tiudili. C’en D». 
utaq.icV-rm 11 *<(* Uni «•Itadioad'rtdlip.'sn Urir. .cuir pmrrr ni Uniniu.- 
iUnlK d. IX*. 
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Mali <"l M~ 4» ta*n dtav.ee et C.U a» ta |*u end: dacielieo c*- llu. >u> pu k> 
muiidi " tes DitutilKui. 

• l’irffw al lirqml ik l»ei (I U binnes «» moi In «iliotaiitan de Dm. ■ 

|la<lR>| i^d»).- A.-df .^6 *.*•.*<• 

- En se.le. isnlrirerenl m sulns lii«m (SfXm. •vnsqee. *•«) am ta not A* 
. inton-lelirq: ■ dilnur. de .V . .élneofirrt-l - !l c'csl isrilêlmiiu imlinii Oiu 

In 11m»--, qil a IKK » eronc que loin ôjiS Eh de Dieu 


lépil '. dmncz-fcur leur pari Dieu est constamment témoin de : mile cto*. 
J4- Les homme cet U charge cl la direction dci femmes vu fca avantages 1 que 
Dieu a accordés aai uns de préférence au» aunes « vu ce Qu'ils «il «pensé 
de leur arprnt 

Les vertueuses sont pleines de crainte pieuse ee sauvegardent le dégât* (de 
leur mari en son absence) pur la sauvegarde d: Dieu. 

Celles dcol vous craigne; l'muibordination*. *en*onnc*-lcs. ékiignfivous 
d 'elles dans les lus ee fmppezJr*. SI efes vous ohèeùcnr, ne cherche; plw 
injustement » leur nuire. Certes Dieu eu constamment transcendant ei grand. 
35 St vous craigne; la fissure de leur union, envoyé; un arbitre & b famille du 
min et un arbitre de la famille de la femme. S'ils veulent les réconcilier. Dieu 
ramènera parmi eux b concorde. 

Dieu rat certes cco.sU mmenl sachant et expert. 

36- AOnrnr Him il r«< I ni aeeni-i-r hen Inlimlu hrénlMK lr> deux (énUnirs. ta 

proche. ta< orphrlins. les miséreux. If voisin très penche, le voisin d< c6té. ta 
compagnon peemanesu l'etranger de passage et te qw vous pomôda * pu 
b vote létale. 

Dieu n'alnre certainerotnt pas relui qui est plein «ta vanité et de vvintardœ. 

37- Ceux qui * montrent avares, ordonnent aux gens l'avarice et Usent ec que 
Dieu taur a dreine de Sa gfeérostté 

-Nous avons préparé aux Mécréants un supplice humiliant... 

38 - Pt ceux qui dépensent leur» beens par paire ostentation aux >vux des gens en 

qui ne croket ni à Dru ni au jour dernier. 

-Celui qui a le Diable pour compagnon permutent, quel bien mauvais 
compagnon il a! 

39 Quel mal auraient-ils eu s'ils avaient cru i Dku el au jour dernier et s'ils 
avaient dépensé de ce que Dieu taer a octroyé comme subsistance? 

Dieu tas a toujours parfaitement connus. 


I) Il t>|il du <»)«m 

U> ikD» ."r-wli.K.—i -- -— A. «~ 

» Il i-^a cSeï svsnvxn swiidU pu ta .iiiuu 1 Itou ne U le- ta terre p1>*qii a ta fane de 
“*■ “ ‘*t* »»’ de ta pur de l'Silure i IMn»»c qu « dtaiWe de «U de ta (mue 

J> IVni Es destin de I Vpcre. re-s .ii de soi nuei eu * b »i«urdi <n ni atone <* es 

K*»», de «ci cr/.iu a .ta ai (hU«M 
•) Il •'■«M dei icnna qil l»rov.xot de l'ivtiun pcui le» lun il « rellnu d to 

Il S * use inditnn dini tas nioeia «ta dluunim d'eScnl ta ruioiirmi*. itli ta mu en 
queutasse ci cefla Ks«ups Ccpediei «res (ou» û,i«oii il.-: nnS.-m ei en ne «tiü en ki.-ih 

•“ ,n, It" “ tarm-oe soi entai sef ta -Mieesrceunii U im wj pmdehueitrem .On 

qre M treysnt «I ivem 1011 Itae el dipe. 

n I. ..-«(.an-, MmiKK in:ii.n)i a <cnp> ( i.» « iOleJen riiu.ic. fêta pnr. 
«ton. die i'«irpV»é geenueul 

«I II l ie* «tas nctaies. de. iUil~.*> et d» dorevtqres «h rnmquni <or Deu oie. 

leinéSneeMil «i(i un uSsmsna um ihmc M. ta Uesf.l eisin Ici leniun «Use es iMie) 
ei ICUI Ici seee lu vue» die. sow ecVM es qu «I bnMn de Ms .de 
la En «u ne u utois r«i pe< tas elles de ton i‘ol qs «ne liu«u talquent 
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il Non «an» de dits o»» <«■' i" « « *'*' ^"i”"' “ ™* 'u*"" 
- U emuei i^kXmdi Cnn <liuf k lédl WM IMMB* * <•"* 
Ltelrrc • U n»M >1 luilKibtonuM u MMlMn 4 i « Kiltn 


rroiui - tu hk Iiik il lbbl.:n uu"l On v 
■ ualiuéuudurte. saMt. Klnlntrutit • 


Si or. ctt chip de irutne U imun peui IIMM l«» l«"l' ~‘> *!■»>'». o. peu 
curée Ai» ta inMqrfi «B. pamam >> mmio». < tel-4-dre en -ùitpic teuaci.. 

4| Comte mis imtnsde Ikqlqi» * . liflnM - en me faresediMlWas rnseï». On > 
rnp»e Uni c* ma raimrc niiuclrinr 11 uafuc tu «4: «rit. ta». Kl nlniHi tic 1 
Irir «X (le 

il Soin ••!•« 4e« vu 4 (CIV” 1*1 ■“Kl (KK| 4. chipire II cimncu ta |UU « xmlcii 
miillUKiKil du nrN Iflipnil .»illi-inai »•“< c*>nh - Mm ib K ma 
incaUiuii it a -aK cuve va il a tu r«U» «aiimia ivu « m* «u >«n du 
■ aipdi,. Ami lia amaknl de die ai Profite 

. I rin-.-o isn iemh . et k Haleta en lUIH * -•*«>■*• •. 
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«0- Dieu ne lèse pi» du poids d un grain de pou**éic cl quacd c*e$l une bonne 
action II la nukipbe ' cl II donne de Si générosité an a la ire ènenne. 

Il Qu'advcndra-i-il dore lorsqu- Nous amène»»» de chaque nauon un témoin 
cl que Nom l'amèneront comme témoin conirc oem-lft? 

42- Cc jour-là ceux qui auront nié ci désobéi eu Messager souliuiteruicnl que 
leur» corps servent » niveler la terre cl Ils ne UlrMM > Dieu aucun propos. 

43- 0 'ois qui ave* cru! N'approcher' put la prière alors que vous etc* ivre» 
jusqu ‘à ce que vont tachiez ce que vous d:;e». ni en état d 'impureté saulcn 
simple transit', jusqu'à ce que tous soin lisse/. 

-Si vous êtes malades ou en voyage et si l'un de >ou« revient du lieu oïl il a 
'un scs besoins, ou a vous a*w louché de pré» te femmes et que vous ne 
trouviez pas d’eau, laiies ablution sèche* <en touchant) une (erre pure, 
ktsuye* sotte lice et o* mains. Dieu esl certes pardonneur el absolutetr. 

44 - Ne vots*tu point ceux qui ont reçu une turtic du li>re acheter l'écarcmenl cl 

voulant vous voir vous épater de la bonne route’ 

45 - Dieu connaît mieux vos emtemo Dieu itiifii comme protecteur et Dieu suffit 

comme somim. 

46- Parmi les luifs II ta csl qui « servent des mois d'une f»çon déplacée et disent 
* Nou* usons entendu et dénbfi » • Ewute! puisses lu « point entendre » 
et -Ru’yna <*' pir un simple jeu de mois et pour offense» In religion 
S'ils dnuKiit «Noos avons emendu cl obéit écouté ci truite-nou» avec 
egard» . C’cûl «é tien rndleur pour eux cl fren pbrs correct. 

Mai» Dieu les n maudits pour kur nteréanre sur ils ne crerent que très peu. 


I| Un luail. luBciuni mil ri|s»ni U rKonpoK dln miivsUe i.m al «a 

Nuismkn met. U raon^rw 4 «s» tsirnr icOso varie mit dis (I K(< ici U lui u nkrui 
-l¥u vi s'rtrae» U lu-aène de (lire un- niavaùe iitiin qi 41 ivki dàedé alun» «m 


-Ceu qu récit; utmrvnl a (sirs uu hsin» Kllro nais k (roavr emaôhi 4; b fin i 
«nul nlm u Woniw 

- Vain (**i(.|ioi pi ni ks Ilinbiu 4e Dit. k uemeni ci léic 

- - U nniikoidiui f« oiene et pu ncilkna - 
î| Dm a vvrwe H)| 4 y a 4 m i part» 

11 lia u pmvvre r<»iK«i apntnl*iMM»lian -4*>»>a)« li ,iiire -<i à»4 umu 
«dlaiwni 

Au <u,i du ntl -n>f*«*«r • tek eiiktx iva b pnsn elt-ntne seul te vu un i 

I l..iccn;lf Cl mu k «lue 4. Coi oi U bikuk Hk-irOi. 

ruir a XUI <f 4e l'irituiiè dï <v. de !eiu uni. 

al la pille npirat teaieoiliie 1 Seule dWanen mlde. Iqilde ai pwiie » elle» mm * 

Inn* K*"UH e» MU! aill»Aefm fis ;irtu num 

tlle nKnslsr les petuei aMiliôm. 

B) U fin); Ifrpiiat CCUKOII.-C 1 mu un miel uuuraiè el 1 iiutr imm a •<•<■>< 
l'mr U leisne U y o ami In fé*ki i« I icmielmiu 

Pib «.-» k. pauks iHuiui. 

Jl Oui. k dl seul «1 pille te - ibllluln Kcbn - ou - u,.mr>iT . Hte ...iv.snl 

1 ni«.i. k. te piuiei 1(1 mm Km p.-n;u - (Um. uBV. rail.. m>nU me m v.lk i 
n 4i iwir te ”.>m ou lune U («e. Ûe uiietc un «orack lob j.i ui (eu dm» imiu 

aie I tel u <i nie» mon tu; tcui l’annl-trei |umu iu ccuk m nanuiur. pi « B;u 
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4?- O «oui qui avez revu le Li.re! Croyra en ce que Nom suons fait dewendre 
vcoaol confirmer cc qiu cil iv« voo*. avant que Nom effarons leu train de 
certain* v&ige» 1 pow Ira astreindre ensuite J battre totalement en retraite ou 
po« ta maudire comme Nom avons maudit ta fieri* du obbxt et U dècinon 
de Dieu s'exécute toujours 

**- Dieu ne pMdonae pu qu'on Lui donne de, awaé, «t II pardonne ce qui rat 
moindre à qui II «eut 

-Celui qu: donne x Dieu de» ««octet a effectivement «muni, un pèche 
énorme 

49-Ne vois-tu pas ceux qui « donnent eux-mêmes (ta diplfinwt de pété 1 ? - 
frai Dieu plutôt qu: punfie pu la loi qui II veut et ils ne subissent aucune 
tniuake. pat meme df la groewur d'un fil. 

»- Regarde comme ils lorgem sur !><u le mensonge et cela suffit comme péché 
èiideni. 

îl - Ne «cra-tu pis ceux qui ont reçu une piitie du Li»ie comment ils erotent aux 
c bote s duboliqiK* et aux fausses dhinités 1 et disent au de ceux qui ont 
nié: *Ceux-M sont sur une vote meilleure que ceux qui ont cru. » 

52- Ce sont ceui-lê que Dieu a mau<£ts et «lu qw Dieu maudit, tu ne lui 
(rouutras «mu de partisan pour k soutenir. 

53- 0- Un est-ce qu'ils ont une pan au royaume (de Dieu) et alors U. ne 
donneraient pat aux gea, wne iniclle*. 

54- Oj («en ral-ce qu'il, sont jaloux des gens pour ce que Dieu leur a donné de 
Sa générosité' 

- Nous avons cITcelivvment donné à la famille d'Abtuham le Livre et la 
sagesse et Nous leur avons donné un royaume immense 

55- Parmi eux il en eu qui y a cru et il en est qui s'en est détourné et en a repoussé 
les autres et l’Enfer «iffil comme fournaise ardente. 

56 Ceux qui ont renié Ne* Signe, Nous les rôtirons en Enfer. Chaque foi» que 
leurs peu tu seront cuites à pomt. Nous le* leur remplacerons pir d'autres 
afin qu'il» goûtent'b suppliée. Dieu cil certes toujours puissant et suge 
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l'ahttiMii S mW S> Cmra et la sailli nia». du lui 

«ubniim - u<•» d«ti*. .‘raidiit * k> .vil» et ifc k. 
- r.t. iUikui pmkvUirtMar ni Jufi J( Mollir 1<| An 

Il tri utrt tvV. «orokt * rtkanm.m lUrirnb Ant.. 

■ a-.viHm -»(. LWr» Mili «pttv la itMkun dt Cora vtui 


. t-r ami i»-i M Aa.lt «el 


“"C ‘‘«patrr M ueir. ivns. In lut. pidrru Irai pnvik*» « nul pitJljr nord du 

netani qulh luHnu le Carra, dbmtinn in. kvr rtnivurair, a tar iruuiiu fi» 

S “4*•*lutmn.autk que val u p«d «I min» uviMKir .rprvl ta it-coln it arm. C'.a 
deji b «Tl hnu a. il ■ hua |<~C..ir.i «i (>kl«i Dlnit r«n mr.pi hurla 

d 1 nxtralnn- pur miqui w ,V- p»o d \ne f.<« «Mit tl reiama 
» Omet v»r»t (511 nrranome.0.« lamu _• pu - kiebeat d.brioi».. *iki 
I. mieclak et tour «lit >.(t.iri* «•»» j 1-crnju kt pu et J ier«t priri rut U xim 
n u disons-, 

n 1 “ *10 frunt* dfini»! . t ta-idm mit tu tynas et mm k. I™. ira» «1 

poutou rhuint 4 «rvr.il ijr.r, ttrane l'orgaal, lin.»!». l'urMhOa tK.. 
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57- El ceux gui aurral cru et acxoïrph te* bonnes ctuvrei. noui In introduiront 
dam dm jardins tout kvjiiclt cotiknl Ici rivièict ci où ils icronr 
élcrnclkirent immortel» Ils y aurai des épcuseï pvrlltocs cl Nous kl 
introduiront dam une ombre bienfiisantc 

JS Dieu vous ordoane de rcMitucr Ici dépôts a kurs ayants-droit ci îi xout 
arfrira entre ki pen» d‘arfrirer avec justice. 

Par quels boni conwili Dieu .oui fait lu morale! 

Dieu esi cales parfaitement audiaat el «oyant. 

59-0 vous qui ave» ou’ Obéioni 1 à Dieu, obéissez au Messager ec à «eux 
d entre vous qui détiennent le pouvoir. 

Si .oui êtes en litige à propos d uiiccIioîc, nnHMbtl à Dieu et au Ménager 
«* «oui croyez réclknent à Dieu et au Jour Dernier. Cela est bien mieux el 
d'inteipcétation meilkure fou: de conséquence meUkurc). 

60 Ne vois-tu rw. ceux qui prétendent ou *ih ont cru à ce qui t'a clé descendu et 
A oc gui n de descendu avant toi comment ils .cillent prentre pour jupes Ici 
faux dieux' ulon qu'on leur « ordoanè de fci renier? 

C’en IB Disblc gui «rat les induire dan» une profeode «rcur. 

61-SI on leur dit: .Venez j ce que Dieu» descendu ci au Ménager!... lu voix Ici 
hypocrites ie détourner a repousser ks «n» loin de la avec force. 

62 Oj advieedra-t.il l*il* son! attcinti par quelque «.limité pour ce que leurs 
inami ont avancé e! qu'ils .icnnr.; ensuiie vers toi jurant par Dieu que 
- Xoui n avons voulu qw bien faire el réconcilia?» 

63-Ceux dû dont Dieu soit ce qui cil dans leurs arurs DMOOTMoi d’eux, fais- 
leur lu morale el rkns leur i leur propre sujet *i propos éloquents 


I > Du» a .rr»t IMI v liane iitotè le <aW du pus®». O» dm cité» i Dku el «ee su 

“w*|» Ce n« • lôttr • • ’esl [e> WpKé i* • test qui trueumi » mue • cl un nui 

dtrt qu'l» l* ÜM vl'omelpeiuii A De» el de «depri'olM» lM«ur k C oi.n 

ex U kxIiioi du FVipMir eu -an 

O» cil ben d‘suiir pri •crm d'«ne sun qii delniteir. tr punie .c'en t dre qi en nt 

•- due uUluunc eue >*■ me «ne W* Ol 11 rewruneefl t.lin>:or eu . umul . . .il< 
« C"|" « * » >ui» ik >™ a II - •uu.t. 

IXw lois le. Iii*e. cl™i an >nver« eut tetit cri In. de W lu.Uiu» idunioe 1 unir 

kComierblMM. 

n*r» h mé ntin>|c» *uk D kvsklicn de Die» > our. 

Sn.. revvsrq*rro.iqued«ta tr vtr«i rnooeii en fmk de li nuhuioi de «pllt ce in veut 
du. w '■•••««« du pmr cl en dJfl. «A pu b ci.ium» * lois que k- tUiaiKm. 

2) la feUoealMoik> Ine e« I M de. inn»ilt etelisll cfc II driir Cita q>) pnunVnl Meènrr 
det bis eu 1res qsc «k. alUiiem que 4n mpMtun et de. . tu. dan . 
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6 *1-Nom n’jiow enso>é de Menacer que pour qu'il lui fût obéi avec U 
permission de Dru Si. lorsqu ils cmi èié injusieï envers eux-meme*. ih 
rliiml venu» »m loi. avaient imploré rémission de Dieu el que le Meuugcr 
l'eût I=iplc<fe pour eu.», ils auraient sûrement trou»* Dieu 1res ahsoluieur 
et très mWriconUcux. 

65 Non ! Par ion Seigneur, ils n 'auront pu» cru 1 jusqu ’i œ qu 'ils le prennent 
pour jupe (lias leur objet de dispuie. puis qu 'ils ne ressentent en cux-wbws 
aucune «mlrarièlé du (ait de ta sustente el qu’ila s'y plient en complète 
soumission. 

66 - Si nous leur a-vons prcseiii : o Tue SOS passions' el sortez de sos muisoe» . 
ils ne l'auraient pus lait nul quelque» uns d'entre eu» co petit nombre. Or 
s'ils avaient api selon les directives qui viens»! le» moraliser. c'eût né 
pour eu» bien meilleur el bien pias apte 1 1rs r.ilTermir (sur leurs positions). 

67- Nous kur aurions îkir* donné de nnire pari un salaire immense 
68 Et Nous 1rs aurions guidés sur une >i« rectlhpn; 

69- Celui qui aura ob6 i Dieu c! au Mesurer, ceux-là seront asec ceux que Dieu 
n œmblès de Sa priée d entre les Prophètes, d'entre cru» qui ne disent que U 
«ènié et qui sont toujours les premiers i y croire, ainsi que les martyrs et les 
saints « quell* belle compagnie que b leur •! 

70- Toute celte pènéroslté \ient de Dieu et Dieu suffit comme parfait siehnnt 

71- 0 vous qui ave* cru! Prenez vos précaution»! Marcher sur l'ennemi pur 
groupe» successifs ou en masse 

72- 11 en est sûrement pumi vous qui larde vraiment (i aller au comhit)« ainsi, 
lorsqu’une calamité sont allant. il dit : .Ce fut un vrai bknfail de Dieu que 
je ne fusse pus prfeent avec <u«n 

73 Si mninlenunl vous êtes atteints par quelque gecérosite de la part de Dieu, il 
d il i coup sûr. comme si entre »ou» et lui il n 'y a jamais eu d amitié agissante: 
- Hélas! Si j'avais etc avix eu», j'aurai» remporté un très pracd sucu»!. 
"d_(juf combattent sur le chemin de Dieu ceux qu troquent la vie ici has contre 
l'autre! 

Celui qui. dans « combai sur le clreinin de Dieu, csl lue ou vainqueur, 
Nous lui apporterons un salure immense 

11 C« "lui 1651 v«tl. MWOXO&iit 4 c. pintiknU n.... ne » lin lirai qsl «H U les 1 
rKcafonoa <* Il UviTMki diii. 

2 l Coure uu l'm Ji* 411, le ™i .eu dre Int teuuM Col aoirqio sois l> 
Uidinoii xi n* - fUMM • Mui eu piunil mm iruliiir pu . run.vois stuvnénes . 

I O: J dit . kiuIo- sus . o. . j. «i bon deilc. von tumi O miras » 

1) Vu. I. Or * U su 4s Pr»Hsbe. lui 4. ses i—pumro eu* «..Mc O ilwn ci q»i4 b 
Prt|Aiu lu <b drosud. b «me il lu dl. 

• I: mm 40edira I mut ncuts ni roi "Strie »«*l «ipMcir ni isitre. ici'es .ircnc thllti 

* 1 ipiroctc L. rosie « «Or m qu tune k iIsuùb ii» sb vsic. » 

U rrééhtK -fat .1 MaMCdfa U lk«. su ht. k icubib e. lu itoUM a m«i ,,») qu 

vouibhiOniKM 
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7î-Qu'«*re-voos à w pa» combattre sur k cfecmin de I>cu cl (pour le amie) 
<la oppnn-^s. homme», femme» el enfants qui durai: «Noire Seigneur' 
Sors-nout de celte eût à la population injo'le Suacitc-oou» de T* pin un 
protecteur. el rascite-nou» de Ta pari un soutien.» 

76- Ccux qui ont cru combattent pour la cause de Dieu el ceux qai onl renié 
combattent pour la onwe de l'imposture*. Combatte/ les alliés du Diabkcnr 
la ruie du Dtabk eu certainement bien faible. 

77- Ne vocs-tu pas «u» i qui l’on a dit: ..Abstenez-vous (de faire k mil), 
pouiqucr tcrupuleuremem la prière et faites l'aumône lé&ik!» Dè« qu'on 
leur a prescril le combat, voili qu’un groupe panai eut craignent ks gc“ 
auuni qu'il» craignent Dieu ou bien plu» encore. Ils dirent: «Notre 
Seigneur! Pourquoi nous a»-Tu pre»cr.*. le combat* St Tu pouvai» nom 
retarder pour qwlque proche délai'» 

Du: « La )o Hm b m de ce bu»-monde csr mugitiliame cl l'autre monde eu 
bkn nnllhui i»>ui celui qui iw neu» » Vou» ru raturer autuar la-iniKï. pus 
même de la groucur d'un fil 

78 Où qu: vou» loyer, lu mon parviendra )u»qu\i u>ii», même »l >ou» étiez dans 
de» foeterase» hiut-pcrchées 

S J» soai atteint» par une bonne c»ok. il» diwnl - Celle-ci provient de 
Dieu. - Ht » 'il* uwii atteint» par une marnai* chou. il» durai: -Celles 
vtent de lui. - Di>: «Tout priment de Dieu. » 

Qu'ont dc«ccs seo» à ne comprendre presqu 'aucun langage’ 

79-Tout ce qui t'atteint comme bien c'en de l»«u « loul ce qui t'atteint 
comme mal c'rat de toi-même'. 

Nou» inions envoyé au» humains comme Messager et Dieu radie comme 
témoin. 


I) U nM »M<w»qu «I»tn><« *™'» Fl"*Itmiic prtmfOhe»p<vr rnO 

l« U ram 4» amni ru pou « maire < «ur (Ixi 

c " *"* 0*» « fa.»<» U. ram il le» »nm •‘aircfnt On srtroptim qu « «Mirmrre 
qa» DnutkCaidc Mtfcfia lu lino.*» imtlr cipaSks de tire di Mm t* drain. 

<k i™ UvSrniCl Oemer U nid 

CVu aouqau «nu» uuimm tun m uni oim » «ni • mprti-r » 

î> Cl «oc l M)«m «MOT m a irumIniiAililiiiniuuen.n! liraïuuiKID Or l'tld'iCu 
'*"■ q«* “ •“>“ Uv »«n « d» m* 

Diu a ittr ui mare .U.lirnl. UMf.tue peur nu. 

(IMen - .nri'-o li -x»l 


qn ■( (lien oa »> •rOibl.'uim . 
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ao- Celui qui obé»t un Manger » ni fait obéi à Dieu 1 « «lui qui toun* le do*, 
Nou» ne taioei» p*« envoyé pour leur assurer lu musrgarde. 

81 - Ib dirai: * Otéiiuncc . Mai» dM qu ’ilt se peécipWen hor- de chez loi. voib 
qu un groupe d'entre COI combinent dan» U nuit autre chose que tu que lu 
dl * Dtt,u nicmionne d’aükurs a qu'ib ourUitent dan» l'ombre. 

Tourne-h'ur le do». remet» t'ffl à Dieu cl Dieu Hiffil comme appui 

82- Que ne loumelMM-ih donc le Corja i une profonde élude’ cl s'il 
pemrnati d‘autre que Dira. îk y trouveraient certainement des contradic¬ 
tion» abondante» 

83- Quand kur piment une infcemalion concernant la avurvlè interne ou 
eiiernc (du pays), d» b diffusent S*ib l avaient plutôt rapportée au 
Mempr et à <cu« de» leurs qui détiennent le pou.orr elle sérail certainement 
parvenue 1 «ux d'entre eti« qui fci.cnt en tirer de» conclusion» tahbfcs. 

N eût etc U pinêroiité «fc Dieu i votre écard et Sa raM-rimrd. uvik mn» 
couinement suivi le Diable sauf quelque» rare» cxccplion». 

84 Comtois sur le chemin de Dieu, tu n'a» à assumer que ta propre dmrfo 
(ncile les Croyants (au combat >. peut-être que Dieu mettra fin à la h.i S nr de 
ceux qui ont méctu. Dieu a plus viofcnlc hargne et Son cMliment e»l (tes dur. 

85 - Celui qui intercède dans une bonne action ou qui y participe en a une part et 

«lui qui intercède dans une mauvaise action ou qui y participe en a u« puit. 
Dieu veille eomumment à toute choie. 

86 - Lorsqu'on vou» adresse un salut, sahiex d'une ù*oa meilleure ! ou rendes le 
meme salut. D», demandera compte de toute ctovc. 

*7- Dieu! Nufic autre divinité que Lui' Il «xi» rawmbfcra tré» certainement le 
four de la réiurnvlion qui ne (ail l'objet d'aucun doute. 

Qui a plu» que Dieu un parler vérnlquc? 


(«i de pl» rirninoiim 4> c 1 ohinciK» su Pr.if6.ie le .«>«•> .« alk axe rm» 

• >!>«. 
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88 - Qu’avra-vou» à être Idivivésl en deux groupe, au *ijrt 4» hypocrites alors 
qw Dieu Ki i rcplonté» (dut» U mécréance) à cause de leurs aequo? Voulez- 
vous dont su hier im\ que Dieu a égarés? Cefcil qw Dieu «sure lu ne lui 
trouveras jamais de voie. 

89— n* auraient bien aimé tou» voir renier comme ib onl renié afin que vous 
soyez égaux. 

Ne prenez p« parmi eus des amis intimes jusqu'à ce qulls s'cxitenl sur le 
chemin de lheu. S’ils (bal voltc-fare. faites-lrs prisonniers cl turz-ln là où 
vous les trouvez cl ne prenez parmi eu» ni amis ni soutires. 

■Ml - Sauf «u.» qui sont apparenté» i un (xupte auquel sou» Un bn par u= pacte 
in qu: sont venu» à sou» le oreur pVrin de répugna ree de «on» combattre ou 
de combattre Se» leurs. 

Si Dieu as-dit soulu. Il les aurait dinge. contre SOU» cl ils vous aurasent alors 
combaltns. 

qiu t'iSranent de —jlie cbcmis ei os «oui lomUuani pmil si t"«b vous 

proposcnl la poi». I»ru ne sou» donne aucune excu« pour leur faire du tort. 
91 - Vous en trouverez d'autres qui veulent »r mettre à l'nhrt de vous et de» leurs. 
Chique foi» qu'ea K» ranKnc à la rébellion 

ils y replongent. S'il» ne « écartent pos de votre chemin, s'il» ne vous 
proposent point la pal» et s 1 b ne cessent pu» leur» adressions. faitc»-le» alors 
prisonniers cl luiz-les là où sou» les trouve* 

Ceux-là Nous sous ass:m donré sur eux un pouvoir évident 
9J II n'appartient nullement à un Croyant de t«r un Croyant si ce n'«H pat 
erreur. Criui qui a tu; un Ciojant par erreur doit b libération d'un esclave 
croyant ainsi qu'ira prix du sang remis à sa famille, à mutes que ceux-là 
n'en fassent aumône. 

S'il appartient à un peuple ennemi (à sous) cl qu’il soit croyim. la 
libération d Ira esclave croyant. 

S'il npportient J un peuple auquel vous ètc» lié» pur un pacte, un prix du sang 
remis à sa famille et II litétalkm d'un esclave croyant. 
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Celui qui n’cn trouve pui Ici moyens. le jeûne de <lcu. mon consecutifs (en 
quûic d ‘unc| absolution de U pan * Deu cl Dieu eu constamment sadmni 
« sa*c par «Kvllmcc 

9i-Celui qui IIK inlcnlionncllcment un Croyant. sa récompense sera I Rnfer 
po»i l'éternité. Dieu l’a frappe àc S» colère, l’a maudit « lui a piéparé un 
supplice énorme. 

W-O VG» qui «w en! Lorsque «oui pane? en «Mire iui le chemin de Dieu 
agissez avec discernerait « ne dilei point a celui qui « tourna i «oui: . lu 
n Cl pai Croyant. en vue *1 hieni fphémdres de U vit kitu»' Dieu détient 
ehee ha des bulins abondant*. C ’en ainsi q« >oui èéiet auparavant et Dieu 
vous a uloes accordé &i priée 

Stiyce circonspect* car Dieu en porfaitcmeiti au courant de ce que vous 
fait». 

95- Ne scct pas sur un même niveau ceux do Croyants qui restent (cher cux> 
* un tnpOTwmesn pltywque' et ceux qui combattent sur le cbeoam de Dieu 
a\« leurs biens et leurs vies Dieu a élevé d’un degré ceux qui comhnlleni 
avec leurs biens et leurs vies au-dessus det inactif* 

A tous II u promis lu meilkuic (put) msii Dieu u favoilse les combattants 
sur Ici inactifs par un salaire imnveme. 

9é— Des deiréi de Sa part, une absolution et une miséricorde 
Dieu est constamment absolutcur et m&rkvtdtcux. 

97-Cenx dont k* Angci repeennent IMme alors qu’ili sont en état d’injustice 
avec eux-mêmes, ih leurs dirent: «Dans quel imitai 1 étiez- vota? 1b 
ducni « Nous étions iur terre victimes de notre faiblesse. Ils dnent . U,'.- 
ce que la terre de Dieu n 'était pas assez, vuitc pour que vous vous y exiliez'.'* 
Ceux-là. leur icfugc icia I 'Enfer cl quelle Nen mauvaise destinée! 
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9S Sauf ciu«. victime» de leur faifcfcsK. d entre le* homme», k» femme» cl le» 
enlann qui sont incapotte df trouver un moyen oc de l'orrmcr ra cours de 
rouie 

99-Ceux-là II se peut que Dieu kur pardonne. Dieu en comutnnwM 
pardonneur cl abioluicur. 

ICO Cctal qui s'exile sur le chemin de l>«u tramera plus d'une occasion pour 
bri«r kl fierté de tes enacmé ainsi qu'une grande lisincc Celui qui kiil de 
» maison en <«il va. Dieu el vas Son Meu^et, puis ta rattrapé ' par la 
mon. son «alaise a été en fail pocté à la charge de Deu 
Dieu ta constamment ahsoletcur cl im^ricoidlcu’. 

101 - Quiti) .oui èlci en dépiucemeni il ne vous sera rail aucun grief U vous 
rédui«r do votre prière. H «oui craigne? quelque m.lve-TliiKe de <eu« qui 
onl renié. 

Us Négateurs «ml certainement pour vous un ennemi CM dent 

102 - Si lu le trouves parmi eus cl que lu kur annonce! rentrée en prière*- qu'un 
groupe d'entre eu» y mire a«oc loi tou! en gardant kurs ai mis 
Quand ili »e proutrant. qoe k groupe restant te tknnc derrière «oui Une 
fOO accomplie la première unjlcdr pciêrec ue ccu* qui n 'onl pm encore prié 
viennent prier u*te toi U la ptoix du premier groupe qui k» relue dan» la 
garde i Qu 'ils srônt vvgdints cl qu ’ih gardent »ur eu» leurs arme». Ceux qui 
uni mèeru vend taxa: bien que vous soyez ilUlICntif» à vo» arma cl i vos 
bien» pour qu*d» »c rabattent nr «oui d'un seul coup 
Il ne vau» sera lait aixun grscl s. une pluie vous ayant cauié quelque ion ou 
étant «ous-mémci malade». vous dipoârz vos anw*. et soyez sur «os gar¬ 
des 1 l»cu a préparé aui Négateur» un supplice humiliant. 

103 Une loi» que «ou» avez aceompii la prière, évoquez 1 k nom <k Dieu (pu la 
pensée et pur b parole! que «ou» soyez dréout. a ni» ou étendus sur le cété 
Dès que vous vous sentez en récvnlè. accomplirez KiupulcuKttxnt k» nies 
de la prière. car h prière e»t sûrement une obligation minutée * prescrite au» 
Croyants 





t-Ltifemwi 


82 

IM- Ne falNtoez pus dans la pouruattde eti gens; si vous souffre*, ifa soulïrcni 
autant (jwc vous souille), cl vous opérez de Dieu ce qu'Us a'espèrcnl 
posai 

Dirai est ceoslummcnt sachant et ruge par excellence. 

105- Nous l'avons descendu le Livre en iouic vente cl bon droit afin que lu juge', 
entre les ptns selon ce que Dieu l'a faut voxr cl oe iw pas porté à disputer en 
faveur des traîtres. 

10 b- Demande à Dieu de t'absoudre Dieu est constamment alxolutcur cl 
misénordiciu 

I0T— Ne diKUte pas en faveur de ceux qui persévèrent dans U Irahaon d’eux- 
même*. Dieu o'aunc pu» telui qui «t un traître invétéré et un grand pécheur 

103-Its se carhcnt des gern et ne «e cachent pas de Dieu aloe-s qull est avec eus. 
pendant qu’ils eosnbinent dans l’ombre ce qui ne Lui plaît pas comme 
paroles. 

Dieu cm (casse entièrement ae Son savoir tout « qu its tont. 

IC«- Voilà que vous autres vous ave* discuté en leur faveur dans ce bas-monde, 
qui deex discutera avec Dieu en leur laveur au jour de U résurrection, ou 
bien qui sera kur avocat-défenseur? 

110 - Celui qui fait une mauvaise chose ou se montre injuste avec lui-mtev puis 
demande à Dieu de l'absoudre, trouvera Dieu abwlutcur cl miséraoedieus. 

111 Celui qui icquicn un péché ne l'acquiert qu ’â son propec détriment et Dieu 
e~il constamment «chant cl sage pur cxcclknce. 

112 - Celui qui acquêt! une faute ou un poché puis les rejette sur un innocent, s'csl 
effectivement chargé d’un memonge edronte et d’un péché évident. 

IIÎ-N’BÛI été II pénôrosilc de Dieu à Ion ég-ird ainsi que Sn nusérieorde. un 
groupe d'entre eux aurait certainement bien voulu t'égarer malt ils ne 
s'égarent qu 'eux-mémci «l ils ne te font du tort d'aucune part. 

Dieu a descendu sur toi k Livre et la sagesse 1 ee t’a enseigne ce que tu ne 
savais point. La générosité de Dieu i ton égard «V. constamment immen« 
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114- Il n’> a nen de bon d»» beaucoup de leur» con.craiieo» werMes uuf s’il 
V»4ll d'ordonner ur* aumône ou une uclion de hicn ou «ne rèaanafaation 
entre lespees'. 

Celui qui lui «la à b rcelKrcIe de la tathfaction de Dieu. Mou» lui 
apporterez» un salaire Bnmenie 

115- Celui qui k met en contradiction avec k Mesurer apré» que la bonne voie lui 
eu apparue en loute évidence et qui »ui( un nuire chemin que «lui de» 
Cfojunlt, N oui le mettrons ion» U tutelle de ceux qu'il *'c»l cbooit pour 
nuitrei. noui le lôurom au (eu de l'Enfer et quel!: bien mauvaise drahrêc 

116 Dcu ne pardonr* po» qu 'on Lui donne dm asuxié» el pardonne «qui en en 
deçà a qui II veut. 

Celui qui donne à Dieu de» assoit g'ml effeetnooent fourvoyé dan» une 
profonde erreur. 

117- Col qui» nInvoqurnl à Sa pl*:e que de* femelle» <; e'et» qu'iU 
n'invoquent qu'un démon i la rébellion a hui née. 

1 18- Dieu I a maudit «I il dit:.. Je prendrai lùrcmeni parmi Te.e*d.«» a une part 
prcaMigcée. n 

119- Je le» égaierai i coup sûr; je leur ferai de» promené», je leur «donnerai et il» 
couperont le» oreille» du bêlai je leur ordonnerai et il» dénatureront' la 
création de Dieu Celui qui prend le Diable pour patron en dchotidc Dieu a 
effectivorent subi une perte évidente. 

120- Il kur pccntet et leur donne de» espoir» cl tout ce que le Diable leur promet 
n’eit que supercherie 

121 - Ccux-U leur refuse e»t l’Enfer el il» ne Irouvrront nulle part où le fuir. 

122 P.i ceux qui auront cru et accompli le» bonnes oeuvre», Nom kt intmduirom 
dan» île» jardins »<xii k»qucl» coûtait b» rivières et oü il» «moi 
èlernelkreent immortel* 

Telle «a en venté lu promesse de Dieu et qau pdut que Dieu a un parler 
véridique* 

123- V«re «lut ne tient nullement I vos illutions* ni 1 «elles des gens du Livre, 
mai» «lui qui faii une mauvaite action en aura la )u»te rKompens: et il ne 

•> « «IM de Dm... !... hindi i «m pnom. e, « p.n» . m , 

U» h>.fwo*.».üen« a,(«mm.i a,de.»™, r.n «h.a. 

c. f..dni I. dûatlha a. u.. txm. et»* «oq, , 1 , «cpi™. a r*Mip c 1 l'mwiniM 

C « «mi q. « dm <>« d... »|tu, ÿr.r.J «ni taule »m. *». p„ b*«r b 

d«.nr dr «u. ■ qu «IV t'aOmie .1 cm qi'it. » mu «h ta MlitlUtim dr Dm 

Jl lo ldi», utart». p« )n Arête» I> nr. I tdeei rmi«ii Innri *. .un. r.nuiu II , a 

d. .. « un •tamis - uif aliau» rterai» fcotunl II fiittauc d. a. ifobs n ta», 

inpmaore t min (a i liin Oi lui 

J. Mn ivuu 11 pu> Un 4M ioiiii 11» citaïuoàuin ta. clive» ;< lia, un nui ci que ei 
<"* *»n« ciun ippuramu. lcd. cl im.Duim. 

c™. ifi. nl>idir«ni ittaiiilreneu t !»m <u.uulra»il n on qn Dm fuir oumi <i 
ualir. .i c ni p>u n. U pli. eu ni lotaMur el la rnihui jinnie 
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Irou.rra m dehori de Dira m patron ni «coton. 

124 Celai, homme ou femme, qui occoapIM un nml xoil peu de bonne» oeuvre, 
loui en étant Croyant 1 . CCUX-lt entreront au paradi» ci ne lubiroot pu. lu 
moindre injustice. 

I2Î - Qui a rncükure relipon que ce&ii qui ne vite en c«JoSvilé que Dieu (oui en 
««ni homme de bien « qui a rahi a rehgion d - Abrih«ni dam (ouïe li pureté 
de ion moaoihêéme' Dieu S'cit fnil d’Abeahum un aini aux wntimenii soit, 
mrfuçe. 

126- C‘c.i . Dieu qu’apportiait louieequi an dnni tel eieui et en terre ei Dieu 
«but* entièrement loult chose de Son «nioir. 

127- 11» font iupré» tt un ue conuillatkm de Juniptudenoe nu »u);i des fem¬ 
me. Di»; .. Dieu, de même que ce qui «oui eu réel» du Livre, «oui donne 
*on juptment à leur sa>er. <■ 11 * le eoniuttoil auiii tu lujet dei orphdme» 
d'entre le» femme» i qui voui r«e donner pu. cm qui Km * Mi fvriit „i qm 
«otti délira en même lempi rpouicr. 

II. le consultent enfin au lujci de eeu> parmi Ici jeunei orphelins doni on 
exploite In faibtene cl il .oui eil ordonné d être oléprei dam ht luielle dei 
orphelin. 

Toul ee que «oui fniiei comme ben. Dieu k ail parfaitement 
I2(i SI une femme craint de la pan de ton imn qwrfque reftoidasement de wm 
amour ou un débétaemcnl lolal. il ne icra fait aucun grief »u« deux 
(jibitro)'.'ib Ici amènent d’une façon ou d’une nuire à le réconcilie 
La réconoüation eu («en meilleure cl l’avarice eu toujours présente cher tel 
élrei humains 1 . 

Si «oui faite» le ben a U voui ht» picux.Dieu tu parfaitement au cornai de 
ce que >o—s fallCS. 

129- Vota» ac pourra yamaii «rc équitable. ' entre te» femme» mime u vous «om 

y *ppf>q“" 

Ne penehre pourtant pai entièrement ( t«n I"uned’ellci) au prxet d: Ini.wr 
(l’autre) rele U femme mupendue (entre 1e mariage ci le divorce). 

Si .ou. répurcc « »i voui etc» pteut Dieu cil certes conMamment atoolutcur 
et mliérieordieut. 

I»- Si maintenant il. * séparent. Dieu donnera a chacun une compenaiion de 
Si larpcwe « Dieu «! plein de faigcin* a pmla.tcmrnt ope. 

I) Cm tpi u (TOMlt pu J Di.-i o » un. in PmrhMn .errent ler.le. ktn loir., aviiu 
«'•pirplkr corme fc ver. ra.iF.fr k imln 

!) Il.-ir. oklikiq.. nom 4. aie. a la DmM. A.anl114in * UimnlniWnorpidnt» 
lM<lK.mil » a» curai MU XI I. 4. eut» f» t.viln de fnn l.-mr. x-,tv. lu TrR.il/ SI 
«BnaYUKH par Kl» 1 1» mphlu 1 4t « ni me dm k iitew Un d’uptnuiim .twoe C* 
«ml rai npptlt V. drMl dei orpKIm t kui Jul rl <H.i a. le InorpKlr* f l.-ii pui Je 
IkkiUfe 

J| Il .'nu J» Jeu. nhire. chenil le» ki finllki Jo de» cpm a deuceerd nui orner de 

la rknuller Ivor .«ul ()5I de II ir. ’u» ' ■>«•«. ekt km».H 

4> Celle lamine de mortrulKci mu.e u. UIH dm. la oal.ir d. meri dr u «ur orrrol > 
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I31 - C’oc à Dieu qu ’appeirticnt tout te qui est dam le» sâeux ti en icrrt. Nout 
u»eœ déjà reccenmardè 1 ceux qui uni revu k Livre avant vou> el à vous- 
niitnev d« craindre Dieu cl ni vaut mécroycz, Dieu a certainement tout ce 
qui rat dan» ki deux et en terre et Dieu eu ctrrocikment hors de besoin el 
iliçe de louange» 

UJ C’en à Dieu qu’appartient tout te qui eu dam kl cirai et en tare et Dieu 
luflit atmne défenseur. 


133 S’il voulait II vous ferait partir, 6 gcn>! El il en ferait venir d autre Dieu en 
est parfaitement capable 

134- Celui qui recherche la récompense de ce bu;-monde, eh h irai Dira détient la 
récomptme de ce hai-mor.le et de l’autre. Dieu eu parfiUMmMl audiar-t et 
voyant 

135- O vous qu ava cru ! Pratiquez ccnflamment la |u*!i(V et soyez témoins pour 
Dira même contre vous-mêmes ou «mire Ira deux cémtrars el ta pmdin 
parents. 

S'il s’agit d’un riche «i d’un pauvre. Dira est plus ap<c A ta prendre en 
comidération ', 

Que vos passions ne vous amènent pis à être injustes! 

Si w>u; tournez (autour de la véniel ou que vous «oui refusiez (à 1a dire), 
Dwu est certes parfaitement au courant de ec que vous faite* 

136 O vous qui avez cru! Croyez ? en Dieu, à Soo Mfssaeer.au Livre qu’il a rail 
descendre sur Son Ménager, au Livre qu’il a descendu auparavant 

Celui qui renie Dira. Ses Anges. Ses Livres- Ses Messagers et k joar dernier 
«’cit effectivement fourvoyé dans ira lointaine errance 

137 Ceux qui ont cru puis renié, puis ont cru puis renié, puis ont renié de plu» 
bete. Dieu n’est pat du tout de nature à les absoudre ni A 1rs guider sur une 
voie. 

I3S- Annonce aux hypocrites qu'ils aurcol des tourments douloureux. 


Il Os redot eu Ucrorr met ■ pétrel », rk 

traire. 

“• 1 «< |l*W es toile iirfUMtatlé a lu 
-"mil o b i.l.ie itA «I loïKÛim a 

2| lUia » itrsee |l»), ce Iran -0 «eu i 
trarqiOi telle ««!«.>. voit» 
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IJ9-Ccux qui prennent In Négateurs comme amis intimes à la plue des 
Croyant* (Ku donc <*«/ eu» qu’il» espèrent trouver puissance et 
considération -loi» que lu puisweee Cl la com««ration appartinrent 
entièrement à Dira? 

1*10 II a descendu sur vous dans le Une que U vou» entende; qu on rente cl prend 
en dérision In vmcB (ou signes) de Dieu, ne vou» is<y tr point avec eu. 
jusqu’*re qu’il» entrent 

dant un sujet difürent. (sinon) vous leur série; tcmWabtes. Dieu don 
couinement réunir Hypocrites cl Négateur» tousenrembk en Enfer. 

141 - Cru. qui sool 1 l’-ITüi de >o* nouvelles: 

SI Dku vous ouvre (quelque porte tfc Se» bienfait» 1 ) il» disent : - N •«lions- 
nous pas avec vous? » Et si ks Négateurs ont une part (de suxès) ils disent 
- E»t-ee que nous n 'avons pas mi» li mao sur vous pour vous souslniev aux 
Croyants 1 ?.. Dieu sera votre arbitre au jour de la résurrretion et Dieu ne 
donnera Jamais au. Négateurs d'argument* contre les Croyants. 

14? - le» hypocrite» cherchent à tremper Pieu et c’est en réalité Dset. qui les 
trompe. Quand ils se Vivent pour la prière, il» « Kvcnl avec paresse. 

Il» cherchent à se faire voir des gens et ne pensent à Dieu que très peu 

143 - Ils oscillent entre cela. ( n 'appartenant > tt 1 ceux-ci m à ceux-là et relut que 

IHîh «gare, tu ne lui trouveras y.mais plus de soie. 

144 O souv qui ave* nu* Ne prerex pas ks Négateur» w amis intimes à ha 
place des Croyants! Ou bien soulez-vtws donner à Dieu contre vous un 
argument évident ? 

145- Certes les hypocTOW sont dans k plus bas degré de l'Enfer* et tu ne kur 
trouvera» Jamais un partisan pour les soutenir. 


I) ■■ mi j» mit tire • mstruirt - Dm. » Ctnm il prt.d b unir om.it o* Or tum. 

C W W- <t «i* Dit. ditoc itcillum ro<i(ui. .S) bit |-ot-.t « de Suc ■retnll 
B pu mU«i Un unw «I. I—tt J. volt. i M-B-du. b -«inc. da kirütm de b vtnlt 

C t.1 C. urn< reuvMtuH dî. pet scs Je «n dis. « imidi o. dans laine e>. l'«iK>Urc 
iki toiles dj D vtKc oaroitt !>»• theu 

2| U>hyi«nndaeituntucnU4<riAin4u»nl^ttdmneal«udqM|mitoaHIM:-N(u> 

•*»*• ni. b mi. «ur vau q.ir .1 veut «i- paKniKn dtv Uieilmm Sua b tuvall; 

cm qu«i atflk w jw ant .do drèiHo / 

1) Ce vtrw (145) .«« rmtirrwr b <lts»flsM>» (bpmfi 1'CM.r ut. rat I. r.ppu-m 

Au fsnddc l'Eafet * iroixni b. hi(i- r».'cv.id!tim.«eiMtai MoS.m.td a Al 
nai. I|.i KOI lüulcin »ÜM <1 b-.u «■>«bi>.t> le» (<UI Bout n de l'idair ; vtnomt miuit 

Nenrod n Pl.r.:. »~t ben sum 

v»«.i «-au «. lut., p.1. b ChNtrtt- es mfn le. pMkc.n f.™ b. Cro>.m. « 
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D n Mus .eu. de «h etfu qu ms.it es ayail dm ko «tu. V rodv d In («il. dr reouwdt 

«<•*«> li.m« p.. en mire 

tbm» 0 "‘ 1™"'*"“ « P* 01 ' P"' « W mirer » Iilir avant J '<rr.tr >u 

A«.r.v firar.tr b rrer^ .veut dire I. voreU d U. cul*. n«*-« q, ceir d'.n 
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146- Sauf ceux qit sont revenus au droit chemin, qui ont réparé | leurs torts ). qui 
ie sont accroché' » Pim et qui ne visent que Dieu du» leur religion. 
Ceux-I* sont avec les Croyant» et Dtcu donnera aux Croyant* un salaire 
immense 

147- Qu'est-ce qtac Peu a à faire de voir* supplice 1 une fois que vous avez rendu 
trace et que vous ave* nu? 

Dim rend toujours grâce cl II est parfaitement sachant 
I4S- Dieu n'aime pas qu'on profère de mauvaises parots sauf quand on a été 
injustement provoqué. 

Dieu est constamment audmnt CI sachant 
1*9- Si vous montiez ant bonne action ou u vous Sa cadet ou bien si vous en 
pardonne* une mauvaise. Dieu est constamment pudonicur et capable 
ISO-Ceux qui renient Déu et Ses Me**igère, qui veubnt faire une datmctlon 
entre Dieu ut i-jc Miuogmc. oi qui disent: -Nom croyons il u» punit et 
nous en renions une antre». voulant prendre une vote inlreinidiahv. 

151 - Ceux-là sont le» «tais Négateurs' et noua aven» préporc aux Négateurs un 
supplice limrclUnl. 

15? Er ceux qui auront cru à Dieu et à Set Moutgrit et qui n auront jonua fait 
de discrimination entre aucun d'eux. ceux-là N leur apportera fcunudairrsa 
Dieu csi constamment absoluteur « mistttordiCB* pur excellente 
155- Les gens du Livre te demandent dr faire descendre sur eux un livre ducicl. Ils 
ont dtrii demandé à Moïse plus grand que eda quand ils lui dirent * Mont w- 
nous Dieu d'uae façco manife»ic - II. lurent frappés de la foudre pour leur 
outrecuidance puis «s adoptèrent le vxau après noir ro;u le» signes 
probants 

Nos» pardonnants cela « nous donnâmes à Morse un pouvoir évident. 
154- Nous avons redresse au-dessus d 'eux le mont Tor * en 6:(ange du pane 
qu'il» ont eontraoé et Nous leur avons dm - Franchisiez U porte 
prosternés!- Nous leur avons du. » Ne commettez pas d'agression pendant 
le sabbat • et Nous avons pris sur eux un pacte de grosse importance 


Il Bici kiii Or ce Ï3».i 4. grSwet d? nMfiMrd, d.Se rr>:u, des rmrwii.4eSescdre.m U. 

luinh ..... ni pu, tlku g, |»)UI 4u «. A lu. a «.cmiio. « li tvret vue !.. pu. 

ekiirelKr p.t.i 4»s l, «sert dsre l,a«.ou. cm au-.......««se. s.urékrec. 

Qii revu, ta.1 . m, P ou chxnreu reven, i Sa al.,. 4 . SI .'était .II,.*! 4e r4»«..tici e. 

■lunlire are "orl oui,* 

Zl tr. nMiiilai» «.«ni ,n le Ij.ii- ml licure lu,nue û. frupHin n m a «mi 
aUkmar. » ■■.oii.Ui, don. Li. luis .ickiii » IIwj c,.». Mtssagcsik Ir.i lue ,i ,eikoi 

lo.sXs.Kio Le.Oretm cremi > Peu. ni Mruw-ndela uc lia,,!* a l.v* mis ih 
rioetr Vtoteured 

(«(eidint a vtntl tonne til|iliu,< (eu. q.i cornu > rcml» Minier. in 
d'aire» CMItd *>é>« ce* *r«m le., ère i„«m .In,, kun L-Mti a q.u.l nul 
oxKOMt S 4tmtM*f I... jiihminW 
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155- Etant donné leur dénonciation de loir picle. leur négation do «ignés de 
Dica. leur assassinat injultiHc dci Propéktes. kur déclaration : « Nos «on 
sont imper mé-i Mrs. . (mais c’en plutôt Dieu qui kt kur u scellés à coure de 
ku« négation et ili nr croient ainsi que très peu). 

156- Etant donné kur népition et ks énormes mcntswfiet effrontés qu'ils dirent i 
prnpcn de Marie 1 . 

157- Parce qu'a ont dit: «No» axom tuf k Mfise Jésus fils-de-Maiic. le 
Messager de Dieu.. Ils ne l'uni ni tué. ni crucifié rrjo ils furent abusés par 
quelque fesscrnWanef. Ceu* qui ont etc en désaccord A son sujet doutèrent 
certainement dé si mie identité car is n 'avaient de lui aucune connaissance 
sûre si ce n'est une simple conjorture «t ih et l'ont par tué pfclnement 
consaincus de son idcnlilé 

ISS- Dieu l'a plutôt èkvè 4 Lui cl Dieu ert constamment puirrant cl rage. 

IS9- Il n ‘cil certainement pas un seul panm kl ptnsdu Lan» à ne par croire à lut » 
avant u mort et k jour de la résurrection Jésus sera témoin contre eu» 

lôO- c mt pour une injustice de la part des Juifs que Nous leur avons interdit de 
bonnes choses qui leur étaarnl permise! cl plue qu'îb font beaucoup pour 
repousser (tes gens) loin de U soie de Dieu. 

161- Para qu ilr prennent l'intérêt alors qutl leur a «6 eflcaivcitxnl proscrit et 
parce qu 'sk mangent k» bien* dm pris* en tout» mjuitice « Nous asons 
préparé •»“' Négateurs d'entre eux un supplice douloureux 

162 Cependant cevv d'entre eue qui sont profondément enracine» dans le U voir 
et la Croyants croient i ce qui l'a «e descendu et A ce qui a été descendu 
avant tos, air» q« ccu» qui font scrupuleusement J poète, 
qu donnent l'aumône legale et qui croient A Dieu et au jour dernier, ccui- 
U Nous leur donnerons un très grand sslaire. 

163- Nous t'avons inspire d: né me qix Nous asons inspiré Nocci les Prophètes 
après lui et Nos» avons inspiré Abraham IsmaM. Vstn. Jacob et se» doure 


I) les >.ils n'wit jmib s mis iro.< <n li «mien innaeuku » tesus nais inikulcut iwe 
Stnir l*a <t> Oui otui . JraepSt h muim. c«. tuait ,,i tuer fil sur uua Nom 

de*il|->u et tant «tse Magitnm. U tris nln. Marte * «s eccuutkeo « atoaUabk» 
rcianflrra frai as« Ira néon renwips eflroiKs ai ‘As eiwnun pSu uni oa n 
JSPMila a Maine de ulr l l.irnnir df b liée Jir. AKIa. «oeie tsie.lrU.Vr ûi K.pUi, 
Ut rçteie renia» dîne eipMmrn es.il nom a If vrr le cura, tes [omu» Je U lOért de 

AreSa i. I >»rç.i>t< F*" «k sos aSuo* «w UVr «I* wok leès «re a Ai» ki. d'éu. 

Ils liant far* m hnaii. c k s’ési» isrsic qu'dle ara* fini ui .nier ai l'uurdi a ci 
ncSaxta u bas 4M l'amtf Kpril H r—cla mi etk. 

lia ov.su de l '.ir.fi f-vds U UIUS1 «pSsW fl IU 6l .Ml.u»! Il ...la Celi n'a 

IUI4“ u ocmha Ss luwiisn . i[ies <1 <* lut use ndr épmve para AM» et peur k 
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HU '. <fc mime que Jésus. lob. lonas. Amoii ci Snloenon cl nous avons donné 
i David un Psautier. 

16* El de Mc.vi.pr-, dont Non» la vont déjà .apporté l'histoire auparavant ci 
do Messagers dool Nout ne t'avons pu rapporté I histoirejusqu '* et jour cl 
Dieu parti de vive .ou i MC» 

165- De» MdH|Ri porteurs de bonne nouvcS; a d'avertissement afin que lo 
Sens n’aimi plus d irjumrr.ls comre Dieu âpre, les Messagers et Dieu c,l 
étcrneBcmcnl puissant ci sage. 

166 Cependam Dieu atteste ce qu'il t’a drsccrdu (Il l’a descendu en plnr* 
cunsckice). les Anges attestent a Dieu suffi 1 comme témoin 
167-Ceux qui onl renié « repou»* (les gras) loin de U voie de I>eu se soct 
clfecincmml égares dans une lointaine errance. 

16?- Ceux qui on: raÉé « pratiqué l'injustice-Dscu n ’csi certes pas de nalure à les 
absoudre ni à les guider sui une voir 

169 - Si ce n'est la voie de l'Enfer où afc. seront éternellement iiranonels et c’c« 
pour Dieu chose fnalc 

170- O gens! Le Messager vous a bel cl bien apporté 1s vérité de votre Seigneur. 
Croyez donc, c’esl birn meilleur pour vous! & main tenant vous renier, c 'est 
cci taiacment à Dieu qu appariien I ce qui cm dans ks deux et en terre cl Dieu 
est éternelkevnl tachant cl sage par excellente. 

171 O gens du Livre! Ne sorte/ pas de In Juste mesure dans votre religion et ne 
dite* sur Dieu que lu vérité. 

le Messie-Jésuvnisde-Mjrie nctl qvc k Messager de Dieu. Soa Verte 
qu'il a jeté i Marie et un espnt venant de Lui. 

<Voyez donc à Dxu el à Ses Messager, et ne dure point . trois-. Cessez! 
C'est préférable pour vous. 

Dieu n 'est qu tin Dieu unique 1 2 . Loin de Sa gloire ci de Sa pureté qu 'Il ait un 
enfant. 

C'est i Las qu'appotlknl ce qui ck drns les cieux ci en terre et Dwu suffit 
comme défenseur. 


1) lvwl.ni lo« 1 1 1 ni’i Ois doit marin .iittv. ut» tn«i nonoa IrMait k aaswHi ks 

“01 fruwiks dm» iriSsv J ’luaS 

2 ) La peiMuiiUé J- lias ni vrainenl J.:ia,uilt n uili «.uni in gin»» a ftottlkr ,1 
MIIUII v< la (moi de «n In*. Ce (es du 1 k fol qui Mil m • jerck U, pet (fie | 
Mine - <» en -r.|eu vetanl d; Oev . l'inplinc nUlanail qu'l vu ll.tr/il. Dtee 01 

fncittn a OKi 

I ou I If.ven eu ui livre <■ nus ks /l»s u>« dn |un*e> de D«u non. d.., teli.ie Tune 

k pakaaoeafeBnde Dieu » neredimlesdrn Unes d< mot ><>t> i qu von lu. 

»i» se ramtm ainsi * des lelltes O à de. trou oe glaiAi 1 K» V«at* 

Ml Dbu .0 va nouk t («U. velu de la pc-fcdoiv de l'ahariu <i * rtanwl el vue 
rat. vu. ce eu os mire, velu Sel iw-feim. du aatnTa d. l'tgléta/n. 
dinintüra* -'"il." ' "*'• * l'*u.ce.- • .0.1 aOyarts (vêla lcd; i> 

(^a'eu va ravan da vieil pat aapgeel au K*i? 
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172- Jamais le 'te ne refusera |»r licite d 'être un esclave pour D«u 

ni les Anges ks plus rapproché* (& Dim)cl ici* q* se refuse par fierté t 
LM ioucî une adoration nervik 1 et qui s'cnorgueifct. Dxu les assemblera 
tout aupeés de Lui. 

173- Ceux qui auront Cru Cl accompli Ici bonnes œuvres. Il leur donner* 
entiererrent leur» salaires et leur en ajoutera de S* gétxrosi-.e 

Quant à ceux qui auront refuse par fierté et « MrOM enorgueillis, tl 1er 
wane-.lrj à un sappixe douloureux e« Ht ne *e trouveront en dehors de Dieu 
ni patron ni partmn seeoiinblc 

174- Ogcnt! Il veusett «tîœuventent veau une preuve * votre Seigneur et Nous 
vous avons lait descendre une lumière évidente. 

173 Ccu» qui auront cm i Dieu et sc feront «croches à Lui. Il ks introduira dans 
ure miséricorde de Sa part et dans une générosité et II Ici conduira vert Lui 
sur une lue rectiligne. 

176- II* le demandent l’avis de la religion, dis: - Dieu vous en donne l'a vil au 
iu*t de celui (ou celle) qui ne Unie ai «KCnduts ni descendants (pour 
I hériter). 

Si un bomtnc périt n 'ayant pas d'enfants et qu 11 ait une ucur. dk i la moitié 
de ce qu’il a laisse et il en hérite (entkremenl) si efc n'a point d'enfants, 
s'il s’agit de deux (sœurs) elles ont ks deui tiers de œ qu'il a U cl si «C 
Sont des frères hommes cl femmes', à l'homme le doubk de la put de la 
femme 

Dieu vous éclaire afin que vous ne vous égariez pour: et Dieu est de toute 
chose parfaitement sachant 


Il D« a dm lirons «smirh »i[< ’rs ci inSr |u> W» li ai* a b ku«n 
U ftoMer mpnor t* iranscmdm ««lie <fc Ds-u U*sl oieSet uirnus d’aniHckotr. 

d Utituie. de vwouè. dr f«0k eu . 

Le doiUiH «.H est te Sev«i«-W>>re tfc loue. Ses cri lire «ii Jiitrii . 

lumcScriT nmuc Se. calnri m Ion ce eu tdm cmonc d'eOiiuii. Umln il 

Li «irtiu a I •Venir, vnd-vndr wr.5(c>rir«i-Mitn eu Kptu htm wnnet de I'Iuumi 

• •kMbli» Cum ■>|~| I . oui. Il II. tj. Imn D». i. »im 

pirau aaneire I)«u ni U reir cl te» nui un tcuoin ur «nr mtr» eu *u«. 

Ce» cm km fieras tn|é<«e de se imom Omni Ileivplctlciti.lU «Vick in pin 
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I - O vo® qui a«u cru! Rciprete/ screpulcusemnst le. pactes qui .oui km. 
On vous * tendu Selle U consommation *!> bêles d élevage ' i I ’creeption de 
ce qui «oui «il récité et uni que sous vous permettiez U chaise alce* que 
>c»u CICI sm* lu régie de sacralisation du pèlerinage Dira prononce le. 
jugements qu ’il reut. 

3- O «OU! qui ave* a»' Nedésacralise» point le» rite, de Dieu ni le mois werè 
nlna que fcs offrandes, tout <c qui pèle l'insigne do pèlerins.* ei ccu* qui te 
dirigent wrs h? temple sacré (ifc la Ktjba ) rcchcrcfuni une générosité de leui 
Seigneur et un agrément. 

Une lois que vous vous êtes déliés (des oWigitions du péferinagel chance 
O-C sotte a HT! ion pour un peuple pnr viw. «voir rrpu.™'. s>in de U 
Mosquée sacré* ne tous porte pus à commettre une agrewon. 

Aidcr-vou. Ici uns Ici autre* 4 l'accompliSKmciU do bien et de In piété et ne 
vos. entraide/, pus à commettre le péché et l'agression 
Craigne* pacutemnl Dieu car Dieu a le chalitncnt sorte. 

3- Vous ont été «tordit* la bête morte, le sang, I. viande de porc, ce qui a été 
égorgé au nom d autre que Dieu. U victime d’un euiaglemeni. d’un choc, 
d Une diulc. d’un coup de «une cl tout ce dont u mangé une bête (croce 
(“u f ce qoe ‘ou* are/ achevé en I égorgeant ) ce qui a été immolé sur l‘autel 
des idoles, et <fc vous dépirlnger par le tirage au sort C’est U un aile de 
rébellion (à Dieu». 

Aujourd’hui* ceux qu ont renié ont désespéré de «Dire religion. Ne les 
craigne/ point et craignc/-Moi. 

Aujourd’hui le sot» ai parfait votre religion, le vous ni accordé Ma grâce 
tout entière cl J’ai agréé pour sous l'hfatn comme rchgton. 

Cetei qui. dans une grande lamine, csl pousse par la nécesalé cl nullement 
par le goût du péché,* Dieu est aloe» enrntietkrmcm absoftilcur et 
mi.riiordieui 

4- Ils t interrogent sur ce qui leur a été permis, dis: - On tous n permis Inui ce 
qui est bon ei pur. ce que vous ave/ dressé purmi Ici ammaui de chasse les 
exerçant.) cet art cl leur apprenant de ce que Dieu vous a appris. 


I> t. t»l irai» i-VI nul fi, „ «ires .«quNn O, ,U«m. c.«H<lrr V, 

srirvnii qu ., b «mus J« tonnes, n o.. r« I ,u» i. U u «««.W*J„ 

». Iroiptiu» é dn.tr .. cl, s.«o»r.J k. ,»«l>Mc lu lil.it.. In o.n. „ l« a 

I - .«plu. do umm q.u I. n.lo.u J. Prept... .ta », <«w,u. h pm«, 

<«rn.(ncsI o. puni a... V .Il m«u« r. p.. r—narre Itm. « nu.! rl le 
<nc»ui 

21 U IrsarOiK eu. « rrp. aval lldmii » u..rrr 4« repiw. , dui , p,. ,<*, 1DU « 

qsc Il.iu .1 « . 1 ». de Ktnmac O lo sutrr. m.» v,^. 
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M “"P» * ce qulk ont pci* pour tow». ptooocwe? »ur lui I; nom de Dieu ci 
craigne? Dut. car Dku a le cakul ruprefc.c. 

5- Aujourd'hui on vou»i permis loul ce qui en bon ei pur le manger * ceux 
qui ont rc*u k Litre vota» cil licite cl VOUE manier leur ea lieue, (on tou» a 
(urmès) ks bnna chaste» parmi le» Croyantes el k» femme» clames parmi 
ceu.» qta onl revu le livrr avant voue, une feu» qtw tou» kur ave» apporte 
kœs don en en lanuil * t épouse» chant» et non de» prottituèe» «Xi det 
mailrette» 

Celui qui renu h foi. »on ceutrc a effectitemenl perdu roule valeur et il est 
dans l‘autre monde ptirau le» perdant» 

6- O vous qui ave» tnt' Quand tout vou» Wve» pour la prière Site?.tou» le 
vi»age cl le» main» jusqu'au coude, ptMc? fcs nuin» »ar la Hic et tttez-uoua 
In pied» jusqu'aux dkdllw. Si tou» vos» êtes touillé» par quclqu’octe 
««-«I faite» k» Brandis ablution». 

Ki «Mil êle» malade* ou on voyugo. ou >1 l*Uu de voua retient d< son lieu 
d'aiianoe rw que tout ayra touché de pré» le» femme» et <|ue tou» n'uye? pu» 
trouvé d’eju. faite» ablutmn» tévhc» »ur UK terre pure fc®>ty«-vous-on le 
twajo et 1rs nain» DWu ne veut pu» vou» impom quelque uêiK nuis 11 teut 
tou» pari lier et tou» accorder Sa pia entière, peut-être lenteraera-vou». 

7- Rnpydcr-tou» k bicnlatt de Dieu sur vou» Juin que Son pacte par kquel II 
vo» a fortraimt liés lorsque voua «ter dit: - Nous avoua entendu et noua 
avona obéi... Craigne? pcuwrocnt Dieu car Dieu connaît l'aspect red de» 
poitrine» >. 

8- O vou»qui »t« cru! Veille? avec loyauté cl détintèrcasement A l'appfcatKm 
de la loi de Dieu et témoignas en toute ju»tke. Qt* votre avcrsic* pour un 


1) IX»., I. Cor- k rrm r<—tu cl «mm» pur k: 
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r*u(* ne vous pille p.. à ix pool être juste*'. Soyez |u»«î. cela est plu» 
proche « U p«lt. Craigne* pieusement Déu car l>cu eu parfaitement au 
oniranl de ce que sous faites. 

9- Dieu a promit i ccu« qui ont au et accanpA Ici bonne* iruvm quik om 
une absolution « un très grand salaire 

10- El ceux qui om renié cl démenti Mo» tipves. ceui-M m Ici gens de U 

Fournaise 

11- 0 vous qui ave* a»! Rappelez-vous le bienfait que Duru vixaa accorde 
quand des g roi voulurent tendre kurs mains sers tous et quand II arrêta 
alors buts mains et les empêcha de vous atteindre. 

Craigne/ pieusement Dieu el e’Csl i Dieu que doivent s’en remettre ks 
Ctoyanti. 

•i- P*u P'il cflcetiwiïcm sur fc» Fil» d'Iirac? leur psete. Nous susaiâmes 
d’entre eus douze elicls de Inbu'et Dieu d-t: .le suis avec sous >1 sous 
accomplisse/ correctement lu poète, si vnus fanes ruamûrx légale, si vous 
ctoyc/ a Mes Messagers cl q« sous kur accordiez respect cl assistance, ai 
sous faites à Dieu un bon pnH. l'effacerai très certainement pour sous vas 
mauvaises sciions et Je sous introduirai sûrement dnns des Jardin» wu» 
lesquels courrai les rivières. 

Celui d’entre vous qui rerxra apres celn aura bd cl bien perdu le chemin 
mlilignc 

I) Pour s’élrc déliés de leur pKte. Nous ksmjodinxs cl Nous endurcîmes leurs 
«eurs (au point qu’Jils faussent les mois de leur propre sers. Ils om oublié 
une parue île ce qui étail veau kur rafraîchir b mémoire. 

Tu ne cesses d’observer quelque trahison de fcur part sauf très peu d’entre 
tu. 

Pardonne-leur et oublie ou Dieu aime les henfaiicurt. 

M-El de ccu» qui col dit: . Nout sommes chrétiens». 


I) Os Uni tinjiai ut- 
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cru a km» OUI Iiski » sealinssn ik >0* nam e» 

' -rsin.-o deqwlt ik (wr*ot! cire qi. I. rarqie dlm 
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raessr <.. a.litqu uni lare dis nuqies * ta i>He> ci d: HuiMc.imt décrite idiib» n 
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Nom prime* leur pacte. 11$ oublièrent alo«* une parue >k ce qui riait venu 
kur rafriclur U mfmoiiccl c’esl pauiqswi Nous ks avons inexorabkmcnl 
diviWs [Ml l'animosité cl !.i haine jusqu'au Joui de In RéturiKUon 
Dieu kl informera alotl de ce qu ils faisaient. 

15-0 Ceni du livre! Voilà que vous csl senu Noire Messager vous réiélani 
beaucoup de ce que vous cachiez du Livre 1 ci en (niiani beaucoup p»i 
corn planaire. 

Voll» que vous csl venu de Dieu une Lumcere cl un Livre évideni. 

10- Grâce il ce Livre I>u junte sui Ica voies du ulul COU» qui ont poursuivi fa 
satisfaction suprmr. les son avec Sa prrmtstion cfcs iceebns » It lumière cl 
les ihnp: vers un chemin reriAjne. 

17-Oni efloaivcnxnl tenir 1 ce«i« qui onl dil que Dieu euil le Me«ile-fik-dc- 
Marie. 

rfc 4 - .IfIIi dnae rVlvnr qurlqx^ pipoSî wturv Dieu ■ *11 >aul antaiMir la 
Messie fils-de-Munc ainsi que sa ntfre ci tout ce qui csl en Terre 1 - 
C*CH â Dico qu ’iippirlicnl le royaume des C*u«. * la letrt et etc ce qu il y 
a entre eu» 

Il crée ce qu’il vem et Dieu cil putfancmtni capable de louic cheor. 
is Les Juifs Cl les Chrétiens om dil «C'en nous ks fil* de Dieu et Ses bxn 
aimes.. 

Du: - Pourquoi alors voœ failli subir des loormcnis i cause de vos 
px-Nés? Vous «es plutôt dei dire» humains d entre ceux qu'il a eréét. Il 
absoui qui II .«ul cl II fuit subir des touimems * qui II seul. 

C’est i Dieu qu 'appartient k royaume desCktn.de lu Terre cl de ecqu il y 
a entre eu.» et c’est sers Lui la destinée 

19- O Gess du Lisse! Voilà que vous csl svnu Noire Messager vous apportai 
des cxphciücos claires apies une loegue absence des Messaprrs afin que vous 
ne duce point: - No» n’avons reçu aucun poeteut de bonise nouvelle ni 
d’aoertisseirem» 

Voilà qu’il vous csl senu malntenani un parleur de bonne nouvclk cl 
d’avcrdssemenl et Dieu esl purfailemenl capable de toulc chose 
3» Lorsque Moiso dit û ion peuple: O mon peu pi: • luppcki-vcms le bienfait 
que Dieu *o® n accorde quand II lit parmi vous des prophètes, fil de vous 
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dCt rois ei votadouna ce qu'il n’a jamais dotsncà aucun des hubrmu.de ce 
nwnde 1 . 

21- 0 mon peuple' Entiez dan. b Terre Sainte que Dira .ou. a p«cdraiiuùe cl 
a'apouaûez pu. en fatum marche arriére car .-ou. retendue/ perdants. * 

22- U. dircot: ..O Moïse I II y ■ U des ne ni irrcurtibte.' cl roui n’y enireron. 
juin’'(vu|u’i ce qu'il, en sortent. 

S'Ils en sortent. nou. «enme. diiposèi à y cnlKt. 

2J Deux hommes [unul ceux qui craignaient * ( Dieu ) Cl que f>«u avait louché, 
de Sa «race dirent « Force? Jour porte cl une roi. que «ou. l'aurez franchie 
vous sexe/ b. vainqueurs. 

C'en à Dieu que .ou. de.ee .ou. en remettre « vote êtes noyant. . 

2* II. dirent: -0 Moite! Nou. n'y entrefer» («mai. uni qu’il» y seront. Va 
donc centaure loi «t ton Seigneur! Quant a nous, nous tciton. là où nou» 


25- Il dit: * Mon S:igneur' le ne dispose que de moi-méme cl de mon frère. Ne 
nou. mile pas dune Ton J u je ment i h gent rebelle! » 

26 - Il dit: » Efc leur eu donc interdite durant quarante an. pendant lequel. >N 
erreront «r Terre. 

Ne t'afflige pccl .ur 11 gent rcb.-llt' » 

2T- R.Vilc-leiir la eou.ellc de. doue til. d'Adam en toute rectitude quai»! il. 
fnvnt une otTrocde (à Dieu ). Elle fut agréée de l'un d eue cl ne fut p*. agréée 
de l'autre. 

Il dil: «Je le tuerai pour sûr!» 

Il dil: » Dieu n agrée que de la port de. gens peux 1 . 

2 B—Si lu tenfc la main vers mot pour me mtr. je ne suis pas dsspoie à tondre 
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U cu;n vrrt toi pour te tuer. 

Jt craint Dieu. Scigncur-ct-Maltrc (ici Univers 

29- Je vtti que tu rapports mon péché et k tira et que tu .tait ainsi parmi ks 
gens du Feu. C’e*t U lu récompense det Injustes - 

30- Son .ime bettiek lui minimisa le meurtre tk «on ( 1 ère « il le tu 
Il te trouva de œ luit piroti kt perdants 

31 Dieu envoya aiort un corlwau fouillant dans la terre pour lui montrer 
OMnment cacher le spectacle indécent 1 de ton frère II dit 

- Malheur - mot! Ai-je donc élc iacspubfc d'être comme ce corbeau et de 
tacher le spectacle indécent de mon frère’ » 

Il te trouva donc parmi lcr repentante 

32 A court de ccia Nota avons prêtent aux fihd'ltraél que celui qui a tué un 
être «ont que ce tôt pour meurtre ou pour corruption «n Terre. C’etl comme 

• 'il lui toc l'humanité entière et celui qui l'a fut revivre r'aal n-irnmr «'il 

avait l'an revint l'humanité entière 

Ceitet Sot Mutage» leur vont effectivement venu» avec les preuves 
évidentes. pu«t pluwurs d'entre eu» «ont aprèsceb vraiment prodiguer rur 
Terre. 

33-La uruV récompense (digne I de ceux qui font la paeere à Dieu et i Son 
Méjuger ci qui s'efforcent ik temet U corruption en Terre, CH qu’*s soient 
«Unoès ou éruofifa ou qu'on Irur Coupe «KWMÎvcment les mains et les 
pieds par ordre croisé' ou qu'on ks bannisse du pays. Cela esl pour cul un 
opprobre dans ce monde et ils auroni dont l'autre do liés grandi tourments 
M - Sauf ceux qa sont revenus an ilroil chemin avant qur votn n'ayer eu pouvoir 
sur eux. s»lie/ que, dans te cas. Dieu est esscnlkllcmeot ahsotalcur et 
miséncordieui. 

33-0 ‘Oui qui ave/ cru! Craigne/ pieusement Dieu, recherche/ tout ce qui vous 
ouvre Ses porte* et coinhitica sur Son chemin, peut-être récolterc/ vout 
leswoét’ 

36 Ceut qm ont renié, s’ils avaient tout te qui est en terre et son puml avec lui 
pour se racheter des tourments du 3our de la Résurrection. «la ne serait pas 
accepté d'eux ci ils auroni dtr tourmenta douloureux. 


I] Il • '«toi J« caCavit ac ma fiéie 

On lauiiei|itC«n put ion f-îir nuilimici(|»ikiil.neuitanl qamailaur. i piireiru 
li mcolt. 

C’l> >Un jbJv* dm olibcam i irlre-ir |ui i er II vxrqtiu nwnrl im w 

fcm 

Crame d ■ toi pu otgKtl <1 pu jitliU. Diui a voUu llunlKi il lu fnxaol iSlrnfv tnt 
Vrai par 11 «rehesu 

PI Au» nui dr l'Mui n-mn r<*in in tii-nni, u« cmx iiiokin a r«i u lundi u 
daira.xoa ccti equ-iulmi 1 dWure loin I tnmnlH 

1 * unie tu I hunr ai pi-rare n in.ixnir. n^rrvtV * icix sa tort tnn>itc de 

létn I a il-ii a un i|Orr<‘anranii qu li mai l'nV-au Ini-nmli pmui n de 

t* pn«« 
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>7-11» veulent sortir du Feu mais îh ne sont pu pré» d m vomr ci ils om <ks 
tourments permanente. 

» Le voleur cl la voleuse. tOU[«i-leur la main 1 ce récompense de leur» aequo cl 
ccmme chtn-wm exemplaire de Dieu 
Dieu eu pensant a «je 

39 Celui qui revient au droit chemin apcés son injustice cl fait réparation. Dieu 
le ramène alun au drcel chemin car II est ctscnticllanent abtoiulcur cl 
miséncotdteux. 

40 Ne sais-tu doct pu que Dieu a le royaume du Ciesu cl de la Terre? 

Il soumet qui II «cul au supplice cl II absout qui II «cul. 

Dieu est capable de loule chose. 

41 O Ménage» ! Que ne t'attristent pus aux qui sont emp«cssé* à retomber dm 
la mécréance parmi ceux qui on! dit: - Nous avons cru ~ avec leurs bouches 
sans que leurs cccurs aient jamais cru el puma les Juifs. 

IH aimcnl bien écouler le mensonge el ccouler d'aulres gras qui ne sonc 
jamais «snus à loi el qui déforment le sens des mois une fois ben établi. 

Ils disent . Si vous t»w reçu ccci. «etcpéeMc cl si «ojs ne Paver pu» revu, 

sojer mélVuil» <>. 

Celui que Dieu veut soumetire à la tentation. tu n‘as pour lui aucune 
peoleclion contre Dieu. Ce sont ceux-là à qui Dieu n'a jamais voulu purifier 
le» cccurs. Ils ont en ce bas monde un opprobre el ils auront dans l‘autre de 
très grands tourments. 

42- Ils aiment bien écouler le mensonge el ils aiment ben manger le produit du 

péché'. 

S'ils viennent à loi. arbitre leurs différends ou tourne-le-ur le dos. 

St tu leur tourne» k dos. ils ne le nuuom jamais en rien ci si lu arbitres, 
arbitre entre eux en toute justice car Dieu aime le» juste» 

43- Comment te prennent-ils pour arbitre alors qulés ont la Torah Où est le 


I) CM> i 


.t> 


painim tut il te vet esr sipèreu.' su • t«ib » ai 


OT» 
On ii.an t* mis* 


• I lin Brou Inins u tnun un On UMrlsauhmtinti |.iir évitas1. 

a*i tap» rti vW I os »»*r A iW a. I lw> .Wm. 

Laaibor oRVif 1 r êt AmuyA* .l'»irrs.pinl i In.lOdW pur. |ÎSd 
CetVOI, J.l.n S J p O'npnl pu Anli. ccomc Pi («i connU U cil 

»Uaiili.i ,11..,K peur le *«J d'en (•<> 4»> in: »nK de dram 
C« ne sem «‘•■tant pis ta pi» betapsex ««U pli. «..ni. -étain 

• rs sent pnra « ràVc. ,ue net, .< |.u c«Mta U déclina <fe I tsWn 
pSq.i .1 (tus «.*« rubis « Wrin.il tes #«fa 

J> l>m er tarai U isent Midi liait pu . proJoi di péfW » 4 il«l tu sul.de l’intaù. 

U l'KpIiiiiiordi s» M 4e mil .ec|ur l’on piper, dèril de llneitaii. de U imite eu de b 


Usplx [fiaMtata.il s 




S-U/éOm 


ju prisent de Dieu cl qu'après eda ils font volte-face? 

Ceux-là nt sont nullement les Crojants. 

44 Nous avons descendu la Toenli contenant une bonne dircetionct une Icrsèrc. 
C’eut sue ut buse qw terrent I» justice à aux qui ont suivi Moiw les 
prophète* qui te sont soumis i Dieu ainsi que les gêna au cueiportcmenl divin 
et les docteurs (de Ls foil vu lu sauvegarde du Livre de Dieu qu’on leur a 
confiée tl vu la surveilhacc qu'ils «créaient sur son applieutioe 
Ne craigne* pas les gens et ctnignez-Mot et ne troquer point Mes versets 
ceetrc un prix tKrisotrc’ 

Celui qui ne juge pu d'après ce que !>»'• a fait descendre. ceux-là sont les 

Mécréants'. 

45- Nous leur y avons prescrit vie pour vie. ml pour ail. nrr pour nez. etc. Je pour 
orallf. dent pour dent cl aux bloc tues des hfctsumt identiques. 

Celui qui en fait aumône, e’esl pour lui une compensition de péchés. 

Celui qui ne juge pas d'après ce que Dieu a lait descendre, ceux-là sont les 
Injustes. 

40 Nous avons eiKh.il ré sur leurs traces pur l'envoi de Jésus-lils de Marie 
confirmant la Torah venu» avant lui. Nous lut avons apponé l'Évangile 
contenant une bonne thrcctlon ci -ne lumière, confirmum la Torah venue 
avant lui et apportant une bonne iWecticm et une école de morale pour les 
gros peux. 

4? Que les adeptes de l'Evangile jugent d'après ce que Dieu y a fait descendre, et 
celui qui ce juge pas d'apres ce qtar Dieu a fait descendre, ceux-là. sont les 
Dévergondés 

48- Nous t'avons fait descendre le Livre en toute vérité et bon droit, confirmant 
ce qui l'a prréèdè du Livre et le dominant 1 . 

Juge entre eux d'après ce que Dieu a fait descendre et ik suis pus leurs 
pussions en l'réaruct de ce qui (SI venu comme vérité. 

A chacun de vous Nous avons établi une légis&itiea et une voie bien claire. 


Ce vri«i Ueh iim»iiuli innul iffimn tlanunr qu CCH tfu « iO(sil pisC'osrti 
I- k*.......... iC. d.u K» Lhu h-C.m- 1 l«n d’tm 1» kpiii.ifiitMii 

I- n-ii'v. i"i » Il 1- et n'_- i i ... -i i|i< .-tu .|.i iv.;.- i .•■!>■> «i ini.w 
1 r'ci MidlTik ti nn.uui «IM inniim qie tans u*ir notOr (Md on i t»wi ttcicho 

•o lauiU trmm. >n m imuk cucibi u t.-inï. ou tx> hy|O.Nti 1rs fixils t* iSmii Ce cet» 

«Ui'n >■<■>■■ >r n-luKnl 4 Jrt.-m wUrncM fir V tl.su a" nreat* tr »lis tn H*' 4* 

Oikiir loue mut sbrett ci pu k rampe tout 4 t m|-u qu'on • itMcmm (mm b vu 

tuniiN «i ffui mu et «a aen. 

.)-n « « nu. moi orx-k qu s«o Uw. 

1 'ttaraanW Tu. lu tiuxi W «il «ue *s fl"' «BOH"»n..a. ou un. aiqa u 

---—„.rtut. Ildrèit,«u.«q-««UH» ««■*" 
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Si Disu avait oouhi. Il aurail fait de vou» une nation unique. mai* (Il veut) 
vous épeouver dansa- qu’il «sus u apporté. 

Coure/ à qui mieux mirai aptes In. bonnet chose* ' C’esi vctl Dteu qu est 
votre retour à tout. Il vou* informera alors de ce qui était l'objet de vcerc 
deutcord. 

49-El jupe parmi eux d'après ce que Dieu a fait descendre et ne iui> pat leurs 
passons! 

Méfie-toi d eux (de peur) qu’ils ne (’étoicnml pu leurs tentations d’ane 
partie de ce que Dieu t’a fait descendre. 

S'ils font «olli-fw. sache que Dieu ne veut que ks Irnpçcr de certaine» 
calamités pour quelques-uns de teurs pèches. 

Certes parmi tes gens un grand nombre sont de vrais dévergondés. 

50 - Est-ce donc lu (usité de It barbarie anléHI»m>que qu’ils recherchent? 

Et qui a une meilleure justice que Dieu pour un peuple convaincu? 

>1-0 wut qui ave/ cru! tSe pérora pas tes Juifs et les CBreiksts comme amis et 
soutiens! 

Ils sont les ami» et te» soutiens les uns des autres. 

Celui qui 1rs peend canine omis cl soutiens «si certainement des leurs. 
Dieu ne guide pas U gent injuste. 

52- Tu vois ceux qui ont un mal dans leur creur counr après leurs faveurs en 
disant. ..Nous craignons d’èsre al lent» pur qodqsc rêva» de fortune-. 
Peut-être que Dieu apportera la victoire ou quelque artèl de Sa part et ils se 
retrouveront alors pleins de repentir pour ce qu ‘ils K sont dit en eux-même» 

53- Ceux qui ont (ru disent: • Est-ce dore ceux-là qui ont juré de toutes levas 
forces qu'th sait certainement a»ce vou»’-. 

Toutes, leurs rc livre» ont été réduite» si néant cl ils * «ont retrouve! perdants. 

51 O vous qui ave» cru ! Ceiii d'entre » ous qui reniera sa foi. Dieu fera venir des 
gens qu’il aime cl qui L’aiment, humbles et doux avec k» Croyants. fiers a 
puissants avec ks Mécréants 
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Ih combattent sur le chemin de Dieu une craindre le reproche de quironqve. 
Telle est la gétkroMlé de Dku qu 'II ixvordc * qui II veut et Dieu eu vaste et 
inlihiincm sachant 

Î5 Voire seul uni ei wul kn est Dieti limi que Son Messager ei ceui qui ont cru, 
ceux qui pratiquent «.•rupukcM'mcnt la prière cl qui <0011 'aumône en toute 
humilité. 

X-Cclui qui prend comme amn et soutient Dieu aimi que Son Mcvugrr et ceu< 
qui onl cru. «rtc» le parti de Dieu « tont eux les vainqueurs 

57-0 vous qui ave? cru ! Ne prence pot comme ami» et soutiens ceu» qui ooe prit 
»otrc religion nomme oèÿt de moquerie et d'amusement parmi ceux qui ont 
reçu k Livre avant vous ainsi que le» Misieuni.ci cannerpieuinwat Dieu si 
«oui êtes croyants 

SS Et torsque tout appeler i h prière 1 ils lu prennent comme objet de moquerie 
et d‘amusement cl « parce que « sont de» gen» imapahk» de comprendre 

Vf Dis » U Itou du Livre! Elee-tOVS donc plein» * tanneur contre nous pour 
la «ule raison que nous avons cru à Oaru. à ce qui nous a etc dcce-vlii et d « 
qui a été descend, auparavant et que la plupart des vôtres sont <3e s 
ekvrrgomlès? « 

ftO Dis - Voûta vous que je vous dise qui aura auprès de Dieu une récompense 
pire que ceUe-U’ 

Celui que Dku a maudit, a frappé de Sa colère et en a fail k» singe*, ks 
porcs ci les adorateurs servit» ck U tyrannie ckt faux dieux! 

Ceux-là ont une p'm mouvai* pi» et tont plus égarés du droit chemin. 

61 S'ils viennent 1 vous II» ilMnt, « Nous a von. cru Or il» sent cITectivftllt 
cotrts av« la mfeftaaoe ei les voilà sorti» avec elfe et Dieu sait mieux « 
qu Ik taisaknt. 

62 -Tu vois beaucoup d’entre eux s'empresser de commettre le péché et 
l'agressai cl de runger ks hkns mal acquis et toal « qui est interdM. 
Qiictk bien mauvaise chose que « qu'il» üsikntl 
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. jppuviur .Itv.opk pruqieri m 6M tou a qiel'Cvutt* iiunlillidilùc. I dlu.ip 

d» sus <ks lltoemls. Ukoikh punrtfjé. l'tmee la plo mlunanc. k» jeu ck nmil b 
H«ilnic<i Vi plu HhMli. la séùttjulen cituk tu.. ck .. 

Vuli puiitun -• vxtttndémitm I Idin coaiiir m OSm-putatsk déniait et kdiiiuikn 

et tome ks unres démoli kir prufcuCBi. Si <tev tinaUal mnrti tm H a etks O bail 
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6J-Qt»e le* gens «Il comportement divin et ks docteur» <k U foi ne In 
«IcXwtKiw-ili de dire k peeïé cl «le manger !c prodrat de la désobéissante! 
Queûr bien marnai»chose q« ce qulfa fahriquaent 1 

M l“ ,ul(l a,a " ■ ■ '"-"i * Uicu «il liée « Puissent fcun mains rire feécs « 

maiiibu soient-ils pour <e qu'ih uni iln! 

Hicn ou contraire. Scs dcu» mains sont large» ouverte». dépensant coin» Il 
veut. 

Ceilo ce qui I a clé descendu de ton Seigneur augmentera sûreenect cbea 
beaucoup d 'entre cui kui démesure et leur mécréance. 

Nous susciUnses purnu cu> l'animosité et la haine jusqu'au Jour de ii 
Résurrection 

Chaque fois qu'ils allument un feu pour la guerre, Dieu létrûiL 

Ils s'efforcent de «orner la «irruption sur Tcne et Dieu n'almc point lo 

corruixcuw. 

IraOm «tu I Ivre avalent eau et (Mou. I uraisnt craint pMutamraiu Non. 
leur oursons ctfac# kun mauvaises actions es Nous ks aurions introduits 
don» les Jardins de la bsatiluck. 

66 S'ils avilirai appliqué scrupuleusement la loi ah. l'Evangile <1 ce qui kur a 
cli descendu de kur Seigneur, ils auraient mangé d'au-dessus d'eux a de 
dessous kurs pieds. 

Parmi eut dm wk communauté juste ci plusieurs d'emre eus. oh! que kurs 
actions sont mauvuises! 

67-0 Messager! Transmet» « qui t’a élè descendu <k ton Seigneur et si tu ne 
le fais pan tu n'a» puinl fait psitveiar Son Message. Oku te préserve sk» 
Humains. Dieu ne guide oer lancinent pas la geot mécréante. 

61-Dis: -O gens du Livre! Vous s'ose; aucun fonikmenl (.niable) jusqu ’icr 
que vous appliquiez scrupuleusement U Torih, l'Evangile cl ce qui sous a été 
descendu de votre Seigneur. • 

Ce qui t'a été descendu augmentera très ccrtartcmcm cher beaucoup d'entre 
eu» leur démesure et leur rkgalion 
Ne t'afflige donc point au sujet de la gent mécréante 
69-Certes ceux qui ont «eu. oeus qui ont auivi Moire (ks Juif»), ks Sabécns 1 et 

kt Cluclkiiv vcu a ijui mil uu ni Dieu cl «u Juui Omiici cl muiwijiIi une 
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•iml à Biixei b e);«b 

Dm « V"» ««*» ■'» “»> cvakimei: la >.<■. qu o.i *miu.i»er*ni p-‘i*i'‘' a ni plo <S> 
“rùc Je. CfréM»q.io.i ,.•<>11* <«• * lra.-C.ml .1 fc.SaXm.qi. a triera«il p.nr 
b élab en 4e ton J. Dira 

Il l'MM tld enxnfi ic S-'iii ce. 4 » «il iracédé l’fibn or. «n. U m 0 . Proi'k* 

UiilimxU »cuV b rtltfm i.linl|i> ci .(rtei It Dira. 

Cdi «mwkBi»» «• «1» «U! ..rrrril »... |>ct<'>l><»»< b un- <l< 11,1m <1 41, 
IV aloîrUitn pn b Sinlc. En-ira m l*ridi n ram uni «lu iras b Ira, 
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ii.n.l d'amputai. 

II. Il nn-iicicti n Mdtaftnt If.i .eut.Mc n< uc ce en lu dhaii «WIMiiknlfksMcsiK*. 

de Dku 


J - Leftum ico 


bonne frui-rc. aucune crainie h !cu« su|ct (ou ne ks .mise) O nul chijnn 
ne fcs aeeabk. 

70- Nous avons effectivement prit k pacte des fili d Israil cl Nous ta» avons 
envayt dp Mesuteu Chique foii qu'un Mestger leur apporta oe qui 
n allait put avec kurs propees pissent, ils en traitèrent «nains de menteur* 
et *sen lueni 1 d'autres 

71 - lit pendrait qu'il ne pouiait pas s'agir dt lenlalion « ils deiiareni alors 
aveugle» et sourds. Puis Dwu accepta kur repentir et ils rnkvinrcni eesuile 
aveugle» cl sourds, (du moins) beaucoupd’rnire eux. 

Dieu voit parlaitrrorst ce qu’ili font. 

72- Onl cfleclivooi: renié ccui qui ixsl dit: 

" Die-j c'en bien le Mcssie-fiisde-Maric. . 

Et le Messe a du •. O Cils <l'Israël! Adoew servilement [>eu mon Seigneur et 
le vôtre!* 

Certes celui qui donne ocs associes a Dieu. Dieu lui a eücctivemcm interdit k 

Paradis et son refuge es» k Feu 

Les Insultes «'ont aucun parlisan pour les soutenir 

73- Ont edeeinann» renié ceux qui on dit: 

* Dieu est le troiiicme de trois » El il n'est de Dieu qu’un Dieu unique. 
S'*b r,' mettent pas fat i leurs dires, un supplice douloureux touchera ués 
certaine tient ceux d'entre eu» qui auront renie 
74 - Nk vonl-J. donc pas revenir à Dira cl implorer Son absolution? 

Et Dieu eo essentiellement absoluteur et misèraswdieu*' 

7i Le Messie-fils-de-Marie n'en qu’un Ménager ax«n« fcquel sont d&) panés 
les Messapers cl «a mtre est une personne absolument véridique. Tous deux 
mangeaient la nourriture'. 

Vois comment Nous kar exposons clairement ks icrscts et puis soés i quel 
point A >'en laisacnl conler. 

76 Du: - Adorer-vous en dehors de Deu te qui n a aucun me yen de voua nuire 
ou de vous faire du bien? Et c'est Dieu qui est l’Aodiant et Le Sachant par 
exeelknee. » 

77— OW' « O f»rn« ifa I i*rr* Nr Hf-hnnlr* jv»in» liint vrrfr# rpli^m Hp I» trrkfM 

vérité et ne miiver pis les pussions de gens qui se "ini «kjd énrés. qui en oot 
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St UH Wk dc.Kflc ICI rtd.iffll n 6 it.uUff.fil f. enta, qu mtuI «Il 
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oprc plusieurs cl qui ic sont égaré» .1c U soie rcailigne •. 

7B-Ont cic maudit pu b bouche de l>ual ci .le Jàus-filisk-Mnrk ceux de* 
ftli dltrut) qui ont ira* cl ce pour kur doobéssiKc (à Dieu) ci pour 
leurs attestions répétées. 

79 Quand il» faisaient quelque chose d'unanimement téprausé. il» ne « 
I 'interdisaient pu ki un» aux autre». 

Quelle bkn mauvaiic Chose que ce qu'ils faiwricnl '( 

» 0 -T» voir plusieurs d'entre eux se lier de vfntnhic amitié avw ceux qui ont 
renié 

Quelle bien nuuvaiK chose que ce que leur âme (bestiale) kur a Tait aimer 
car Dieu les a trappes de Son Indignation e< c’e»t dan» le lupplite qu'il» 
s‘clernimont 

81 S'«J» croyaent à Dku, au Prophète et d <e qui lui a été descendu. ils ne les 

prendraient potal mima virilshle. .mi.- irais pluUnir. H Tarn* rai i.vnl 

de» dévoyé» 

87-Tu I tournas certainement que lesgeo» qui vouent l'animosité ti plut loeic 
à ceux qui ont cru Mtil le* Juits cl ceux qui ont »«ocw. et tu trouvera» que 
ceux qui on» l'amitié agaantc la plu» proche de ceux qui mi cru toot 
ceux qui ont dit: - Nous somme» Chrétiens*» cl ce pires qu'ils ont de» 
prêtre» et de» moines et qu'ils n'aflichenl aueune super te. 

81-IX» qu i» entendent ce qui a été dcscealu au Messager, lu vols kur» yeui 
déborder de hrnxs à cause de b irrite qu'il» y ont reconnue et ils dwrnt 
- Notre Seigneur! Notas avons <tu Inuris-oous doix ion le» Témeca»! 
M- ... Qu avom-nou- à ac pas croire à Dieu et à ce qui nous est venu comme 
vinti .loi» que nous aspron» mcmeoi J ce que notre Seigneur nou» tntro- 
duisc avec ks geos vertueux 

85- Dieu le» ((compensa alors po-r ce qu'il» cet dit en kur donnant de» 
Jordlns sous Vsqucli coulent les rivières et ou ils seront immortel». 

Telle est la récompense de» gens de ben '. 

86- Et ceux qui ont rcmé cl démenti Nos Signes, aux-lâ suol ks geni Ce la 
Fourra rie 


I» Alla Uni liltVid ut. r..v- b*r au. qo.-In untm JUr.icnr. 1 i.uS.r 0M ,.. Jj,,,*. 

s'iilirdi* v. mimum kOoii de irâte io*» i V. un »n nu*» J< (■•* 

h h*o 
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Eofto cctt OU panai bu. 4b.<»cm «a wmallll* In «ur.JM 4— ttuno ou lot 

ft:»iio tu lit «le peut «;qitntti le nue n le Motte »» *> leuiHullt o 4t il «tin 
titra une teboK 

Il U.e lu. UI lutine vil. 4r bWfc Ic'MH l'An*e Ci»bojl)«il MitTc f .t « projeùt m t 

teniVli • S.-rrvrixi » I -et • ( bltn |. 4.- It .lüiello.-w(lnifi)el Je II - li et Sortie • 

- lllauX U IVepleie lu lejettîil »n.i 

l Mm ou 01* M crctct > Bu. à Se. Mentaett cl 1 l't-otm « Qte B» »«"»ln" 1 
luête. I Innéne bjiW. le bit* 4e ton «bit <* to |<k<tii|r 
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87-0 vous qui ave/ cru! N'itllfnfciez pis lu jouissance eoereetc de ce que Dieu 
vous j permis ei ne commence pm d'agression car Dieu n'aime pus les 
a|iciseuts 

W-Mange* de ce que Dieu vous a «noyé de licite cl de ton es craigne/ 
pieusement Dieu auquel vous «tes croyante. 

S9 -Dieu ne vous tient pas rigueur de la lettre de vo* set menu mais II sous tient 
rigueur de ce i quoi vous tous êtes fermement engagés pur vos serments. 
Lï rachat du purjnre 1 corniste à nourrir dis miséreux de U nourriture 
moyenne que vous donne/ U voire famille, ou a te* vêtir. ou 8 litèrer un 
esclave 

Celui qui n 'en trouve pis les moyens, te jeûne de lro« jours. 

Tel est le pm du rachat de *os serments quand vota* faites «raient; et ne 
jure/ point à toit et d travers. 

C'est ainsi qire Dieu vous 4lp0«* clairement Ses versets Peut-être 
remercierez-vous! 

« 0-0 vous qui ave/ crol le vin. te jeu. te divination par tes entruiltei des 
vieiime* ainsi qw te tirage au sort ‘ ne sont qu 'un acte impur de ce que fait 
Satan. 

Evita ic! Pcui-tuc r&olicrc/-vous te suites 
91 - Le Diable ne cherche qu'il introduire parmi vous le» germes de la diKonle 
pat l'animoiitc cl par la haine a travers le vin el te jeu et à vous détourner 
de l'évocation de Utcu et de la prière. 

Allez-vous donc y mettre fin? 

92- Obéissez à Dieu. oWtiSW au Messager et prenez garde! 

Si vous faites volte-face, sachez alors que te seul devoir de Notre Messager 
csi de vous faire parvenir le Message en toute citnê. 

93- Autun pêché ne pèsera car ceux qui ont cru pour ce qu'ils auront mangé à 
condition qu'ils lirai craint Dieu, qu'il* aient cru el qu’il aient accompli 
les bonne* uruvre*. puis qu'il» aieet craint Dieu cl cru. puis qu'ils aient 
craint Dieu cl atteint te degré de la bienfaisance 1 et Dieu aime tes 
bienfaisants 

l| «4 «•nuil ‘1. fc*4U44l — né «I — >•<*. pt>Jt 4ntKt .-A milk. 

41 

C'en pu c.iihu tiiuju qu*» la |irr 4m< in imweirrre 4e «*«e 4e ne («ut i ttCu 
«me t qieSiu'ui <u 4c ne pii prUf > quel»In ut Dore lw*u \>t «rueti t'epprc * 
ri.lonidvKueK d'ire Score illico (u a eou leileneu k dnn nin mon le Wvor 4c 

s Vu 4f le< J4II Vire 4c. Irai orajcimtrap Bciiimrcxt dim c. ml Am 
Mui.iloai'imui pir lunfliS |U»> k til.lii 4 Vin “nui ui à .-entumo un 4*m. k 
icul neitli pr-ube 4. u ad» 0* no umnl . ■*« de »l>tl le xilwc « 4c ramrai U 
4fO> 4e piirrc.ee bra ki t*Uu connu' 

<*’»• I'V 4. mW perail* do «mm-.. M I «l qMfen 4( ti*« ilWii. CH ne .*ti 4dic 

qu'm milium <tt biens 1 lois i>»nik4n** 

1 ) lliu cr ic rut i«u V uil tall 4c gnu (*■ le «n. le Jei d* teunl I. dimuien 4.1 Vncnr n< 
liu<n.-i dn «niniltl d». vkioks el le uv u ml. suc »i «il n« 4*. iVetiii» o. 4o 

puent eu sien flot* fiitte lifptnei* pur le oimlirt luliirao 4.- Un* 

I- de. itit» mttcoKO* m «uw «itfii. tet tm 4e. m.ii. un fiii »Ou>r b rbvi 

<l l- bio toit pur lat urifiiix (.1 iVr itbnn -ipuroiel ntue.ro gu l'rai puni. t.<* 

luWut. 




j- le frifi 


105 

W-O vous qai avcf cru! De» vous éprouvera enlacement pur quelque giher 
qoe vous allrapete? de vos moins ou avec vos javelot» «fin que Dieu tache 
celui qui le craint Nen que faisant partie de I inconnu. 

Celui qui aura transgressé a pré» cela aura un supplice douloureux. 

9S-0 vous qui ave? cru! Ne tue? fui le gltHcr alors que «oui «Ira sous la règle 
de sacralisation du pèlerinage. 

A celui d'entre voue qui l’a tué cvprei. une amende en bétail équivalente à 
ce qu'il a rué. fiiôc pur dru personne» intègres d'entre vous, comme 
offrande conduite jusqu'à la Kaâba: ou bien, à titre de pénitence. 

I’alimenUtuxi de quelques miséreux ou l’équivalent de cela en (eü«. afin 
qu’il goûte à la mauvaise conséquence de sco acte. 

Dieu a pardonné ce qui cil passé. celui qui rtadioe. Dieu se vengera alors 
de lui. 

Dieu est puissant et vengeur. 

V9-On vous a rendu licite « peener en mer ci <1 en manger. I. est la use 
jouissance Inutonsèc) 1 vous cr aux itinérants. 

Et on vous a interdit le gibier de terre tant que «oui êtes tout la règle de 
laciuliuition du péfcrinage. 

Craigne? pieusement Die» «ers Qui on vous rassemblera. 

97- Dieu a fait de la Kaûba. la liaison sucrée, un moyen peur Ici hommet 
d’accomplir leur religion |por le pèlerinage) dans la securité et l’abondUKC 
ainsi que le mois sucré 1 , les offrandes ei les coHien diituvctif»' (que portent 
les pèlerins ou fcurs offrande» ), et le afin que vous saches? que Dieu soit « 
qui cil dam fcs CKux et en Terre et que Dcu connu)! parfaitement toute 
chose. 

98- Sache? que Dieu a le chltimeat lèicrc et que Dieu est infiniment atiKitutcm 
cl mitéiKordicux. 

W Le Ménager n’a peur charge que de transmettre et Dieu ail ce que «oui 
montre? et ce que vous une? 

ICO- Dis: • Le mauvais et le (ko r* peuvent s’équivaloir même U le mauvais le 
plan pur son abondance. » 

Craigne? pieusement Dieu, ô gent doués de cerveau, peut-être ireulurce- 
•Ous le seccés! 

IDI-0 vous qui ave? cr»! Ne questionne? pus sur des choses qui. uee l’oit qu’on 


I) Crue nêne tonlr a» mata newmll tour l‘toabc Rulm ta unir, an «ns M 
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voue le» montre. veu» affligent. Or «i .oui yicuioc-»-» eur elle au n*omral 
OU l'on fait descendre le Coran on >oui le» fait paraître. 

Dieu vous rn i dispensés' el Dieu eil absolulcur a plein «le longaniMt 1 . 
102 - Dei nen amnl »vnu Ici ont erreeli.emenl demandées puii devinrenl de leur 
fait mécréant» 

101 Dieu n ‘a jamais présent de dédier au» idole» lu chamelle qui a donné cinq 
!*»'<’ dont le detniei cil mile, ni ceEe qu’oo a fait «eu de laisser en liberté 
«orale, tu de ganta pour soi le Irere jumeau de ta pclile * il chu celle dont 
on a ><iué tout ks proifuni irdfcsé lu dtvmilé. ni d exempter de rom .ernee 
le «hameau étalon qui a ftcond: du chimelki. maii ceux qui ont traie 
loepent sur D.-u le mensonge cl lu plupart d’entre eu» n om pas 
d'ealendrmenl. 

iCd St on leur dit: « Venez 1 ce que IJtcu a fait descendre et au Messag»! « lit 
diwnt: <• Nous nous contraient! du »aioir que nous avons trouvé servant de 
baie a nos pore* ». En-cc même li leurs pères ne savaient réo et n'étaient 
nullement sur la tonne voie’ 

105- O vous qui are? cru' Voui lie répondez que de votre propre personne et 
celui qui »'épure ne vous fait aucan tort ii vou» avez suivi la tonne .oie'. 
CCst vers DKu que vou» retournerez ioui et II .oui informera alixs de ce 
que .oui faiiicz. 

106 O vous qui ave? cru! L« témoignage entre ious si l'un de vous en sur k 
point de mourir (eu *»rrc). pendant qu'il dicte toa testament. (pur) deux 
homme» mtèprcs d entre vout ou «faux autres non des vôtres. U vous êtes en 
>vya*e et que vous serez atteint! par le fléau de la mort. 

Vo«« le retenez a prêt lu prére et ils jurent alors pur Dieu, il vous a.t r 
quelque doute: » Nous ne rendrons notre témoignage à aucun prix quand 
même ce serait a un perche parent et nom ne tairons point k tcmo^itape 
* l>eu. car nous serions alors pari» le» pécheurs .. 

107- Si par hasard c* irouvait qu'ils ont mérite (l'accusationd') un pecto. deux 
autres prennent alors leur place, choiiis parmi ks parents le» pdus proches 
(du défunt) et qui méritaient (pour cela) davantage (cette confiance) Ils 
jurent donc pat Deu: 

I) “*■ l«" wra * JsnlrnM • (» «uniins <>tm as draiol 

i) Dim It Ml»non » .Ideiét * «MM» lits Inpimait des cime. .lun. ira I tiUn 
DSm 1 ai eter Hindi c.pmun.it eraiinnclmei et ctlH Mm cnticral ira iiimtn nmm 
ui grue 

S I rom M immziiu Un « ai pckra il irraui renne Me.nu/ 
lirai ion en i rem» J in 1res 

■ > iaieailn |irj» k vkiw lll nul k lalra hraunt i nelrc rurau U UraWOe Jb'ikt d- 

leu ami. Iran lu irieolil 

An. k l«h«- k II» « raO. Ira (Unis «Morale» K seul ri* incrJKi Bu. laqre ra^Unc 
eu. ■ ccnurra don cl ùai cinur» ui <(t.iui. i» (raj-ell fuie pljide bai a» Ji ml 
Col H .n rare Je U raracraifA Jiltii.lcSi l/ipsi.* i irai/. c*ul 

» emrtir. lUhi ra h/Kilraien de Dieu sir Ui) a dit. 

- ** |UKV C» «rep de qunisi Si en vira (ii.tc iik clow lUmli xSm ni ncrem d » 
en WH I iiicidi n'ai luira pu rir • 
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- Noue témoignage eu lùrcmcci plus valut* que fc leur « unous Iran* 
gr essor» (If droit l. nom sommes ale*! à coup sûr puis» les Injuttc*. ~ 

I0@ Cela CM plus apte J les' iKilcr à fournir ie témotgeage mus ta forme 
effective ou leur fait craindre de voir d'autre serments te tubstituer aai 
leurs. 

Craigne/ ptcusemcnl Dieu, écoute/ et Dieu ne guide pu» lu penl 
dévergondée. 

109- Le /our où Dieu ratxmblera let Messager! et dira: .Que vous a-l-on 
répuidu?» lit ont dit»: - Nous n'a vont aucun tnvoir cl c'est Toi por 
cxcclleicc Le parfait Sachant det monde» inconnu» . 

110- Lorsque Dieu dit -O Jetut filt-de-Manc. rappcCe-tc. Mon bvnfatf pour 
toi et pour ta mire quand. t'ayant soutenu pir le Saint-Eipril, lu patlait 
au» geni au tmwau et adulte, quand Je t'ai apprit le Livre, U Sigcae. la 
Total! et l‘Evangile, quand tu créait à partir de l'argile l'ima« de l'oiseau 
"" v Ma pcnniuion, que lu y tournait et la voilà devenue oiteau avec Ma 
pCtmiDKm. que tu guéreas l'aveugle de naittnrce cl le fcpeeux avec Ma 
permission cl que tu fallait* tectir Ici morts. quand J‘ai empevié Ici fdt 
d'I'ucl de te faite du mat lorsqu» 1 lu leur apportât 1 rs signet Cvwlrett et que 
ceux d'entre eu» qui avaient renié dirent alors : ■> Ce n'est là qu'une sorcdkric 
manifeste» 

lit- Quand J ai inspiré au» Apôtres: . Croyez 4 Mo. Cl S Mon Messager < - Ils 
dirent. .Nous a von» cru cl atleite que nous tomme» muiubnans... 

112- Quand let Apôtre» dirent: ..O Jmu fils-dc-Moriel En-or que ion Seigneur 
eu eupibk de deteendre sur nous un festin venant du Ciel* Il dit. 
•.Craigne/ de** D*u si vous êtes croyants!.. 

113- II* dsrent: « N oui voulons en manger, ratturer ainti not c leurs, avoir que 
tu nous as réellement dit la vérité et être parmi les témoin! du fetla . 
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11<- Jésus-fiU-fc-Marc dii alor*: «O Dku. notre Seigneur! Fat détiendra sur 
noua du eirl u« labk qui teea pour nous uns lîte pour le premier comme 
pour k tfcrnier d'entre nous ci un ligne de Ta pari cl dltpmtc-noua Tes 
l’iras ear Tu en et U rnnUeur ditpenutcur ! - 

I lî Dieu du « Je sait b descendre sur vous Celui qui retirera pur b tuile. Je k 
soumettrai i un tappdee auquel Je n'ai toeunit personne d'antre parmi Ici 
hahiunl* «k ce monde ». 

116- El quand Dieu d*(i *0 jesus-filt-de-Marie! Eu-ce loi qui ai dit aux prns 
- Prtnce-moi aiiui que ma mère comme deux divinités autrci que Dieu? Il 
dil: -Gloire « purcic i Toi!. Il ne m'apparient put de dire <x qui ne me 
reticm pot de dioil. Si ic lai dil. Tu k taaniit <k)à. Tu sut ce qui eu en inor- 
mime cl je ne sait pat ce qui eil en Toi. C'ctl Toi le parlait tachant des 
mondes inconnu»-. 

117- Je ne kur ai dit qire ce que Tu m'as ordonne de dire à savoir. - Adore/ 
■crvikmciu Dieu mon Sdiewurct Le >6<rr!i> Je fut icmom contre eux lam 
que le (us parmi eus cl. Unique Tu «» reprit mon âme. Tu (us kur obtena¬ 
ient attendre! Tu C»* toutecfcenc témoin» 

118- Si Tu k» lectures, ec tout Tct ewluw» et si Tu k» ahwut. c'est Toi 
eeruinemml le Puiuani « le Sap). 

119- Dieu dil: -C'ctl U le jour où fci sincêra te trouvent («en de kur 
ntKériié - lit ont des Jardmt tous Ictquclt courrai ks rivicret. lit y tonl 
ttcrnctkmem mimottelt. Dieu Irai a accordé Sa talitlaelion et ils l.ui om 
accordé b leur. C'ctl là k 1res grand lucees’i- 

120- C'en à Dieu qu apjuiticnl k royaume des Ceux, de la Terre cl de ce qu ils 
renier ment « Il est purfailemenl capable de toute chose 
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Chapitre VI 


LES BESTIAUX 



de la pirtode meiquoM 1161 vernis) 



An nwv/ sir Dini It MiUtxcoréuux 
!*’ «lettre ri t*r tuMt*t< 

I I » louange ni i !><u qa a créé ks Ceux « U Terre ci qui 4 fait ks 
ténêhie* ci U tamitte. pim ceux qui ooi rente donneni det égaux ù leur 
Seigneue-el-Maitre. 

2 -C’cfl lui qui «Mil a ««i d'amie pue a fixé un terme' tandis qu'un 
Jeu .cire remit* n'est connu que de Lui et. apte» tout cela, voue persiste* 
(quand même) dan* volro «vplkisme. 

J- Il est Dieu dans ke Cieue et dan» la Terre 5 . Il ml ce que voue dites en 
mus mêmes cl ce que vos» déclarer à voix haute cl II un Ici aeqvtsittons 
que VOUS Iules 

4 - Il ne kur stent aucun dm Signes de leur Setgncut MM qu'il» ne s'en 
détournent. 

S-Ils. ont bien démenti U vérité lorsqu’elle leur étau venue « ils auront 
tantôt de» nouvelles de a qu'ils pteMknl en détisioo 

6 Ne voient-ils dont pus combien Nos» avons anéanti avant eux <fc 
génération* que N ou» avons pourtant fixées sur Terre avec de» mo»ens que 
Nous ne mus permîmes point à vous mêmes? 

Nous a vins abondamment ouvert sut eux ks vanne» du ckl et Nous limes 
cculet socs leurs pieds ks rivières Mais Nous les anéantîmes ensuite à 
cause de leuts péché» et Nous créâmes apres eu» une génération nouvelle. 

? St nou» avions (ait devcrodre sur toi une Écriture sur piper et qu'ils 
l «usent ainsi tooctiee de kur* ei.m. ceux qui oet renié auraient «vilement 
dit «Ce n'esi U qu'une scccellerk manifeste». 

8 - II* dirent ..Que n'a-t-on fait descendre sur lui un Ange’. 

Si Nous avions fait descendre sur lui un Ange-c en aurait été fait d’eux et 
on ne leur aurait acccedé par la suite aucun délai. 


11 II t'aiil «I* ■*« i» la v» 4 - ilaqu «rfcoire. 
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9 - Si Nom oo a>iont fait un Ange. Non» lu: auront sùresueet donne une 
appâtera* humaine cl Noui fcur auilcen brouik U terne comme ils U 
brouillent eux-mêmes. 

10 -On s’est déjà moqué rtc Messagers avam loi et ceux qui ic sont moques 
d’eux x virent alors frappés de louiet pin» de <r qu'ils prenaient en 
dérision. 

Il Dis: Parcourez li Tare d soyez alors quel a été le rail de (eux qui 
qualifiaient tout de mensonge ». 

12 - !>-' » A qui appartient ce qui est dans les Cieux et en Terre?» Dis: - A 
Deu II s'est prescrit A Lui-même b miséricorde. Il unis rassemblera 
sûrement au lour de la Résnrrectioa qui ne fail l'objet d'aucun doute. Ceux 
qui ont |XTdu leur âme kc no uni par conséquent pas.. 

13- C’est à Lui qu’dpparlknt ce qui habite (on : s'arrête de foupeil In nui ci k 
X>“f « «"«t Lai l.’Audiant cl U Surfont parfaits. 

H-Dâ: * la-ce nuire que Dieu que >e prendrais «rame ami-prctecicur. lia 
I* Créateur sans précédent de. Cku» cl de la Terre? C toi Lui q us nourrit 
R qui n’en point nourri ». 

Dis: .J'ai reçu l'ordre d’iire le premier i embrasser l’Islam.. 

Et ne sois surtout pas parmi le» Awxiateurs! 

15 Dis: .Je craint» s je tfcstvhéis u Oku. fcwppéree d’un dourtrto important». 

16-Celui qui > échappera ce jourli c’est qu’il l’n effectivement toadti de Sa 
misèreordc R c'CJt là k suceto évident 

17 Si Oku le touche d'uoe mauvaise rftos». nul autre que Lui oc peut Li 
diwpcr et s’il te touche d'un; bonne chose. Il est capot* de tout 

I» Il est fc dompteur autkssus de Ses esclaves « c’en Lut Le Sage cl Le 
Connaisseur parfaits 

19-08: > Qu’est-ee donc qui représente un plu» grand témoignage’. Di* 

• Dieu esi témoin entre mo. cl vous et on m'a inspré ce Corn afin que je 
vous axerinra par sa voie sous et ceux à qui il parvint « 
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N'aneda-fMn pxnl en effet qu’il y a avec Dieu d'autret divioni.?,. 
Dit: ..le n'aliéné pas». 

Dit: «Ce n’«t qu'un Dieu unique « Je désavoue tout « que vout 
associe?». 

20- Cou à qui Nous avoa» apporte !e Uvre ie (- le Prophète) cocnaitwni 
teenme ih connaissent leurt propre» fila 

Ceu» qui om perdu fcur 4rte ne cnxeni par conséquent pu 

21- Qui dont en plu, «juste ' que celui qui a forgé sur Dieu du menton» ou 
qui a démenti Set lignes? 

CCrles ks injustes ne récoltent Jamais aucun gucofe. 

22 El le loue où Nous fcs rstsrmbleront loua puis (lirons ,1 kui qui aueonl 
associe «Où sont dore -os associé* dOM vont prétend ie; l'enmanT 

23- Puit le seul rêsuîlai de leur association' ne sera pour eux que de dire (le 
Jour du Jugement dernier): «Par Dieu, noire Seigneur, tvous nVirant pu 

«UwidlcvikM. 

24- Regarde comment ilt te sont mentis o eu.-méme, et comment t*c»i dissipé 
loin d’eux tout ce qufls inuentaieai 

25- Il en ctt parmi eux qui te prêtent l'orale et Nous avont placé tur leur cœur 
*s voiles qui les empêchent de le comprendre et dans leurs oreilles une 
surdité. 

Mène rtfc voyaient loulcs sortes de lignes, ils n’y croiraient poàit Jusqu’au 
moment où ilt viennent vers toi pour le faire une controvertc. ceux qui ont 
«nié disent alors. 

“ Cf “ ‘*>11‘ <“e d* vieille sorneHct.. 

26- El le, voilà le défendant aux autres et t’eo éloignant an-mêmes, mais üs ne 
re perdent mconuKmmcae qu eux-mêmes. 

27- Si tu .oyais lorsqu ’on le rassemblera dclsoui devant le Peu et qu% diront: 
elle Us' Si nous pouvions être rendus (à la vie terreilre) afin que nout ne 
d(mention, (dut les Signes d; notre Seigneur el que no® fa,lions partie de, 
CTOyantsI» 

28 - 11 leur est plutôt apparu ce qu’ilt cachaient auparavant' et s’ils étaient 
rendus (1 U vie terrestre! ils reviendraient ,iirrm»m * tr q« "oa kur avait 
défendu e« ilt tcoi vraiment des menteurs. 

29- IIs dirent: vil n’est pour nout d’autre vie que la vie ici-bas el nout ne 
serons jamais ressuscités» 


11 U «VI . IIJUK - ol H..K.I J.n. fc Cono qolir.r.... q„ „«* * dim I'mi 
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30 - SI lu voy.us lorsqu'on les aura rasscmblèi debout devant leur Seigneur cl 
qu'il leu. dit -Cela «'ew.il pos U ifaité?» Il, dirent: -Que «. far noue 
Seigneur! D dit: -Goûte* »loa au supjù* pour mire négation passée' *. 

31 - Ont bel et b*n pj.du cru. qm n'ont pucnlli rencontre de D<u 
Jusqu'au moment où l'heure leur tient à l'improuwe et Ils disent alors: 
• lldus! Comme nous regrettons les «cassons que nom > nvms UisKe* 
échapper'. Cependant qu'ils portent lears charge, ,ur leur dos et quclfc 
bien nu--.me chose que ce qu'ils portent». 

32 U -e ici-his n'est quamusemeat et cliilrielion et h demeure ultime etl 
oriumcmcet hen meilleure pour au, qui sont pieu» 

N 'étes-wnis donc point sc®sés? 

33 Nous suons bien que lu es cluiirinê parce qu'ils feent. Ils ne le prennent 
nullement pour un menteur ttno les Injustes rel’iisenl d'nouer leur 
recoannissinte des Signes de Ditu. 

34 - Dt> Mcmpu -—ni u» «tu tlfpi cio traites de meateiiis. mus ils cedurrreni 
aire putKiicc le, Kvusjrlion, de mensonge et les ilUBVJis Irailensentsjusqu'ûce 
que Itur vint Moire victoire Rien ne ptut changer les purokxle Oku et d t’est 
déji parvenu quelque chose des récits ccoeerrumi ks Messagers 

35 Si km indiflcrmr le pèse, essaie donc, si tu peu». * u filtre un tunnel 
dnm la terre ou une échelle dans le Ctrl pour leur rapcorler quelque signe! 
Si D-ru avait voulu. Il les autan sûrement tous rassemblés Mit le drràt 
chemin. 

Donc ne so<» s-rtout pus parmi les ignorants. 

36 -Seuls répondent (i l'appel) ccu, qui et tendent: In morts. Dieu ks 
reiwneitera puis on k» Lui retourner» 

37 Ils dirent -Que ne lit descendu sur lui quelque signe de son Seigneur!- 
Dis: - Dieu est ceruinenunt capable de faire descendre un signe - Mais la 
plupart d'cuire eux ne savent point. 

3 H - Il n'e#t pu: un erre qui bouge en terre ai un oiseau qui vole de vi deux ailes 


>> a. >****i».! cWa. —.i ™—». » « >.o ai ,< vi lle. .. .i» 

litoitu « Dku Ail. ib >ncM iui-T.vrr, «u srrititte mre rl nulcr q> 1k nu.n 01 
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qui ne lokm des nations traiNublei à voui (Nom n'avons rien omit du» 
k: livre). puis ils icront rattcmMf* ver» leur Seigneur. 

39-te.i> qui ont qualifié Moi ligne, de menions* lonl lourd» ci muet* dam le. 
(éric brui. 

Dieu «gare qui II «cul cl plu-o: qui II veut sur une voie rectiligne. 

•tO-Dii •DilD-raoi don;! Si le «upplire de Dieu ou il l'Heure voie venaient, 
cii-cc aune que Dieu que .oui invoqueriez 1 Si .oui fl» véridique» -. 

41- C’en Lui plutôt que vous invoquer el II dinipe alor». s’il nul, l’objci de 
voire invocation et vous oublier ce que voua aoccio 

42- Nous avec» effectivemenl envoyé (dci Ménager») à de» nation, avant loi 
Nou» le» avoro alors châtié* 1 pur b rauffrante et la làim. prutêlre 
reviendraknt-ilt (vm Nou») humble» ci suppliant* 

43 V-* ne toilCUI-ill alor» revenu» J Nou» humbfciet suppliant* lor»que leur 
v»l Notre rigueur' Mail leur» coeur» s'fuient endur». et Stlac leur aval! 
embelli ce qu’il» fartaient. 

44— El lorsqu'il» oublièrent ce qui fiait .«nu kur rafraîchir la mémoire. Nota 
ouvrîmes tur eut k» vanne» de loule» chose» Juiqu’ao momeni où ils m> 
rfjouirent de cc qui kur était venu. Noui le. chAdlmc* alor» à l improviae cl 
le» voilà. tel le Diable, arborant k nusque du désespoir et de U désotnioa 

45 Le» ln)u»ie» lurent alor» extirpe* jusqu'à leur dcitWr el la louange c.i i 
Dwu. Seigneur ct-Maitrc de» univers 

*f> O»; «Quediiier-mui »i Dieu vnu. reprenait votre ouïe el vo» yen» et s’il 
mettait un »ceau iur vo» cceur», quelle divinité autre que Dieu vous Ici 
rapporterai!?" 

Ven. comment Nou. diversifions k> «eoe» el comment cniurte >1) »’co 
détournent! 

4? Di» : Que diriez-voin u k vupgAee de Dieu «ou» venait a I ïntprovIMe ou 
en plein jour, n’eit ce pu que seule la gent mjuuc en anéantie*" 

45- Ncot n’envoyon. kl Mnager» que porteun de bonne nouvelle cl 

•• *«ii«ipmoii*i..somoitpiÉMeu p>.«<uïvu>fi»n««t..i< |„ 
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d'avertira ment Celui qui a cru cl ccmÿ. ccu.-là -«ut» crainte à km 
sujet (Ou ne Ici accable) cl nul chagrin ne Ici ufftigc. 

49 Ceux qu» n'auront pucruiMoi signes toron ( touches par !c supplia jour 
leur rêbdhain pitièc. 

50-Dis: - Je te vous du w» que je déliens les trésor» de Dieu ni que je suis 
I inconnu ci fi ne vous dis pas que je sud un .ripe, le ne fais que suivre « 
qui m'est inspiré-. 

Dis: - tu-« qic l'aveugle cl «lui qui voit sont sur un même niveau? Ne 
médiirr-vixis donc point? « 

51 - Avertis par le Coran au» qui craisnctK d'clre rassemblé, .«rs leur Seigneor 
sons .voir d'ami-peiHceleur ou d'intercesseur autre» que Lue. Peut être 
cnsindroat-ils Dieu. 

53 Ne chauc pas au» qui invoquent leur Seigneur k malin e< l'après-midi 
dcsinnl son seul Visage 1 . I* compte qu’il» auront à rendre ne l'incombe 
en rien et te compte qoe ru aura» . rfaire ne leur mceohc en nen Ne ks 
chasse dors pas car tu ferais pirlic des Injustes 

55-C’est ainsi que Nous avon» lait des uns une tentation pour kl autres afin 
qu'ils disent: 

* De nous tous estoc donc ce.»-lù qu: Dieu u eomttés de Scs faveur»?». 
D*-u ce connait-ll pas, micu» cran qui (Lui) rendent grâce? 

54- Quand viennent 4 toi «u« qui croient à Nos signes du: -Salut à vous! 
Voire Seigneur »*cil prescrit 4 Lui-même la raiséneoede (A savoir) que «lui 
d entre «i>-» qui a fait par ignorante une mauvaise action puis s’est repenti 
I**' I» mite « a réparé. Il cvl aloe» ccntellement ahsoluteur cl 
mnériiordicui 

55- C’esl ainsi que Nous ettpotons N CO signe» en détail et afin que ressorte i 
l'évidence la vive des Criminels 

56- Dis: -Il m’a été interdit d'adorer ceux que vous invoque? en dchoei de 
Dieu». 
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Dit: -. Je ne mu. ps» le coure de sus passions linon je serait 1*1 « IHcn 1-jnrt 
ci je ne serais pu parmi les bien guidés ». 

57 Dû: -Je m'appuie mr une peeuve évidente Menant de non Seigneur alore 
que vous n'y a>ei pus au. Je n'ai pj* ce que vous êtes presél de voir 
vcnii 1 car la icnlence n'appartient qui! Dieu, Il suit la stricte voie de 11 
vémé cl du ton droit et II eu le meilleur dei arteitre* . 

58- Dû: -Si (c disposai* de ce que tous «es pressés de voir venir, c'en aurait 
clé (au entre vous et moi et Déu connaît mieui Ici linotte* 

59- Il détient les clef* de 11 «connu qu 'Il ol seul A connaître. Il ait ce qui en en 
terre ei en mer II ne tombe pas une feuffie lam qu’il ne le incite, il n'est 
pus isk grau* dans les ténèbres de b tore, ni quelque Chose tk vivant on 
de mort qui ne tnieni dam un Livre évident 

6U C'est Lui qui vous reprend votre âme pendant b nuit» et qui sait ce qu’ont 
l'air \«it monlxc- pendant If jour fuis II voui ressuscite le jour afin que 
s'u tries c un délai Tué (nerarné) à l’avance. 

Pub C’est vers Lui voire retour; pin* Il vous nlonwr» de re que vous 
faisiez. 

61-C’en Lui le doraplcur an-dcuu* de Se* esclave» Il envoie lur vous des 
(Anges). 

gardiens jusqu'au moment oc b mou tienne A l'un de vous. Nos 
Messager» lui retirent alors son âme et il* ne basent éflupper personne 

62 Puis ils furent rendus à Dieu leur patron véritable. 

N’est-CT point â Lui qu'appartem lu semence et II est b plus rapide de- 
calculateurs? 

65-Db: -Oui voca uuve des ténébres de la terre et de la mer (quandI vous 
L'invoqua par des supplication» humbles et repenties et en cachette? • 
-S'il nous sauve de celle-ci cous 1er uns jvvjritv.cn: parta: de eeua qui 
rredent grâce » 

64- Ov: - Dieu vous en sauve ainsi que toute situation a (figeante, puis vous 
voilà de nouveau Lui donnant des Associés! ~ 

65 Dis: -C'est Lui qui est capable d'envoyer mr vous do tourments d'au- 
Jwovts de voue. ou d'au dc-toui tk m» p«cJ> ou <k io.i Wuilkr en 
fuclions divetses et de tou* faire goûter Ire uns aut autrre «otre ardeur au 
combat.» 


11 Ce-tiw <»1)u W rtitK Sir»(i« U aurOnt Imtlu Ihuitûnl* iMmUi i MduimcS 

4 c (lire a-ireln oo l.i k chSMreoi a Dm •iccqjM loi «un vire. 

2) IXiti <e setter ttO| b (air n:<r. pirb Or 11 sunttoi des mes <• On .un uuarév * a vir 
* ilmi de nos. 

Poiiisl I. nul mire « un i|.m et c i» k iomiI fin loin lire retire . nu» il 
l'ai U rt-t». 

C oi teiqu i»:irt in: r«»u quitK piw inijwn ijic r>eu» noipiu 
C oi par exile iU«k Jl qu: arum optafacr* Ica ft*o \xtUuf*tn. U* imc» yi* 

fimai Ica Mff* Je* suirr» en rcfcoiircns 4 ‘aairo qu b rvxiitti «a erurini 4c unilio 
ctoaa a vtur <u4ca qu a au fo»u A mire iiw 
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Vol» comment nous diversifions fcs verset*. pcui-rtrc comprodronl-ils! 
t.6 Pt ion peuple l‘u n unifié «le mensonge -Ion. que r'ci l> vérité 

O»; * Je ne sues nullement chargé de votre hiIui ni de voire suoclIarKc. • 
6? A choque nouvelle une heure el un heu fue» de (euleolion el vont taure* 
(un Jour». 

fiti Oii'ml lu vol» ceo» qui discutent de Ni» verset» à ton cl t travers. éloigne- 
tW d’eu». 

jusqu'à ce qu'il» entrent dam un autre su;et de conversation. 

Si de» foi» Sn.n IC fuit oublier, ne l'assied» pal dé» que tu te rappelle» de 
nouveau, avec b gent inprslr. 

69-Ceux qui craignent pieusement Dieu ne tupponenl nen de» compte» que ce» 
per» doivent rendre mai» c’eM à litre de rappel, peut-être craindront il» 
Dieu. 

70 l j»i>»£ dnr< ceux qui ont fait de leur religion un ^:u et un vnuxmcnl et qui 

ont été trompé! ptu la vie ici-bai Rappelle pttr k Coran de peur qu'une 
âme ne voit livrée à l'Enfer â cause de tes acquis sans avoir alors d'atm- 
pCOMICUr n. d'inlerieucur en dehors de Dieu. 

Même U elle présente toute» tories de Jusics compensation* on ne Ifs 
acceptera pu» d'elle. 

Ccai-li qui ont rtc livrés â l'Enfer pour leurs «qui» auront i boérc d'un 
liquide touillant et auront un supplxc douloureux pwur kur ancienne 
Mécréance. 

71 Dis: * Invoquonvnws en dehors de Dieu ce qui r< nous fait ni bien ni mal 
pour être alors rejeté» â nouveau dans la négation après que Dieu BOUS a 
guidé» »ur le drou demie tel celui qui »’cst laissé facilement commander 
sur terre par ks diable;, perplexe, ayant des compagnons qui l'appellent â 
la bonne «nie: « Viens vers nous! »? • 

Dis: .C‘e»t certainement In voe de Dieu qui est la bonne et ncu» avons 
revu l'ordre tk nous soumettre en tout au Sagncur<i-Maltre des univers ». 
72- «: - Accompli»!! correctement la peiére et craigne'-Le ptcjscmcnt; c’e»t 
vers Lui qu’on vous rassemblera ». 
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ton u ■« île «IlimbC il 11 CHfU d«u «I. <|ll pe.|«--^r.v.*l Ml l»« IWI qu »•■ < l«it 

to Auto ci ldi. qui.ui pouf mil 11 *«otv d« IWld l*cc U\ l«iH« 

:i I< mi «^c ru tir >««* «(•■ton d. nu a* "f” "• citocm 

Ch duce W rojsunc .Meta do toMonm» O de. raide» iri.uK» ici ««t.i <Vv liKv 
de. AntB. 0> '->»* de I tilct «.. 


« - (es Auiuur 


TJ-C’e» Lui qui » cri» les Cieu» cl b Turc en toute virile cl bon droit. Il le 
jour où II dira: -Sois» cela sera réel. 

Son dire «»t vérité rt c'en à Lui qu'appartient le régne. (, j 0UI „* |'on 
wulHera dans b clairon (de l'Apocalypse). Lui qui Mil ce qui est vwle cl ce 
qui est manifeste C'en Lui Le Sage et Le Connaisseur parlai». 

74 Lorsqu 'Abraham i dit à son pire Axer: - Prends-tu donc des statues comme 
divinités? Je te von te» et ion peuple dam un èçircmml èvvdmi ». 

75 C’en ma» que Nom montrons à Abraham le royaume absolut des Cicov 
et de la Terre et alla qu'il Mil parmi les convaincus. 

76- Quand la nuit l'enveloppa de s» icKbrcs. il vvt un aiirc. Il dit: » Voici mon 
Seigneur' » 

lorsqu'il disparut à l'honzoe. d dit: -Je n’aime pas reu* qui 
dispuaownt » 

77- lorsqu'il vil la lune pointer à l'boeixon. il dit: - Voici mon Scieneur-*. 
Lorsqu die disparu!, il du: - Vraiment » mon Seigneur ne me gui* pis. 
j'sppirtirodrai à coup Mb a b gmt «garée. » 

78- Lorsqu 'il vil pointer Ir «sied. d du : « Vewl mon Seigneur, celui-ci ec plus 
grand ». 

lorsqu’il ditparut. il dit: -O gens' Je suis innocent de voire associa* 
tonnante*. 

79- J ai orienté tome mon odoration vers Celui qui a créé um précédent les 
Ceux ce U Terre, en pur monothéiste et je ne fois point partie des 
Assocatran 

80- El son peuple lui (il une comrovetvc. Il dil: - Controverscr-vom avec nvoi 
au sujet de Dieu atorc qu'il m'a bien guidé et que je ne crains pus ce que 
vousUiassocier à moins que mon Sogneur ne veuille quelque chose? Mon 
Seigneur a contenu toute choie dans Son savoir, ne vous rapiwlex-voes 
donc pas?- 

81 - Comment craindrais-je ce que vous avrx associé landis que v«ous ne «algncz 
pan d'avoir donné a Dieu des Associés sans qu'aucune pttuve irréCuuble 
de leur cialeree ne vous ail été jamais descendue? 
e^a donc dw d«-« groupe en pius digne v»e récuiiré. si wiu. 



I) -Vi IVineS«i.- —u i ci nt Ahiil.in , 0.r en OliHcc ( «.«un» i Son Kn A.ei 
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CM nu &>■ b nwlùm «rie d.* No n d» -uns Mftsaien n*tt lu •'•un 

IririfiirTW (VIII 1 pin (H .jetîirc. 

Ahishm - nnnhi drs un >*vnf fee cmlit nlu .itairdik- cl «tm» iiii.lir et crh lu 
Midi» d élit >l( «i bkkr. 

Mm D>u W inr-ti.j .1 lu vutimnkn d.- (uiiciim k ir.u.1. .n <«u : j IVUCU cm ivx 

’“"!•*'«■•«•W * *toupr Ai (e mmclk-n.qu ut. vu..toc.|i»« tir. Maire 

I. nui Id.i» u. -mue» IC— u iu. (-H-M à mi Die. »ii,j c. inoMnel TrO lu i 
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0-fer totaux 


82-Ceu» qui uni cru « ■*0IU (unnit troublé U pureté de leur foi par quclqw 
injustice 1 (attottttica). ceux-là ont U sécurité et scol bien gode*.. 

*J-Td «1 Noire argument que Nom avons donne à Abraham comte ica 
ptaple N oui élevons de pJuséurs degrés qui Nous voulons 
Cène» Ion Seigneur eu pai tlxenunt ngr ci sachant 

St- Nom lui avons donne Isaflc cl Jacob que Non avons tous de», bien guidés, 
fci No*, de même, nom lavons bien guidé auparavant ei d: a rcoiénliute 
twnl David. Salomon. Job. Joseph. Mcise et Anton CW aimi qw Nom 
récompensons I» bienfaiteurs 

*J-El Zacnarc. Jean', tous cl EÜe tous font part* dei Vertueux. 

S6-l\- mitre Ismail, Eli**». Jonat cl Lotit A tous N eut mont donné une 
prééminence tur to Humains. 

87-El certains de leurs pères, de leur» progéniture* cl d; leuri Irétes 
Nous les avons élus cl gu des à une voie rreliligne. 

SS-ïeilc est U direction de Dieu avK laquelle II guide qui II rem de Set 
esclaves. S lit avaient anoesé. itsaursimt vu toutes let reuvres réduite, à 
«ro. 

89- Ceux-là * qui Nous avons apporté le Uvre, la «geste et la Prophétie 
St ces gens =r leur recomuivrent pat la prophétie. Nous en avoo, chargé 
d'autres qui non sont joint négateurs. 

9"-Ceux-là que Die» a bien guidés C'en leur bonne onenutiem que lu dots 
suivre DU: « Je ne vous en demande aueun salaire car ce n’est là qu'un 
rappel (adressé) aux habitants de ce mode-, 

91-lit n'ont pas appréc»: Dieu 1 Sa juste valeur lorsqu 'ils dirent:Dieu n'a rien 
fait descendre tue aucun cire hunviin • 

Dis « Qui donc a fait descendre le Livre qu'a apporté Moïse comme lumière 


I) l>o. « mkI <I2| «on. .«oui alltsrs. K Coi». «. 11 * l'Awoeatio. 1*1 le un 
- niHKe. Ni.» «moi ,011110.1 K »»t LUuo linire .1 sou (ils » ito.iOe. 
meairexdnoss ivmii de mxra. lu Cil -Om.. oui'N e don* pas d 'A-M*. i tiw rat 
I Aooerevn »s: crnilurieii .1» ninuei ftonrr. Kl„ r XXXI Voset I Jt 

H.h H ■ «• «nie |m> mm. ..I.oe »re mis- IN»,».. «nwii 1 00 "« W MC I « ta ta 

«i*W et fut |l w ». on-ir ü.» r*«Uoi o> .(omit 

*• A^XitK et Int IBittisïl lut» tau dm, Oct pttv>'<M coateupeoMn de Ua» 

«** 1 » «tnt i» lires* au uni IV ai acre 4M* le parrain de Miré tmr.l (-"la tôt 
peu 

les. asm peut lUtstaa a erert i ta» >1 de V toatinr. Il soe t«< n* I» lu.» 
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«i bonne direction pour les Hiimain»’ Vous en fuites Jet beat! «Je papier que 
vous montre* et catbez plus souvent. On vous a enseigné ce que vou» x 
savia point M vou» ni vt» père» ». 

Ou: -Dieu p, puis iaiive-les jouer dans leursdivagations. 

92- Ht votei un Livre que Nous avons fait descendre, béni et confirmant ce qui l‘a 
précédé, afin que tu avertisses la métropole (la meic des cités) 1 ci scs 
alentours. Cru» qui croient d l'autre ni code croient à ce Livre et vont attaché* 
a leurs priérrsL 

93- Oui eu plus injuste que celui qui a inventé sur Dieu du memoage ou qui a dit : 
• Il m'a été inspiré o, alors que rien ne lui a jamais été inspiré. 

fit que celui qui a dit: « Je vais faire détendre pareillement i te qu’a fan 
descendre Dieu «■? 

Si tu vo)uis lorsque les Injustes sont dans les affres de la mort et que les 
AnjCv étendant les bras, (leur disent): 

■i Rendez donc votre âme |ou — délivre/-vous dore vous-métres!) 
Auji—rilhui vou» êtes récompensé, par le supplice de l'humiliation pour ce 
que vous dis*/ sur Dieu d'autre que la vcrilè « parce que vous voas 
détourniez orgueilleusement de Ses signes: 

91 Vous voici renias à Nous un par un tel» que Nous vou» avons créés la 
première foi». Vou» a vu laissé derrière votre dos ce que Nous vous avions 
octroyé el Nous ne voyons jus avec vous vos intercesseurs dont vous are? 
prétendu qu'ils avaient une part dans votre création. 

Tow s’esl W <1 bot rompu entre vous et. de soc piétinions d'antnn. il ne 
vous reste plus trace. 

95 C cst Dieu qui fait éclater la graine cl le coyau. Il fuit sortir te vivant du mon 
et c'est Lui qui fait sortir le non du vivant. 

Tel est Dieu. Jutqu’où donc vou* en laisse/..vous conter? 

96-C'ca Lui qui fait éclater l’aube nouvelle. Il fit de la nuit une phase de repos 
el da Soleil et de la lune des repères précis de calail 
Tel est l'ordre prédestiné par Le Paissant et Le parfait Sachant. 


Il Soin iwu moiiiikii. Aéan "B:< rttrovMrem ne le ma Anlliafris avoe Drçaoo* 

oré *m In léaetvtv c»nri Je soi allé Hrs*u1b fuiesi classés du fi/Mlv 
CMS * <>*'>>-: kftnwreiilr li ci» io> «is l*u<ni asioir * b >UU la ptinen -Ile. b 
Vtiio» irr*lti pu» crO la inte iks cllfs». On auntue au» vips U cin*-Klis" ila 
i.np» de It «UKi qui aurai failli Mm ivvrvi Is oiiik- a ta sein. 
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3) Pau «i l » ili iiliiicf H (lui la roifde k un ceqik al IksixiviiMi iiteuurc a 

fnulKfndU Je 4cw cierKnl» ry:<r:iKf«ri cm^n»eiliirt« et de la n<r* ta» cl i^Mc 
Ojifclk <« An: mm î<mr« nirumii être rr«1il de clair et de aa/ t |t (Mil4lra U 
* (•■U’ El ■ O. >.pi»»c W D«u .'noicr ivo Si. ümjt-r^i J loil 
i.lmcc qu'l lui miiqtji: un aie»: >«uiti< [w to. ii.»>;tvi,„i 

U» Ucj oi iA«)liircr4 fmrfait cl n'a bexca de nen ai de petwmr. Lai cyji a cm »î«ji cm 
uaw» qae w» *»)üm ci qu ron oc k^mi» |«i. asmâ tean d U« Iîtitk peur ow an 
cita ait 

Min c'en [41 * lia einuxpi ,|», le Outfcci <c .Un » eHimci d ck.|r«i la Mil» Oc n 
lu» dune a II (H. 

Il 1.1 Iir.<11 l'.MCMMHrMcaraMl'IlOraiiqii «dcrtuesti d» *i*r»li “M en"- n 
m« nu btiM iiunld .II. DuiM b«l ;Im iniuldlircMl qiu B Int»;il ifitM» i|j 
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9? C'en l.u) nul fil pour sou* kl ctollea afin que voue vous Orientiez sur cite* 
Juin les téeébrrs de U terre « rte U nvt. 

Nous avons aieai détail lé le» signe* !i un peuple qui ail. 

98- CtM Lui qui vous créa J partir d un seul souffle mil (doal dériva ensuite) 
un endroit de fixation cl ua fcci de dépôt 1 . 

Voilà bien qw Ncœ avons délai!* les signes à d» gen* qu comprennent. 

99- C’en Lui qui fil descendre du ciel une eau. Nous finies alors sortir par elle le 
terme de toute chose. Nous en surîmes cnsu.îe uik ptantc verte dont Nous 
Lisons sceiir des graines superposes 

El des pulic.-i. ( Nom fimes sortir ) de leur sMthe des régimes i end us «en le 
bas. 

(Nous fimes pousser) des vergers de vigne, les oliviers et les grenadiers 
semblables a *’} méprendre ou complètement divers 1 . 

Rcgwdcc bien leurs fruits quand ils fruclificni n voyez-te* quand ils 

tk^Aiiiiciii iuCiiv 

Cènes d y u bien U des signes pour des gens qus crcietu. 

10(1 Ils donnèrent à Dieu de* Anoures, 1rs Génies, alors qu’il les a «Ms. 

Ils Lui sortirent «le leur pure imagination I des fils et dos filles ans I appui 
d'aucune science. 

Loin de Sri gloire, de Sa pureté ei de Sa grandeur tout iv qu’ils décrivent! 
101 - Innovateur des Lieux w de b Tcite. comme ni Lui attribuer un enfar-t quand 
Il n’a jus de oomjugnc’. quand II a créé toute chose et qu’il en es» 
parfjtfcmtnt sachant? 

102- C’esi cela Dieu. Votre Seiggeur! Nal Dieu autre que Lui. Le Créateur 
universel! 

AdorezLe servilement et II a la charge et la direction de toute chcoc. 

103 Les regards ne l« mllrupenl pu» et Lui, Il rattrape 1rs regards 1 . 

Il est Le Doux ei Le Connaisseur {surfait. 

104- Maintenu» il vous est venu de quoi vous ouvrir les yeux. Celui qui les aura 
ouverts c'est dans sce» propre intérêt et celui qui se sera montré avcuglc.c’esi 
a soc seul déliaient et je ne suis nulfcment charge de votre sauvegarde 


11 Mlut ave» *l 'yt tuin.nl D»ei oèi 4 itvml tin pii. à pair d vu oln d< ce sunir. Il 
<W» B Inrrif 

Tou» Que seul Cote ni d Ut nul a iràn »;UTi vilil. 

Niln »4 «vin q.c 11 voip. Uni. * didcicicK ci -Soni . <c c* le vrnpi teoiromni d'qu 
anlK a «.un ) 

l'a». Ormen • eu ll|rte ktaMuiln qui osaient c In k mUe B srcibs Os s:»iii^iom..'i. 

(clic scadK w lr.cv. 1 * Idkqi elfeal d> pM ai tl» clcM Illuvm (n. n cotstiH O li 

isec 

IImv VbIIimu.«Ukii ik lits nui - au liée de kum de I»lifiM 

U fincu a lUIns u Os «.«ras 

la »™. btmiMH l’OU* un loin, 1 vis iirt*«»n I. ipmult*eidr qu » ftcmlco 

l"ca il oim du» lulius t/ii u IHmcra I» pim. pu Utile ,«. a cHn B M» 

I»UK B renne « ICI rliofo.-k n. ».. . IMi de ikpv . 

!l la al sic» cl ks punira >e reaeiitici. pu kir. suite, nenscnl dllrrrni*. pir ki>< Inus 
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105-C'est ainsi que No*» diversifions Ici verset, El afin qu'IU diient: .Tu a» 
êiudlc 1 ~. El afin de I cxposcr clairement â do gem qui siient 
I (Il - Sun ce qui t'a été révèté cle h par de ion Seigneur, point de divinité autre que 
Lui. cl détourne-toi des Aiiociateuriï 

107 - Si D«u avait voulu. ils n 'auraient pas asiociè. On ne l'a pai chargé d'aiiurer 
leur sauvegarde et tu n'ci point gérant de fcui* intérêt, 

IW - N 'iniufce* pis ceux qu'di invoquent en dehors de Dieu linon ili «imiteraient 
Dieu put iransgrvaxm et manque de «voir. 

C'est ainn que Nousavom embelli à chaque mtion ses actes puuc'e-t >m 
leur Seigneur que sera leur retour et II In inforam» akin de w qulls 
faisaient. 

109- Ik jurèrent pur Deu de toute In force de leur* «r monta que l'il leur .enait un 
signe ilt y troiraient sim faute. 

Dis: .«Les lignei' n‘appartiennent qu’à Dieu ». 

Et qu ‘est-ce qui voui fait preuenlir que li cela leur venait à ne vont pai ne 
pai » croire? 

110- Nom faussent de fond en comble tes perception! de leur crciir « de leur» 
>eai de la meme manière qu'ils n’y ont pus cm la première fois et Noui Ici 
laisiom errer comme des aveugles dam leur démesure. 

III St Nous leur avions fait tkxxmlre les Ange, qut les mon» leur «ment perlé 
et qoe Nous leur eoMaon» lataembfe sureesiivtownt toute choie (pour 
témoigner en u faveur), ih n 'étaient pta gens à croire li ce n'est avec ta 
volonté de Dieu. 

Mail la plupm d'cnlrc cm sont dans l’obscuranlrime et l'anarchie 
anlêtslimiquei '. 

112-C'eU ain» qoe Noui ITmei à tout prophète en ennemi: les démoni des 
Humains et des Génies. Ili s'inspirent trompeusement Ira uns aux sutrci Ira 
CTjohvarei du parler*. 

St ton Sageeur avait voulu, ife itc l'auraient p«i Tait, 
laisse-lct donc eux cl leurs invcntioni mentoepém 
IU - Afin que Ici écoutent volontiers le* ccvurs de eeux qui né croient put à l'autre 
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monde, afin qu'il»en -oient HlitTaili ci qu ife commettent ce qn’iii doive»I 
commettre 

1M - E»l<e aune que Dieu que je -eu» comme arbitre alori que c eu Lui q» vous 
a fait de«cndie V: Livre minotieinemeai délmltè? 

Cw* à qui Nout avant apporté le Livre lavent qu'il cil deteendu de la port 
«le Ion Seigneur en ternie vènlè cl boa droit. 

Ne voit donc lurtoul pat parmi kt «cptiquet. 

IIS-E« te Verte de ton Seigneur sVK accompli en toute vérité et jutlâx 

Rien n: peut lui changer S» pirokt et II cil l'Auduni et U Sachant 
part’jilt. 

116 St tu Obéit à la majoeiié' det lubuantidela terre, iltt'égareront de la voie de 
Dieu eur il» ne suivent que leun conjecture» et w « bâtent sur aucune 
lo^que 

11? Celle» ton Scientur sait nucui (que i|uîm|iy )qui «'égaré .VSon chemin <i 
Il connaît mieux kl bien guide» 

118- Mante/ de ce uir quoi cm a prononcé k nom de D*u (en l'égorgeant) a 
vou»é«e» croyante en Se» ligne» 

119- Qu 'avez-vous a ne pai manger de ce wr quoi a été prononrê le nom de Dieu 
iloe» qu'il vou. , clteclivrmem détmlli tx qu'il vont a interdit dam ti 
mesuré où vous n'y «ci point contraint»’ Certci pluilcun induisent en 
cireur en tuavaat kurs piment et tant se buter lur aucun tavnir. C'en 
certaincmmt ton Seigneur qui connaît mieux In agretieurt. 

120- Renoncez au péché auiii bien dam m apparente» que dans n milité 
cffecii«c* Ccux qui acquièrent fc pechc seront télribtk» «Ion ce qu'lit 
mmoMtaieM. 

121 - Ne mange/ pu» de ce qu oo a tué sam ptCOOKfr le nom de Dieu tu» lui 
C'en là un acte «k rébellion « fc, ilcmon» inspirent kurt protégé» pour 
qu'ils vout totem diipetc. 

Si vou» leur obéi»c/, tout êtes lùicinem Auixiatcur». 

122 - Etto: que orl» qui était mort et que Noua avuna ramené à la ve Cl ù qui 
Nou» a vont IM aie lumière grâce à laquelk il marche parmi le» sent ci 
pareil J celui qui en comme dunt lu ténèbre» dont il n'CSI pa» prêt de 
tonif? 
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C cel amii qu’on a embelli au» Négateurs ce qu'fe luurw. 

123-C'e»! limi que. dan» chaque cué. Nou* avons bit «fc Vue» criminels de» 
noubtlité 1 alin qu ‘iis y liaincm leur» rusa. ram il oc rusent que comte eux- 
mêmes «t iN n’cn 10 m pas coincent». 

121- S’il kur »\cm un ut't fc drcnt:. laitao nous ne créerons Jusqu ’à ce qa ’on 
nous apparie comme ce qu’on a apporté aux Mcuajcr» de Dira » 

Dieu «il mieux où placer Son Message. 

Ccu.» qui OM (ommn k crime » *ercot atteints d'un rapetissement auprès de 
Dieu uni que d’un suppléé sévère pour le» ruse* qu’ili tr-imacnt 
123- Celui que Dieu >rut mellie hit la bonne voie. Il rend ta poitrine détendue 
ixxir (recevccr) I Islam ci celui qu ’ll veut égarer. Il rend sa poitrine étreetc cl 
opprettée comme »’il momall feogreuivcme«i dans le uel *. 

C‘CHainsi que Dieu impute 5e châtiment de leur» acte* impur» a ceux qei ne 
croient point. 

126- Trik e»l la soie de ton Seigneur dins tome u rectitude 

Ncut avons effectivement t«cn déutfé fc» ligne* (ou WMU) à de* gtn* qui 
se rappdknt. 

127- II* ont la deaeure du Salin aupre* <k kur Seigneur et II eti leur Patron. 
Protecteur pour ce qa ’ih faisaient 

128- El le Jour où II k* raswmbfcra tout: -O ensemble de» Génie»*! Vax, uvea 
ditpow det Humain* d’une façon abuiive ». 

El kur protèges et anus parmi 5«* Humains dt dire: » Notre Seigneur! Nou* 
•vons tiré Jowsanee le» un. de» autre* et nom ason» alteal le terme que 
Tu no» a* assigné ». 

Il dit : •» Le Feu cil voire *è(Our où >ou* vous éscmi*eee? sauf a que Dieu a 
voulu ». 

Ton Seigneur est cer.es sage et lachint pur excellence 

129- C'est ainsi que Nou* faisons cks Injuste* le* patrons ks un* des autre* p.-ur 
ce qu’il» acquéraient. 

1*1 “O ensemble ckt Génies «t des Humains! Ne «ou* est-d pas venu de» 
Messager* de votre race pou» vous relaicr No* signes et vous prévenir de la 
rtaeoosrc de votre Jour qi* «OKI? » 
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lli dirent .. Nous en sommes témoins contre nous-mêmes et nom avons été 
dupes par la vie U plus basse 1 <■. 

Fl ik «nctUtmi rature cui-memcs qu'ils étaient Négateurs. 

131 - C 'est que ion Seigneur a 'est nullement de nature « ancinlir inuttcmcat les 
eu» alors que leurs habitants sont distraits. 

132- A cK-ieun des grades selon ce qu'il a fait ce ion Seigneur n'est nullement 

inattentaf a a qu'ils font. 

133- El ton Seigneur qui est riche et au-dessus de toul besota et qui détient lu 
miscreocitc, s'il vcui. vous Tait pafUl et mei apeés vous qoi II veut à votre 
place de même qu'il cous u créés vous mêmes à pariir de lu progéniture 
d'atires gens. 

134- Tout ce qui vous est promis doit cerlnincmenl «enir et sous ne pouvez lui 
échapper par la (une. 

135- Dis: -O mon peuple! Restez félines sur vos natations ominc ie reste ferme 
sur Ici miennes Vous saurez himu'l U qui iCVKltdr* I II eurent lendemain de 
la demeure (étemelle) •. 

Celles les Inptslcs ne récoltent aucun succès. 

136- Ils assignèrent à Dieu une port des produits qu "Il a fuit nnitre des <*umpt cl 
du tclail Ils dirent: -Ceo relient à I>cü (selon leurs prétentions) et Cé3i 
revicnl à nos Awxies -. 

Or ix qui ètiil destiné i leurs Associés ne punient F* 1 ' ô Dieu et ce qui était 
destiné 3 Dieu, par contre, parvient lui h leurs Associés. 

Que Imr jafrWM est bien mauvais! 

137- C‘CJI «Inst qu‘4 beaucoupd'astcciilcuts leurs Associés leur ont embelli I; 
mcurlicde leurs enfants afin de les perdre et de leur jeter de (a confusion dans 
leur religion 9 . 

Si Dru l'avait voulu, ils ne l‘auraient pas fait. Laisse-les eu» et les mensonge» 
qu'ils fabriquent. 


I) * Il «» la rtis Urne • cola-liic II •< ifc ce tuwnjnK en ainn»« i«x»u rMk « 

l'unie. 

XI l'im.lo.aru.ilHitu u« lni)ü>< wuiMvasunaiift II Sncl <«IMr(tul»i«l pu luis k> 

noraKi. wmro Om iMMis p»r« iH»m lononqurs CM u«im 

U< i.l.i Uu ili.sk- mu k-in asliiu «pi*, o* avau Isar iii'um u.lmh ilna «s kM 

cime cal égal 
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eifrciafev piut «vi V n«pi ; pua nui nui Celui qu eienm » utiif u (eul it-ZK ai 
cinuu nlmi.Kiif il) a ut (refuiarren liais k min iln'iapaseciikciordelliuirae 
d, la [Ux a la (ut peur « nal n (eu le loi ex Un U (n liiu ie.,;trs «a ctnwr l'août 
Comte I laiiine esl li>i>nrv (line» par ci oinwna. I vn« *'i» en Mil av« dk ai 
itletpeelam À lec u rOij.m ei en I alipiiii pai Ueie I see pnortv passois 

r:me Kiri U. .Vin km vues par » dalsk >1 w. «née tr CBm <t d Hanau, 

Il Meanllonne • sa rein 

îl Relui l opill leêite de l -clpm 
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138 lit dirent : - Voici du espèces de bétail et de récolte* révervéi*. auxquelles ne 
goû-^nt que ceu.» que nous «oulocs (sCon leurs ptéetltions» dn espèce* Ce 
béiail mltrdiles à Tarage du transport et d'autre* sor kiqorlàs ils te 
prononcent pas le noen Ce Dieu pu per meittonge inventé sur lui. 

Il les riraiinpen’Cf» pour ce qu'ils inventaient comme mensonges. 

139 II dirent : - Ce qui est dins le ventre de ces espèce* Ce bétail est esdusivement 
réservé à soi mile* et interdit d no» épouses. 

SU s'agit d'une héte morte, ils y sont associés. Il les récompensera pour 
leur description. 

Il e»l parfaitement Sige et Sachant 

1*3 Ont effectivement perdu crut qui ont tué kurs enfants par faible** d'esprit 
et un* sc baser wr quelque science et ont interdit ce que !>ku kur a octroyé 
pir pur mensonge inventé sur IJitsi Ils se sont bel cl bien fourvoyé* et th 
■ 'étaient pas sur le dreet chemin. 

III C'esa Lui qui fil pouiKi dcs^urdin» Irtillngc* vt n li<ilU«cs ainsi que le 
palmier et ks champ* au» fruits dises*, de même que l'olivier et le grenadier 
»• ressemblant (par leur* feuilles) et iMRrenu (por leur fruit*» 

Mangea de kur* foret quand d* fructifient ce acquitter-en les drost* ' k jour 
« kur moisson. 

Né soyez peint dépensiers, car II n'aime pas le* prodigues. 

14? Parmi k bétail certains sersem au transpart et d'autie* fnumiswnl la literie 
(ou le* produits d abattage» 

Mangez de ce q« IXcu sous a octroyé et ne suisez pwnt k* pu de Satan ; il 

rat certainement pour voua un ennemi évident 

143- Huit cléments de couples: parru les osins deux ci parmi 1rs caprins deu». 
D»: « Kst-cr les Jeu» mâle* qu’il a interdit* ou ett-ce les dciu fcmclks ou 
ben ce que renferment les matrices de* deux fcmelkl.' 

Infoemcz-mor de quelque «soir Si vous êtes véridique* • 

144- Parmi ksciiinelinsdeut cl parmi les bavins deux. Dit - Pu-ce le* deu miles 
qu'il a interdit* ou csl-ee ks deu* fcmclk* ou bien ce que contiennent kt 
matrice» de* dcu« femelles? Ou ben étiez- vol* tèmoa* lorsque I»hu vou» a 
recommandé cela? - 

Qui donc est plus in»u>U m celui qui a iuiciilé mu Dieu du ucuson^.- altii 

d'égarer les gens ran* se baser sur aucun ravoir? 

Dieu ne guide oertc» pas U gent injuste. 


I> B s'iffl tfc l'MNIdnc infuwc au» rortiet Si a» (ultra oui u-mw nvwrltmeM l»liie. 

cws de* nsteiTSI tfe «qillleii t liï-t 4'aurùr. I> a»,ni « Inr pMul. S Iirra.«t 
w ><lir«l iniii. ontut dW«iiitti ttipn. iTratols « u-ratitt» t»t..| < 11 . 
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US- Oit; -Je ne trouve pas dans ce ijui m'a été aspire d'interdit à avons 
mangeur d'en manger ci ce n 'c*t une bête moite, un sang répandu. uæ chur 
de porc (ce 1001 IJ des c~J«t imputes) ou quelque sacrifice impte nam luire 
que OKu. 

Celui cependant qui > est contraint par nécessité. tar-s y être prose pir 
quelque dés* et wss 10 Ce potier et. besoin». ton Seigneur, dans ce cm. cm 
parfaitement absoluteur et mnêrùxtrdleui. 

146 Aux Juifs Nom avons xnwrdit toute Wtc A onfk: > et. dont le» boom* et lo 
ovins. Nous teur axent interdit leurs graines sauf ce qu; portent leur dot ou 
ks viscères ou ce qui est incorporé dans un 1 mu osseux *. 

N*u> les avons aies récompensés de Icor démesure et Nom sommes ben 
véridique 

147- S'ils t'aœuwnt de mensonge dis: . Votre Seigneur n un: miséricorde bkn 
vaste et non ne peut détourner Si rigueur de In gent criminelle-. 

I4S- Ceux qui ont ««.xir diront: -Si Dieu axait voulu, ni nous ni nos pores 
n’auricov nuock et nous n’auriont rien interdit 

C’cs! aies, qu ‘ont tout démenti ceux qui étaient avant eux jusqu ’à « qu 'ils 
aient senti Noire rigueur. 

Dis: - Avcx-xœ» quelque tentée A nous sortir? Mais xous ne fastes m réalité 
que suivre vos conclure* et xous ne faites que parler A toit et à travers .. 
1«- Dis: -C'est à Dieu qu'appartient l'argument percutant. S'il oviit voulu. Il 
vous aurait tous gtdés sur le driM chemin . 

150- Dis:.. Faites donc venir vos témoins qo auraient que Dieu a Interdit relu ». 
S'ils en témoignent, ne téewiçte pat ivo: eu» et ne sms pas les passons de 
ceux qui ont démenti Nos signes ni de ceux qui ne croient pus A l’autre monde 
et qui donnent à leur Seigscur des égaux. 

151- Dis: - Venez que Je vous énonce ce que Dieu vous a interdit: 

De ne Lui rien associer (quant aux deux géniteur» il fiat leur faire du bien 1 ) 
De K p« lUér vos enfants pour raison d'indigo* car c’est Nous qui 


IIP». I«ne Nie J «uk • I. < « 1 » 4.ujre tel IIÜIIUI Jot! le ubel n lu u. rVoJu «1 «U 

•'O» Il <n seul ditfi. u..i qi. ta «Man <V r»oe e« les Mm~.it» le-., A- «ar<» 
U Pt<p**lr Bènü.lim « ulia 4. 0». sur «». omd i,*r.|ii * «nie b un.S. de l li. 
«omslktBt<n>h«alUurlM.li .en*4e.»r..lliimi(,..l.ù.rd.a.mu-slml(..-.. 

/e CTOli -Il Oc r»' c'm JJIn S» nioeui et »> olweuv aiinvuie» Pr.ir « q. eu de I. 
• »0e (11 hytm 0 1 O 1 ibiKiu Rixn»n;ii 4 cri nuRi um («ce .iici un 
nie. italien 

*1 0“™ * llHtntalcn 4e ircnr ta CT«1 4.1 btvlat « Otx o.m ec lui H un m«n 

eulusxr o-<. ta X|6 ri eu Mit i tu »W pu le Cuimi 

'' ** coeerrne te. mmu ni-lu mm. lutedkaa» -e (i«ir< v» hu «Sanie . 

l'mnpioi «es lune. —.#i> qi'on puu (Ure * leu fci» * leux (ol< u liirt Onu eu.. 

Tout o— lin»; cxl («ir 

>1 Ot raiaetuo. que Dm iwneimMr de bit Oi l.e> un le» pmeix I Wuee n«t) w ue 

■sues 1 -cir merle de lu iswoa qiei me ce *»l. 




.* fc', '%> ^ % ï> c 

•JiLi JjC N Vf S &f» 

V $' Cfci'*i OÉ ^!» Vf* <S "l’»*'’ 
u.iîJ j-> «lu ï -&■«* «^fc-r» 

i&-&i^*%SZSWrt4* 

Tii î > ûuÇx<J ; <&>£■• ’S& -J 

/"î 

•iîs^^Wîsgî^üi <*> flfei 

LÜJ^iJjij^it ,3 Vf^'V &*> 

jV- v» 

<© yy^ w£>' c to.'. > s>y.£c 3 i. 


Irihriritmi 


IJ? 


pourvoyons d votre lubasiatus en même temps qu'a la fcur 1 
N 'approche? fus In choses immoral», ni putéiquemeni ni en cachette. 

Ne lue?, qu’en toute justice le ve que Dxu a faite sacrée. 

Voilà « qo'll »ou* a recommandé de faite. peut-être comprradre-vow ». 
132- N ’appecchc? les Mus de I ‘ctphriin que de la plus belle maniéré jusqu 'à ce 
qu 'il atteigne a pleine majorité. 

Donne? la mesure et le poids en toute justice. Nous ne chargeons un être que 
selon ms moyens 

Quand vous vous prononce? soyez justes, même S’il s'agit d'an proche. 
Exécute? jusqu 'au bout le pacte de Dieu. 

Voilà ce qu 'Il sous a recommandé de faire, peut-être vous souviendrez-vous. 
IS J- Et que telle est Ma voie en toute rectitude. suive?-U et ne suive? pas la routes 
qui vous Amèneraient loin de Sa vole 

Voilà ce qu'il vous a recommandé de faire, peut-être craindrez-vous Dieu. 
IM INiis Nous donnâmes à Moite k Livre tcodnnt compKtv Nom tonte |tutn 
celui qui a furi le ben. cipium toute eboec en détail cl pour qu*i soit une 
bonne direction et une trever kurde, peut-être croiront-ils a la rencontre de 
leur Seigneur. 

liJ El voici un In vie que Nout avons fait descendre. béni Suiver-le et sove? 

pteu», peut-être terez-vout touchés pur Ma grâce. 

130 Afin que vous ne disiez point ■> Le livre n’a été descendu que sur deux 
communautés' avant nous ei nous étions bien loin de penser à étudier leur» 
Livres ". 

157- Ou que vous ne disie? point: ■> Si on avait fait descendre le Livre sur nous 
nout aurions été pli» qu'eux sur le droit chemin ». 

Or voilà qu'il vous est venu une preuve de votre Seigneur ainsi qu 'une bonne 
direction et une nusériairde 

Q» eu plus injuste que celui qui a iKnwnti Nos agites et s'en est détourné? 
Nous récompenserons ceux qui se détournent de Nos sigï» par Ve mat du 
supplice pour s'eu être détournés 


I) Il * ■ l> UM nptrw Iiili—.|I» ù MB as Itauaira <Si flimiif Iv/iilnl 

Il du ami qu l)«i eues i».-uuil ci neuf sat«s i|u iws iiTails edi-dite qued ma. 
Niai» a il IIMS à l> If ai»- *• rut errant (oui ce i»i IVKOB »s tun mu lu |ur Dieu. 
Ce j»- Oku iwib dune eu ci iicnuua de ulK i tu>c aie mi» nrcplrn-. 
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15S- Allaufcfl-fc donc que kur viennent ks Angrs ou que renne (on Seigneur ou 
qoe viennent quelques-uns des signes de ton Seigneur? Le Jour où rendront 
quelques-uns des lignes de ton Seigneur. aucune dmc ne tuer, ulor* profil de 
si croyance ri elle n*a jamais en» 

auparavant ni acquit dont ta croyance quelque bin lüi - Attend» V Nout 
somme* nous-mêmes dons l'attente ». 

IW Cens qui ont dissocié leur religion et qui formaient des secte* dncrw*. tu ne 
kur arfunieni en non 1 

Leur affaire n’est que du ressort de Dieu puis II les informera de ce qu'ils 
faisaient. 

160 Celui qui a apporté U butine ici ton aura dit fols ta parafe « ctfcii qui » 
apporté la mauvaise n auru qu'une sanction èquivaknte: ils ne sutaront en 
ceU nuit mjusicc. 

161 Dis: "J’ai été certes guuté par mon Seigneur à une voie roctillgnr. une 
rcliçson Rien droite, nation d'Abraham dans son monothéisme put et 
n'appartenant pas aux Auccinteur*. 

16? DK: « Ma prière, ma dévotion, ma vtc et ma mort scet pour Ocu. Sctgnrur- 
el-M.itre dés Univers. 

169 Nul astocréi lu. Voila ce qu'il m'a etc ordonné de faire et je sus k premier 
des Musulmans 1 * 

164- Dis «Eai-ct autre qw Dieu que* veut comme Seigneur alors qu’il est le 
Seigneur de toute chose? - Toole ànve n 'acquiert ce qu 'elle acquiert qu’à son 
(«opeciiltnmmi et aucune porteuse de Ortrgc ne supporte celle d'une autre, 
puise 'est vers votre Seigneur votre lieu de retour et II vous informera alors de 
ce qui Mail le sujet de «os désaccords 

169 C'est Lui qui vous donna la succession du pouvoir sur Terre cl vous èkva 
en degré* k* un* *ur k* autre* afin de vous éprouver dans oc qu'il vous a 
donné. 

Certes ton Seigneur a le châtiment rnpck et II est sûrement absoluteur et 
miséricordieux par cxutIIrkc 


I) U it'im it: k icl|«r lUniqae cl tur. itlil il i» lu cl Uc vrivr 
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Chapitre VII 


L’ENCEINTE DU PARADIS 

de I» pénali rsiapiiisa (JW* vrrsets) 


Aa '.nu Jr Dieu I» Miitrmidimi 
pai rnmt et poi exnUma 


1 - Alif - fcm - mim •- prd ■. 

2 lin turc gai l'a clé descendu. que la poitrine n’en «prouve par queXqu'op- 
p«KDon. afin qu II te serve a avertir 1er Croyant* el a Seur rappeler (ha 
parole de Die* X 

3 Save* ce qui vous a «lé descendu de voue Seigneur cl ne suive? put en dehors 
de l.ui des paircert 

C'en rire que voue vous souvenir?. 

•I- Qu: de cités Nom avont anéanties à qui survint Noire rigueur pendant leur 
sommeil de nun ou durant leur lime? 

5- Leur invocation, lorsque leur vaevml Noire rigueur, se limita à ces paroles: 
* Certes nous «lions injustes' ». 

6- Nous interrognonscenainemcnt ceux d qui il a «t< envoyé Ides Messagers) ci 
Nous interrogerons certainement les Messagers (eux-mèmesX 

7- Nous leur rapporterons sûremcnl les faits en pleine connaissance de cause cl 
Nous n'étions guère absents. 

8- La prsK ce *>ur-li * fera en toute justice. Celui deni les hanses œuvre* 
feront pencher fa balance, ceux-là seront les rrcoheurt du smùs 

9- El celui dont 1rs œuvres iw feront pas If pixels, ce sont ceux-là qui se seront 
perdus eux-memes pour le grand tort* qu’ifa faisaient i Nos «ignés (ou 

VCSkCt*)- 

10- Nous sxius avons solidement établis sur terre et Nous vous y avons placé des 
moyens de vivre. 

C'est rare q« vous rendiez gricc. 

11 - Nous vous avons effectivement créé* puis figurât puis Nous diass au< 
Anges: »Proslcmer-vo» devant Adam!» Ils se prosicrnlrfnt «tiaf Ibis 
(Satan); il ne (ui pas de ceux qui se procemercnt 


I ) Ai ti£t d: i >wtifuiini amUn inisum im vim I clipirc II 

21 tf-iix Itou 1 mu a<s> -lu I a..UK I'uhuihi ou itnlVu» 

II CXi: - l«i» >'0rc vo’in iqi»Kni«il de Nas smets pmi jmllfn Kirs ions « km «Mc 
1*1 «s nwi|«t%ni «fini «WH naihcninc il arma - 
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7- Ltncrtov t&punuVr 


12-11 dil: .Qu'eu-xv qui f* empêche de le prosterner quand Je ic l'ai 
ordonné?- 

II dit: "Je h* micu» que lui. To m'a» cité de feu ei Tu l'a» créé d'argile <• 

IJ-lldii: - Deazeedi-cn donc, il ne l'appartient pi»de l'y enorgueâlir. Sorx. le 
» parmi le» avili» 1 » 

14- Il dii: « Dnnee-mor un délai jusqu ’au jour oj il» *crunl ressuscite» ». 

15- 11 dil: "Tu e» de cca qt& ont obtenu un délai « 

16- 11 dil: " Puisque Tu m'a» égaré. ►' m'aiiicrm lûrcmcm pour eu» en Iraven 
de Ton droit chemin •. 

IT Pete* les j saillirai an» faute de dnant cl de derraèrr. de leur» drtHW» et de 
leur» gauche» ee lu ne trouvera» point reconnuiiam. la plupart d'entre eu». 

18-11 dit: • Sort-en MAné et banal! El cru» d'entre eu» qui t'auront »ui»i. ;e 
remplirai à coup »ùr l'Enfer *r «ou» toc» autant que vota» êtes-. 

IV El loi Adam! Hobûs. loi a ion cpouit. k raiadis. Mange i slts* unis 
voale» cl n approchca pi» «i artxc sinon «ou» appartieiKlrici au» Infinie» ». 

20- C'e»t alors qwSalua ne cm pas de leur souffler as mauvais conseil» afin de 
leur dérerter ce qui leur a é« caché de leur» parlie» honte-aws' en leur diam : 
- Voire Seigneur ne »ou» a interdit «cl arbre que pour vou» cmpkhcr d'être 
deux Ange» ou de faire parla; de» immortel» ». 

21- 11 leur jura : " Je ne lui» axturémenl que vou» donner fc bon tontcil ». 

22 II le» (Il t Wr petit 4 petit .«» le bas a>w scs tromperie* cl lonqu'il» 
goûtèrent i I arbre voilà que se décentrent é eu» leur» partes hnniniw» et il» 
*c mirent à assembler sureuv le» feuille» du Paradis. Le.r Seigneur le» appela 
ators: * Ne voue ai-Je point interdit cet arbre ce ne \yiui m-Je point dit que le 
Diable était pour vou» un ennemi étUknl?» 

23 U» dirent : . Seigneur! Noj» avons, été injuste» avec nous-mémet et si To ne 
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noui accordes pis Ion absolution cl Ta lllWlICOrôc. nom serons liés 
CClUÎDcncnt psrmi Ira perdant*' ». 

24- Il dit «Dra«rdez’ Vous serez ennemis Ira un» des autre* et iwis a«o sur 
Teerc un beu de fixation cl un objet de jotn&wcc jutqu ’4 un certain délai. 

25- Il d,t » C’« là qw vou, livret c eu U que vu® mourrez cl c’eu de U que 
l’on vous fera sortir 

26 ~° fils d’Aibm- Nous a. ont cITccliicmeni lait descendre sur sous des 

vêtements cachant HH putira honteuses ainsi que des parures. Mau les 
ifcemeats de In pieté. voi’J qu, est meilleur » 

Cela fait partie des up-a de Dieu, peut-être sc souviendront-»» 

27 -0 Tris d Adam ! Surtout que le Duhlc ne vous tente p^ de même qu il a sort, 
vos deux pires du Parodia en leur retirant lents veterams' roui leur dévoile* 
Icuis punies honteuses 

Il vous v*t certes lui et sa suitcd’où vous ne tes .oser p,, No® aïons fait 

<K* dlutvc* Uu jtatrrwn« *V **41* qui rx crc^n; pOml. 

21- Lorsau’ils commettent une immoralité il* disent: «Nous nions trousc nos 
pires la pratiquant ci Dieu nous I ’a ordonné*)». 

Du . Dieu n 'ordonne jamais l'immoralité Dilcvious donc sur Dieu ce que 
vous ne savez point?» 

» Dis: «pieu a ordonné la justice et: » Purifkz *w intentions dam chaque lin 
de petere et invoquez-Le en Lai réservant à Lui seul un actes de dévotion 
Tels qu’il vous a créés ou début, sous serez ressuscités de nouveau ». 
»-Un poupe II l’a guxte «u ledtoil chemin et un groupe menu I-égarement. 
L* ont pris les diafcra pour pnirons «s dehors de Dira et ils pensent qu’ils 
sont sur la bonne vote. 

Il -O fils d Adam! Porte/ vos sétements d apparat pour chaque beu de praire' 
Mangez fl buvez mes prodigalité car II n’aime pas les prodiguée 

" 1 !">• loti-. » .... .. .Un 

* pintHi 4 . Mar *■«•— pst,.- ou -pMt* «.piH - C»* b n<> («ruise ... plu « 
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Î2 Di* * Qui dooc a interdit I» parure de Dieu qu'lia sortieà Ses Esclave* ainsi 
que ce qu. « bon cl pur de» tiens octroyé»? » 

Di»: - Cela en destiné à ceux qui ont ciu dans ce inonde « en exclusivité le 
Jour de U Résurrection ‘ 

Ce« ointi que Nom détaillons les versets A un ptupk qu. sait 

33- DU :. Mon Seigneur n'a interdit que ks cboscs mtmoeaks. ce qui en parait « 
ce qui s’en c»cé»\ de même que k féd*. I 'ogression injuslifée; que sous 
*—cviiri à Dku ce en quoi II n’a descendu *u:u»e preuve faisan! autorité et 
qae tous disiez sur Dieu ce que «eus ne savez point... 

34- A chaque nu ion (ou é.e) un terme Lorsque leur terme cctK.il. Ils ne k 
rclardcnl peut! d*ure heure ni ne l'avancem. 

35- 0 fila. d'Adam ! a drs feu. d tow tenait des Messagers de votre propre espece 
tous relatant Mes signes, ccu. qui seront pieu, ci «pueront (leurs erreur*), 
ceu.-lfl awune erainie à kur sujet <ou: ne le» accable) ci nul chnijrin ne les 
ulUie». 

36- El ceux qui auront démenti Nos «gnes el s’en seront détournes par orgueil. 
•cu.t-U seront les gens du Keu où ils demeureront pour I eterené 

3 1 Qjj do« est plus injure que celui qui a inventé sur Dieu du mensonge ou qui 
1 démenti Ses sgnes? Ceux-là recevront kur pan de ce qui kur a été préeern 
pisqu'au moment où leur «ciment Nos Messagers* pour leur retirer leui âme 
en leur daant: «Où sont ceux que vous invoquiez en dehors de Dieu?. 

Ib dirent: • N cas rc ks retrouvons plus » el il» lurent témoins contre eux- 
mêmes de leur mécréance pissée 

!H II dil : - Unirez parmi de» mitions qui sont déjà fusâtes avant vous, d entre 
ks Génies ei ks Humains, dans l'Enfer -, Clu<|ue fora qu ‘une nation y entre, 
ûk maudit sa a» jusqu’à ce qu'th s’y retrouvent tous. 

C est alors que I» ««vante parmi elles dit à propos de «Ile qui l’a précédée: 
* Seigneur ! Ceux-là sous «si égarés Donne-leur don: de I 'Enfer un supplice 
en double!. 
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Il dii -A chacune un supplia en doobk mule voua ne snv« point ». 

39-El la devanoérc dit à la suivante . Vous « «sise, g s*. m,u. que nom ». 
Ooolo donc au supplice pou. vos, anciens acquis. 

«i-Ccux qui aiircmi ilènvnü htos signa n s en serons détourné* pir orgueil, 
ceus-li ne verront s’entrous.ir pour eux les pooodu Ciel et n'mireront au 
Paradis que lorsque le Chameau 1 traversera k chat de I ’aigueJk 
C'est ainsi que Nous réexopensori k* cnmincls. 

41 - L'enfcr leur servira sfc It cl. mw cousmure, ils aune* des «vite de ténèbres 

C’est ainsi que Nous rivom pensons les in/nstes. 

42 Ceux qui auront cru es accompu les bonnes œuvres. Nous ne chargions un 
eue qu: selon scs moyens 

Ceux-14 sont Ira gmt du paradis où ils seront pour l'éternité. 

4U Nou ' M,mc ' « M"-l » avau <k rancœur dan» leur poitrine, les rivière, 
couicnt sous eux et Ifc dirent : . La louange est à Dtcu qui nous a guides i œ« 
ei nou. n «.on» n.llmxnl de nnturc i nou. liiru oitenier « Dieu ne nous 
asail peint gurfé». Certes Scs Messager» de noue Seigneur ont effectivement 
■RK»té h vérité ». 

On cria à leur adresse: Ce Paradi» que vous voyea vous a été accordé en 
héritage pour œ que vous farder ». 

*4- Les g«» du Paradis appcBrcol ceux de l'Enfer: . Nous avons bien trouvé 
vrai ce que notre Seigneur nous a promis, asvr-vous trouvé vrai ce que votre 
Segrveur a promis* » 

Il 4 km: -Oui ». 

A ce moment 14 reicnüt entre eux œi appel: 

» Maudits »ent !es injustes»... 

4?-... Ceux qui repoussent (les gens) Ions de la voie de D*u qu% .oodralent 
toitucuw cependant qu'lit ne croicn: point 4 l'au-delà ». 

46-Entre eux deux il y a un écran et sur IVnœUtfe du Paradis* sc trouvent cks 
Hommes- reconnaissant chacun i scs signes pimcuSctt qui enérent aux gens 
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du Paradis .1 SafcM j vousl •■ Il n’y sont pat entré*en comptant > entrer (par 
kur» propres rouvres) •. 

<7-Ei ksesqu: leurs regard* lu rem dilournès vers les gcn. de l’Enfer, ik dirent: 

•"Seigneur! Ne nous pluie pas avec la ger.i Injuste* 

48- Us gens de Imceimeappelèrent *s hommes qu’il» rcconnaissaiem ■ leurs 
nurqurs et leur dirait: -A quoi vous oeil servis ks biens que vous 
uivumulirx el ce que sou» affichée* comité orgueil? .. 

49 Est-ce donc ceux-là au *uja desquels vous avi» jute que l><u ne kur 
mvordcrait aucun ken de Sa mrséricordcVEh bien ! Il leur n dit): « Entre/ au 
Paradis! Aucune crainte à votre su,s (ou ne sous accahk) « nul charnu 
« sou» »mipe... 

iO-Us gens de l’Enfer appelèrent icux du Parada.: •• Faites déborder sur nous 
un peu de l'eau OU deCCque Dieu sous a octroyé .. Ik dirent: -Dieu les a 
interdit» aux Mécréant*". 

51... Cens qui ont lait de leur religion une distraction ci un jeu et que cette bsisse 
*tc a trompés 

Aojounl 'hui don- Nous les oub&on» comme ils ont oublk la rencontre de 
leur joue que vend et parce qu’ils K soûlaient [MS avoiet kur reccnnaosawr 
de Nos signes 

i2- Nous kur avons effectiscment apporic un Livre que Nous avons détaille en 
ccnnoivarcc de cause tomme bonne directicxi et miséricorde t des gens qui 
croient 

ÎJ-Ea<C qu’* n’attendent don: que son interprétation code 2 ? 

Lr jour où viendra sa venin Ne interprétation, ceux qui I 'auront >n]is oublié 
diront: 

"Los Messagers de notre Seigneur ont effectivement apporté la vente. 
AsMis-sous quelques intervcsscurs pour qu'il* interviennent en notre fascur 
ou pour que nous sojons retourne* (sur terre) et alors nous ferons autre 
chose q-je ce que nous faisions' » 

II* se scot bd «I bien perdus eux mé=es et ils ne rclrouscm plus trace de ce 
qu'il» inventaient ccenme mensonge 


le sr.i <m>ir> rat celn qr. x x.i lo.lcm ferait .tt-1-.vs 0. ion 5oir.ur ci <on«c 

px» eilrir « pra.fl. qi» «r II n.itnceede ht. ir.mx d. I. pxi f, io, Sefen» 

U IVcpCk- I 4» qu p». svèfe lii ne puerai mru U pirxlil rfctl qx p.r «. rrarra. 

“*"• •*■“««*- n-v t ki— hù- r*- - ,0^,, .„ ^ ^,.... 

(®* « >ti« pis dre qi ’oe ne iVji pu i|lr. t-i iu courser, c ol roirr Mme «.•re qU 
moi ni» ta pi* dMie. 


» Tuil n qx Am il In limm pi" iMrrpitUi le Cena n'atoHlri qu'l des rCnks panai la <1 

I<lilr-e> Scil llni" inirap l> xil (<oknl el ml t. fni(tiMc • •)■ qx .h Coin xrrn 

ini.Mlr *K<f! le yx «i |/pnql 4ttn'n. • 

t ni nm ce jo.ri» qx msn xno« * vàeatfc «n.cSex Int» el qu «on vernira x 

inlpcr (kssnt «ois UiUs vei <1 in un «a piremsxs 

On peui liMi n-hur Jm <x un 

Esueq. il nuudiri qx aurai.mi «eusreorxsxsr 

- I r )K. «i x ftr. • xUnuini <e m rranxxs mus jji T.iarxii ..lu niM* drain 
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SI - l'rno voire Seigneur es* Dieu qui créa ksCfcux « La Terre en ««jouit '. pur. 
Il manifesta la pkrutude de Son pouvoir tur le TrAne. 

Il fait envelopper le jour par la tuiil qui le puurwl «ne diligent*. IX* ironie 
que le soleil, Il lune ci b» cioiloi. tout soumis (à besoin* ) pur Son ordre. 
N est-ce point * Lui gu appartient la forte créa me n ü décision? B»-ni toit 
Diru par Lui-même. Sctgntui-ei- Maine des univvré » 

55-Invoque/ voire Seigneur en lomc humilité et nvunHenaem, ci avec 
discrétion. 

Il n aime pas le. uampretteur.'. 

56 Ne terne» pat la corruption tur Terre «prêt ton amélioration et iavoquea-le 
par peur cl par ambition <ur la ircséricordc de Dieu est proche ifcs sent de 
bien. 

57 Ce» Lui gui envoie k» venu, peémitxs d abondance devançant V» «leu de 
Sa miKeicorde. '«qu'au moment où ilt véhiculent un nuigeder.'vqur Nous 
dirigeons alors tur un pays mort où No» taisons descendre l'eau avec laquel¬ 
le Nc-«s faisons swlirdes fruils de toutes, sortes 

C*eil ami que Nous faisons sortie les morts, peut-être «cor. souuendrce- 
vouv 

5B- Le bon pi>5 voit su végétation sortir avec In permission de ton Setiittcui et 
eelui qui s’est perverti rtc Si voit torlir que péniblement cl sans abondince. 
Voilà comment Nous «posons Nos signes de façonl diverses il A-s gens qui 
rendent grâce. 

59- Nous avons effectivement envoyé Ncé à son peuple. Il leur die: -O mon 
peuple! Adore/ servilement Dieu! Vous navrz point de Dica autre que Lan 
Je Crains vraiment pour vous le supplice d’un très grand jour ». 

60- Les personnalités marquâmes de son peuple dirent: «Nous te voyons 
certainement dans un égarement évident ». 

61- 11 dit -O mon peuplé! Je w suis victime d'aucun égarement, nuutyr suii un 
Messager de la pu n du Seignnar-et-Maitre des univers ». 

62- » Je nus fats parvenir les Mcaaprsde mon Seigneur, je vous donne le bœi 
owseil et je suis de b pan A Dieu ce que vous ne savez point. » 

65 » Vous «es-vous oonc donne, de vous voir venir un rappel de la pari à; 
votre Seigneur pur l'entremise d'un homme des vAcres afin qu'il vous 
avertisse, que vnus craigne/ pscusemenl Dieu et peut cire alors serez-vous 
louches de Su grive' » 


11 |!« fincu. Ilaaldl ttp|«rle jir AKj» Honuii cl mlim» |»< Moden lumilpqui i/,j 
n irillin d» u.tOe • «Oui W Smrdi pu h viUwiut de I «iji» ai ki« pic|iiiiMii Ou 
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M II le traitèrent de mwtou No» lesauiù™* «lors ainsi que ceux qui étaient 
nwc lui dans l'arche «I Nom noyâmes cou» qui démenurent Nos signe* 
C'iUll vraiment un peuple asrugk. 

65 Cl à Aüd kur frère: Moud. Il du .. 01111*1 peuple* Adore* lenikment Dieu! 
VotHB'âiU. poim * Dieu autre que Loi.Ne <ruignez-«Dusdonc [tic Dieu’ » 

6« Les personnalités marquantes dcitnii peuple qui «soient renk dirait: - Nous 
te «oyonsatteint de dcbehté nvntzk et nous pensais viaimenl que tu es un 
menteur 

67-11 dit: «O mon peuple! Je n'ai aucune débilite nienuk. mais |c suis un 
Messager de U furt du Sagneur-et-Muilre de* univers >. 

63- «... Ic VOUS fais pur» cuir les Messages de mon Seigneur et je mil |X>ur sous 
un conseiller lovnl et honnête <• 

69- Vou'êles-ious docK (tonnes ik «dus sut «cuir un rappel de II [urt de «Dire 
Seigneur par I entremise d an boraese des «Dires alin qu'il «dus avcrtime* 
Stiuirnex-vct» ksrtqu *11 lit de vou« des tuaxxscur* après fc peuple d: No: et 
qu'il «sus usant»#» dm* lu corpulence sur k* aulros créatures. Rappelez- 
«v'us kes biealails tk Dieu, peut-être récolterez-vous le succès 

70- 11 dirent: ■ No** es-tu venu atin que nous adorions Dieu toot seul en 
atundonnuil ce qu 'adoraient ms fèces? 

Apportc-nou* donc ce que lu nous promet* u lu es «trklique... 

71 II dit: - Vous soiti frappé* de la port de votre Seigneur d 'un supplia cl 
d'une coWrc Esi<e que vous rat raite, une querelle au sujet de noms que 
sou* avez donnés «xxis ci vos («ères sans que Dieu y lasse descendre J 
moindre preuve ayant fora d'autorité? 

Attendez! Je suis moi-méme avec sous de ceu» qui atiendcnl . 

72 Nous le sauvâmes ainsi que au» qui étalent avec lui p«r un elîet de Notre 
miséricorde et Nous exterminâmes ceux qui avaient démenti Nos signe ci 
qui n'étnnt pu* croyant* 

7J-Ft à Thamoud' leur frère Salih. il dit: -O mon peuple! Adorez servilement 
Dieu! Voox n'avez point de Dieu autre que Lui Voci venue * sou* une 


11 Aid eu l'ire da burettes res re...du.. re NM. Cc»mi le. U,a A.n flsde Alan. UH dr 
lui», nh * «<i>. Dits Je NoL 

C ru dire aie Imite «mtr 

Jl 1S.|» «||.-.| uf. |iuil.J( Iiliwpnm kirevunlanl.M NcK S11 i.m imlr.il Oa wl> 
oui » 1 (Olinaitl) i|U >111 dre tarir 01 1 mire en fortin .► loi 

Cili a cui* i. la ii|im an* IstSaia pu a- fopk il o» to |iss 6-Mra loN l'are-, du r»> 

d'(»u ui ib a.ami 

Oi renoue ».-i.i«ciir-l. dr ia.IV «1 * Vhk rs>v7nrnrrlr>>iait soiDrd'ia reitre 
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preuve éssdcnte « voire Sogne». («le dame* appofiieiu à Dieu cl 
représente pour vous un signe. Laîsscz-la donc paître dans la lcrre de Dieu 
cl ni U louche/, d'aucun mal. sinon vous serez sait» d'un <up[dcc 
doufrnrnat 

J4 Souvenez-vou» ijutrv.l II fil de vousdn successeur»après Aid ci vous,, bifti 
installé* sur terre. Vous utiliser scs vailles pour vos pulint et niai faites de ses 
monlactcs dcs maisons. 

Rapfeiej.sous I» bienfait* de Dirai el ne vous acharne/ point à semer U 
corruption sur Terre. » 

75 les dipolaires de son peuple qui s'étaient cnorgueifcs dirent A oeu» qui 
avaient clé victime* de leur popie laibkssc (à oaai d'entre eu» qui avaient 
cru): '.Savez-vous que S.I h eu envoyé de la patl de sua Seigneur’» 

Ils dirent - Nous sommet pleinement ciojsml» en I 'obj« <fc » mro km 

T6- Ceu.» qui s Closent enorgueillis dirai ; • Nous ratons absolument ce en qeoi 
vous avez cru *. 

77- Ils tuèrent la rttsmelk. postèrent orgueilleusement outre A l 'ordic d: Icui 
Seigneur el dirent : « Sath' Apport-nuit dore ce que tu nous as pionus si tu 
lais partie des Messagers •. 

78- Ils furent alors saisis por le tremblement (de terre) « le lendemain ils ne 
furent plu» dan» leurs maison» qu'un la» de cadavres inerle». 

79 II se «tourna d'eu» «i dit ->0 mon peuplcl 3e vous ai bien transmis V: 
Message de mon Vigueur « je vous ai loyakunenl conseillés, mais sous 
n'aimez pas les conseiller* louait ». 

80- h luth 1 quand il dit à son peuple: - Est-ce qu; «oui commettez 
l'immoralité où nul être humain ne vous a pr6xtks. 

81 Voilà que. pour voire désir charnel, tous vous adressez nui bornas* plutôt 
qu'au» femmes. Mai» vous «e* vraiment un peuple prodigue’ - 

8? U seule lipome de son peuple fut qu ils dirent : - Soelrz-lr* de votre calé ce 
sont des pus qui essayent d’être purs - (des puritains) 


Il Ud Ht fc neveu J AIu.Iuh «• lui l ui i*r< ram s ira* A l)«u avec lil et A le ium* Jir. 
s» ail d* On. 

Apres •«■rsiinAt#alrendiM«Bt**»rniiMnin biq. Sjoiii I'iUmd 11 wmr» i ~ 

ennUull <* '.ir.li uvr «irnli ami II ripai «c Scdmc. au iul «t ti tut Muni 
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8J-Nom !r siut'imo alors lui cl sa famille sauf sa femme qui fui [dirai In 
disparut. 

84- ti Nous l’cio tomba sur an une pluie'. Vote comment a clé la lin do 
criminels 

85- Et lui Madumtet leur fifre Oounib II dit »0 mon peuple! Adorer 
servilement l>cu! Vous n ’lucr poinl de Dieu autre que Lui. Voili que vous 
es» venue une [eeuve évidente de voire Seigneur Respect» donc les mesure 
rt In poids, ne déprécier pas aux gens leur» chose» et ne semez pas U 
corruption sur terre apres sec airelioeation 

Cela vous «si bwn meilleur si vous eMsCroyant» 

86 Ne vous mener pas en travers de tome voie. ntenafiai et repouiunt loin du 
chemin de Dieu crax qui y ont eru « cherchant i le rendre tortueux 
• Souvenez-vous torsque vous éter peu nombreux a qu’il vous d multipliés 
en (nmd nombre cl vojer comencnl i. élê U lin des corrupteurs. - 

87- S’il sc trouve qu ’uïc secte pormi vous a cru i l'objet de ma mission et qu 'une 
secte n 'y * pat cru, pulicnlcr jusqu a ce que Dieu nous départage. c 'est Lai 
Le rneüeur des juget ». 

88- Les dignitaires de son peuple qui s'fiaicni enoegiredlis dirent: 

■i Nous te sortirons très certainement. O Chooaib! Toi et ceux qui ont cru 
i«C» loi.de notre cité ou vous reiiendrea sans laulr à notre fcc a. 
il dit: •• Est ce même quand cria nous répugne?» 

89- 1 Nous aurions bel cl bien inventé sur Dca du mensonge si nous revenions 
a voscroyarecs après que Dieu nous en a sauvés. 

Il tv: nous appartient nullement d'y retourner à moins que n; le veuille Dieu, 
cotre Seigneur. Notre Seigneur englobe toute chose de Son vaste savoir 
C’est i Dwu que nous nous en rematons 

Seigneur! Départage entre nous et cotre peuple en toute vérué ci justice et T u 
es fe malfeur des arbnlres. » 


I > Vnis 1V1.I lu eti leur ale n* la mr I «liante ou aSttcain-. « ma l IXou l< 
I*"'" 1 * " '•* a* pela fo'Vco m roi p. uu doue iki rançon»;. .,ir.Siw<nx- 
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™" l ” dignitaire* qui avaient renie parmi ion peuple Cient : .Si tout iui«E/ 
ChotMib. *ous «rex assurément perdants - 

91-11* furent ale. *ai.i* pu, le UcmUemcM (de terre) et k kndemain ik ne 
lurciw plu* dan* leur, mtmoni qu 'un lai de cadavre* me rte*. 

92 Ceux qv amicat utile Cbouaib de menteur. c'en iwnmc rth n'y avaient 
jamaii vécu Ceux qui avaieni irai» Cbouaib de memcur lurent eu. le 
perdants 

9Î -11 ie détour'» alors d eux cl du ~ O mon peuple' Je vou* ni bien transmit le. 
Mewigcs tk mon Seigneur cl jf vous ai comciEc en toute toyiutc. 
Comment do« rerais-)c affligé au wi)a d'une p:nt mécréante’» 

94 Nom n‘t*<on* envoyé dan* une cité aucun prophète uni q« Nous 
éprouvkm* « population par !e> malade, a la dselle. pew-étie Noui 
in vaquera ent-ll* en toute humilité 

95 Pui. ni» r.mpUrO.nv-. le mal par la bu* jwqu'é oc qu'il* dc.iu.eul 
nomfecux « prospère* et dirent: - No. père, ont déià clé tombé» p. r l, 
nroere cl k (t*lc> a. 

C'cM iloo que Nom lescUtiâme* i Improviste cl en pic.» .«coreieoce 

96 Si le* habitant* de* cité. avaknt cm et craint pieureioent Dieu. Nou. aurion* 
cu»ert var eu. le» vanne* de Noire binédittion i parut du ciel ou de la terre. 
Ma» il* ont dit: a Mcn*oi**ei - et N ce ta fruppinre* aloi* pou» a qu’il* 
liii»:cnt comme -tc-juix 

97- Est-ce qu; ta Inttianls dei cités K ventent a l'abn de Notre rigueur quand 
elle fcur «rendra de nuu en pkin lommeil? 

98- E*t-cc que le* habitant* de* alés *e renient à I ’nbo de Noire rigueur quand 
elle leur .iendra k malin dans kurs amusement)? 

99 Ea-ce donc qu ’ib *e renient « l’abri de U rare de Dieu alors q« ne re renient 
a I abri de la ruse de Dieu que Ici gens perdant*' 

K»- N'a-t-|| î «Jonc point expliqué i aux qui héritent «fc ta terre apré* ** 
habitants que si Nous voulons Noa* k* l'rapperion* pour kurt prêtre* Nou. 
Kclloe. leur* orears et .alla quïfc n'entendent plu* 

U C ru UI R* connr . IHdBatenl - iNuq. .o. ou 0,1 u*ol * *n(Tr.«c. 

cnil > > 11111 . .mm « i l'abn Oe. uebuiuln . 
i -hw U ion» a ,, Ioutre*C* k* rx.nlj. ta...«pain)»i.'a.nra.» 

o. Il fan biofc.ir.ii fituxre tur in In rllu* mriKn A-S. cck* 
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101 - On «iievlà. Nom le relatons certaines de kurs iwuvclk. cl kurs 

Messagers leur ont bien apporte lcr prôner évidente, Ils n ‘ètaien l |i>.[vn-.i 
«luire h <e qo’ilr avalent Jadis démenti. 

<”€3l ainsi que Iheu place un sceau sur le creur des Mivréints. 

102 Nom n'avons trouve «ha U ptapurl d emie eue aucune puiole nuis Nom 
u.onr plutôt trouve l> plupirl d'entre eu. .ruinent pervertis. 

I0J Puis Nom cnvojânres nprts «us Moire avec Nos signer à Pharaon et ses 
dignitaires qui commiieot l'injustice de lcr renier 
Vois comment » été la lin dis compteur.' 

KM Moïse dit: -O pharaoo'! Je suis un Messager de ti pin du Sùgncur des 
uaevers ». 

105- « Il m'upjurtienl de ne dire nu Dieu que la vente Je vous ai <fTretiseincni 
apporte ne» pieu..- évidente d; sotie Seigneur. 

«Ir-r partir «in k, fib d limait.. 

101. Il dit: -Si viaimcni lu es sena ivre quelque signe, apportc-k donc si tu es 
véridique m. 

10V II jeta son bâton et fc vo<U un scipenl évident. 

IOK • F.t il «mit si nuin et le voilé toute Manche ’ au. >cu. des qpoatcur» 

IW les déliai res putr. le pnapk d: Pharut» dirent: m VMM bien un magicien 
chevronné 

110 - Il voit vous sortir de v«ie terre, qu'ordonner-vous donc de faire?. 

111 II» dirent: - Fafc-le attendre ainsi que son frère cl envoie dans ks vlks des 
roisenvbleurs... 

112 ...qui te ramènent tout magicien averti. 

113- El ks magicien* vinrent à Pharaon et drent .. Avons-nous qwlq« salaire si 
noas somme, les vainqueurs’ .. 

Ild II dit: -Cas et vous serer certainement parmi les favoris.. 

115 Ils dirent: - Meure! Ou bien tu /elle, ou t«n nous sommes ks premier, a 

je*»-. 


Il IIslpraiifc loun« lit l tfr Uftte avant J.C > 
l* uinatMl» bâton «iik innlaiMa serpeee pariait èiir pnin-r dr la SWBfcric C* 
"-V” “• '"‘ il'* P- * KlIlHfi O l.u-dcrré «m.. m «to O. O,*, !>,. . 

....U >■ iro-i~ M« pii it ii»Nil * b non twid:. le Nn mol S: (ireton 0. u 
pur» n ilt IVnaecntc. 

Mmic M»til m nin Ju çrf A »« Ktomii cl tU ror «i nnvi.Vt mr*«tlvur>w * l*m*< f 
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116 II du :Mec! - El looq u lit )etérail 1 (fcurs cordes) ib cnsorcelérem ht ycu « 
de gens. leur inspirfrénl de b frayeur cl apportèrent une très grande magic 
11 7- Nou» inspirâmes à Molle: » Jette ion Ixiton I » El le volli happmi nu fur et à 
mevare leurs effets mcnwnprn. 

Il*-C'en nlors que le réalisa lu sérilc et ce qu'il» fanaient s'est alli en pare 
perte. 

119 Li ils furent vaiwus et S'en reloumcrem tout pltil* 

120 - Lei magiciens lurrat contrjKiis « *e prosterner. 

121 - IU duent: . Noui aveos cru au Seigneurs Maître des univers. 

122- Le Seigneur de Moi» cl de Aaroe - 

121- PKiraco dit: - A«tZ-vous cru en lui avant que je ne août y asilorée? C'en 
certainement là une ruic que voua a.ce combinée dans Li sifc pour eo soeur 

Mbilanti. Aussi aOw-vous bmtôl lavoa 
124 - Je couperai à coup sûr >o* mains et «en pieds en ordre croisé-’ pua |e vous 
criKi(irr.ii ecrlaincmcni tout autant que vous éics ». 

125- Il dircnl : « Nous devras (tout) retourner à noire Seigneur - 

126- Tout ion rotteninrcnl à noire êpird provieol de <c que nous ayons cru aux 
Signes de noire Seigneur lorsqu'il» nous sont venus 

Seigneur! Déverse lur nom des non de patiente ci fait-nous mourir 
musulman»! » 

127- Us dignitaires du peuple de Pharaon dircnl: - Vas-tu laisser Morue cl son 
peuple pour quïli sêmenl lu corruption iur terre et pour qu'ili te délaissent 
toi ci ter divinités? » 

Il dît: Nom allons massacrer leurs enfants mile» cl limier en vie leurs 
lerrenes. Nous «mai au-dessus d'eux cl nova les dompleroni rar li 
forte •. 

I2ti Moire dit i son peuple: - Prcwx aide auprès de Dieu cl panent/ Cerles la 
terre est a Dieu. Il ladmiùecn hcriiagcj qui II veut de SescKluvesct l'avvnir 
est au» peut peux ». 

129 Us dirent: -On nous a lait do ton avant que lu ne nous viennes étapes* ira 

aumv parmi nom» Il an l'eut-être que voire Seigneur va lucr voire 
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cnnonl ei .ou» donner I* lieutenance un terre « il .erra alors coin me ru 
votas agira-. 

IJO Nom «vont effectivement eproust le clou ik nuraoo pur le* muu.nltcs 
uhiko et pu un manqtK dans ks fruits. prut-être aliieni-ll* v rappeler 

IJI Quand il kur tient le hen *t disent: -Ceci ctt pour nous ■ et s’ils sont 
loue lui pir un mil ils qualifienl Motte et ses compagnons de mauvais 
augures 

En vente leur augure' ne se trouve que <t« Dku. mais la plupurt d'entre 
eux ne savent pas. 

132-Ib dirent- ..Qoef que soit le signe que tu nous apposeras pour nous 
eixsorerKr.nous ne sommes pas disposes à te croiie ... 

133 Nom Uehfann «km sur eux le déluge. I» lauterelks. la vermine, les 
grenouilles et k ung- comme signes hen dénudés. 

Mais lit s enorgueillirent et furent un peuple de criminels 

13*- El lorsque Vf châtiment tombi tur eux ils dirent: ..O Moite! Invoque pour 
nous ion Seigneur au nom * la mfeston qu’il t’a confiée. Si vraiment tu 
dissipes le chilimmi qui nout péw. nous te croiront sam faute et nous 
bisserons assurément les fils d’Israël partir avec toi «. 

IM- Qomd Nous ditupimet kchâlinaint qui pesait sur eux pan un terme qu’ils 
devaient metacublMMM atteindre, voilà qu’ib manquent a leurs 
engagements! 

116 Nout Nous vengeâmes aloes d’eux cl les noyâmes dans kl Hou |iour avuir 
démenti Nos wgnes et parce qu ’ils ne leur préuknt aucune attention 

137- Et Noos limes fcérilcr k |Xupk dont on exploitait la faiblesse *>t orients de la 
terre d de tes oecidents où Nous u.i*n placé Ncarc bcretliiioii cl ainsi 
s'atvompdil la parnlc * ton Seigneur. la meilleure, sur les fils d ’l.raêl pour ce 
quilt onl paliintéct Nous détruisîmes ce que fabriquaient Rur.ior cl son 
peuple et ce qu ’ils (aiuirnt comme treillages. 


II C<*k an 4110 x. iiiiiis Bru. eu muni «“«1 net «ruée. ami ifcli.i 
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1 la laftiaac. 

•>“" •“ "««•■ »l <n 1 '" l’ex»lqKt pai in Klil i.n.a 4. mq»pinr lurain 

Il 0»-M PlaraM l'Cla. M kancr pair ». liait «-« Mac Dcu tproi.a X.1 pc..„ u, 
• "0«ia. a claqic Inai damilt II 1 Md a .! Ia|4mar ■ |«i Peu - fuir « 11.1 

•n lu |<4>llllill de rtlsuttr à >a ü.-iuulr 

.X rta.or fan Kami, nuaqiiii t .1 ruvk O. On «sr in|M .ton an i(us«. Iku. 


_*.V i 



7-1. Vvurn<r cAi psnttYt 


WJ 


I3S- No*» fîmes Ira vent* U met *ux fil* d'Israël el ilt postèrent par un peuple qui 
•omit un culte assidu ■ *s idoles i eu». Ifa dirent -Mofse'l'jts-nousun 
Dim de même qu’il* om des divinités Il dit: ~V*b etc» un peuple « 
comportant «Ion l’ignorance paâetux 

139- «Ceux-là certes. ta buta où ils vivrai tool appelé» » disparaître cl loul ce 
qu’il* font eu nul et ums valeur. ». 

140- 11 du «Est-ce un autre que Dieu que >r iccheutciaB pour vwt comme 
dit-mitê ukirt qu’il vous prêtera i toutes ta créatures? 

141 - Et lorsque Nous cous sauvâmes du clan de Pharuce qui vous soumetlaienl 

aux pires tourments; ilt manderaient vos enfants mâles el gardaient en >w 
>os fanon cl c'était là. comme vous voy a, une épeeuve de votre Seigneur 
bien ew>Oe 

142 Nota lnllmcs rendez-vous à Moïse pour la durée de dente nintscl Nous les 
complétante, par dix. C est ainsi que la période fixée par sort Seigneur dura 
quarante nuits entières. Mofsc dit i son Itère Aaroo: « Kcmplice-moi dans 
mon peuple, comte U corruption et ne suis pas la voie de ceux qui b 
sèment». 

143 - Et lorsqu; Moite vint à Moire rendez.vous et que son Seigneur lui purla. il 

dll : - Mon Se..ntur! Donne-moi la force de soir pour que j: Te regarde ». 
Il dit: » Jamais lu ne Me verras 1 ; mais regarde du o.ité de la montagne el xi 
elle tient en [ùice tu Me verras ». El lorsque son Sceacur Sc manifesta dsns 
toute Sa sp'endeur i b montagne. Il b nivela avec le sol et Moïse 
CcIToadra foudroyé, lorsqu’il te revoilà ü die: «Gloire el pureté à Toi! Je 
reviens à Toi plein de repentir et je nuis le premier de» croyants » 

1*4- Il drt; « Mois»' Je t’ai élu « l’ai donné une primauté tur le» Humains pat 
Me, messages et Ma conversation. Prends ce que Je t’ai donné cl *ois 
parmi ta reconnaissants ». 

145- Notes lus inscrivîmes sur ks Tablettes une règle de rnorak à suivre en toute 
chose 
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J Qi'4 sait ec «ue lu ecriala 
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jirni que l'ciplkation détailkc de loul 
Si itis-ks dite foret ci onfcsnnc i ton peuple d'en adopecr le mciMcur. ie 
"me fci»i voir la dcnware des Rcfcllcs. - 
l«t N oui détournerons de No* signes ceux qui 8'Cncrguedfcwnt injustement 
«ui (me. Lorsqu'il» voient tout signe,il» n'y croieni point. Lorsqu'ils 
uokni le chemin de U raison. ils ne le prennent par comme dvmia w 
lorsqu'ils votem le chemin de l'errancc-J» le prennent comme chemin. Et ce 
peu» avew qualifié No» ligna A- mensonge* cl pane qu'ih ne leur 
aceordaieal aucune altenlon. 

147 El ceux qui ont qualifie * mensonge* Nos agne» et la rencontre de I aune 
monde. kurs ceintes sont réduite» à xéro. 

Ont-ih d'autre récompense que ce qu'ils laïuient? 

148- le peuple de Mate adoptèrent (ceenme dieu i après lui a partir de leur» 
b»y>ux, un veau 1 de chair et de sang doué d'un certain beuglement Ne 

voicnt-ili donc pu qu'il n» Mue put* pur si qu'il ns la- guida «*r osxunu 

voie? 

Il» I adoptèrent et îb cUxnt injustes. 

149 fct lorsqu'ils furent dèqus « perplexes ci qa'ils suait quife l'étaient égarés, 
ib dirent: •• Si vraiment notre Seigneur ne nous accorde pas Sa misércorck 
et ne nous absout pu», nous serons certainement parmi les perdants ». 

150 lorsque Messe retourna i son peupk plan de colère et de rcgrei.il dit: 
«Quel bien mauvais comparlcmcnl vous av« fait succéder i mon départi 
A ver vous donc devancé l’ordre de »©tr> Seigneur'?.. 

It il jeta les Tablettes. suis* la télé A son frère « sc mil * k minier vers lu 
Atron dit: «O llfc de ma nkrc' Ces gens ont prédite de ma latbkstr a ont 
failli me luer. bk donne pus au» ennemis Tocciaion de sc rejemir de mes 
malheurs ei ne ne |*ice point iv« lu gent injuste « 

151 II dli «Mon Seigneur! Absous-rmx ainsi que mon frère et imroduH-nou» 
dan» Ta miséricorde. Tu es k péus imséricotdicux de- inisrrcordkux ». 

152-Ccax qui ont adopté le Veau seront atteints par unecofcrc de kur Seigneur 


Il v«r etipue II «««i 51. 
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cl un avibnemcnt duil ce bov monde C'est aima que Noui rétribuent let 
Inventeur* de mensonges. 

153- Ceux qui oo( fui kt raaivaîMf choies puis sont rctoarnéi a Dieu aptes crû 
repentant; <1 col au, ion Seigneur, aprèt ccb. est rarement trê» abwluteur 
et Irét miwrkcOkmi. 

IM- Il ki raque lacoKic de Mode t’upuisi (se «ut> il saitil le; Tab&lteset «Un* 
leur texte il y avait une bonne direction « une rniKricordc pour *sui qui 
ressentaient de U crainte pieuse devant leur Sauveur 

155- Motte ehoitit parmi ton peuple soixante dix hommes pour Noire retufcfr 
•Otl>. l-orsqu’ilt furent saisit pur k tremblement (4; terre) il <M: -Mon 
Seigneur* Si Tu avais voulu Tu lis aurait luct auparavant ainsi que moi- 
mène. Nout lueraivTu pour ce qu'ont fait les intenté* d'entre nous? 

Ce n’est U en vérité que Ta tentation Tu fyiret avec elle qui Tu veux et Tu 
gu «ht au droit ehemin qui Tu veux. Tu et notre Pairco-prouxteur. absous- 
nout et aceonte-no— Ta mu-l-ricorde. Tu o le raolkur de. ut»ok.teurl -, 

156- • Et pecétro-nou* dum lu >lc to-Ms une bonne clioie A- kik qu: dam la 
• ic uhime. nous teenmet retournés ti Toi rcpentonti ■■ 

Il dit: -Mon supplice J en allant qui le veut et Ma miséricorde a la 
ixmteiuiKc de toute efcote 

le In prtéamu à ceut qui (Mc ) craignent piesnanent. qui font l'aumône 
Icgak et ceux qui cecWnt à Non Mgnes ». 

I$7-...«Ceux qui suivent le Messager • Prophétc-illcllrë qu’ib trouvent 
mentionné cher eut dam b Torah ci l‘Evangile t. leur «donnant ce qui cil 
communément approuvé cl leur interdisant ce qui cvt communcmt-it 
réprouve, leur rendant licites les choses bonnes et pures, leur inteedmm le 
Wt et les impuretés cl let déchargeant du lourd fardeau (des obligation!) 
et des Chain» qui étaxnt tut eux. 

Ceux qti ont cru à lui. qui lut ont accorde aide et respect, qui ont ceuvrê à si 


I ) Uim 1 Vun I cramai te son - 61 u » k iftét pv.i».r> raimliikrb «> 
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victoire cl taivi ti lumière qu a etc drseendoe avec lui. ceux-là sera ceux qui 
oM recollé b tue ici ». 

158 - Ditt » O go»! le sim b Messager <le l>iu à vous lous. Ihcu qui u le royuume 
des cicu« «I de lu lent Nul nuire Dieu que tu.. Il fuit revivre ci munir. 
Croycr. donc ù Dieu et a Son Menacer le prophète illettré qa etoit J Dieu cl 
à Ses Part*» 

Sui.ee- It. peui-ctrc icrca-voui. »ur la bonne voie — 

IW Parmi b peuple de Moïse il «I une communauté qui guident selon lu Write « 
b bon dnsil et qui jugent sur bui Ixisc 

IMl-Noue Ici déchirâmes en doue: tribus communautés Nom Inspirâmes il 
Motte. lor«|iic uni |u-u|ile lui demanda ù boire: • Trappe de Ion hiton lu 
pierre!» 

Il en poilu aussitôt douée source! cl chuqiK groupe de gens luiml 
lOéni.rBieiii où houe Nom ks couvrîmes de l'ombra du nuage cl fîmes 

descendre m. eut lu manno «I le» «aillas- - Mang» d.r ch— boni— «i 

pures de ce que Nous vous avons octroyé » lit ne Nom. on» (ail aucun tort 
mars e'est ü cux-mêrnts qu'ils en faisaient. 

161 II lorsqu'on leur du: - Habetez celte olé. mungce-cn à soloele cl dites: 
ff/msrn. (ù nos péchés) Franchira/ b porte bumbknMM prosternés et 
Nous vous absoudrons de vu» toutes et donnerons encore plus aux gens de 
hic*- 

162- Ceux»!‘«lire eux qui commirent lïniuslkcchangértnl alors «qui leur avili 
été dit en un linga^c diffcrenl et Nous envoyâmes sur eus une calamité du 
«ici pour <e qu'ils commettaient comme injuslkc. 

163 - Inletrw-bs sui la («té* qui éllin lu nWlropok de li mer lorsqu'ib 
transgressaienl le suMul' Lonqu’ifc rcspcelavnt kur subhat kur poisson 
*en*»l * «« napnini en surluic et lorsqu'ils ne b rcspcviuicni put il ne leur 
venait pwinl 


I ) . Sn P.roks - IDU mil» dm i bca ics li.its «w 4 .s >lnnm D'wiés I. .»<•»■■ 

(..»«! d> C—innnsw ( 4 »s put» xnvnqn c..oti Sn Mc—ifcn 

tn «T« DU. tpillli k SUuk- lUaâMrdliiiic df - P—»k kmiU d. Ui • 

AN« .ts.pl n—Al .n us. I*imk d. Tc-ii p.i^iii «— do i <t r«0*' tlMrwn .lup 
XXXI. -NI rri: -Il MU <« Ifill y a lu Iiifr cuwne ubirsés.i im.lcW rs ..Imes a qu. 
H ne >u servii d'une i-n spio eu an aura ans. les PnO.sf* D.*i ne iiKn.ni r— 
Dk» iv cencs pilsuii «l upc. 

!l Ce mil ks doue vilss asaMuii d«. dtun lit. ik J.«i* (ni l».ill 

StWie • pu. —«■*. lè*. ei B».s md h-. .1 ei S.lcm>n m k. deuosdnii de Vshuii. 

I—j c< n.-. letiu I. kn If ii.venCe di dtteit lei *.ISs (. lu. « mspi|Ue d. xaslt. 

upé. ko liMe d'Popr. 

ll.a.iiKiit .<—11. . Iiisikn in» nfiBénl A 11'iiW- ks I|~-|||> .• dk.il • M-'-w 
- V. n» il un k«. sunlue-i. quul t mus. ioss reslOM <1 

Mim misr.l js. ni k feue ik Uiuukn i/ii s. km. jvw son oosmii Aisck. i-- _• f--> 

I) A pneoi de «II. Ikkik «iie • iMif»r*>* * >' ■»• - b .*««': de. e«w-n d*m «Ki'esi 
EH. ^ud.kM.»B»um 








? - f.'turfiste dtiannfj 


147 

C'est ainsi que Nous les éprouvions pour lu rétcllion qu'lit mamfolaimr 
164- El 'Orsqu'urve communauté d'entre eu» dit: «Pourquoi donc appelez-vous 
au dtc-t chemin des gens que Dieu doit forcément anéuniii ou uiwiKtlre 1 un 
supplice sotre ?. Ils dirent ■<C’esi pour avoir une c«uw auprès de votre 
Seigneur es qut sait? Peut-être craindront-ils Dwu » 

165 Lorsqu 'ils outillèrent ' ce qu 'on kur avait rappelé. Nous sauvâmes ceux qui 
prescrivaient le mal « Noua châtsimes ceux qur ont comnus l'mjusiKC par un 
supplice ben dur pour la rébellion qu 'iks nunifcsuienr. 

166- Lorsqu'ils victtrni par orgueil tes interdits qu’on kur avait imposés. Nous 
teur tGmcs: •• Soyer rks singes' méprisés et bannis! ■> 

16? El lorsque Ion Seigneur prorinm uvee force qu’il ullnit certainement 
envoyer sur eux jusqu'au lotir de la Rêstirreclîon des gens qui leur leruieiii 
subnr les plus mauvais tourments 

Ton Seigneur a vraiment te châtiment rapide et II est assurément très 
absoluteur et très miséricordieux 

168- Nous tes déchirâmes de par le monde en communauté» Il y a parmi eux tes 
vertueux et des gens d un nivenu inféras» 

Nous les éprouvâmes par les bonnes choses et pur le» nuuvjisct. peut-être 
reviendraient-ils (au droit chemin I 

169- Il kur starccda une mauvaise progéniture qui héritèrent du Livre Ils 
prennent les biens éphémères 1 * * * * * 7 de ce bus-monde en disant: 

> Cela notes sera pu donné « El. s'il kur vient encore des aulxitnes pireiltes. 
ils ks prennent (de nouveau I. 

N'a-t-on pourtant pas pris «il eux k pacte du Livre, quifc ne diraient sur 
Dteu que h pure vérité'. 1 Et .b en ont bien étudié te contenu. 

Lu demeure ultime est mcilkurc pour ceux qui pratiquent la prèle; ne 
eomprencr-vous donc point? 

ITD-Ceux qui s'accrochent aux commandements du Livre et ont pratique 
scruputeusement lu pnere. Nous k fanons nullement perdre leur salaire aux 
bons réformateurs. 

I?l- Et lorsque Noms soulevâmes In montagne nu-dessus d'on comme si c'était 

un niixpr et qu'il* nrmr qnVtt»- allait Inmtvr sur rux 


I) . OiO.ii. oui élit XIdétiisser. Ipwee*r n piv («uni»'- ksrêdcsdevr g. iun vetulrur 
r-nxte- leux de-iin inin d.- (Ma n 4'ni-iMnn cmMp b Ton* o. lie." 

Tonner. 

JJ U .n« IV- OkSonncnl irmliy* « lu «m IVj*" CVM k Sfntok ir II «ikr. é» 

linpmeu o tfc llBruilMi A ion c q. a vof (aire d. lia ot de »i*vu* Cl. >ua 10 

WliMt <*>*t qu'm «pfi'iTK peu* lurx r« « mlinti. 

Il y i Kpidni «le* ■•ipso o-i (irwii qi> ll.u ks a rtefeneat inroScmés étangs uuoco 

.."O Mm nooihi- vie k irjcOiirt et eiicarimm i>« tu nm 

Noxprumt pr-uunltvT>ni pur tv (im«rr imtyrHii.il 

7) Il ilyi «k |<ns 'nibscl nal »qu> lit* le* pllxk-vn. I 'insëïi. t> ir*R«a* la <peUiilio>i 

«M jeune.. 

T.»*l .liai pniilinl ulenl. p» lui* fc> Iran rnr*i Oui h louhqUr* pWanliKMI su*lt. 
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. Saisinez feraciwnt « que No.» «ou» avona >p(wlé. r,ippeler-*ous son 
contenu, peue-dirc scre?-»OUs pièce .. 

I 72- Et lorsque ton Seigneur prit de» fil» d'Atlnm-dc leur» dot-kur progéniture 
et le» lit témoigner contre eux-mêmes: ■ Ne suis-/; pu» votre Seigneur- cl 
Maine'% 

IN dirent: - Que si. nous en témoignons ». 

Min que vous ne dise/ point le Jour de la Résurrection: «Notre attention 
était trop détournée * cela ». 

173 Ou que »ou» ne dnicr point : «Ce sont seulement nos pères qui ont donné 1 
Dieu des moetti aupurnant et nous étions une progéniture venue après 
eu» Nou» fais-Tu dono périr pour ce qu'ont fait les fVrruers*» 

174- C'est ainsi que Nous exposons ks signes ce détail et peut-être revendront- 
ils. 

175- Révilc-îeur U nouvelle de celui à qui Nous avons apporté Nns versets (ou 
signes) et qui *'en ccorolia (s'en détacha) C'est alors que Se Dâibte le 
poursuivit et il devait ainsi parmi les corrompe». 

176 Si N«i» avion» voulu. Nous l'aurions ékvr grke i eux ma» Il opta 
fermement pour celte terre es suivit su passion 
Son exemple est celui du cttctl Si tu k chaipes- il halète et si lu le tirocs en 
paix il haklc quand même. Tel est l’exemple des gen» qui ont démenti No» 
signes 

Rnconic-tcur le récit, peut-être méditenxit il» 

177- Quelle ben mauxaise «mage que cclk des peu* qui ont qualifié Nos signes 
de mensonges et qui étaient eux-méme» k» ‘Ktirnos de kur propre Injustice. 

178- Celui que Dieu guide sur le droit chemin, c'est lui k bien guidé et ceux 
qu'il égaie, ce sont ceux-là les perdants. 

179 Oui Nou» avons encensement reproduit pour l'Enfer un grand nombre 
parmi les Gènes et les Humains Ils ont des écran pour ne pas saisir le sens 
profond cks chose», il» ont des yeux pour ne pu voir et ils ont des oreilles 
pour ne pas entendre Ceux-là «ont te® k» bestiaux ou péutéc pï_s égarés 
rncœe. Ceux-là sont ks dxstrails. 


I > Il-'«ldi faitau» pacte !"< pu tara ».r la VKt hiif.ii»- de» 11 emllen (au m racle 4e 

(Il « d .llvx.ro -tir Uturl k» .Ma*. d Artau wee« ll »«t ». anosm «.» IH.. M ko» 
Wi/tràr<i-V(AiK ai ikIiqhm cl urn niiiKtur iuuu 

!'<■ - hi* banal» au l« t u •*>“>“• par <« pa«a «r >’à r"“ »*n S*inwr-«-Miiiie 

«s Lai dic»c uulti, .1—w«. il a naasioè ■ «n n&mtrt " canna, la pli» jroste 

lr|«u» 

’) U wrt» dlirpr cnrrspcoJ eianenm » nrt» iroSe >» i).l *vn dire <■> tara laiie peu» 
irr charp: Il un iilnil)«o eeurtr tm lu «a _i-», 

O k rlaea re Meir pat OWceat («ne «u'I eu o«n»f tuti fou s»niktr * •* 

t'impralor «ai Int 4>(iuu»r/ lu 

les cm -lu ne * Liucnl p>. tiiln «a— k» haut loi» * b l.nme tlmi un icur>ar> 

aitamiMi i» .ou—avril r» untlaiikorà arpo. 







•<$& ÔÜ 4 &P& ^ •***<&*' 

£1e£ y) <$> Jj&iijtt 

b c*$ u'^a?'i 
!,£■£. 3S ! <© ^ VP- d^> © ^- V ’ 

ji,’>/ji'.® Cff £• ^rr,'^ 1 ' 

b'&yïbXZ- C>Jp s '>^~P 
ÿ#ft£*/*î*é# îÇ 45 *if îsAî tf 
<S> J r #5 ' * -i^ 


1* Ci. lji ^j^- 

j CiL : 

^ iÿciv V.uû^> 

. h^ÿ.,£ >'i^ u 4 
c£^>; v j~> -p-‘ S : *?''>• 


I. Miroue -Vi t-.n\.\-. 


lft)-C'est h Dieu<|ii'iipfurticmml Ici plut beaux attributs. Invoquer-Le pui eu» 
cl biner ceux qu: L'offensent dans Sa attributs. lit auront U rétribution 
de ce qu'ils faisaient 

181 - Parmi «eu» que Nous avon- crées. il y a une communauté qui guide par la 
venté et le bon droit cl qui juge tar leur base 

182- El ceux qui auront démenti Nos urnv Nout brs fnont glisser peut i petit 
dant la trappe par de* socs qu'ib ignorent 

IBS— Je rdunle fcur ccbostnc. Ma rue est bien sovide. 

IM-Ne méditent-ils dette pas que leur compagnon ne souffre d’aucune folie 
mais qu'il n’est plutôt qu'un porteur d'avertissement ben net? 

185- N'ont-ils jamais contemple le royaume supérieur 1 des creux et de la terre 
ainsi que tout ce que Dieu a créé aonmc choses et qui sait si leur heure 
n'est pas devenue prochaine? 

A qud HitfiNm *pirt r#l* timi>iU oniw^ 

186 Celui que Dieu cpire, nul ne peut plus le guider cl II k» laisse dans leur 
démesure errer comme des aveugles 

187- Ils t'interrogent sur l'Heu-t, quand va-t-eûe )cier l'arete? Dis: «Sa 
connu muecc n'uppartém qu’à mon Seigneur. Ne la révéle ce son temps que 
Lui-=tcmi: Elle pé* trop' au» habitants des deux cl de la icrre. U* ne vous 
Viendra qu'à l’improvistc. » lit l'interrogent comme si lu tenais tcllemnvt â le 
sivixr. Di»; «Sa connaissance ne se trouve que cher Dieu, mais la plupart 
des gens ne savent point » 

188- Dis: «te ne détiens pour moi-même ni les moyens de me faire du Net ni 
ceux de ire rase du mal sauf ce que Dieu veut, et si je savais l’inconnu 
j'otxicndrais des biens en plus grande abordante et je ne serais pat tmxhè 
par le mal. Mau je ne suit en fait qu'un porteur d'avertissement et de 
bonne nouvelle pour des gens qui croient. - 

IIW-C'esi lui qui vous créa d'un seul et même souffle vital duquel d tira son 


I > U .~1 _Su >m air* le rt>~r~ *— -a-"-* •' -I" <n—• 

J) <«i jnite .1 le C««i «I «U* 4. U fin éu iwtde ju p'KvOv; irinMnirivnl le 

Ol'/Vr'.TcTulei^.' irinr.i^ qr X* P*- ton *ui «W' d* eéH «uri» 

fil., ei hiiteim * Il lent O qil » ™>4 mon |<l. livrer c'en q.« «A * |*»t 
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épouse alto qu’il rctrouvlt auprét d'elle lf calme cl le gîte. Lorsqu’il U 
rcotvril (de son corps) die conçul ure légère grosses* avec laquelle die 
eircula (aisément) Quand elle se «mil lourde, ili invoquèrent tout deu* 
I>eu. leur Seigneur: «Si •raimem Tu ncnri donna un en&nt Min. dou» Tc 
serons sûrement reconnaissant: *. 

19) Une lois qu’il leur donna un enfant --iin. Ib Lui llrcm des utuxiéi dans ce 
qu’il leur a donné. Dieu esi infiniment au-dessus de oe qu'ils associent! 

191- Est-ce qu’ils (Lui) associent ce qui ne crée rien ci qui vont eux-mêmes 
créés? 

192- Qui ne peuvent leur assurer aucune victoire ei qui ne peuvent même pas se 
l’usurer à eux-mêmes? 

195-El a voies la appela a la bonne sole, ils ne sous suivront pas Le résultat 
pour vous esi le même, que vous les appeliez ou que soin gardiez le iIIokc 
194 Cou» que voue invoquée «n dohon du Di«u 1001 do wbsa (d« Dim) 
comme voua Invcqueï-les donc c» qu’il» sous répondrai si vous du» vrai 

195- Est-ce qu’ils ont des pred» pour marcher, ou est-ce qu’ils ont des trams 
pour Happer, ou est-oe qu’ils ont des yeux pour soir, ou cit-ce qu’ils ont des 
oreilles pour entendre? 

Dit; k Invoqua vas associés puiscomplolc/contre mot et ne me laissa alors 

196- Mon patron protecteur est Dieu qui a fait descendre le Livre el II p«cnd sous 
Sa protection les gens vertueux 

19?- El ceux que vous invoqua ca dehors de Lui sont incapables de vous porter 
secours m de s» secourir eux-mêmes. 

19S- Si «ou: les apprit: au droit chemin, ih n ‘entendent pas et ta les vois regarder 
sers U> uns soir. 

199- Exige ce qui csl aisément supportable 1 , ordonne le bien ccnmontusent 
reconnu comme tel et détourre-lce de ceux qui s'obstinent à ignorer Dieu. 

200 - S’il l’arrivait d'être aiguillonne par quelque sournoise inspiration du 
Diable, prends refuge et protection auprès de Dieu, Il est certes 

parfiilcrntu s’ddiant «1 aKtual. 


I) On («a iota irMure jur .ki«ju s>r«i-l.-o-eu-mrif >1 puil'i .Ccii-Orc •loiqic 
i* jiiars «ne dtui >d»n<im « q<» la pai« Dde fuidime. u»|ne wo i«dui - «i t«n 
-lm(U 1*1**»' «un *<« mm™ ™« dottf.ir k fonS» 4s la put» 1» 

I>« wuc façco c ’cv. un appel A la ckmia et A la n^ifiiito 4ar* a ifj'rc «cp Jm mu» v 
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201 - Cru» q« onl craint pieusement Dieu, dés qu'ik te «nient louches de U poil 
de» démons par quelque Spectre tôdant autour d eut. se rappellent aussitôt 
«I les sctü de nouveau clairvoyants. 

202- Quant au« impies, leun frètes (tes démons) leur allongent les ccmfes de la 
perdition puis ne les écourtent pi» 

203- Quand tu ne leur apportes pas un «net, ils disent : "Pourquoi n’co dkoiiis- 
tu put un «nam de toi-même’?. DU «i»e ne fais que suivre ce qui m’est 
inspiré de la paît de mon Seigmuri. 

Ce Livre tv. un moyen de la part dr votre feignait <fc vous ouvrir 1rs yeux, de 
ireme qu’une bonne direction « une miséricorde pour des gens qui croirai 

ÎW- Quand oo lit le Coran écoutcé-te et faites «Irace. peut-être scre;r-v&as touches 
dr la *r.iix\ 

205- Evoque too Sc.gneur en tot-méme dans tes humbles supplantions et dans ta 
peur, sur un Ion plus bas que ton franc-parler, i l’aulicci au udrel emt-hini 
et ne sois pas parmi les distraits 

20*-Ceu» qui MOI auprès de ton Snptcur 1 ne « retoeni pus par orgueil i Son 
adoralmn Kivile. Ils répètent sans cesse Ses attributs et sc prosternent 
devant Lui. 

Chapitre VIII 


LES DÉPOUILLES 

de li préiodr post-lwpiritnnc <?5 versets) 


•du mue rfr Dira h Xliuilieiiiitn\ 
/tui ffttxtr il /«r iinUrmi 


I Ih t'interrogent sur les dépouilles, dis: 

-Lei dépouilla. ravùananl à l)iau « au Mov..lp»i. Cm*ner dune 

pieuvrmrat Dieu, améliorer vos rapports entre vous et ohéissea u Dieu cl i 
son Messager si vous êtes croyants «*. 

2- Les croyants «ml uniqeemavt ceuv-li dont, à l’évccetaon de Dca. fc« «mes 
■*’ remplissent de crainte qui. lorsqu on leur réoie Scs versets, en acquiérent 
davantage de foi et t'en remettent i leur Seigneur 


>i.«t le. p fret rt. Uu.linii) MK se tOKWf le) Or.ll») • oh .|W» du OaM» 

C.)e arenürc hiliifclivré. «• hicuwuont «'—W ■ <u I». lu» 1. -au. 1 . lui. (.•) 

ut) leur de MMiac. le !■ Rnmltoa dtl 'oi II * l’H^Sr. (4M1 

Ce etipire > aji«“r -1" dMjlIft do la p*»re &•«)• - W 


11 Ce «ère ki lire) iipirKiri q.i xrail Uni (*•> •* “d.. d» 50|Ml>. Hum: pu esînrli ». 
Arvhnirt 

2 » Ubtuilkd:Bidriuilapump-soiiip.nu*.MmliunsUlkl«ucdehuf viu.it. ihue 
iiroit ma >ur «Mk tau prupr « tenu C’CTI I celte «couki «re lui dut et t’ui.irr 

C eu |I) 1 |IM< > projm 1rs bon Kirestirs qi< russes» les duer*SKe> nu ti In aidai)/ <i 
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1 Ceux qui pratiquent srrupiikuscmcnt lu prière ri qui dépensent 1 à punir 
* ce que Noue leur avons txlroyé. 

4 C'eut-lù vr.imral sont ks croyants i ,utic turc. Ils mil auprès de leur 
Seigneur As degré* ainsi qu 'une ntunhiimn « une dotation généreuse. 

J I* même que Ion Seigneur t a l'ail sortir de la eunon en toute vérilè et hoc 
droll ecp-nuUm que erli rèpugniil i coup sur A un group? pirmi 1er 
Croyant*. 

6- II* le font une querelle au sujet de II vint* après qu'dk est apparue de 
toute è.tdcnoe comme s'ils étaient conduit* à In mort t kui propre «u 

7- Et lorsqu: Dieu vnu* promet l'un «les délit Clans 1 qu'il sera à vous: vous 
souhaiter -lors que ce soit le dan sans armes qui sera A vous el Dieu «eut 
;i|>pi\<T hi '«rite cl le bon drest par Ses paroles et unfarttir ks Mécréants 
jusqu'au dernier. 

i - Afin qvi’11 Cou prévale*. U UfinmlK do la vélilé cl dsi bon «lroil cl qu'il 

annule tout ce qui ne repose sur rien quoi qu'en déplaise aux criminels. 

9 Lorsqu: tous aipteie? le secours de «otre Seigneur el qu’il tous répondit 
ajssliôi: - Je tais tous assister d'un ira II te: d'Anges déferlant jxil vagues 


10 - Dieu n’en 1 a fait qu une bonne nouvelle cl un rooyro pour tus oecar* de 
retrouver uol-irxe 

U tlcicae ne provient que de Dieu. Dku esr puissant et sage 

11- Lorsqu’il tous cnvefoppjrt du vocae du sommeil comme kptiNiwnt de Sa 
pari R qu’il fit descendre sur vou. d punir du cid une ni pour vous purifier 
cl éloigner de tous ki inspirations pensklruse* du Di abc. pour rmfoKér vos 
ceeurs et pour raffermir le* pieds 

12- Lorsque tco Sognetr inspirait aux Anges: .. Je suis avec sous, raffermisse: 
dune ceux qui oot cru! Je vins jeter dura le sœur de cru» qai ont méeni la 
terreur Frappa sur ks cotes cl frappe:-en chaque doigt ' » 


I > o «. I I.-tir.. . 

tteoe de sain paNit «u .»« 

Il ru IKt ar-nlu «>■ aile drp 
untlKIÙi * Dira k» .la tas 


- I~. a... llaaliMitt «► » tamis que rua. la eau..#* ifc: 
v imni •ne innAie manetum sonna sdla 
r .'-il la lin» sus (.fdoallrn tvaikcat aa iliil vvu.qirll 

Matait» <i .la viiax- IjiCtnna—I.- 


!, u. na.uii.ans de M«.oe liaa.nl woa puai a tnprrr rtr la ce revote des <««Kiy*itv 
"“N" *r*i 4* Sjrte Ut fiqcilh Mmu. lo MioUnins...!*™ lusse mus Wu> Hait 

cm ks ni os de «sisflrisl.v il t tu ru-qait ih MO tarai « .e>,a< *„ , u «, tURUl.l 

laar c-rasiai Mai. Aboi lah cal «ni 4a r.Unc. «t scaw a la Ifte dîna mue Or «..k- 
lamnes pur (aols#. km main a pair drairaa me due Vpin ,.» Uudi.au. 

fol nwc r navale R cille amu KlréXau qaa k vcrui lyspy par Us d.-a« cbn. 

Nesas revois ja.- la Octane anml *< tainiinu Sa S1r.lani.nl « pul la lient de k. câar ai 
lia .Sa cesser pu MSble 

las Mo.liu.s M>iU«ra pi.ru.sra aua Caaav.nl puale potv.llt «i rh rtpituacu cul. 
k Pf!('>:-<• par IXau P.afcri aitajiaa l'jnnfe KoiObR pna da.nn a a. .ai...... 

.« ktaa. vSIre. |K<. i.r. h puptri .k luiiiUri ai pnn ksav.li aav pu. dn u*%. ara ta. 

il teaivarmlii .«Sece Li.o-I eu-iJink-Ciaarv 
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IJ El « pour s'eu* mis comte Dieu ci Son Messager ci celui qui k met contre 
Dieu el Son Mecujer. Dieu a ccriainonxnl k châtiment sévère. 

14- Cc que vous voyez t» pouiez-y iloncl El sûrement au» MferéunC» le supolKc 
de l'Enfer. 

15- 0 vous qui ivez etu! Lorsque vous rencontrez ceux qui onl nxcru dans 
loin a vj nec massavr. ne leur tourne/ point le dos! 

16- Celui, ce jour-U.qoi leur touinm le des, saufpar ionique de combat ou |x-ur 
rallier un cUa. celui-là * efleciiveewni rapporté « Dwu une coltre. Son gîte 
sera l'Enfer 1 el qudle mauvaise destinée! 

17- Vous ne les ave» nullement lues nuis c'en IJicu qui !c< a tués. Tu n'm pis K lé 
quand lu JJ jeté’ mais Dieu • je«é El afin qu'il soumellc ks Croyants à une 
bon* «preuve de Sa pur!. 

Certes Dieu esl parfailmteni sudunl et sachant 

IK On» <r , "i' 1 " e«t mlaiise «I D«vi affaiblit lou;ouri U rw» dn M j,-Im nu. 

19-Si vous demandez i Dwu de vau, ouvrit le» perle» de la luiraérc. vota que 
vous est venue si réflation’. 

Si vous menez fin | à voire mécréance ( «élu vous sera préférable el st vous > 
revenez. Nous revendrons. Jimnit votre don ne voui serti d‘aucune uiiliié si 
nombreux soil-il « (sachez)que Dieu esl avec les Croyants. 

30-0 sous qui avez cru' Obéis»/ à Dieu el d Son Messager d ne lui loutncz 
point k dos alors que vous, entendez! 

21-Ne soyez pas comme ceux qui ont du : •> Nous avons entendu « «loi* qu'il» 
n ‘entendent pis 

22 De (oui ce qui bouge lur wm lc> pire, sonl pour Ditu 1rs sourds-muets qui 
sonl intupibk* de comprendre 

23 Si Die- avait tu en eus quelque bien. Il le» auriil fait entendre ce s'il I» 
fiisail entendre ils*: retireraient sûrement en tournant kr dos 

24 O vous qui no en! Répondez i l 'appel de Dieu cl du Mesurer lorsqu'il 
vous invite j ce qui vous fait revivre! Sachez que D-.cu s'interpose entre 

il 'irai Uipetesnonrh.c'eu-l-drrqn lait «OMta en Iii4s. iciroumii llvurlnnim 

^/UiUiuti rii|i«'ii^t t*vti> k» jtmirm ci i* riK*Mtkk>jit(w. 

I»l irvin il» V1IKH m nomr «v» ilm dn« pmi* lairw* Srdst AlaraTi 
j I Ciud u huait- <U lUd in>i|rH su |«u-ratr. le Prushétt rimai au r-i,»>.-< M lim a U 

l*K» dira h Jinrsa Or ■*, eimm m ts motasiH 

-r* 

Il m u iraiu pu ut *ut KurOrtiu du camp id-ew qu n'ci IcsKUll mU> doc 

»| Ci d«om ,M™»i 1U. Mktu.uu Kirechiiv qu ilmml A U nânrn a> 

P'Ojliir 

CtvK VVCK4ICdn Uiiilmn ("iinkr, I liumir. di m.ia,d ln> lu, .j.i luhnnctnl 
I ldn> 

*K«jhl l'cii.rn U pu. Html d. PvnpUu. pi» m». jura li wi.li . de lu, du 
1" •vni '-“r 1 ►> «T» du Ml* n qi* «vu ,ifpir«- un rru.inr Kiali. 

H U,If! anà limé ■ IXei driupcr i„ Je. deu, il», .nui i, qu a,all mi 

Apitv11 vKtanc«, MuuMuns IIkuoi .uv KanNiii qie vnli [remni *nitn J 
l»«u II VI I I< Un ISMM pMi I|i 0 ctuire In rfM a Ui AbnjiH Ul-ntm: eu, 11» nr >1 
•m Mi.li n i.cd 
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tfftvt cv in.*. mu» imiKih jV<> q.*r iua iiku 

chcfdimer tMWMK» V un* (»■»>«,. un«*ir 
• .défont notre virilf «I cnn irrhiim l b rli.' 

K- non «mm *>•■ t.» "»—ni'- 

;■!. tn tiitidrrc mMfcr w« lin» [tnmttx que no 

i< itrtr ik lar ijmo Ol ikp inrf arrr l.-jr mnuirrc 


Ce» «ni» k «'«eu nxuitnn l*" r “ * et UM.r.e-le.-. l«s im doio 

4e l'eikc 4e ton., d'iimi « I «roux, un rira lu n de l-erf-tt.r « ce «Mil P» dn 
veulia» de iciW*««»i et d •«««« Ouiere. le le tuer Cuirne io.«iie tr*» m '«il» ixirrce 
> Ile «il.- le -it, de M(*liHMd. t« dudneni de d»i»r ■» «i«e cmie. de <I»*K ir.bi »- 
de .lutter IOM CM /me. • U (»• de fi.rtn ï Pioii** <«tim tu «.il lHeme et »m -e 
ue< ne» reeurti entre nu» la inbiies «i «.mile n'm/rin eu et Kninler « pm j •«■ le 
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l'homme a ™ cœur' « que c'en ver» Lui que vouisert* nmcmbtcv. 

25-Melleï-»oœ t l'ahn d'une tentation qui n atteint pu-, forceront «un 
d'eenre vous qui uni etc injuste» en cicluusiee' ei sachez qw Dieu j fc 
châtiment sévère. 

2(i Souiencz-vous quand >oui «liez un petit nombre dont un exploitait sur terre 
ü faible** et eraienunl d’être cofcves à lout moment par Ici lient. Il vous 
donna «Ion un aste. «oui appuya de )ii victoire et >oui cclroyu «me put 
des .!*■*■! bonne» et pure», peut-être dire?-vois: « menti - 
27-0 «nu qui unvcrul Ne trihiiw? pat Dieu cl le Menacer et ne trahisse* pu. 

»oi dépôts en pleine sonsoence de ce que vous laite» 

JX-Sache* que vu» becm et vos enlantt ne tout qu 'une tentation 1 et que Dieu 
détient une récompense énorme 

29 0 »wii qui avez au! St 'Oui craignez picuiement Dieu. Il «oui donnera un 

POU'oir dediscernement. rachètera piur vrac im> mam.tem vu» c i wro 

,‘bieudn Deu possède in générosité immense. 

» Et lorsque cctn qui avaient ma'tu intris*ie»l à ton sujet pour te Hier <iur 
plate > ou te tuer ou te faire lortir (de kl Mlle). Il- intriguent et Dieu intrigue 
et Dtf» est fc meilleur dci intrigants • 

Jl -El lorsqu'c® leur récite Noi Kiwis ife disent: - Boa. nous avons entendu. Si 
noue voulues, nom dinoni pureil à celn cir ce ne uni U que de «willcs 
sornettes •>. 

J2 Et lorsqu'il dirent: .. Seigneur Dieu! St cela cet U vente «nam de le. fats 
pleuvoir lur noui des piètres i partir du ciel ou bien appocle-nous un 
suppêKC douloureux 

-Dieu n'cil put de loture à b soumettre au suppliie alu» que tu te 
trouve! parmi eut et II n'est pat disposé 1 les y uximeltre pendant qu'ils 
implorent purdon 

I » . t>.u Hui .pu* Mire I team .t -m cur.. pe.i v«».l«r dM i|~ l>.u ot h MU mmm 

lin II" inijeti d ivm q» Uni... I hniri. p.. ni 

*«“» d« ci t—~ ri mil et «ri Ikscib d tienne 

' "“"•“i--*r-"-.r......-* ....t..-..r.....*,-,,i • ttn prt)-i.n,i a .,|,« 

pir u. renier tcii i.tuirlA I hcameqik ptacrl'amurde tuuii-devu. « ico» mrcvUee 

C eil nu W .tin qu v* <r. mm «Il If If mile ÿ leui tel nlfci rn.ii r«u reccofc' < 

lipjd de l><» ei * Sen Pfiples- 

( en ren- dlipinbU* eeuinur a. «rv« d> Ikn qu emet*» t ,m q. f».p, fc, ^f.„ 

Jiuli.e d-i •ineeii union i.i.-ii qi< lnvi.ii m fc«-i're et dv li.ic pu... ... 
firf.itr.xirc» de. «nn i U pu» a U >MIU et i l'aenxiliui de Hum k. l*.u> 
«fviile» 

.'I U IVeples- (HeiMKlin u xl« .'e De» tu lit» »cn. dil qu Icoq» nr,ouo « la 
>».!.». u.ivei- dim uk •«.11* l«e» fripi» de Se coïte «nu Ne»ln»eni.|H les rrvuvu. 
In mm. «.Il a Kir pe.nqie l'ouuk* es U i»ni>be a le. beeii pu.r v b ivo. p» 
aipcOn r.1 friir ne ïi <Klt p» dis. de U OT de DBi m Mir. viur 
*-* *“»•■ b» «"<“ nul «Il «ue li cotre * Dm H>PK en h>. u q.. s. •ixrr.vrdr 
‘->br •» ecmnIW -s>- '—}• ü. —>■ 

>1 tecil et qie l»ei ..... .-..u. ..min le..» „im» ml n'eu (» q*e peu ipiancr »nre la 
V* |.*|| ">r ■ m* pan .«.» f. lu domira 10.01 auoOL 
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r ©ester a «11U.I1 IVIUltinc lagm■ un émut ta S,t« Ut »6.<#Ki( «mu ~n « 

« r-i,» « « jnucHi * Im uk Ht*" imcr pua» 6*J©6e ifln * »itilii J rrnt> 
l'iirnt» li IVtoleu 

Ce dette» ««.-.l, *«>t< diheitatnet U ««linon n*‘ *'•" clujid EiiW.rt cl prtl « dvnn 
CK«1. k »■> de U Met Rot**. Cl d» «■"• Irc.i . I arnW tiecqiiNt. Wn* *« Mitilnir. 

■uuknl f«lc« s'.tueuse . ki eitueo.e «ui inuaocl.il de e.ha «uickiolta c* seuil 
Il, r.fl. leeet le pria rrtr.1 lu Profit*» «*>■' km Ure utefW «. thittrtie» de *W| d«il b 
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W-Fi qu'ont-ils donc pour que Dieu ne la Mamelle pis narappUoe .«lors qu'ils 
repoussent ( tes gens | loen de U Mosquée Menée demi ù* ne sont nufcmcni tek 
dignes protecteurs air tt* trait «mis protecteurs koe! tes gens pieux? 

Mua lu plupurl d'entre eux K suent pas 

35- Leur prière auteur tte lu Kiiilu se limitait à des nfltanems cl » «tes baltcmeius 
de moires 

Goûtez donc au suppicc pou In «galion qu: vous pnltqujezl 

36- Ceux qui onl refera dépensent leurs richesse pour repousser (tes gens» loin 
du ebentn de Dieu, lit ks dépenserait donc puis elles seront pour eux un 
sujet de profond* remordt et ils auront te dessous. 

Ceux qui auront mécru seront coetduits en musse en Enfer 

37- Afin que Dieu distingue te miuvju du bon. qu'il puce le mouvais l'un sur 
l’autre, qu'il fane un t*s du texil et b place en fcnfor. 

Ccux-U sont tes pcidjnts 

38 Dis à ceux qui ont ntecru que s'ils matent lin (à leur ntrêrcince) no tes 
absoudra de ce qui a pu précéder et que »’* y retournent. U toi de Dieu s'esi 
dfjJ appquee aux générations peemiéevs. 

39 Combutto-tes alfas qu'il n'y lit plus de loyer de subversion 1 « que la 
religion soit entiftraient à Dieu S’* c«tcnt. Dieu voit 1res durement ce 
quil» font. 

40-S‘il» font volte-face, tacher alors que Dieu est votre fxtnm-prxvleur et quel 
bon soulicn de combat' 

41 - Sache; que de tout ce que vous ave* ramassé comme butin te cinquième en 

revient n Dieu, au Mongcr.au proche parent.au* orphelins, nui miséreux et 
* l'étranger de passage, si tous as» réellement au i Dieu et à ce que Nous 
avons fa* descendre sur Notre esclave te jour où te vrai s'est dùtoigué du 
fau*. le jour où tes deux dus « rmcceitrérent 1 . 

Dieu cil parfaitement capable de toute chose. 

42 Lorsque vous étic; sur te bord (de la vallée de Budrllc pus proche et qu’ils 
élarênt sur k fcced te pus éloigné alors que lu caravane élail plus tas q* 


1 1 u ""i»iP* mUu. dmamiben«melMei qu aiMxnm* (•utcusoa cei nettenié 

Us Cruyom met uni ta nucm I. perte u m |uv,i 4 la fisonUMe, uule ta tou «. 
Icnin <e NbienlM 

U pli* tf.s* ee-5.1 ta Muni rem, lui lirait ik eteroi-.fi i .ni les ennemi de «eu ci 

»u'lls os nreri ta oitthfcnb es ta etnidm 

U Ftafhctt. | éemleliti cl ulu de IXe,i Hit Ici I. Al .e ta ue \i» (eurk tuniu a. deWl 

«. Hui. I eu feinté de mire .1 » I,>.'<«- 

C» n«l «.II.imite ri.ee ; K.l ta Mvv.lme. q.ml ib « vmlrieenl tau U Débilite CI 

feenétetu lo >tcn ne ll«i»e du net n k tnmvntr de, fetttu* im bnnut n ittte. 

Il t ipi du tifiMi |ie.r !e 11 Wieiltd.- Bnlr «ia(M. u I in peu Ji-e kN(tar»du fei peeif 11 
un» mine tskmqie el m pienérc «üite ut t» crieni nais Su* fin i-.nteeu» lin trllket 
r» Ub*K.> r-eir in (ru pu. dt luit, cite, M.aiHamdl-ll 1 ! M.nMhi. tn II ta l'llè*rc 

IX-v.nl Ils tell or* eostoirsta Mecqueek k PripSélc dc,=> uuoidie dll.)l '-•{feii.de 
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'«!' Si *■>“» «>““ duni* rende*, ous. -oui y telle* venu. i do heures 
diflcrcntet malt oHn que l>ku exécute un fait <k)aci>n«omnttpourquc périsse 
en onnuiuancc de cause celui qui * op*è pour la mon ei que vi»e en 
conniiiuaic de cause relui qui u op« pour !a vie 1 . 

Certes Dieu cm sûrement uudum et ucliunt pur excellence. 

4) El lorsque Dieu le le. fueait puniiire Jim ion rére peu nombreux cl vil 
le Ici avait rail puraitre nombreux vous sur»/ surfirent perdu ovurape et 
• ou. vous tait/ députés au soja de celle alTairc 

Man Deu .ou. sauva de b diieorde. Il eu certes parlaitemcnt sactum de la 
•raie itmgc de. poitrine*. 

44 Ui lorsqu'il .oui ki faisait paraître au mmreni <k voire renconire peu 
mwnbicuv à vos yrut el qu'il vous naaimiHiil aux kun. afin qu'il ciecutc 
an fail déjà consommé d ccil i Dieu que lonl ramenée les choses 

45 Ovou. qui wr cru ! Quand vous rencontrer un cün. lente bon el pec-nonce* 
abondamment le nom de Dttll. peul-circ rûcoJlerear voui le suxés 

46 OKilHr à l>eu et à Son Message! ei ne vous disputa point linon vous 
perdre* courap: ci vc4ic anfcur icn naît i yjmais. 

Soyej patients. Oku es» certes avec «u< qui paliemcm. 

47 Me loyer pus tel* ceux qui voix sortis de kun maison* par pure .uMaidil* el 
p.ùt de luaenlution cl qui rcpouvant 1rs pnts Mn du ehemin de Dieu =. 
Dieu cm béasse entkreneet IOUI re- qu'ils loin de Sco avoir. 

4S El k>raque Salin kur cinH-ll* leur, «des cl leur dit: -Aucun « pcui 
lu juurd 'hui vous lui ire puna fci humains et |c suis li pour vous prendre 
tout ma protection - 

Malade, que ksdcu» clans fuient en vue l 'un de l 'autre, il letlkha en filyani 
et dil : « Je renie loute aiuche avec sous, je «ois ce que vous ne voyce po*il.|t 
craint Dieu el Dcu a k châtiment sévère h. 


1> les uols • IIUII - n • .« - .nlcn dm u J petu detinmedt Une (ur ti rbniiiim ci tilei 

C te P r.*> » il; mk ri H u. te »k ikaiJk. |mhh< i.« IMhWmv» 

J> ( W umsIImoi mpiaii Kl.~IOr.ee b Mnt|Mqu muni lu d, fr.i>di pMpeinr. 

(■lof I» |.mil:rt lu aiarmi»(a.niuidB u..i ■turilira <> On duatusu pju lim laii 
«rtrtft q* c»«»>jrtii errune 
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«-El torique bi hypxrlte* « ceux qui avaient un mal au ccrur diuteni: 
■> Ceux-là ont été trompés pur leur religion ' o 
Celui qui l'en remet a Dieu. Ibeu cil entt puissant cl sage 
50-Si lu vt»aisau moment où les Anges retirent Icui âme i cru« qui onl mécru. 
Ils bs frappent mr b viuge cl sur le tkttiérc <1 - Goûte* dons au supplice da 

lu ilium'.. 

51 - . El ce pour ce que vos maim ont fait par le passé cl certainement Dira n'a 

put coutume dîne iiijusie a.cc les esclaves - 

52 Telle fut l'habitué: du peu|>le de Pharaon et de buts prédécesseurs. ils 
remirent b* signes de Dieu et Dieu bs châtia alors pour leur» pichet. Dieu 
et! certes fort cl II u b châtiment wvére 

55-Fl ce paies que Dieu n'est nullement de suture ;i modifie un tmn<!rc dont 
Il a gratifié un prupb jusqu n u: qo 'ils modifieni ce «u est en ravmémn ei 
que Dira e,i jurement audiant cl saihsnl pu euxlkncv 
54-Telle fui l'hutiiude du peupk de Pharaon ci de bon prédécesseurs: ils 
rem!rcm kl signes de leur SciRiiear cI-Mailre: Nous ks anéantîmes alors 
pour leurs pèches et Noui notâmes b peuple de Pharaon Tout étaient des 
injustes* 

55 De tout ce qui bouge (tur terre) ks piret auprès de Dieu uxit ceux qui ont 
tenif et qui né crcnrnt donc pu» 

56 Ceut d'entre eux a sec qui tu ai contracté un poclc cl qui décernant a chaque 
fois bur pacte sans aucune cruinlr de Dieu. 

57-Seit que Ul bs remontre* en guerre, fars fuir alors par eux' ceux qui sont 
derrière eux. peut-être sc souviendront-ils! 

53-0“ h ICO que lu craignes d'un peuple quelque trahison. rejeUe-bar alors leur 
pacte a 'une façon franche et loyale car Dieu n 'aune pas bt trnitres • 
59-<^æ les Mécréants n'estiment surtout pus qu'ils Nous onl «happé car ils ne 
ttaratCM Nous butiic de vitesse. 

X> Prcparej-leiir sr que vous pouvez comme force et comme haras de chevaux. 

I» Traa U. .r~n.lV II. Un «sdmi utoss slndf U débile d» Mnutnn. daman tuulk a. 
U*4r vu l> iimlr ugeiiarrC miOqir Os KuicKSna a Si «xncm d< kur imnisl. 

Ctal purji»t J. diuiml U»r k> Mi.ilnrn col Of liun|r> (ir Vu r.i..tl< lo 

2) Nom j.cm dhi dl q.i b nul - inM-ti - Iquuii mm.. .mnmuru - «r e’at b i<u> 
•rmdt im»ia q.. a. *un> s Dm *s »vn 

» CuMajirliu ioW, p» u >klo.e sur r>x 

In "Sus ai*<*» I“I" K»1IM. .nnls.nl V WsilUI * h tauib de ftiO pair umîi * 

qKl CM K uuut 

In «flct »s NCpimis ik Dieu n ml ai (ci. il l« il hennir Ils « nanti loqcors OicIWOi 

OU. fiel ibn ne i M Dru a le ta O-u au .ml imjmri V. plis rom en fin de euspe 

4| le. Muitnim n ui«kt. iutoi. us pn*4e 0. <orr IM pu m -..le ml « 

< fl'lti-'l et btibnenl a P*e* S» “ pwami jiiu. k. pn. » Mitas «n. 

me Ssn I. |uene Jcvlnlx. stufcv k> nnc. il les finie, ne i"ri«. 

Lj {Urr l W I ill J.* t ll«T«*<t I CriK'tn - iMuilâ | I lira 
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de quoi terrifier I cnrem: de Dieu, le vôtre « d "nuire» encore que votas nc 
conMistez pas mais Dieu les coauil. 

Tout ce que vous dépensez sur le chemin de Dieu vous sera iotégralement 
rendu et vous ne subirez aucune injustice 

61 S'ils penchent pour U pan. pendre p'ur clic <1 remctvt'en l Dieu. Il est 
(ctluiiarinrol l'AuJuni cl l« Sachant par cuc&rruc. 

62 S'ils veulent te tromper, il te suffit d’avoir Dieu. C'est Lui qui t'a soutenu 
par Sa victoire et pur fcs Croyants. 

6 J II fit régner la concorde entre leurs ccrurs. Si tu avais dépensé tout l'argent de 
I* terre, tu n'aurai» put pu la llirc régner cotre leurs èreur» rouis Oku ta fis 
régner entre eux-mêmes 1 . 

Il cil reriet Puissant cl Sage. 

64- O Prophète' Il te suffit d'avoir (avec tcàl Dieu et ceux des croyants qui t'ont 
suivi. 

65- 0 Prophète! Iccite les Croyants au combat! 

SI vous totalisa Vingt (homme») endurants, ils en vaincront deux cents et si 
»OU» en totale»*/ cent, ils vaincront mtfe de ceux qui ont mrcru. p>ur la 
bonne raison que ce sont des gens incapables de comprendre le sens profond 
des choses 

66- Maintenant Dieu a allégé votre Charger* a »u qu'il y avait en vous quelque 
faiblesse Si donc vous totaliser ure centaine d hommes endurants, ils en 
vaincront dru» cents et n vous en lolalacz un millier, ils en vaincront deux 
""«e avec li pcmtiuii» il- Dieu cl I>.cu cJ avec lu endurants 

6Î-II "'appartint nullement i un Prophète d'avoir dr» ptsconkrs jusqu’i ce 
qui ail prouvé tur 1rs arme» sa prédominance sur tore Vous voulez celle 
vie et ses hens éphémères et Dieu (vous) seul ! autre 
Dieu est Puissant et Sage. 

68 N'était avant relit un arrêt geétcrM de la pari de Dieu, un supplice encra: 
vous aurait louches peur ce que vous avez pris. 


I) tas kahtams <1* Mo»» «si '«irl Ou mu d'iss» avant l‘Um <n -le». aT.io imrii It» 

Awstl la» Kt»ri ' 

tas Ilifi O” retutpollMltil iikirs la »an)ie «t I Wilianil. <n |U>l»ubr li latrSnlUa «s 

amas, (altam i«a pan arire.n- .ne(...in.ni. n naiatrHivaiIntndeii tins 
Mtndr .<*>||< S.m auras ai V (i-li.i A kir <s«.mii|i aus muni ainvs « .‘«i Jt »s 
«sure- et it ks ruiairrir r.tblcs 

C'en Ifchrn veut .11 > CU C.|UM, * lun situ itanililiU Iritak a A ta irans-imcr iti 

.rraUlVs lajrrt rr Ma 

Ote un idsimors remets ■■nren tur oiHptc dctxoe séné Saai ta: «vt< laidn U 
rullen MifMa siée n ol V routa sIMreet profcaaJ ■■ »f iluhe Uni ul ut 11 «ni frai»».' 

slim k< imif (vxmfm niwt iV» wo hdnw 
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69 - Manger donc de ce que vous ave? ramassé comme botin uni qu il est licite a 
pur ci ci.iptee pieusement Dieu. Dieu CM parftri tentent abwluteur c« 
miséricordieux. 

70- 0 Propéétc! Dis au» pnsonntcrs que vous- ilèlcnez: 

- Si Dieu un qu ‘il y a quelque ben dan» vos cœurs. Il vous donnera bien 
mieu» que ce qu’on vous a p*i» ei vous absoudra .. 

Die» cil parfaitement ataoluieur a mitéreordie-jx 

71- S’ils vtuV-m le irahir. ils uni déjà bien trahi Dieu ci li donna alors prise sur 
eut. 

I>»eu est parfaitement Sacha::: et Sage 

12 Ccu» qui ont cru. w sont eûtes cl ont combattu avec leurs biens cl leur vie «ir 
le «tanin de Dieu', ceux qui oni fourni mile ei appui', ceux-là sont les on* 
et les soutien» 1 k» un» des autre». 

C’cus qui ont cru cl ne se sorti pas ereoie exikt vous n'a ver rien à attendre 
de kui »>si>|MÜiic juMfu *i cc qu il» a'euk'in 

S ib vous demandent aide dans leur lune pour leur foi. vous êtes tenu» de 
leur prêter main forte sauf contre un peuple auquel vous êtes lies par un 
pacte 

Dieu voit furfaticmeni bien <e qw vous faite» 

73-Quani à ceux qui ont otteru. ce seoi le» amis et ks soutiens levuntdra autre». 
Si vous ne k‘ fades pas. « sera un fojet de trouble» et de uib.crsKm sur terre 
c! une grande corruption 

1» Ceux qui «ml cru. se sont exilé» cl cal comtwttu sut le cheran de Dieu et ceu» 
qui ont fourni ni le el appui, ceui-li sont Ira vrais Croyants Ils ont une 
absotatioa ci une dotation généreuse. 

75 Ceu» qui ont cru par la suite, se sont exilés cl ont «emballa avec sous, ceux-là 
sont des vôtre» et «eux'qui sont apparentés par les laen» du «an* profitent en 
priorité h» un» des autres dans cc que Dieu a mentionne dans son latte'. 
Dieu est parfaitement sachant de toute chose. 


Il lirai* dn Oosum de 11 Mee«ir qil se we< cote voViiumcirer soir snvti le» Set 
Il, . «I Je» cub !. rient» aVu fut os 6►>".<«• oi k Nia.. Sr.i • Haanl an toa «mal 
« a mu» a le. a.». . u.< oa«.<i~ Kamatir >.»» ki mimer en ai nm qi r • 
enbiusé marOreM ridai* cl. • li rmi.clv iV u non. k Pnoédie re» m Inc 

Pus 1 y Cil k pont «ut «i [eu pim li l' ivln- Mt-aafcne ci le pu «unie mcu <k» 
Stisitnisi de la steeq. Ccc *UI » '• > Médine q» s’appckci alco Y.itna» 

J| Cc loi! k» . «nu • oi luNUKS de MOS ne qu rat anurili ivk aie tméroMu in iuk 
km IWn eoks eu .Moifuicoui » 

11 lé "*11 > «s* diit in inra. pieccsc». ad» aps.cic C'en itln qi iir- (vue m «n 

ccncv II c»irac pur M-iaenr. qu lu |rt» aile cl auoUcu cl «u pma a entra ec u 

piiextoe cl en MCI llMU 

C'en le i*« »iu dc«ic u I imtM 

« tel e.l l> rv-srne u I Idc» i(çœvu pii k vxtsel î* du «éne dupira iti Us Cro/ails tasl 
c.laitc. à piui—re li r»cre unie iuqa 41 'ilmnmcn de no. ks fo»~i * le «o.rà>ee 
U piMMo. U . .lies - u sou se k lires |«s - lé.p<c<tK»icrr« unie unm ks .lotino cl 
le. NCfvcu-stSnanntiuidc Dîne IIScu|i..u. kcU-wdcK.Uiri<fccrrlnCros»iid»n 
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Chapitre IX 

LE RETOUR A DIEU 1 

Je la lùimk [.i.l-'fiiHimif (IM verso. > 

I (VoKi) m avis de rupture de Dieu ci de Son Mcmpt à ceux des Associa- 
ictus avec qui VOUS suer conclu un pacte. 

2-Circuler donc sur icirc en loulc wcurilé durant quaire mois'cl sachez que 
vous ne reniiez Jamais cdiappcr au Châtiment de Dieu el que Deu couvre 
toujours d'opprobre les Négateurs. 

J- Voici en même lonps on avfs de Dteu et de Son Messager [réclamé a in gens 
te iour Ai grand p&erinaae* a savoir que Dieu ne * reconnaît amn 
obligation envers les Assecïutcurs <lc usine que Son Messager 
S. maintrnanl vous revenez à Dieu, cela sous sera mciUcui O. si vous faim 
volte-face, eh bien' SkIkz que ‘Oui ne pourrez pman échapper au 
châtiment <fc Dieu. 

Annonce à ccua qui ont mécru un supplice doutounm 

4 Sauf ceus parmi les Asvccialcuis av« qui vous avez conclu un pacte el qui. 
pur te suite, n *ott manque vvs-i-.is de vous à autuac de leur» obligations et 
n’ont appu>v contre vous personne. 

F.vécutez-lfur toutes tes danses de teu» pacte jusqu'à expiration * son 
terme. I>.eu aime bien tes pms peux. 

5- Une fi» que Ici mois viciés ont pris fin (se sons écorches), tuez 1rs 
Associaicurs jxinout où vous tes trouvez Picncz-les. asuéptz-les el insultez- 
vos» |*>ui tes èpici dans tout poste d'observation 
S'ih reviennent il Dieu. aoconpiiSSCM cotrretenKM te prière et donnem 
l'aumône légale. n'entravez plus teur liberté. 

Dieu est parfaitement absohileur et misértcocdteui 

fl Si l'un des Aswciatcins IC demande U réélection duc aux voisins', oflrc-ü 
lui te lemps qu'il faut pour qu’il entende le Verbe de Dieu, puis fais.le 
paivenu là où il »e douve en sceuiitè. 

Et ce pour te fai» que ce sont <fc» pins qui »■ savent pas. 


Il lampe k Cite* A toi Itali kCüim .|r «Iiho WHnnvTwn k. Jilteftin .lupir.. I. 
C«ir. In fennumi di PmrtKr qU «rmcf ►' vrnas ai lu fl i neuii 3 r kur 
MtKiil r«>i»ri * f »ap«'e IX au rrtlrZrn! m im farcui i"iun cnpir. 
bniknm ih mmn [«Il i>« «cnprom Us «n H KM ut foi.ni c'ipuc mu uni k 
JrïoCT |kr k fanon» lomu» - Au nm ik Dru k «koli'Ofo pu nwtx tl pu 

cuclctit - C ru ou. .ft.no. qu ■ u. Jrfoit-oo.nl olfoOrü pnfan o ) IU . JI. 
b A. |Nl. 

ft clifun • un. p<ui "in -kdSu.il. fi.'„ 
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7- Commcnl pcul'il > «voir un pacte pour te Associiteurs chc* Dieu «I chez 
Son Messager uul ceu« avec teqûris vous «n eutxlu un près de b 
Mosquée tierce ( La Kaâba )? 

Tant qu'il* k montrent droiltavoe vous, montrez-vous de mène avec cul 
!>*u aime te gem plan 

8- Comment dorse ’Atois que l'ils on! sur vous le dessus. ils ne respectent à mire 
égard ni te liens de la parenté ni leur peixnrw de nro-ngresson 

Ils «mis contenter.*. avec leurs bouches mais leurs «leurs s'y refusent et la 
phi pur d'entre eui tom de. gens sans foi ni loi. 

9- II* ont vendu à vil prix te VC*SCM |ou signe.) de Dieu cl ils ont alors repoussé 
(les gens) loin de Sa voie 

C’est vraiment mal ce qu’ils faisaient lu 

10- Quand il s'agit d'un Croyant il* ne respectent ni le* liens de In parenté ni leur 
promesse de noo-agrctcon et ceut-là tom te agresseurs 

11 S'ils reviennent à Dieu, qu’ifc pratiquent conectcncnt h prière et donnent 
l'aumône légale, ce sont alors vos frère* dans b foi. 

Nous exposons te wrwts en détail à de. gens qui savent. 

12 - S'il* manquent a kurs serments aprfc le pacte qu 'ils ont obtenu et s‘ils disent 
du rai de votre rchgion. combattu alors te ctampions de la mèctfoicc. ce 
ton: de* gens sans parole, peut-être s'arrêteront-ils' 

13- Ne combattriez-vous donc peint des gens qui ont failli à leur* vermeils, qui 
a‘ment «ode d expulser le Messager et alors que ce sont eux qui ont 
commercé te premiers' 

Auriez-vous peur d'eux? C'est Dieu qui est plus digne Cr votre crainte si 
vous êtes croyants. 

14- Combattez-lra et Dieu les fera souffrir pur vos mains, te frappera 
d'opprobre, veut donnera vKloire sur eux et guérira (soulagera ) te poilrmrs 
d'un peuple croyant. 

15- Et II fera partir la colère de leurs cceurs. Dieu remet tur la bonne vole qui II 
veut el Dieu est purfaitemrnt v.ichjnt et sage. 
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16- 0u Ken ave»-\ous pense qu'on alun «oui bisser ainsi uni que Dieu sache 
œu» d 'enue voui qui om combattu et qui nom jamais cherché refuge c tel 
.mire que Dieu, que le Matage* « que In Croyants* 

Dieu en parfaitement au courant de ce que «oui faites. 

17- 11 n'apiurlieol nnlkœnl au» Associatcurs de peupler ni d'entretenir la 
mosquées de Dieu quand & sont cut-mémc* témoin» de leur propre 
négation. 

Ceu«-I4 verront leur» ceuvrtt réduites à zéro et ib sélcmiserom en trfer. 
18 -Seul peuple ei entretient Ici reenquéet de Dieu «lui qui a cru en Dieu ei au 
Tour dernier, qui a accompli correctement la prière, a donne l'aumOnc Vïgale 
cl n ’u jamaii craint autre que Dieu. 

Ceux-là. peut-être, seront pana, fcs bien guidée 
19-Avez-vous estimé que le Dit d'assurer l’eau au pèlerai cl d’entretenir la 
mosquée sacrée équivalait à ctlui qui a cru à Dieu et au Jour deniKr a qui a 
combattu sut K cIkiiiûj de Dieu? Il> iAiiii suis lu uéuii •hIciii auprétde Dieu 
ei Dieu ne guide pus lu peut injuste. 

ÎU Ceo» qui ont cru. qui «c sont exilés cl col combattu sur le chemin de Di» 
avec tors Kenvet km perso n« ont un bien plus grand degré aupté» dé Dieu 
cl rniiti sont les gagnants. 

21 - leur Seigneur leur annonec In bonne nouvelle d une miséricorde de Sa pari 
de même que d'une satisfaction suprére et de Jardins où ih autonl des 
délités permanents. 

22-Ils l'y êlermserool i jamais (tries Dieu délient un tir» grand silure. 
2S-0 voas qui ave/ cru! Ne prenez pu vos pètes et vos frères comme amis 
intimes s'ils ont préféré b méeréasec ù la fo. 

Celui d'entre tout qu. ks prend comme ami» intimes. ceui-li sont les 
injustes. 

24 Dis: « Si vos pères, vos lib. vos frères, vos épouses. >os familiers, des biens 
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que viras nvr gagnés. un commerce dont vous crosne* le marasme ainsi 
qu: Jd hibiuticcs où vai» tout plaise* vous rom plus chéri que Oku. 
qw Son Mcasapr el qu'un comhii sur Son chemin, attende* alors que Dku 
ipforic Sa d&islon». Dieu ne guàic pu sur la tonne voie b «ni 11m foi ni 
loi 

25 Dku «oui J clfcctnemcfll donné la victoire dans plusieurs endroits cl le (cor 
de Houneini où voire grand nombre voue avait rempli d'orgueil uns vous 
avoir (ourlant miî à nen. U terre, malgré loul non npicc. vous devint bien 
étroite; puis vous vous êtes retiré» en tatiani m retraite. 

26- Puii Oku fit descendre Sa sérénité sur Son Moopr e» sus Ici Croyants, fit 
dewetxltc des armees que tous ne voyiez, (oint et soumit aux tourments Ceux 
qui avaient mecru. 

C‘c>t là la récompense d:* Mécréants 

27 Puis Dim. après ceh. remet sor la bonne «oie qui II veut et Dku est 
abtolulcar es misêrkordietax par excellente 

a O vous, qui a»v* cru! Les Aisocialcuu ne sont qu 'une chose impure Qu 'ils 
n'ap(«ccheiu donc plus b Mosquée sacrée (La Kaâba) apres but années 
Si vous craigne* quelque manque i gagner. Dieu vous ennhira to Su 
générosité s'il veui 

Certes Dieu est parfaitement Sachant et Sage. 

29-Combuttca ceux qui ne croient pas à Dieu et au Jour Dernier, n'interdisent 
pas ce que Oku a interdil ainsi que Son Messager cl ne praiiqurat pn la 
rcbÿon du vrai (Dku) parmi ceua qui «ait reçu le Livre (Juifs et Chrétiens) 
Jusqu'il ce qu'ils p*cm l'unpM de cnpttalion «don leurs moyen* et en toute 
humilité. 

JO- Les Juifs ont dit: -Orar' cil le filide Dieu » 

Il bs Clrétlens ont dtl : Le Messie est b fiés to Dieu - 
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Ccuccqu ils disent de kur» Ix-ucto. Ils sont. quant au parier. semhlahks A 
ceux qui ont mceru auparavant. 

Puisse D«u k» combattre! A quel point ils t'en Utwent conter? 

31 II* 001 pr.% kurs rabbini fl In** moires comme Seigneurt-et-Maitre» à la 
pltce de Oeu. uliw que k Mcsctflikar-Manc On ne leur a ordonre 
pourtant que d'adorer sernkmcm un Dieu unique 
Nulle divinité nutre qw Lui. 

Bien loin de Su gloire cl de &i parole ce qu'ik associent 

32- lit veulent êicindre la lumière de D*u avec kurs bmxhn et IVju lient 
absolument ù luxomplir Sa lumière, n'en déplaire uni Négateur»! 

33- C Vu Lui qui a cnvo>éSnn Messager avec h bonne direction et U religion du 
vrai afin qu'd la pliec iiu-dcssus <k U religion entête. n'ca déplaise aux 
AHOCttKWS. 

34- 0 VOU» qui ave* cru! Btaorcop ptrmi Ira rabbins et ks moine. mangent 
certainement l'argent des. autres sanaaucun dmil *r n|wiu-u k. irn, k»o 
de la xokde Dieu 

Ceux qui thésaurisent l'or et l'argot sans le» dépenser sur le chemin de Dxu. 
anncorc-lrxir donc un supplice douloureux. 

35- Le jour où cet or et cet argent seront pottés au ronge dans le feu de l'Enfer cl 
qu'on en brillera leur» fronts, kurs liane» et kur» do.: a VoAs ce que vous 
asc/ iMaunai pour vous-mêmes, goût» donc A et que sous tlieu urine* i». 

36 Le nombre de» mois pour Dieu est douze dans le Liste de Dieu k jour où II 
créa ks ckus et la terre. Parmi eux quatre sont sacrés» Trie est U rehgion 
slans toute sa rectitude. N’> porter aucun tort à vous-même» et «emballe* ks 
AHOCttUUn sans exception de même qu ‘ib voug combattent sans exception 
ci tacher que Dieu tst asec ks gens pieux. 


I) Dira et reiKi 1 JS) «•: mire, an (mrto» rssetikl d u.! éeomric u~ pcur.ii rhl.it. 

I iiiiii «ionne Vint IIn'alt-aqu'on»-loraOia«s«UIU'atriumtupcral a, 
a um ..n.. II. OHM <k m>|ri» « d'anfitrc |ou k raie lu eora. 

L ufin ne deti(min lue ItésauBéti cc noi ,» om de IXe* 

II il Ou être .k«iu q. .I.r- l~ .1 .-•- >~t l, „,.s„l.tk I. 
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SfctAtiran U qtu.-Or. no. m eu Ht ara *mk< as.m k non Oi »tl«. XinUMi 
““•«ioi R*>> 

ivt.1.11 as fallu iur. mie ,.,m OI nutOa »t>i de phiwüic es. Aiatc a l aOimo ai 
dftoli «ré d-. I<kmn Cl et netn «n* dWMnprr kur. <iai.tu.ain en Mini riesrl». 
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”-1» nu»*» d'intervertir I» mois de l'année 1 n 'est qu 'un surplus de mécréance 
avec kqsri Ira Négateur» (ont égirés. Une année th rendent ici mois profane 
« une anntt ib le rendrnt ocré afin d 'être toujours en accord avec le aimhre 
des mois que Dieu a faits sacrés. 

Ils rendent ainsi profane <c qvc Dieu a fait sacré. 

On kur a embelli la vikme rfc leur» actes et Dru ne guide pas sur la bonne 
voie la pent mécréante. 

J* 0 sous qui use/ cru! Qu'avo-vou» à vous faire lourds au démarrage par 
attachement à ü terre lorsqu ’on sous dil de courir au front sur Ve chemin de 
Dieu? 

Avez-vous trouve satisfaction da» b vie ici-bas plutfit que dans I autre akirs 
qiK ksjcuitunecs de la vk ici-bas ne sont que très peu de chose en regard de 
l 'autre? 

J9- Si sous ne coure? pas au front. Il sou» soumettra à un supplice doulourru». 

'OUI rcmfidttu pwr un [‘••"f-Jr .tnir* tpif vmu tniK n<* I ni auirvi «n rxe qt 

Dieu esl ctipubk de toute ebice 

«-Si s«us ne lut apporter pas assistance. Dieu la lui a ctfeciivemenl appoetec 
lorsque ces» qui avaient méeni le ruent sortir deusiéme de deux, quand d* 
étaient dans In grotte cl qu 'il disait à son compagnon *: . Ne te chagrine pis. 
Dieu esl avec nous *. 

El f>eu fit descendre sa* lui Sa sérénité, le soutint par des armées que vous 
ne voyiez point cl fit que la parole de ceux qui avaient mécru fût la plu. tinsse 
La pirok <k Dieu est lu plus haute ci Dieu est puissant et sape. 

Courez au front «l'un pas léger oa lourd’ et combattez avec vos biens «t vos 
(ersoiUKs sur le chemin de Dru Ctfa sous ni peéferahk a vos viviez. 
42-S'il s'était agi d'une hxinc aubaine à parlée de m»>n ou d 'un voyage facile, 
ds t'auraient suivi Mais le pirtoura ardu leur parut bien long 
II» te jureront : - I*ar Dieu si nous l'avions pu noue tenons sortis avec vous -. 
Its ouvrent (ainsi 1 A leur propre perle et Dieu sait bien que ce sont sic» 
menteur». 


I)U. Wfi. étais V.. f«.» nilSmiéir de px.su f-e 11 jorre .. penerie «bb. |„ p („ 
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imatvr 

b <*.u«f le | Braqua., a U» J. C*,, hil Ke.i l'eMr. de Dt» *>e KOua à 

Slot™. I l.«a AU <Wis KO U »oir dealer « .ta.,, «si.ra «mi.lir,, I Vpoei. 

pur b mtr. «t «en feertrenri* dira l'ont», * li nui nui nme pu» w noire chez 
Abwtake. foi. don k rentrai s ne pitre ai sol ét la ktxqie <li nnuele la.rr.r > pur 

elleulu J».- k-> lalentn aeiiv»<efTr<ii«et pi sneironis se re tairait et peur reBerlier dm 

versSSrene •Sonconfogatn ■ ririikoridiisieliiiiisseT.i . ea.iamu AS.iKki (u 
a « irai le siisrln, Iviiowr d lire iM nr aluini, din. le Sein Cir». 

>1 -D u piiX,«i...S)uq... est o-li* quel.«ue a<ai vsurc 1,1. ..a. .eodiunpi>5. w >e. k 
p»ds de vos, équocoKiiS. I iide.r devcee<c.llK.i..iar.« Ik-al. Ii.ca .1 lu. ssu.il .. 
rra .1 «l liplidi 1 Usine 11 >. aiit. 11 U «avice de Uvea. 
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*' Q-*« Dieu «* pordonac! Pourquoi kur as-lu doonc U pcmission |dc rette» à 
I arrêtei an avoir ou auparavant la certitude dr mit qui disaicM vrai cl 
um savon k» meilleur»? 

44 CWu qui croient S Dieu « au Jour eltrme n ‘aucndrnl p*< la perniiwioa pour 
ownballrr avec leur» bien» cl kur renonce ci Oku Mil parlement que* 
tom le» gin» peu*. 

45 Seuh aliendcnl fa permission 1 ceu* qui re croient pa» » Dieu ce au Jour 
uliime <e dom k» cœur» vent pion idc Kcpocamc. Il» ne (on; qu héiiicr dan» 
kur doute. 

4d-S'il» avacni voulu tenir, ib lui auraient certainement (ail tes préparai*» 
mai» il a répugné a DMu de le» ressusciter cl c e»! pourquoi II kur plaça dt» 
entrave». On leur dil alors: .. Reste/ avec le» oisif» 

47- S'il* «akn! sorti parmi voua il» re ••oui auraient ajouté que du trouble don» 
votre maakrc de vca et il» te srs »rr.i rmp>rW< il* v«m< ■li.u- 
Ik «ou» toubaltCM la discorde dautant plu» qu'a y a parmi tou» de» gen» 
1res disposé» à leur prêter l'oreille cl Dieu connaît parlaitero:nl k» Injuste»’. 

« - II. .ml jadis bel cl ben recherché votre discorde el l'uni présenté le» chose» à 
l'envers jusqu 'à ce que vint t» ifriti cl que triomphât la cause de (>ku CMllrc 
kur propre gré 

W l’aimi eu» il en M qui dit: •< IX’nne-moi la permission d'aller au combat et re 
me souiwu pu» à la tentation! 

Or c'en bun dan» b tcnutmn qu'ils »onl tombé» et l'Enfer entoure le» 
Mecreunc» de toute» part». 

50-Si tue» touché par use bonnechow. il»en foulTrcnl el »i tu e» touché pot une 
calamité, il» di»ent : - Nou» avons su à l'atnrwe iquoi nou» en tenir ...Et il» 
s'en retournent plein» de Jo»c. 

51 Du • Jamais nou» ne serons touchés que pur ce que Dieu now a prééerit. 
C'en lia noue Patron-Protecteur el c’est à Dieu que doivent s'en remettre 
le» Croyant» 1 ». 

52- I>.s » fcst<e qee vou» attendra qui) nou» arrive autre choie ijar l'une de» 
deu* aubaine» lia tiacurc ou k martyre ) cependant que nou» attendon» que 
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Dieu «ni. atieigne d’un .upp’xr de S» part ou pur nos pioprci mains 
Atterriez donc et nom .toimci avec «ou» d»m l'cxptcttlbe -. 

53 - IX. • Dtprnwz de votre propre gré ou 4 contre cceur. jamai» tell ne vous 
>oa agréé car *oin étiez un peupte rebelle (4 la lot divine)». 

54- El qu’au-oc qui le. a empêches <k ir voir agréer leur» dêpemet' ti « not 
qu’il, oni renié Dieu et Sco Mcsufci, qu'ib ne vont à la praire que 
pireuemcmcnl et qu ’* e< deprnient qu’à contre cceur? 

55- Ne ici» pis pfcin d’admiration cfcvant leurs rKhe.re. et leurs (nomtecui) 
enfanta Dieu ne vire qu ’à leur en faire une source de lourntcnti dam cc bai- 
rom*r et à les voir rendre péniblement l’àme en «ai de irôcréann;'. 

36- lis jurent par Dùu qu ’ili sont bien dm vôtre» ci ib ne sont pis de. vôtres maà 
ce sont des gens qui meurent de peur. 

57— S’ils trouvuienl un refuge ou de» lr»u. en terre ou de. gem dan. fchjtarl» J» 

iwtmnieni ce mêle*. ils y •elOlimeratea» .iiirmenl dura un clan irreuilibl» 

58— Il en cit parmi cua qui le cniiqoeni perfidement au sujet de» uomtoc»: Si en 
tour en donne, ils .cul .atsfaits saon les voilà pleins de ranctFur. 

59— S’ils s'«aient contenté, de te que Dieu leur avait donne ainti que Soa 
Messager et s'il* avaient du : . Nou. nous en icnoro à Daru (comme wurce 
d: bienfait.» Dieu nou. donnera de Sa génfroiiié de même que Soa 
Mcragrr C'ew ver» Dieu que va tout noere détlr ». 

6(1- Les aumônes ne sont destinées qu’au» pauvre», mu mitcici» 1 . au» agent» 1 
qui y sont affccics. è CCÜX qui ont été ralliés (1 b taure de l ’Ulair. I. à racheter 
la liberté de» gens, à le. aequctlcr*de leurs dette», au rervice de Daru et à 
l'étranger de pasuge 

C’c.1 là une reparution obligatoire venant de D«u «t Dieu est parfaitement 
MKhanl et sige 
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61- 11 en cil pain» cu« qui loni ttu (0*1 au Prophète cl disent: «C cd une 
«cille 1 .. 

Dû - Oui. une «mit de bien pour «oui, croyant i Dieu cl ajoutant foi aux 
Croyants Jiati qu’une mitenconfc pour ceux d’entre «oui qui ont cru ... 
Ceux qui fdnl du l«l ju Ménager de Dieu auront un supplice douloureux. 

62- IH roui lurent par Dieu pour vous satisfaire alnn que Dieu et Son 
Me»u*er roéinenl pus de leur part qu’ili lu: «mutassent s'ils ion! «miment 
croyant* 

6)-Nc saueni-fc donc p»i que celui qui approche de Irop pré* b» limite»' de 
Dieu ci de Son Messager. edui-U u pe*r lui le feu de I Enfer où il s ’èteirâra 
Cl c’en U le ptae grand opprobre 

64 Les Hypoerilei prennent toutes leur» prciaulians pour ivncr qu’un chipilre 
ne «ni dépendu lui eux kl infoemanl de « qui est dam kurs cecun 
Di». - Moquer-vous donc! Dieu *« faire «unir tr qiu unns uuilea éviwr 

65 Si tu Ici interroge), il» le dironl sûrement: * Nom ni faisions que plaisanter 
Cl nou» JDIIIKT 

Di»: j li«-<e «k I>eu. de Se vcrscli lou Signes) cl de Son Mcwqpr que 
voui voui moquiez donc?« 

66 Ne vous cannez f» Voui a>« bel ci bien renié apres aioir cru 

Si Nous pardonnons à une catégorie* d'entre «sut. N oui en soumettrons 
«ne autre au supp&oe pour avoir été des criminels 
6*-Les Hypocrite* de» deux «ries appiriieniicnt le» uns aux autres Ils 
presemeni ce qu> est cominancrou réprouvé e» proscrivent ce qui es» 
communfvnenl approuvé. 

Ils ferment leur, innns (pur avarice y 

II* ont ouK-é Dieu et Dieu le* a «Ion oublies. 

Certes ce sont les Hypxtilcs qui son) ks Rcbefcl (i loule Ici cl à toute 
■orale). 

6S f>cu a promis aux Hypocrites. homme* « femmes, ainsi qu'au) Mécréants le 
feu de l'Enfer où ibs élcrniwroiM. Ce icra pour eux un chllinicnl sulTnanl 
Dieu ks a mandas et ils auront un supplice permanent. 

69- Tioii surent seul qui Cialem avant m. Ils «talent hkn pMs torts qu: sous cl 
ils «raient bien plu»de richesses cl d'enfants 


I) Pu lUiàcn à cc qu oui nrfa a. rrcpUit « q.l oui por rrte iK mmnniK On se 
"■SU*' 4r Un en 4n*ni qu'f Oui . ira ortlle - «nr Humait. 
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Ib Jouirent a kirs j fond de leur la! «1 vous nve: (oui de votre loi comme oui 
>ui vos prédécesseur» (Je leur IM (4 vow vous èlcs laissé» aller & rerreur cl ù 
l'niMlICC comme ils »’> »oni laissés aller. 

Ceux là verront tau* navres anéantit' dans ce (tonde cl dans l'autre cl ce 
sont ceux-là les perdunts. 

70 hit-ce <u ‘il oc leur est (tmais parvenu la nouvelle de ceux qui étaient avant 
eux: Les peuples de Noé. dt Aid ex de Thamoed ainsi que le peupk 
d‘Abraham, ta compagnon» de Mndyan ci les cita renversées * tond en 
tombe'? 

leurs Messagers leur eurent pourtant venus avec ta verset» tien clair» et 
l>eu n'était nullement de naturel ta traiter avec injustice mais c'est envers 
leur prnpee pcrxnnoc qui* étaient cxu-mémcs mjustx» 

71- Le» Croyant.» ci les Croyantes mm étroitement liés ta uns aux autres pur 
l'amitié et le soutien réciproque Ils prescrivent le ben cccuiuoèmem 
reconnu comme tel et prosenvent ce qui est umtlmcmenV réprouvé. 

Ils pratiquent correcxement In peserc. donnent I aumône légale et obéissent à 
Dieu et à Son Mc»*? 

Ceux-là recevront la miséricorde 1 de Dieu. Deu et: certe» puissant et sage 

72- Dieu a promis aux Croyant» et aux Croyantes «ta Jardins sous lesquels 
courent ta rivière» et où ils s’éterniseront, ainsi que des demeures agréables 
dans les jardins de l’Eden. 

Mais une satisfaction ’ entière de la port de Déu est ben plus grande encore, 
c’est là k très grand suces 

TJ-0 Prophète! Combats les Négateurs et ta Hypocrites cl traite-ta a>« 
rudesse leur asde est l'Enfer cl quelle bien mauvaise devinée! 

71- Ils jurent pur f>eu qu ’ih n ont pus dit et pourtant ils ont bien dit le mot de la 
mccreunee et ils ont ben méctu après avoir anbrauf ITstam. 

Ils ont essaye ifc tirer k Prophcle. mais si ns pouvoir !'atteindre 
Toute feur rancœur provient uniquement ifc ce que Dieu les a combles des 
effets île Sa générosité ainsi que Son Message 

Slb reviennent au droit chemin, cc .sera bien meilleur pour eux et s'ils l’ont 
volte-face. Dieu ta soumettra à un supplice douloureux dans ce monde ex 
dans l'autre cl ils n’ont sur tciec ni ami pour les assister, ni partisan pour aider 
à leur victoire 


11 II i’ii> di Srrtsrr. <i GmonlM. ta «us Mph» orrs <SM» Mer Mont qu. miWiMni k 
me tk l'taronnlM a que Dm ainisr Ce bld <• osnb. ip.r. I« amanair U 
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75- Parmi tu. il rn e-a qui .'engagea envers Dieu: - S'il nou» donne quelque 
ch “ r de Su plnèrotitc. no® ferons A coup »ûr ruumôe* cl nom ferc*. 
cerUmeiseni parue As gens vertueut » 

76- Lorsqu'il leur donna quelque chose .le Sa générosité il. »'<n montrèrent 
uvares et firent volte-face en tournant le dos 

77 C'en à la suite de cela qire Dieu marque leur, ceeur» d'une hfpxrisic 
permanente jusqu'il! Jour où il. Le rencontrèrent pour avuir manques leur 
promesse il Dieu et pour ce qu'il, dtatrem comme mensonp» 

78- Idc avent-ik donc pa> que Dieu .aie ce qu'iH luisent en «ix-mémc* cl ce 
qui*, dirent rn mm fl que Dieu en Le connaisseur parfis* de. inondes 
imperceptible»? 

79- Ceux qui critique»» aounsaiement. au lupet de leur, aumônes, ceu. des 
CroÿaQt. qui font les aumône, volonuire» (en le. accusant de fanfaronnade 
ou d'oHeniaiioo) et critiquent «le même «eu. qui ne donnent que «don 
\'un feinte mo.cn.; il. sc moquent alors d eue. 

Que Deu l**K d'eux on obft de moquer*: cl puissent-ils a>on «te tour¬ 
ment. doukmmu ! 

80- Implore pour fa« l'ateolutioa (de Dieu ) o.i ne I implore pai. s. ni l‘implores 
pour eut soiuntc dix» fow. Dieu ne li leur don-jcru jamais et ce parce qui*, 
coi renie fXcu et Son Messager et Dieu ne Kurde pu .ur la bonne vote b mm 
fcfedtç. 

81 -Ccu. qui ont M faisséa » l'arrière w réjouirent de leur nuKtlon Arrière fc 
Messager de Dieu 11 leur répugna A Killer a\ec ter. bien, et leur vie sur I; 
i * c ™ n * Dieu et dirent: • Ne coure/ p«u au front pur ce. chaleurs» 

Dis: •> Le feu de l'Enfer cit Men pVs chaud encore -.u du morn. * pouvaient 
comprendre. 

8? Qu 1k «Kilt donc un peu cl qu 'il, pleurent beaucoup en récompense de !cui» 
ancen. requis. 

87 Si Dieu le fait revenir 6 l'un d; fcurs groupes et qu'il, te demanAnt la 
prrmrssion A sorti/ {ou front), dis-leur: -Jamais «ou. ne ion ire/ avec moi 
et limai, vous ne combattre/ avec moi un ennemi' Vou. avez accepté U 
première Ica * tester inactif. ; eh bien ! Reste/ oisif. avec les aent «Ir l’arrière 


11 U mnh» wl-nir a unt-c re» Jir. rentre illnlst Ce «jacqa'ai Inresi.V a«l*n 

l"<» •■lu. -lire Irrrrv *u cVirdrlr. » 
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84-N'efTccloe 1 jamais la pr iérc des morts sur l'un d'eux et ne le lient pot debout 
devant vi tombe (pour lui implora I» mivérleotifc divine) (boni renié Dieu 
ci Sot» Messager ci * toril nwrlien étal de rébellion (à Dieu» 

85 Ne tombe put en admiration detu.nl leurs richesses et leurs enfants. Dieu ne 
•cul que leur en faire une MUKC «le tourments dans ce bat uwnde et II tout 
uniquement qu'ils rendent péniblement leu* dernier souffle en pkirc 
négation *. 

86 Si un chapitre (du Coran) est descendu leur disant de ettxc i Diru et de 
combattre aut e«èt de Son Messager. I» gau qui cal tou» Ici moyen» (de 
combattre ) le demandent une exemption en te disant : « Lniste-nout avec kt 
inactifs! » 

87- IK ont accepté de rester en anièie et. leurs ccrurs ayant été tcelkt. ils ne 
peutent dont put comprendre 

Si - Cependant k Messager et ceux qui ont cru avec lui ont combattu aire leurs 
bteni et leur vie. Ceux-là auront Ici tonnes tûtes et ceux-là sont kt 
récullcurs du sucies. 

89 Dieu ktar u amenap) des jurOmi vous Icvqucli courent les «vitre»et où il» 
resteront pour l'éternité. Voila le très grand succès. 

90-Ceux des Bédouins qui «virent quriqu excuse sont tenus le demander une 
exemption lumfa que teux qui ont mcnii à Dieu « li Son Messager sont 
reliés ( loul simplement ) cher eux. 

Ceui d entre eus qui auront méeru seront utlcinti d'un supplit* douloureux. 

91 - Nulle obligation pcnaiilc tvc concerte ki faibles, ni Ici malade», ni ceux qui ne 

trouvent pas de quoi déposer (pour b cause de Dieu) lani qu'ils se soni 
montrés loyaux vis-a-vis de Dieu el de Son Mevapr. 

Contre ks bicnfuiirars il n'y u nul reproche el Dieu esi esreniitllemeni 
absofatcur cl lasséricordicux. 

92 Ni ceux qui. étant venus sers toi pour que tu les polcsjau front» tu leur dis 
• 5e ne trouve pus sur quoi vous porter u. 
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llsirlournéiml alore tes yeux débordant de larmes tclkaanl ils étaient «ristes 
* ne pc-.n trouver de quoi dépenser. 

‘•.'-Il n'y II de reproche Que contre ceux qui le demandent de les exempter niée» 
qu’ils sont riche* II» ont accepté d'être piimi te* y-'“- de l'arrierc et Dieu, 
ayant «dit Ictus cours. ils ce peuvent plus snveur 
«4 Ils vous présentent leurs excuse* quand vota retenez * eux. Oit; - Ne vous 
exevaez pus car jamais nous ne tous croirons. Dieu nous a informés de 
ce runes de vos nouvelles Dim verra vos Juments ainsi que Son Mcna- 
t" P«» vous serez retournés A Celui qui connaît les choses voilées (aux 
vins) et les choses manifestes*. 

Il vous informer» alors *• « que vous faisiez. 

9i- Ils vous jureront pu Dieu, si tous êtes de retour pirmi eux. afin que vous 
vous détourniez d «> Détotraz-voer, donc d -eux. ce sont uiw *akté ci leur 
retuiK oa l'Enfer en récompense de ce qu'lh acqianak-ni 
% II* vou. fonl des serments afin qwe sloir mvonfcz toirc utlafaction Si 
tous u kur accorde/. Dieu n 'accorde pat Sa wusfactlon à la pou dévoyée. 
‘>7 tes Bédouins sent bien plus mécréants B hypocrites et ont pfes de raisons 
d'ignorer les prescriptions de ce que Dîna fait descendre sur Son Mctsaper. 
Dieu est pirrarement Sachant et Sapé 

M- Parmi ks Bédoam. il en est qui fait de ce qu'il «pente (au temeede Dteu) 
un tribut & radial tout en gnetum les retours de foctunc qui pourraient 
vou. atteindre. 

Puiae k retour du malheur s'abattre surent! 

Dieu est parfiiitemeni audiunt cl miuril 
W Parmi te. llcdt-i-m il encra qui croit à Dieu ci au Jourdemieieequi fan «ce 
1 u'il défxrnsc un moyen de se rappnxhrr * Dieu et de s'attirer les 
tvncdiction* du Messager 

Efïcniveraent c'ea U pma eux an moyen sûr de se rapprocher « Dieu Dieu 
fcs introduira dans Sa grâce Dieu est csscmicfiemcm ubtolulcur cl 
•èéticordieux. 

HO les (rentier» précurseurs Ipionreers) parmi ks exik» de la Mecque (AI- 
MouCdJIroun i et tes (artisans de Medme ( Al-Anpir) 
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ainsi que ceux qui les oni suivi» <Jim le bien. I>«u leur a utxtvrA! Su 
snlisluciii» Cl ils Lui uni accorde la leur 

Il leur 11 amenage des Jardins sous ksqiKfe coûtent le- 1 >ières cl où ifi seront 
cicindkmcni laMlOetcfc 
Coi b le Iris par*! succès. 

ICI Parmi ks Bédouins vivant autour de sous il j a do hypocrites 1 de même q« 
(iirmi les liens de la ville I qui si»l Fisses maiercs en hvpi«'>'» - Tu ne les 
connus |xis et Nous les connaissons. 

I>cii les sommeilla dcui rois 1 au supplia puis ils serai mmaate t de liés 
grands tourwms. 

102 - tl d autres qui. »y«t nvoemu leurs pûtes, onl ir.élinpe de booao nciont U 
d'autres mauvaises: peut-être que Dèu les ruminera nu druie chemin 
Dca est csseniidkmcni «hsolutcut cl nuséikordicua. 

101 Prends de leurs richesses une nirùne usée laquelle lu les purifie» « lu ks 
bin* el prie pour dix car le praire leur esl une source d'upanemcM 
Dieu esl parfaitement amdianl el sachant 


ICU Ne tavm-lll donc fis que c es» bten Dieu qui iccrptc de Ses adorateurs 
Serviles kur retour au droit dxmm ci qui prend les uumAncs ? 

Ni sivcm-il» pas que e'esl bien Dieu par eweUrnoe qui murène le. repentis 
au droit ctemia cl qui esl k Moéticordicuk pailint? 

105 Dn - Agisse? ’ et Dieu ucn* soirs: iKlioo de mène que Son Messager ci ks 
Crojants. 

Vous icrce ensuite rimer» s à Celui qui connait 1rs choses voilées (aux sens) 
et le» choses manifestes. Il tous informera alors de ce que vous lirse? ». 

lto- ... D'autre* enfin qui sont bissés dans l'attente de la dmsmn de l>eu: ou 
ben II les soumettra au supplice. ou bien II les ramènera au droit chemin 
Dieu en parfaitement sachant et une. 

ICO Quant > ccu< qui onl construit une mosquée pat esprit de méchanceté « tfc 
eoncurrenre « par pure mfcreance. dans l'intention de divncr ks Croyants 
en uuend.nl (k reloue de! cciui’ qui u déjà combattu aupiravant Dieu et 
Son Messager, ils jureront As toute leur force que : - Nous n‘avons vi« 
<|n*nn» .V K»rUHvr- Pl n.«< «unir qu'ib .«ni iris.» 

menteurs. 


I ) Il s'a«i Ai raiifr-1 Or «ne W Icmslrm Aivji qui* Iihm dm U lotiV Min ri m 
«ni <(■■»» ikii JkiiiI s< 1)11 k> uiirid en Entra. 

21 Dim le kiki (lOSjcn • n» mtfcaifi Kim mentir qiar l'Islam n'est pis uHiurun ine 
rrlgm teernr<i‘a?vt tel F' e«n*k k BevAIlm 

C esl rsirv ur ecli.- :«nrn «m «ri H |m Ii « 1 er» df h Iw. ai .r* fo qii ne se i-idit. M , 
(Mi ks unx n'«u qi *)(.»*» pm 

l>i iu d«K te tiulnnr <1 (uul.uil dml oniiin »tu>enl I hlm* 

*«nr . dur <U lm qu m'agit im. «*<• 1» S» Une»?* 

)) a <1»I cil mine »>(*. »iMu »lir.r jn eUl il» en S>rk runrrcr nu irro noam piu 

Douu h)p>Tin de Mrar. amintuii *ir vir «0» <«r Inr.me nmrraàc d> b 
nbiCTiim^isiu CM.iiim.»r MU a «ifc. n pour » ralaer le. muaii> de 11 dm m 
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1W- N'y pile (amorti Une mosquée qui a été fondée sur U pété dés Ir peemiee 
jour mérite Men plus que lu y pires. Là kwi des hommes qa aiment k 
pufllict cl Dieu aime ceux qui « purifient 

W>- Esl-o: que celui qui a fonde sa construction sur la crainte pieuse de Dieu cl 
*“! Sa satisfaction enuéic etl meilleur ou est-ce celui qui a fondé sa 
cooitruction sur le boni «roulant d'un gouffre qui s'écrouit en remportant 
dans le feu de l'Enfer? 

Dieu ne guide pis la gent Injutte sur to droit chemin 

110- Leu: construction qu'ils ont bâtir ne cto d'élrc une source d'inquiétude 
dans leurs oxurs à moins que leurs coeurs ne viennent à tour être arrachés 
(pur U mort). 

Dieu en parfaitement sachant cl sage. 

III Dieu a acheté des Croyants tour vé cl tours richesses en leur promettant le 
Paradis : Ils combattent sur le chemin de Dieu en uuni cl en se faisant tuer. 
C'ci U uik promesse autnemiqoc qu II a pnse sur La-méme dans la 
lorah l'Evangile et le Coran. Qt tient mieux qi* Oku scs cetgagemmls’ 
RéJousKX-vOLS dor»; à l'avance de votre vente avec laquelle vnu*ax« fait 
acte d'allégeance « c'est la le liés grand succès. 

11? Ceux qui som revenus nu droit chemin. qui adorent et louent < Le Seigneur ) 
qui panourent (to monde), qui «courbent cl se prosternent (en point), qui 
presituent a qui en communément apptouxé et proscn.cni ce qu est 
communément reprouvé, qui veillent nu respect des limites de Dku. Et 
annonce J tonne oouvelto aux Cio>ants! 

113- Il n appartient pis au Prophète et I ceux qui col cru d'implorer l'absolution 
de Dieu pour les Attoaatcurs même ai ce som des parents, une fois qu H tour 
est apparu clairement que ce sont les gens de l'Enfer. 

114 - (}»nt aux mptamtbns d'Abcuham pour obtenir de Dieu l’ahsolulicn de son 
père', ce n'était qu 'à b suite d'une promesse qull lut axait faite. Mais dés 


I > U To-.h « k bsi« rrùh .1 Ospil dans I. *b« pu . humqa - cOM-dn .. crq 
lisineii Lrra. ta >uns llimoH *11 ftntl BU *• lu® «luumftniUtixl ,X~ I. 

d. Intsîroi Ifcn* t*fe IC I Ce. Ixsm i|:™ .< «... |, rebiko Je. 

ri*,, nnenm. mui|ur U Jlsrrft et, Vie. ne. . «ir .n. I. ..«Onu, dMi» Oo , 

*» 0 Dsflieoct *, ikiiiki aopnm de IOnce, 
n Upcivd ASntun fiteq.*l a «oui., du mua <.sdn.itt.de l> Unetam. 

Al.ilun «Il O. V.U dr le imxmi .u p.r irn.nir.lim f> de to unir de l «»ir. Il »ll> 
!.s.|u . hfbs k. .S. trr.pl «b un rd.r s'cWlm On. n l.ixui crauim 
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qutl loi appuiut clairement qu’il élan un ennemi * Dieu. il le dévi.otui 

ilUBMÔè. 

Abraham esi trop prompt à pousser de» souprs A commisération ci II a 
• miment ton cœur. 

115- Dieu n’est nullement de tviiurc à égarer un poupée up>6t lestaient in» sur le 
droit chemin sim leur moulin durement ce qu'ils ont n craindre 

Dieu »iit parfaitement totale cheec. 

116- Dieu détient Ve royaume des «eux et de lu terre. Il donne b mc ei lu mon et 
«oui n’aver en dehors de Dieu eu palron-protoelcur. bi partisan Mcoorabk 

117 Dieu u effectivement ri mette ru droit chemin le Proffcerc. les Mouhajxoun ei 
tes Ançar 1 qui I ont sons dont tel Iscurcs diOteitel «pris que les cœurs d'un 
groupe d'entre «u faillirent gliurr d>n> l'erreur Puis II les ramena au droit 
chemin II est ptein de p.tic et de miséricorde pour eus 
IIK - (llranenude mbiKaudmil chemin) le. tri»»' dont on a reporte tejagmtanl à 
plus tard’ jusqu'à ce que b terre. a\« loin son espace, devint autour d’eu» 
ben étroite, qu’ib se sentirent d l'étion dans leur propic pci sonne cl qu’ils 
lürcatcomuiiieiis qu'il n’yauait d'aalrc refuge A Dtcuqu auprès de Lui. Puis 
Il les ramena au droit chemin pour qu'ils y reviennent. 

C'en certes Dieu qui ramène au droit chemin cl qui est te Misérieordieu» pur 
excellence 

11“ O vous qui user cru! Craigne/ pieusement Dieu et soyez *•« tes versliqucs. 
120 II n'appartenait pus au.» habitants A Médine <« à rem des Bédouins qui 
visaient autour d ’eu» de (rainer loin Arrière le Messager de Dieu ni de tenir 
S teur propre »c plus qu’à la penne et ce en refusant de goûter » la soef.à la 
fatigue et à la faim sur te «wma A Dieu. 

Ib *t mrttent pourtant pas k pied A un endroat irmani tes Mécréant* « ils ne 
touchent pis de quelque façon ua eimeim sans qu'il ne kur soit édit pour 
ceti une bonne action. 

Dieu ne frotlic n rik t nc n l tet bienfaiteur. A Ic-r juste salaiie 


il vue <rr*i traoiua «mrce<r> 

I) Ton <« efupllt • M «vtk * I OOMKO1. U a«a.-iun d. Kilh II» MsMI. ét M-.r- 11.. 
i\rra>ll<i Hlil Ito Om./U i UipMrios <W Tahist 

Ib uu tsKîii K dcnbei il nslii ù litiiM <1. cumie ib n'iouen iuuk «aant, te> 
Ciif.ailt les iuiiii en «iiiialiiu 

Fliatenen tMuiaicomiU df kvrUreert retenu r ontsrni ni Cmitoee luiOc^nilsde 
loinser II PH» t les» svi 

5| ■ , >v.< ut ntl pli» «k quoi veut* dtoilrt» \i 1X0,1 <1. Plot**' tBSDD lois *r u» 
iruenlf du muse» c. JmlK pu Peu ite Vie wMr» ut* itiM €rare lui qii <m (•*<*»« 
.Vtfixr kur lirte 

U hoiiWc (DSDli jsiJimio do»u» rtomn<i totu i |<i»iud k|ipii<i'iteou~ 

mlio qil fjietl nben qiiniuUie 

Ciiarliu. mc lmp* d priilk lima. Dieu d.-nili ltir|uibk des nciuuncl 

luiilimiuiidUKSirirèliiiixiKilr «u 




V-lf rrt'Airù !>\m 


176 


121 - IK ne font pas une pciite ou gronde cl ne Ir.vcrseot pas le lit d’un 

l orient sans que «lu ne toit inscrit à kur actif afin que Dieu te récompense 
pou» k: meilleur de ce qu ’IU faisaient 

122 II n'était nulknenl demandé aux Croyants de counr tout enscmbfc « b 
hataiBc. 

N'eut-il pus été prcféoihk qu'un groupe <k chacune de leurs tribut se 
mobilisai pour acquérir (> Médine) U mailr» des choses de la religion cl 
pour avertir te leur» quand il» retournent à eux. i*ui être craindront-* 
ainsi (de désobéi à Dieu) 1 * 

12V ü vou» qui ave* cru! Combattez ceux des Mécréants qui vous sont 
lumtiophr»: qu’il» trouvant en vous quelque nalesse « tachez que Dieu est 
a>« ceux qui Le craigrent avec piété 

124 Sll arrive qu’un ehaptire toit révélé (descendu). Il en est alors pansu eux 
qui dit: «A qui d'entre vou» ce chape Ire lui a-t-il augmente su foi’» 

A ceux qui ont cru « chapitre a lait croître leur foi et ils se lùjuuisstul à 
ratuncc (deee qui kt attend). 

125 Ceisnul.nl que ccu. qui ont un mol au cieur. te chapitre kur a ajoute 
mécréance sur mécréante et il» sont morts dan» leur négation. 

12b Ne voient-ils donc point qu'il» sont toumi» i lu tentatioes «esc fois ou deux 
tous les ans et. apres ecta. ils ne reviennent pas au droit cbensm et ils ne se 
souviennent de tien? 

127- S'il ndsient qu’un chapitre soi révélé (descendu), ils se regardent ks un. le» 
xutiei (en se chuchotant): .ihtl-ce que quelqu 'un vous volt ’» 

Pui% ils se mirent en se détournant, qu: Oku détourne leurs cteurs (de toute 
lumière) tui ce sont des ÿins incapables de comprendre to fond de» choses! 

128- Voilé qu'il vous est venu un Messijxr de votre privée race. Il Ivii coûte de 
vous voir pwinrr. il «rille jalousement i votre tatnrputk et est plein de 
compassion et de miséricorde pour ks Croyant.» 

129 S'il» fceil voétc-facc. dis: . Dieu me suffil (comti* protecteur) Nul Dieu 
autre que Lui. C'est à Loi que je m'en suis remis et II est Le Seigneur-et - 
Maine du Trône immense 


I) X.r..| « t'mm uiiljic I iiif.irasM Kinbll <k l'œfil Cl neuf une. qM koillh» >•- 

rWnx rv.<U.i b i>ddiuntni*i.oa ,l<ii U\y& I l'omére ni tnto t.ailr. 
•intfkaxueb .fis qi a. M<|| . Iiod «. ««n*. * » nl«m « .1 »ir* Ila. mon *f 

||»|< «IS UH» lui iKnticr «. unir. O: lll.-i il (suri .nu ma In pirtlki». ... uiuml (Si b 

• ■ion«xtokdMMn 

Ui telcltdltu'»« lwjrei.oiu.Tic à Ulule wpu..qilrc*l<.iiqiii«ni«,V' { , n | i , 1 i 

>r« 
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Chapitre X 

CHAPITRE DE JONAS 

de ki i«kxfc pM-hCpnenne (109 versets) 

, 1 » wvrr ck flrru /r MiitTttmiirttx 
fxu «rmir ri /«/ txetUrau 

I - A I. R.<*W Uni i») 1 ce «ml lu les veitrl* du Livre cage 
J- E*t<c i|« ce lui [vu fct humaint un sujet d 'étonnement le Un que Neu* 
uyora inspiré A un homme de* leur*: - A.en* k* humains ci unoacc b 

bonne nouvelle ù oeu.v qui onlcra qu'il*OKI o«c piévéonoe méillèe auprès do 

leu» Seigneur, o Le* Négateurs dirent alors: ■ Celui ci ot tcriaineiiKni un 
sorcier évident n. 

J- Voire Seigncur-Cf-Mailrc CM Dieu qui n <r« Ici deux ci U terre en *x jour»' 
pins a manifesté la plénitude de Son pouvorr Mt k TrAnc II pevcorKWI ta 
marche de* choie* Nul intercesseur si ce c est aptes Son autorisation. 
C’en ce lu Dieu voire Sogneur-et-Miitrc. Adorr?-Lc donc scrvikitcnt. 
n 'avez-vous point d: inémoav? 

d-C’esl vers Lui voire retour à tous. C’est U U promette vfc Dieu en toute 
vérité et justice 

Il luit h création une première foll pu* lu refait de nouvxuu uliu qu’lt 
récompense équitablement ceux qui auront etu et accompli In bonnes 
nuvrcs Quant à ceux qui aurcml mie ru. il* auront upc boisson de feu « un 
tupplioe douloureux pour kur négation pasiôe 
y-C’en lui qui fit du soOcll un éclairage cl de la lune une himièrc. Il «tcriikiui 
(ta ctotnancc de| b lune en (viugt huit) quartier*, alm que vouv sachiez le 
nombre do années ainsi qur le calcul. Dieu n’a uéé tout cela qu’en toute 
vérité et justice C’etl a «mi qu’il développe le* vccvei-cn délud pour de» icnt 
qui vivent’. 

0 Certes dans ta diflcnace entre ta nuit « k jour ainsi que dans ce que Dicj a cric 


Il le Misdrat trnrrs..«f dira, on !.. ctapilm irKMesa |vvr rrrai Idu duplre lit 

?> IIv‘.»* icOmiTrrr.d'trrv «i «e (■^**Scv*rol;f iq*» ii.ciiTir* W «Su k < ccir. • in;«ir<lir> !■ 
coopéra Oltu«u-vi*Tlleam da iriirc - >1 iMascAinquunikinicuaKlVrm 
k varan * du akqiua U. Ikr.ni li lirn>:u Infni de l éanié O lut jeu 4< I 'Pleine* On 

nlIKO» Oc fus •ni«s I tw «oir-iVn: i in pan. 

Il Ouaicr mai Sîl> i ?i»(iic pttire iti cankaêitsurlijrinadr K Li»it Ce a'n! pneu (fiel 
an On ua du N o..M i|i piiv7.i fir.- Il illfeancv c«ir k- «dail mine iiiatMnlaal ici fie 
J: lui-—.- al II tue. Ht «Kl. qi( l» i»ie w k fila Ja nlkviiu 
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«ton» I» «eux d ai icfic il y a assurément dis signes peut de* pen* qui 
craignent pieusement (Dira) 1 . 

J- Cauqui a'ctpireM point Nolic rencontre. qui ont trouxt satisfaction dans 
li xw in-bus cl qui l'y soot semis en Imite sécurité cl ceux qui sont trop 
distraits pour méditer sur Nos signes {ou versets)... 

8- Ceux-là leur refuge est le Feu pour ce qu'ils acquéraient 

9- Ceux qui onl cru e! fail les bonnes iruxres. leur Seigneur les guider» pur leur 
P toper foi. Les rixiércs couleront à leurs peds date les jardins des dèlkes. 

10- Leur invocatic* y ett -Gloire et pureté a Tôt. Sogiveur Diwl» Leur 
uluuinn y est: "Stluit. 

El leur mvocation se lamine toujours pur: ™ U louange cil A Dieu. 
Scigr«cr-et-Muitre des unions " 

11 SI Dieu aotéKtaii aux humains (l’ârriv<c) du mal i lu mesure de leur désir 
d'mxélCivi «vile «lu I"cn. Itm icruic xciau «ai)A révolu. Aussi laissons-Nous 
ceux qui n Opèrent pis Noire rencontre « débattre aveugle* dam leurs 
débordements cjlrir.cicrs 

12- Quand l'homme ml touché p»r le nul il Nous appelle A ton secours, qu'il 
soi! étendu sur le côlé. usa» o» debout Irés que Nous l'en délivrons, voilà 
qu’il pisse comme s'il ne Nous avail jamais imploré pour un mil qui Ta 
louche 

C'en ainsi que leurs allions furent embellies aux prodigues. 

13- Nous a«WB bd et bien anéanti lesSiéekSavant xous lorsqu'ils praiiquerml 
l'injustice 1 et que leur furent venus leurs Messagers liée k* preux» 
fodentet Malt ils n Oit km pat faut p>ur croire. C'csi ainsi que Nous 
récompensons la gent criminelle. 

14 Pub Nous limes de xous des successeurs sur terre après eux afin de x»r xolrr 
comportement. 

IJ Quanti en kur rèotc Ne* xerseu en toute dîné, ceux qu n Opèrent put 
Notre rencontre disent "Apporte donc un Coron autre g» cetai-ci ou 
chungc-lcîu 


il Circ*ili(itV>»f>t<itwv«ii(4)s«umicr" -psurdM**isqui<r»l**eM»miiene«Dleu- 

C«i nul dtc 0>e !• ic««e ik mut ma a li rtr«ewi«lleq<c si d» est doAke Je la pew 

ut - unKi uti «otnisiK t'oivr iule Jt fine. • (Mmi«Wl 

O t ‘eifiutcc cmiwur lasijiiia jar I arauUMn Je qukai >ao>0 utlkfK tlic à ll«u 

CHS» «WMnui au 11 pu. pai* «uau d la «euue Je loue éajutâe 
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/O (Apurer iV /i»u 


1?» 

Dis .. Il ne m ’apparncnt pas de le changer de ma propre initiante eu k rc 
fiU qv* suivre ce qui m'e« inspire. le erain». si je désobcasan i mon 
Setgncur, le supplice d un uct grand jour -. 

If. Dix .Si Dieu avril «oulu. je ne vous l'aurait jeun rèatè ei II ne voua 
l aurlll pot fa* connaître. Je suit déjà reste parmi toi toute «w vic« avant 
lui N'èletvuut point capable* de cor prendre?... 

17- Y-a-l-tl de plut iajusle que celui qui interne tur Dieu du mensonge ou 
qualifie Set ver*«i (ou signet) de mensonges? 

Certes ks criimncfe ne recollent aucun vuetés. 

18- Ils adorer.! en dehors de Dieu ce qui ne leur (ait ni mal ai bien et disent : 
« Ceui-ci sont nos inwrixssrurs auprès de Dieu »• 

Dis. lit toc donc que vout informcnvr Dieu de ce qu’il ignorerait dans Ici 
deux ou en terre ’». 

Clore et puietè à Lui qui eit trèi au-ckua* ifc ce qu'ah associent. 

19 Les hommes ne foemakot qu’une seule nation puB ils divergèrent 

N'était une [urok ittue auparavant de ion Seigneur, on tel aurait déjà 
départagés tue leurs point! de divergence 
Kl Ils disent: .Que ne lui lût descendu un Signe de son Seigneur!» Dis: 
>>L’incom«u n'IppaitkM qu'a I>.cu. Atteodcr donc! Je suis arec vous dans 
l'expectative. » 

21 Si Nom laitons goûter aux humains qrelque mitèrcorCe nprè, un malheur qui 
les a tombés, voilà qu ‘ils oal une ruse dût* (I 'Interprétation de) Nos taxis. 
Dit -Dieu a la rute bien plus rapide encore » Nos Ménagers (1rs anges 
gardiens) mtnlionnciH pu écrit ce que vous tramer en secret 

22 - C ‘est Lui qui dirige ont déplacements sur terre ee sue mec jusqu'au moment 

où vout tout trouver en bateau, que cclm-là court en Ici 5 emportant grâce à 
un vent favorable qui les remplit de joie, c’est alors qu'un vent déchaîné 
artive tut lui Les vagues les m'aillent dr toutes ports et ilt te sentent 
entièrement cernes par le danger Ils invoquent i or moment Dieu devenu 


11 Ointe mi U U rtopsac lui •■vos* nu quinte ait «alla pas*. j laMnja araaade 
rccivor II ;im«n tévslainn Ilu-*1I «nili trllc pOlsde il ni «n.. (oilqiui vue « . 1.1 <1 
«imi HeureI ai polit» a ns»adir dixvne Bl-ec m oi drnett tout d'us coap fallait o. 
pldHO|<r? Sirttu a*c cr «rpe * r*t(«i*>n 

run.durait c« imnnv in. î» sm beu. u soi bceufielt fl SM teo-itel ml ne «ail'accusei 

de nourrie ou de MMOagr 

2) Ruina UC v« clarwenrot dr («rwro* Mi IrCqwit dm. K n« conique ci »u. demie ■ k 

narrai Ma plu ik rte cl (tui a rct«f 
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alOTi l of-el excîosif de lenr ferveur religieuse: « Vraesent s, TU nous «Muet 
de ccfc-ci. nom scions assurément de ceux qui Te rendent grâce». 

23-lorsqu'Il If» si üvj. voilà qu'il» piétinent morale «l Justice su: terre sans 
aucun droit »0 iras! Votre siolcixc ne retombera que sur vous-mêmes. 
Simple jouissance de U Vc ici. bas. puis c'est vêts Nous q« se (cru sotie 
retour et Nous sou» informerons alors de ce que vous foiscr. -. 

24 L'image de In s* vi-ba. n'est autre qu'une eau que Nous avec* descendue 
du cKI cl à laquelle sc mélangea la végétation de la terre de ce que les gens 
mangent, ainsi que tes troupeaux, jusqu'au moment où U tetre revêtit si 
pur un; cl t'embellit et que ws habitant» pensèrent qu’elle était à leur cnlrfre 
d «position. vois que Notre arrêt lui vint de cuit ou de jour et Nous en fîmes 
un champ fitKhé comme si 1 a veste elle ce portait rien du tout. 

C'est ainsi que Nous développons les serset» en deuil pour un peuple qui 
médite 1 . 

25 lXeu apccllei b demeure du salut cl H uiifctiu> Il veut svn une voie rwtilicne 

26 A ceux qui auront excellé dans le bien, la récompense cxellrnle et bien pie 
encore 

Leurs vistges ne seront acestWs ni par «ruine fumée noueiuante. ni par 

quelque humiliation. 

Ceui-lâ «root ht maîtres du Paradis ei ils y seront immortel* 

27- ht ceux qui nuront acquis les mauvaises choses, une mauvaise chose est 
récompensée put sa pareille Ils seront attablés d une très grande 
humiliation. Rien ne les mettra à l’ata de Dieu. 

On dirait q« leur, vrsujct ont été voilés par do morceaux d'une nuit 
obscure. 

Ceux-lâ seront bs pn*de l'Enfer d ils y seront Immortels. 

28- Le jour où No-s les rassemblerons tous et où Nous dirons ensuite à ceux qui 
auront donné i Ihcu des associés: «A voire place tous et vos assocés!» 


I> • tu» u» petite MU nhlüe. - VotU la ua»én«.ouléui irv.« pi t, itm-ii à U létié 
itcrr.1» Ami 4 but b Mira, b <i b iridiux 
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uniiiMim h«i« 

OuraB CO atU ccnJIMu mm rtmilcv. en a ib furie» clurn ik ppc .eut ji «tu. Km a'est 

p«n rrrcnc q. lu» Mou Inpimiu 

î) U fëleât iipièape ;til <«nl cnmniar b netmpc.i«eutlKnle-. >a--i» le Puidx'ol b ».e 

de IX.. «et -Ut- .*« -ik Min qu. Im IM.I.-r... fe te i(-«»le 

ii.ir-nr..»»; de tu.lt et « ,*->!>.< ei qui '«■ otW.i uu to aient «lit». 

nitMi ~»r I fMeocir >H»t»e a ■nantie îb >«i « < »i » eut —.h q. Il aAnter. 

CtiesHmeni b ».«•< 


Ce n'csl q. à a neencM qw 1 lutine seul tu. v> 
te run» r « nu qte des Ieu» oi Ors cluitiunv 
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/O CAnalre * /oms 


Noi. Ici dilfèrcncumes alors avec une marque distinctive ci kurs nssncies 
direct: « Vous ne août »vee Jamais adorés - 
?9 .i Oku suffit comme témoin cuire «ou» ci «oui que nom èitoni loutanent 
inanenhft 4 voire adoration -. 

JO-C'en 14 que clique iiinc éprouve U valeur lir ion Œuvre passée 11$ lui eut 
alors rendus à Dieu, leur vcritnbk Pntron-Prolcctrur.cl ils ne trouvèrent plu» 
Iraee de ce qu'ili inventaient en pur mensonge 
31 - Dis: • Qui vous assure voire luhvuianee à partir du ciel et « la lcrre ou bien 
qui délient l'oulc cl Ici regards, qui fait sortir le vivant du mort ci qui fait 
sortir le mot! du vivant? 

Qui prêtant o>t la marche de l'uni vert?- Ils diront: -D*u -. 

Dis alors: - N'avea-vous donc aucune crainte piètre? - 
H-C'nl «I» Dreu voire vrai Seigncur-ct-Maitrc. Qui y-a-l-il au dcU du vrai si 
ce n'est l'crruoec? A quel point «oui vous laisse? entraîner loin de lu vérité! 
44-C CTt ainsi que se justitia le verte 1 de Ion Seigneur a I encontre Oc ceux q ui sc 
sont rehrlèv - II» ne uniront jamais » 

M- Dis: •• V a-t-il un parmi vos assocKs qui puisse Taire U création une première 
(on puis la refaire de nouveau? 

Dis: •• Dieu (ail la création une première lois puiv lu rcfuit .le nouveau A quel 
pomi vous vous en laisser donc conter' - 
JS Dès: - Y a-t-il un parmi vos assocKl qui guide au vrai? - Dis -Dieu guideau 
vrai. I:u-ce que celui qui guideau vraie») plus digne d'être suivi ou bWn pu¬ 
ce celui qui n'est sot la bonne vole quei'll e»t lin-même guidé? 
Qu'avee-vous donc à juge» Ira choie» de cette manière?- 
36 la plupart d'entre cm ne suivent qu’une simple <on>.iiure et lu conjecture 
n 'apporte rien de b vente *. 

Dieu sait parfaitement vx- qu’il» font. 

37-Ce Coran n'est nullemenl de nature à être inventé en dehors ck Dieu mois 
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c'est U confirmation de ce qui l\i devancé cl le dôcfopçemcnl délaidc du 
Livre II a’y a kl usitun sujet de doute cl cela provient du Scipnea-et-Muitrc 
de» uaavcr*. 

Ifc Ou (yen ilidiseat: -Il l'a inventé ». D»: ..Apportez donc on chapitre comme 
lui cl limes H[^>el A qui tous pont« en dehors de Dieu si vous êtes sincères *. 
39 Ils oot plutôt qualifc de m en soupe ce qu'ils n'ont pmiis embrasse de leur 
-tierce et ce dont jusqu» ce jour ils n'onl jurai, reçu l'interprétation 
C'esl ainsi qu'onl tout qualifie de mensonge ceux qui euteiu inmi «us 
Vois ccremtnt a élé le sorl de Irytislcs. 

«O- Il en ai puent eux qui y crolcni ci il en al parmi eu» qui n y «ment posni ci 
ica Stigncur-ct-Maitre esl mieux au cou ru ni des Corrupwurx. 

41 —S'il* l'aceutMl de «néon g* dix: - J'ai pour moi mon œuvre et vous a>« 
pour vous la voire. 

Vous CICI innocents d» i» q»»|« tais et je *uic innovant du eu que -O-lM™ ». 

«J-Il en esl parmi ctt» qui te paéicnt l'oreille. 

Est-oe que lu ferais entendre le* sourds qunsd bien même iB «ml incapables 
de comprendre? 

43-11 en eu ptirml eux qui dirigent «ers toi leurs repartis Esl-seque Isi piidcran 
les aseugks sur k droit chemin quand bien même lit sont incapables de 
voir? 

44 - Dieu ne commet aucune iejuslKc envers les cens mois ce son! fct pen» qui 
«mi injustes enstrs eux-mimes. 

45- El k: jour oU II les rassemblera comme s'ils D '«utent rotes qu’une heure du 
jour, ils se reconnaîtront alors entre eus 

Ont vraiment perdu ceux-là qai auront qualifié d: wmtopc lu rencontre de 
Dieu et ils n étaient nullement wr lu bonne vexe. 

46- Ou bien Nos» te montrerons certainement une punie de ce que Nous leur 
promettons, on bico Nous te reprenons ton Ame et c'en ulces sers Nous que 
se fera leur retour pu» t>eu esl témoin de ce qu'ils font. 

47- A chique ituiion na Mesure'Une fop qu'est venu leur Messager, d est 

jupe «ntr» «ux »" ions» *qntr* -I ils n* snhiuunl auraiu injualiiv 


I) Amd DW ullrtst .|i» daqi» n»us ■ *xu ai »>Bs un Uctsttir pou lu noilltr li «*• 
s«e eu salit tserwt. 

U «Iir.x «uslil4M UI (I(1< a'n>iu«c il U«i ol iteMuren: ui-Cmis d.- loue >i)i«<e 
C'en dere «ndmnli Août «U (léirnStre QK les Mtsutrists l-«jt*:»ur s.nwn 

• • • • ” * k- lî» 4 e Dieu. 
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«- II> disent -Quand te rcafcwt» «Ile promesse si vous dites vrai? . 

« Dis: » Je te possède pour moi-mime aucun moyen de me faire du mal ou de 
me fane du b ce sauf ce que Dieu a dijil voulu ». 

A chaque talion un tetnx prédeslmé. 

Quand leur terme est venu ils ne le retardent pas ni ne l'avancent d’une 
heure. 

50-Dis: ••Que pensez-vous si Set tourments vous amvicnt de nuit ou de 
jour?» 

Utqoefc de ces tourments les erioinrfc ixn-ils dcoc hite de voir venir? 

51 - Es»-ce que. une fois qoe cet tourments | vous) tombent ( sur la tdleX vous y 
croyez alocst 

Eu-et donc maotensnt ceper.dant que vous étiez réellement pressés de les 
vmr venir? 

52- Puis on a dit 1 ceu» qui ool été injustes 1 : - Goûtez au iiimiliic A: l'éternité! » 
Etes-vous donc rétribues autrement qu ’en rapport de ce que vous Requériez? 

53- Ils s'informent au pria de toi : - Est-cc donc bien vrai* » 

Dis: - Oui par mon Scipnter-cl-Mittre. c'est l*en vrai et vous n èlcs 
nullement cjpubks de fuir ni d'échapper (1 la jacice de Dieu» 

5‘- Si chaque âme qui aura été injus* avait tout ce que renferme la terre, clic 
le slonnerait pc*ur se racheter Ils furent pleins de repentir dtns leur for 
intérieur lorsqu'ils virent les tourment! et il fut tranché entre eux en toute 
équité et sans qu'ils subissent la moindre Injustice 
55 «ajc cm a l>cu qu 'appartient «e qui est dam les ceux « en terre. Oui.ee que 
Dieu promet est la pore venté 
Mais la (dupait d'entre eux n'oal aucun avoir. 

56- C’ev. Lui qui donne la vie et la mon et c'est A Lui que vous serez rendus 

57- 0 Humains’ VoiU que vous est venu une leçon de la pan sic votre Seigneur, 
dr même qu 'une guérison de a? qui »t dons 1 rs pcdtraci. ainsi q* une bonne 
direction et une miséricorde pour les Croyants. 

58 Du ■> C'est par un effet de lu gène tou le de Dieu et de Sa imscricoRle ». VoiU 
(V: quoi ils Auraient se réjouir. car c’esl bien mirai que tout ce qu'ils 
accumulent 

59- Dis: - Que ditcs-vvMrs de ce que Dieu a fait descendre pour vous comme 
subsistance cl dont vous avez aines fait des choses licites et des choses 
interdites* » 


Il II < «ni M miles *< Irenn «i Ili|iu.-r mn la put gnrrti u/w<* piu> llu m 

l uKuilitniiine et h Muiitn 4« fiii f> IVukMdtDfcu «Me sio» ptéleed vmtre rt «i»a «• 
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I>k h Su-j Dieu qui vous en a dôme La permission ou est-CC que vous 
invente/ sur Dieu de* mensonges?» 

t“ Que croient donc ivu» qui forgent le mensonge i rencontre de Dieu le joue 
& U résurrection? 

Certes le* gens sont bsn redevable» a Dieu mais b plupart d'entre eu» ne 
rendent pc.nl grâce 

fcl l u « peu» pas être dans une pcicccupoton sérieuse, ni réciter pnue celte 
luisoa un inonrau du Coran, et sous ne pouvez pas faire quoi que re soit 
sures que Nous ne soviXT* témoin de vos r*te» lorsque vous vous y engager. 
Rien n ccl,i|*>: a ko Seigneur que ce soit le (xiids d’un atome sur terre ou 
diins le ciel ni plut petit, ni plus grand qw cela, ans qu'il ne soit <de>i 
peÈéuit) titres ua livre probant. 

62-Assurément 1 les bien-iimés de Dira, aucune crainte ù leur sujet et nul 

séiagnn bc fci afflige*. 

6.1 Ccus qui ont ctu et qui ptaltquuical la piété. 

64- Ils ont la bonze nouvelle dans la vie ici-bas et dans la vie eititre. Aucun 
Chtmeetwnl au» paroles de Dieu. C'en cela le très grand sikws. 

65- Que leurs dire* ne te chagrinent pointI 

La puissance et la considératioa appartiennent en tcculité i D«u. 

C'est L» l'Aulianl cl le Sachant parfaits. 

66 Assurément c'est Ncn ft Dieu qu'appirtiennent ceux qui sont dan* Les cira» 
et <eu» qui sont en terre cl œu» qui invoquent autre que Dieu ne suivent 
nullement des Associés (bien détermines | mais ih ne fou que suivre de* 
conjecture* cl il* ne l’ont que parier à lorl et i travers. 

6? C'est Lus qui a institue pour vous la nml afin que vous y retrouviez votre 
ttilro: cl le jour qui vous pcrect de voir clair. 

Ce sont là mûrement des signe* pour des gens qui entendent 
M-lfc dirent: . Dira s’est attribsé un enfant 1 ». 

Cloue et pureté d Lui! Il est le Rithc bien au-dessus ck tout besoin. C'en i 
Lui qu'apfurtienl tout ce qui est dans les escut et tout ce qui est en terre 


Il 10 «*>W le «<*» te*Misent p.lées séttd arenni*r npco-eleifi 4 ‘.iifoIUn» 
dis iiiUn», sir ce me l«i va tou dr. 

*" »"• » irsduMM pu . «wmnaai - 
2 l On wsi auan irnduec mini sut. 

• Amn» peur ne les onUt il m-ii lUtfit 

Reainiur mit intiielùo U tcreneuK de U (lui m Ub.ii en le dapn i ci i»ic 
I tKCM« i* I uifoiK ouïr »*pir 

Il I» lui qu *ésu S'il lié uns pire fl use M lllfllr ree. b Vu* Mire, su <l> SnxW nu ut 
uuliv livii. > Vieplqu n U lurent 41» Dira .0 If p*r» de Ht» «r II sera» J1.11 pS» fa-1.- 

•lins « pire d'Arent |,lq«. 1. d«m« Il et (»re ni mère 

Qiuid faut d ta II - Man p«e qai ttt Cuit la Cicui.. C cil at um paiencu inajin ai 

itdi <1 as 0|r» <*i jcol.Kl rtspaeet d'iAtiKo. 
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Avez-vous quelque preuve à l'appui de cela? Dites-vous sur l>eu a que vous 

te savez point? 

M I>s «CCUK qui forgent le mensonge au *rj« de Dieu oc récolteront pu ie 
mm ». 

70 Une quelconque jouissance <lun« et ht* momie puis c'es» vers Nom que * 
If»a leur retour « Nom leur feront ensuite toute» let tourments tcvêrct pour 
fcur nigaton postée. 

71 - Récite-leur la oousrilr de Neé lorsqu ’il dit à son peuple : •« O mon peuple’ Si 

mi longue 1 présence purmi veut «eut pèse ainti que met rapprit là Tordre) 
pir les versets de Dku. c ‘est à Dieu que (e m en suit remit 
Mettez-vous une bonne (oit pour imites d'accord, vous et oot Associé*. sur 
«*lt affaire e« que votre alTuire ne vout soit pus une cause d'oppression. 
Puis exécutez sur moi votre sentence suit ai'accorder de sursit. 

72 Si vous faites volte-face. (e ne vous ai demandé aucun salaire car mon salaire 
n'incombe qu’à Dieu es j'ai reçu Tordre d'étre parmi let Musulmans 2 (kt 
vouons à Dieu)-. 

7}- Ils le traitèrent de menteur et Nout le sauvâmes «lors lui et ceux qui étxiest 
avec lui dan» l'arche. 

Nous en lime» Ici tuoccucurt et Nout noyâmes cm» qui qualifièrent Nos 
versets * mettsonar 

Vois quel a été le sort de ceux qui ont élé avertit! 

74-Puis Nout envoyâmes «prêt lui det Messagers à leur peuple Ils leur 
appcetèîcnt tes preuves évidentes, omit ils a 'étaient put gens ù croiie à sc 
qu'ils avaient auparavant démenti 

C'est ainsi que Nous met‘.uns un sceau sur le cour des agresseurs 
7f P»s Noua envoyâmes après eu» Moite et Alton à Pharaon et ta suite avec 
Nos vends (ou dgoesi Ils s'enorgueillirent et furent un pcupiï criminel. 

76- Quand lu vérité leur vint de Notre pan ils dirent: «Cela ctt assurément de 
la magie évidente». 

77- Moïse dit: «Dites-vous à la venté lorsqu'elle vous est venue: Etl-cc que «la 

M de lu trvigic? Bl lea musiciens ne recollent juavaii le raccér — 








•3-lk dircni -NowM doet venu pour nous détourner de l'ordre où nos» 
a.ont trouvé nos |>i>ci cl »fm qu S vous deux soit U prépondcrtiKc sur lent? 
Pub nom ne wmmn nulknwnt disposés a «ou, croire 
«V-Pharaon dit: • Ammez-moi (oui maiûcxn averti ». 

10-lorsqu* vmreM les magiciens. MoTm leur dit: ..Jeter ce que vont avtr 
l'intention de]cicr ». 

Ïl-El lorsqu'ils fièrent t. Morte dit: »Ce que vous venez. de montrer en la 
™ J » C cl Die» l'annukra. Dieu ne donne aucune venu à l'<r»vrc des 
corrupteurs .. 

82- Dieu confirme k vrai pir Scs paroles n’en déplaise aux criminels. 

83- Mais ne crurent Moxie que quelques enfants de son peuple malgré leur 
oainte >4e voir Pharaon el kurs dignitaires ks lourmcnlc! (pour leur faire 
renoncer à leur foi). 

Assurément Plumum «I rïein de superbe sur terre ci il fait rreiaiivmsni 
partie des prodt£oo 

84- Moïse du -O mon peuple! Si votnnsw «aiment cru en Dieu, remcctcr-vous 
en donc à Lœ si vous êtes musulmans (entièrement soumis A sa volonté ). 

83- IU Aient: - Nous nous en sommes remis à Dieu. Notre Seigneur! Ne faites 
P* 4 * "«“s «ne tentation» pour U gent injuste! 

86 - ... El sauve-noos ptr Ta miséricorde de U gent mécréante! 

87- Nous inspirJmtt à Moïse el à son frère: 

* pl4n “ P°“> «MW peuple des maisocs en Egypte, failewtn des oratoires», 
effectue? correctement la prière et annoncer, la bonne nouielle aux 
Croyants ». 

38- Moïw dit: » Notre Seigneur! Tu at dont* à Pharaon et à ses dignitaires une 
parure el des rathcâws en ce bas monde. Notre Seigneur, afin qu'ils égarent 


I) Dana ci nr« i)ll I il c» II. album «orOci >l Mlosa «s cl .ici 

•pmaxnl cas (a», usa. r<T«i <b «n m(M. contif Jo acipiMs bilan. 

Moba /la lias ko Mien irai a-ail» au (ur <1 à meure air. .ipcnhrrs 

Orp-C. noirmUia U -a—. .»•••.. — S... a es lic«~ MU. 

MO Ums. «rts ronpi k cbim» « rCsttla la (oafc entamée 

I or aran aanlkmem qi t k bifcti de Mû ««ail pcc airme In actifs n oW ui 
pnr*o.' paikdir. 

!) U*ert*i:»i«cùsMi a nccia») rn.Cn . sms - toadir. a.» qatkii'ui eu demi 
d» I ’cneer «,r umliuib ;c»r«.«ei ilinra ou par U psrr. ce la fen&Mos. IXac. k 
■noc |SS| a I K «.I de dcirumc. U b ton» «»l (•< k up(0< «I la pei«i»m. 

Dmi» k toi (SS) il i k tcaa pm|« Oa nc< . IcroUoo - «'est tdà* u> (Mp alnhcn pccr 

Cou »nU q« Dira se mt (wfiu Oc Sa Itaiilm ai imuboki « nyavud ks soaneni: cm 

«reaso et eo km enfeSUaan! CK •lins crcnaOk altn d» (asilkr («r la suie la nakdaoen 
<*»« P ks liasuaa. Mais » Mntam ixusrsi a.n. air. an. .wiuiIni . poar te art. qai 

rsccmci ran'ccl-aOrr no cause de rejalsos e< la b:m> «K ». kui iprom.ui.iK.ii us 

rraussi, leur cl co a moIuuii ro «me doim asse trac ;oi|r sai Ci») k cas dis 
Musu’iuns de cuire Icnpi qai reperent da flcbm te pc» rao au-tio par ko ir»u..i- 
crofijlr cl kur nalbirnicclc 
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Ile* 1 de Ton chemin. Noire Seigneur. anéantis leurs nrheac* cl rend* 
leur» cteur» encore plus hmèi cl plus durs alla qu’ils ne crceent qu'en voyant 
k litpplKC douloureux ! » 

K9 II dit: «VoiU voire *au exaucé 1 . Rester loue deux sur le droil chemin cl ne 
suivre surtout pu» lu voie de ceux qui ne uirni point i. 

«7 Et Nom lime» inmrsct Li mer aux enfants d Ttntcl. Pharaon les poursuivii 
alon avec *ci armées, outrepassant iode lot ci violant toute justice, juiqa'é 
ce que la noyade le saisi). Il dil: «le crois (maintenant) q-M n'y a d'autre 
!><u que celui eu qui c«nl cru les enfants d'Israël e« je fais punie des 
Musulmans»*. 

91 Eit-ar donc Biainlenanl alors que lu us desotri aupuravam cl que lu élit» 
parmi le» corrupteurs? 

92-Aujonrd'hin Nom musons de toi juste ion corps afin qoe lu sois pour cm 
qui som «tarifa* loi un signe cl plusxurs parmi ks hunuim ne prêtent 
<«■. MlciiXiuM U Nu» signes 

9J- Nous avons técfleaciu autant les cnfunls d'Israël en un bru de faveur' « 
No*» Ion donnâmes leur pleine pin de bonne» choses. Ils ne lomtéreM en 
désaccord qu'au moment où leur *inl la Science 

Ton Seigneur (raneberu sûrement enue eux le joue de U résurrection dam 
ce qui Ici toisait divcigcr 

9* Si lu es dans quelque doute concernant ce qu: Nous l’avons descendu. 
inlcrTojv alors ceux qui liseni le Livre avant 10* 

La Write l cil cftcclivcnKnl venue de Ion Seigneur, re sois surioui pai parmi 
le» sceptiques! 

«- Ne ton surtout pas de ceux qui ont qualifié Ici vcrsels (signesI de Dieu de 
mensonges car lu serais parmi les perdant». 

% Celles ii-ui sue qui s'est justifiée la parole'de ion Seigneur ne crokni point 

97-Même *11 kur venait tous fcs signes jusqu‘i er qu'il* m k supplice 
douloureux. 


I) XUtqu ut lac i uj i^j ut ^*i .*iüii'C|u> *epia lr.p.rn nmiur . i éprrou 
• Dan* le P-enée o. le. pr. «ni (ronpi. lui «. I*u< *«..■ «Uràui* d* 0*6U ri 

l’est reurqia *»s visent hiio'ddus li *ae Or lYnua. 

!) Voir le oieintiulit di «net l'J) dv réti iréptii 

Il B • de I* Patonm 

«I bide, Soient 
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MH-Quelle Oie 4 doac «irè profil de w roi <»prfe avoir « k supplice 
douloureux)* Excepte k prupk de J cnat: une fors qu'ih cœl au. Mous ks 
soulageâmes dum la vie ici-bas du supplice ck l‘opprobre 1 qui la «ciblait et 
leur accordâmes jouuMiiic jusqu’i un ceiuin moment. 

99-Si Ion Seigneur l'avau voulu. les luilsiunii de U lare uurniml «ru lous 
autant qu ib étaient. 

Est-or donc que lu contraindrais ks jicns jusqu'à ce qu’ils devircnrr.t 
Croyants? 

I **0— Il n'appartient nuLcmcnt à une à« de croire il cen’esiavo: ta [omission de 
Dieu el II pince le supplice infamant ' tur «eux qui ne raisonnrnl peint. 
IUI- Dis: ■■ Voyez ce qu'il y (Uni les cieox a en lerre Mais les Hunes ci ks 
avertissements ne senent a rie* ivec des gros qui ne «rownl point -. 

I OÎ-Attesdent-ils absolument de connaître les jours (HnMrrs) vécus par ceux qui 
soni pactes avant eux* 

Dis: « Attende/ doec cl ;e sois aval vous dans I 'expectative ». 

10.1 Pals Nous sauvons Nos Messagers cl «eux qui col cru. 

C’est ainsi qu’il Mous incombe en toute justice de causer tes Croyants. 
104- Dis: ■> O ijeas! St «ms avez quelque doute sur nu religion. cb bien, je n’adore 
pas ceux que vous adorez en dehors de I>«ru, mais j ’adore Dieu qui vous 
«prend votre imc et j’ai reçu l’ordre d'appartenir aux Croyants t.. 

Il» Et -Oriente-toi cxcluavcmcnl sur U religion. en pur monothCrslc.cl ne sixs 
surtout pas*parmi tes Assceialcur» ... 

106- N 'invoque pas en dehors de l>*u ce qui ne le fait ai bwn ni mal el si tu le 
faims tu fouis alors panse (1rs Injustes. 


Il Qmnxn «u’4. ,e-Js->.l.l.mi*Nms.(l..iW'(-d4.nilrt.'it( K... .<>1 << Il pitl 
a ISkii k> i>.u<« 4 .0 an*a «an: di (Wt s’il a se-nil-il pa. ai dns» demi O 

n il-.Kl.ii. <1. ns b 0.1- .Vi Sdsls 

n ...u (>. upiKl. 1 v.r. .Ijpl. Iii vtnn ««il r nr eue mi fu*sp non .vin! I *sjnno A a 
nnnent il ci-iI.toii « «nnr au dont et—ni* ri I" Hriri mira du» kut repentir d'are 

tii.a ~uu. h. .--.-k-.— 1 1 .- 1 -. s* i—........ -i i.>ei>K.i a. I...IIII .a 

ptnnmce. C eu pnrqub Otec fit ire cv.tp-.ui pur nu « b d*i«ia di d.r»«r ipi dâfartsi 
vir«n 

«■venait n«u r Vx.pt pi b reptli. a. pbteun qund il «nsi aprà b tunfaïusai du 

.'Virent -n-nc 
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107- Si Dieu le louche d'un nul. nul ne peutk diiiipcr en dehoode Lui. ci «‘Il te 
■vul quelque b-cn. neo ne peu! daoumer Su générosité. 

Il en jtieim qui II «eut de Set etcltvct e( Il ett l'Abuoluteer cl k 
Mnéficordtcui parfait* 

108- Dit: « O fem ! Voili que «oui eti vernie II vente de l> part dj voire Seigneur. 
Celui qui pi mil k droit chemin ne le prend que pour ion piropre lien a relui 
qui prend relui de IctraiKc ce s'égare qu'il ton tcul «fclrimaii cl * ne mn 
nulkment charpè de vos profect allàire» 

109 Su» ce qui l'eu inspiré cl pi Lente jusqu'il ce que Dieu prononce -Son 
jugement ei II eu k meilkur do jus». 

Chapitre XI 

HOUD 

île lu prrAlr Boquotic (125 imcli) 


,lw niuu it Dmi h MiUmméint 
par fiirntr il par tutUmt 

[A. DR, 

1 - Aüf • km • ru. Un livre dool lo versets ont élé parfaitement mil au point el 

en toute sagesse puu oni été «posés en detail de U puil d'un lùgc rt d‘un 
Expert par exrelkiKt 

2 A savoir que: •• N adore/ que Dieu. Je vota su» de Su pin un jvcniucur a 
un annoïKiuieur de l»nne nouvelle ». 

3- El: - Implorez voire absolution de votre Seigneur puii revenez à Lui a II 
vous accorde ru une agréable jouasanre jusqu à un délai prénommé. II 
accordent * chaque méritant I honneur qu il mérite; el U tout fuite* volte- 
face. je ««uni alors pour veut te supçhw d'un grand jour 

4- C'en veri Dieu que ic fera votre retour cl II eu parfaitement capable ik toute 
choie. 

5- Remarquer bven qu'il» plient leur» poiliinet pour te cacher de Lui. 
Remarquez que. lorsqu SU sc voilent derrière ken vêtement*. Il tait ce qu SU 
gardent en tevret cl <x qu'il» proclament. 

Il ni parfaitement uchanl de l'image réelle dei poitrines 
û-ll n'es point detre vniH sur lerre (à peut soit-il) dont b siibw.anre 
n'incombe à Deu II connaît le lieu où il se lue (de ion vivant) cl celui J qui 
on k confie (aprds ** nton V 








Il-lhi*) 


IJO 

Tout oi dan* U n Livre qui rrxl (oui du clair. 

7- C« Lui qui u afé fes deux « la irerc un six jours (cl Son TrAnt tu* aki» sur 
l'eau 1 1 afin <fc nmi éprouver qui de "oui «gin pour le mieux 
SI asturémcal lu disais: •« Vo* allez être tciiusalés après la mort -.ceui qui 
om roècru diraienl uns lauie: = Cel» n'csl que ma pie évidente». 

8 Si vraiment Nous reculons pour eux l'èchèancc du supplice jusqu'à un (crac 
bien détermine dans le lempi Ils ne manquent point de dire 

« (JtTestss qui Le retient? » 

Assurément le joue où (eut viendra !e supplice leur « intluoible cl voilà que 
s'ahit sur cm de toutes pan» ce dont ih se moqui«M. 

9 SI Nous raisons goûter à l'homme qucIqu'elTct de Noire misérkoede p-r» 
que Nous l'en dépouillions, il esl alors vraiment enclin au detetpc-r et » la 
Bégition 

10- El si Nous lui faisons goûier quelque bien après quelque eabniitè l'ayanl 
touche, il dit sam aucun doute ■■ Le» mauvaite» choses -ont maintenant 
punie» lot n de mot Vraiment il esl prompt à donner libre cours à sa joie et i 
sa vantard». 

11 - Saul ceux qui om patienté et accompli le» bennes ceuvre».oeu».U auront une 
absolution cl un grand salaire. 

I? Tu voudrais peut-être twn dè'uiïer une partie d; a qui I est inspiré ei il se 
peut que U poirrine se sente à l'étroit de le» entendre dire: - Que ne fut 
descendu sur lui un trèwr ou que ne fui tenu avec lui un Ange’ • 

Or tu n'cs qu'un «sertisseur el Dieu veille *u« affaires de toute chose 

11- Ou bien ilsdlsCM: * Il Ta rorgé de toutes pièces ( lé Coran I. 

Di». Apporter donc dix chapitre», comme lui. forgé» de toute» pièce» et 
finit» appel à qui vous pouvez en dehors de Dieu 41 vot« fie» sincères ». 

U-S'ils ne répondent pus là votre défi), sachez «lot» qa‘il ni été descendu que 
par lu science de Deu cl qu'il n'y » de deu que Lui. Allez-vous maintenant 
vous soumettre à Lui? 
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IS-Ce«x qui veuknt la tir tei-tmxet « parure. Nous leur y donnon; pktncmcnt 
l'équivalent de leur» ouvre» cl il» n'y «mi nullement k»t» 

16 Ceux-là qui o ont rien dut» I Outre monde que le Feu. Nulle; wal toute; 

leur» outres ici-hi» cl ;in» taleur nxit ce qu’il» y faiuwnt. 

17- Esce que celui qi> « fonde »ur une preuve evrfenle ( k Coran ) tenant de 
toc Seigneur et récitée par un témoin (l'Archange OiteielI de Sa pirt. 
cependant qu'a tant lui (Mohammed I d y a le livre de Mohc tenant lieu de 
guide cl de mitérkordc (»oe»-e«iicidu, c»l meilleur ou fcteo olui qui ne X 
fonde sur aucune preuve valible?). 

Ceux-li y croient et celui de» parti» qui le renie, k Feu est «00 terme promu. 
Ne Hic donc dan; uxotun doute t ton aujet car c'c»l la pute «éritc venant de 
ton Seigneur; moi» b plupart de» humain» ne croient guère. 

18 Qui c* plu» injuive que celui qui a forgé ;ur Utcu du mensonge? 

Ceux-li seront ptBcnté* A kur Seigneur et ks Témoin»* diront: -Ce sont 
vvu*-ü qui uni uicaii a propos de leur Seigneur 

Que la roakdeuon de I>*u frappe les Injustes 1 ». 

19 Ceux qui repouucsl te» peso loin de h voie de Dieu et qui 11 voudraient 
tortueux cependant que. de leur côte. Il» ne croient nullement à l’autre 
inonde. 

20 Ceux-là n’ont jamais échappé à U jxislice de Dieu »ur terre c« d» n’ont 
Minai» eu d’autre» pairons-proMtteun que l><u 

On leur multipliera leur suppixr 

II» n’eiaicm guère capaNc» d entendre « ih ne rayaxnt point. 

21 - Ce »ont ceux-là qu: »e wnt perdu» CUX-mèmcs et qui ne trouvent plu» trace de 

CO qu'il» inventaient crm mie mensonge* 

22-Nul doute que dan; l’autre monde Ce leront eux k» plu» grasd» perdant». 
2J Ceux qui ont cru. accompli le; bonot* œuvre; et qui ont vécu entre 
l'espérance et la crainte de leur Seigneur, ceux-là »ont kt gcii» du Paradi» où 
il; «ront munceick. 


•l la T «nom mu la Anaa. I» tvr<i»ai~ l~ — » i» a. u ™,.„. 
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24- La paraboi: de» *u» clans al «Ile <1* l‘aveugfc ci du sourd e< Ot celui qui 
• oit cl de celui qui entend. 

Onl-ilt vraiment it mime image? 

N 'UB-voui donc point de mémoire? 

25- Noui avons elfccliremtat envoyé Noé à ion peuple: -le voua un 
avettiiteur évident. 

26- (Prenez garde) de n'adorer que Dieu Je crains pour vous In tourmeats 
d'en jour doulourcu»!. 

2»-1« rciwnnalnô ira rqunntc* de ton peuple qui avaient re=* dircm : - Nout 
"® «oyons en toi qu'un être semblable i nos» et nous ne te voyons suivi que 
de ceu» qui. à première vue. vont not plus humble* De ptes nout ne vont 
voyons jouir d’aurcne supériorité sur nous, mais nova* vont croyons plutôt 
des menteurs » 

28- 11 dit: .O mon peuple! Que pensca-vout si je me basait sur ur.« preuve 
évidente venue de mon Seigneur et s'il m'a appnn* —> v>ml de si 
miséricorde et qu'elle vous fût rend tse Invisible? 

Devons-nous vous y astreindre «lors qu’elle vous répugne?. 

29- m O mon peuple! Je ne vous en demande aucun argent cnr mon «bure 

n'iMoabequ'à Dieu. 

Je ne suis pas disposé i chasse; ceux qui ont cru. ils auront à rrecootrer leur 
Seigneur. 

Mm» je vois que vous êtes des sens ag.se ici au mepeis de toute loi divine 
JO- -O mon peuple! qui me délivrera de Dieu si je 1rs cfciSW? N'nvex-vou» 
dont aucune mémoire? - 

Jl «Je ne vous do pas noa plu» que je détiens 1rs trésor» de DKu ou que je MB 
I inconnu, le ne d B pus que je mit un ange Je tse dBpasnu sujrl deeeuaque 
vn»ytu« aseptisent que Dieu ne leur apportera jamais quelque bien. Dieu csl 
F<ut averti de te qui en en on-mcmcs. et. si je fc dual».* serais alors parmi 
1 rs Injuste* 

32-Ils dirent- .Noé! Voilà que tu nous a coniruverrfs et mrene abondammonl 
controverses. Appone-rtous maintenant ce que lu nous promet» »i tu es de 
ceu> qui dirent la vérité-. 




J/-Muni 
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Il dit «C’«t l>ica seul qui >ihi> l‘apportent S'il WUl cl vous n '«es pas en 
mesure d'échapper pu I* fuite • S* justice ». 

IJ . Mon ovine il ne vous servira i rkn. nu eus où je veux vous donner conseil, si 
Dku vevl vous induire en errance. 

C'en Lui «Mrc Seignciir-ci-Maiire cl edi A lui que vwh WB rendus». 
J5- Ou Ixcn ils disent .11 l'a forgé <k foute pièces (le Cotant». Dis: -Si je l’ai 
forge de toutes pa<cs. c'est sur moi que retorsIsrr.i le poids de mon grand 
forfait et yt suis inneeem de «lut que vous fuite» -. 

!fi II (Ut inspire à Noe que: - Il ne croira jamais de ton peuple que ceux qui ont 
déjà cru Ne l'ifnipe donc poinl de « qu’d* faisaient '! » 

17 -Construis l'arche sous Notre survelllaree twnveslUntc et sefon les 
directives que Nous l mspiioa. cl ne M'adresse plus la parole ai sujel de 
«us qui ont commis l'mjmitce (de l'nwociation) car ils vool itre nojis ». 
Le voilà consumant l'urvhe cl. chaque fois que des penounuMâ en vue de 

•I>n r“»fV- iuvvm . 1 —-»l lui. ils n mcqunK du l-i. 

Il dil: -Si vous vous moque/ de nous, nous nous moquons de vous cocnmc 
vos» «ou» moque/ ». 

39 «Vota» «lire/ û qui viendra un suppli« le couvrant d'opprobre et qui 
mfrucra des tourments permanents ». 

«0-Jusqu'au HOlneot où arma Noire ordre cl où fc four* se mil à bosllonocr. 
Nom dîmes alors. •Tranapoitei-y deux clcmmls de couple de chaque 
espèce. ks membres de u famille (sauf «lui doat on a déjà parü») ainsi qvc 
«u» qui avaient cru. ni seul un petit nombre avait cru avec lui. 

41 II dil : -Monie/ y mi nom de Dieu sa course et son aceeMape. Mon Seigneur 
est «tic. parfaitement absoluieui cl miséfkoedku» ». 

4?- lillc muriii en U- emportant à «aversdes vagues semblables aux moniagxcs 
ci Noé appela aloo son IBs qui élan dans un cndnxt isolé: 

.• Monte, mon petit avec nom et ne soi! pas avec les Négateurs!». 

4Î 11 dil » le vais me refuger sur une montagne qui me mettra i I abri de I eau a 


Il (Sum tt«nt.»:t» ranf»naa Insbanm»! ... tt-n.7. »—»v —Su. l« 

« H* corm, Citant dl* pari, da pa* b.n a.am «u .mmiraneii rfel 

tm. ai <r sMurs dil le. II du Uapi a II r«l .ut un mit. tatfc*. toux l exrlk tlv im». 

a On «Il «M t>'( avili ii.ittr 1 Ni. a imuir «c u uMa .1ns I Ml dét su il var.il .k 

Sue muIttlDt . 

Il IBuvoi t'lundi fou ■ wn 1. ut, piton d- mi » Mmd'n vokan >».nat i . «•. p.. 
•liuraiu u,',, Mltont. tutinqu <U ptonqn I. ion» d. IHu ou sium mt 

(•ntssumn J« une <n fda tira Hun diM-«mn (u tonhain du cU II ». 01 ifla 
trenlOnk dm li Ciw. q.i IM j»llauil a un. <1 ceUblt <u ,kl Ccb nu. lui Misa 4 
q..l|.e w Mil* Oku «1 n.n> w «u. 

I) Il >‘1|I « un Db qii a tllUk de tnnVt dm.Ilnttc in ta rilua.n! sur mr mnliiic. - Dim 
U1 ■ di* pitk.. ci Un -tut V.ji.l Nais MOS déjà pmut un uiUtu ld- ir>iit|. 
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Il «lil : - Rxn aujourd'hui ne peut abriter de lirrèi * IXu suuf ceux qui col 
bénéficié Oc S* triée» 

C’ea alors que les vagi»» > 'interposèrent entre eux deut et il fui tarai V» 
nojrâ. 

44- On dit: «O terre. ivak ton eau! O dd, arrête (de pleuvoir)! » 

Et I nm disparut. I arrêt de Dieu l'accomplit, l*a relc te pasa >ui le Joudy 1 et 
on dit: a Loin de No® la tem ioJuMe (auociatncc)! 

45- Noê appel» . 1 » Seigneur en disant: -Mon Seigneur! Mon ldi Tait partie île 
mu famille Ta ptoacise est li «érilé même et Tu et Le Jdui sip-des jugr*- 

«6-11 dit .iNoê! Il n'est pas de u famille. maie c'est une amie impie 1 : Ne Me 
denunde donc pu ce dont tu ne sais nen. Je te conseille de ne point faire 
pallie des igoorantt (de la vérité divine)». 

«7-11 dit: ..Mon Seigneur’ Je inc mets sous Ta protection afin de ne point Te 
demander ce dont Je ne sas rien et. si Tu ne tn 'acewdes pus Ton absolution 
cl lii miséricorde. )e ferai partie des perdants 

«S Oodst:»Noê! Débarqire en poix; lata de Notre part et t*nédi«io=s sur toi 
Cl sur des nations de ceux qui sont avec tôt ; et d'autre* Nom leur prccurerom 
.outssiace. puis elles seront touchées de notre part par un supplice 
douloureux». 

•19-Voilà qiKlqws unes des nouvelles de Iinconnu que No® t inspirons. Tu 
n 'étau pcénl de nature à I» connaître ni toi ni ton peu [Ce avant ceci. 
Patiente! Le lendemain appartient assurément aux gens peux. 

50- El à Aâd (Nous enioyime*) leur frère Houd II dit; «O mon peupfc' Adorer 
srtvàemeit Dku Vous nioea point de Dieu autre que Lui, car vous ne 
fait» là qu inventer en par mensonge ». 

51- -O mon peupe’ le ne vous en demande aucun salaire car mon salaire 
•incombe qui Cehn qui mi Créé selon la saine nature. Etes-voas donc 
incapables de comprendre?. 

52- -O mon peuple! Implorer l'absolution de votre Seigneur puis resencr A Lut 


11 Al Ml ni u»e i»(ii<>< de Uiupiun» unW« Mino.l 
2) l)»ra le : 10 du ctaplrt 16 | »/d|, IV.pW.iM» de re »e“»el 46 O» v 
m effet k> ferme. « Ncé « d. I«h q.. *».< cilto a» * U ferme 

mimwOiU jiNsipé». >un| cl qui a uauW M »»» i*ti. ne Mine» pn ft I l>c*. 

D«u.p i nnUSMd'ii.feco»d-;.Mr.ld~Trnx». m.nWiln'ni pndeluO W'I" l 

trni d uw Ul«n nMine que u renne . eu • æ nui 
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Il uuvraa alors sur sou» Ici tanne* du ciel en Ou»» abondants et «oui ajoutera 
fora * votre fore* 

Ne me tourne» pas le do» pour roter criminels •.. 

SJ-Ils dirent - - Houd'Tu ne nous apportes U aucune preuve évidente. Nous ne 
sommes psi» disposés a abandonna nos divinité» lue In simple foi de te» 
paroles et cous ne scoutes point disposes j le erotic. 

M-Nous disons plutôt que l'une de no» divinités t'a sans doute atteint de 
quelque mal-. Il dit: «Je prends Dku t setioin a mimez vocs-mCmes que 
je »uit innocent 1 de tout ce que vous associez.. 

)) - en dehors d; Lui. Mettez-vous donc tou» j intriguer contre moi cl ne me 
tirerez aucun répet. 

56 Je m'ensuis remis A Dieu mon Seigneur et I c votre II n'est pas un être vivant 
st périt mit-il dont II ne détienne point les rêne» (m i m: le toupet du front) 

Crrfrx mnn S/igrviir #«l «r «nr wiii* nvliligm? 

S7—Si vouante tourner le dos. soilà que je voua ai transmis l'objet dr nu mission 
et mots Seigneur mettra à votre place un peuple uulrc que «uus sans que votas 
Lui nuisiez en tien. 

Mon Stigncur assume parfaitement lu saittcgzrde de toute chose * 

»- Quand vint Notre arrêt Notas «utAme» Itoud et ccos qui avalent cru aux lui 
par un efft» dr Notre mtséricordr et Nous le» sautâmes d’un supplice hen 
rude 

S9~Teta. (les gens de) Aàd qui recréerai Ica versets fou signes) de leur Seigneur, 
dtaohtsrcnt J Se» Messagers et suivirent l'ordre de tout dctpote'i rrôducnhfc 

60-Ib furent poursuivis en ce monde d'une tnilèdrélion ainsi qu'au Jour de la 
résurrection 

Assurément Aàd ont mécru à leur Seigneur. 

Lom de Nous Aid, peuple de Houd. 

61 - Fl il 'Ihureoud (Nom envoyâmes) Irai frère Sailli II dit: - O mon peuple! 
Adorez servilement l>cu Vous a'a'tz point de Dku autre que Lui. C'est 
Lui qui sous a créés i punir de la terre et vous y a fine». 

Implorez tfc Lui votre absolution puis revenez i Lui. 

t.cites mon Br-gncur est Bien proefe et II repoito toujours (soi appel»). 
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4) Il i‘.ill do An,o i<K Dieu «von pou ifkintll V> »uW * Udt. In «enmi i i«cr 
pi.üQrfn.)i.ot»<iWiié Sur Vui N"*!" I' «Klu.ti nom I Ahfthin .< u p)H.ii<rreii I lil 
HW h. famé I jiiik Mo. «uird il l>u avança !• '••“ rdi, « re*!<— dImpiin». Iba> 
(culMenl (oui ou ma hhim qi* le. Aag*s «*“ 4 m Un inreaM««h « qu'l* ai h 

ihoiiohm |U> «nine mi 

AbiiNai !•< p*ei d'eui <ll tonqu*an nuira refioe •«« Ii-pliliU «'«al un miqu 

U ininrat a u |wi cl il lia > aonlie au (Me am lu. 
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62- Ils dirent: -Silili! lu élais réellement destine à ni» veux aux plie hautes 
dignités avant «Ile chose Viais-tu vraiment nom interdire d'adorer « 
qu'ndoeirt m» père.? 

I> plat noua avons nu sujet ifc « à quoi lu nou> invites de* doutes bien 
troublants ., 

63- ü dil : * O nu* ptujfc- < Que dites-vous si je me base sur une preuve évidente de 
la part de mon Seigneur cl s'il m'n apporte un elfet de Sa nusericordc’ Qui 
donc ntc détendrait de Dieu h je Lui désobétttai*’ Vous n* pourrie* alors 
qu'accroître encore plut nu perle, u 

64 -0 mon peuple’ Voici lu éternelle ■ de Dieu, elle vout rat verrat comme signe 
lalsace-U manger dans la icrre de Dieu ci ne la ioikEcc peem d un mal linon 
vous tercr uitit par un auppftce imminent s 
63- lit la tuércnl 

Il leur dil alors: • Jouisser trois jours dans voire demeure (ce bas monde) 
C*ll là une promesic nullement memonoirr - 

66 El lorsque Noire artil vint à Icetne. Nous tuuvàsKt Salrh cl «os qui avaient 
ou avec lui par un tffet de Noue miséricorde ci Nous leur épirçâmra aussi 
l'opprobre de « jour-là. Certes c'en ton Seigneur qui rat Le fort cl le 
puisant 

67 El te «i’ (terrible) saisat alors ceux qui avaient comme llaJuilKC el ils ne 
furent plut dam taws maisons que des cadavres inertes 

63 Comme s'ils n'y avaient jamais existe. Assurémcnl Thamoud ool renié 
leur ScigtKw. alors loin de Nous Thamoad! 

«- Effectivement Nos messagers (Ira Anges) vinrent à Abraham avec h bonne 
nouvelle. 

Ils dirent une salutation el il dil: -Salut!. 

Il ne tord! pcnl à apporter un veau (C4i à point'. 

70-Quand il ni leurs mins ne pas y loucher «au veau), il les trouva loin à coup 
etranpes el en ressentit une gramk peur * 

Ils dirent : . N 'aie crainte ! Nous avons Ht envoyé» au peuple de Uxh • 


1) Or JK >i ncali|iK Mm Hrt. « «a «n .<>: cVur.lk aui 4 i>HllMI »d€ SU» 

d( ü Ma |«u)k d; a: lai fii= iuui nU umu Ua ■ Innlcmiii la crtm «m» I, Dkl. 

Sm (Miriiraon Ma aac-Ui «île damOk qu lise h.ml b UOMUde l'uuCe bu ruinai 

tluqir leu i» <IVs-yatreu.nl II kn lui »-mm« Il snMlne <4 là dàpraaKnl ûl 'omli 
rtôsou U hr<u 1.1 HifC ):<r. à h dura lr 

Cda « fil (U. iH-pui. nu un paijl. qu. nai^a «< ivvrt sunasli cia b o»m tle A. Mil 
de Ireii »nn uiVrnnl il rn iren'ani l«s i rvsviui mot uu'Silh « nus qii avaitii <m ma 

2) Use|«lqiecefureuicri4clanorlsolkOûraaOcl'A|<«i4yp>« Mils* m» eslansiqu 
<• *>« un .nijk lUiuiUx rutud luiiin la tiriUtnii «ul sruoUsi 1rs Inmlcos 

totwqus « luttes <UUl|UUt 

>1 fr- uu au lia lu du paras ikanlbai 
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71- Sa femme élan debout (en p*iêre> et cita eut (bruiquement> tu tvtft. Nom 
lui annoo^mc* alui» U bonne nouvelle (de la proehaux ioi»i<r| d'Iw&c 
et. derrière laie. («oh 1 . 

77- Elle dll « Malfceec à moi? Ea-Ct que je donne naiuanoe alors que je mm «ne 
vicie femme cl que mon eu ri que voici cil en pkme vieillesse? C cil li 
vraiment une étuve bien éto&nnnte ». 

73- 11» dirent: *E»Me que to t'éloncei de b decsion de Dieu? Que U 
miKncorde «b Dieu cl Sei bènédietioiM soient toi roui. geni de I» maison' 
Il eM vraiment digne de louange ci de glorification ». 

74- Lorsque sa frayeur le quitta et que lui vint In bonne nouvelle. 
qu‘Abraham Noui (ail une controverse au lujel du peuple de Lolh. 

75- Ctrta Ateaham eu plein de mnntuètude II eu trt* enclin * h lamenter' 
m»ii d raient à chaque fois (à Dieu). 

T6 - Abraham! Ne l'occupe plut de celte affaire. 

Maintenant l'arrêt de Ion Seigneur es» bé» «rrlvi à tome cl il vu leur venir 
un uipfiKr que ran ne pourra détourner ». 

77 Lotiqee No» Messager» (In Ange») tinrent à Loth. il en ressentit une grande 
gêne « ne lut vraimem où le» met ire. Il die : ••C'en U une journée bien 
difficile». 

?8-Son (cufù: arriva wr> lui en courant; « II» faisalcni auparavant V» 
mauvaises chom'. Il dit: »0 mon peuple 1 Mc» lilks que rail aonl plu» 
pure» pour vous 

Craigne; donc Dieu el ne me couvre; point d‘opprobre ù propos cb «s 
h Me» N > a-t-il donc poi parmi vou» un icul homme rniwmnjble?* 

79-II» dirent; *Tu mis très Ncn que noui n’aioai aucun droit »ur la fille* et tu 
tau tr<* bien ce que nous tvoulccs -. 

*0- Il dit : * Ah a je pouvais quelque choie ovaire vou» ou »i je me trottas wu» 
une protenioa scêdel. 

81 -Us dirent: »0 Lolh 1 Nou» somme» b» Messagers de toc Seigneur. Il» 
n ‘arriveront jatnail jusqu‘A toi. Finsanx ta famille à la demiére partie de la 
nuit cl que nul d‘entre vou» ne « retourne en arrière si ce n eu ta femme: Elle 

va tare fclïrmlc parce qui lia o atteint). leur Kndw vou» «* à faute. L'üüb» 

n ’eit elle poml toute proche’- 


I) Il l'.ipi # Vâr.il l< Icnmd'AbohiatU n‘a f«i g» b»damerd‘«n(iil» » ut pire «»* 
dk.l» * tu am.«r wui resv.IV: doive ». .«tm llipr II « «I nu,:. »:n Ht. I.nwl 

q.i «ni II 1 * 1 . U U «rer ir.t» CW Mu, que Slrat <W >1 4 e tssk qil SH» *W"« 

)»'*> <om* *U(o ki« li ncis d iract. 

Ai» m Antm wm k. - I radio - a k» lu A »>M V» - ImHlM • 

2l Sri ver» ni» m«wi« «uv »ui •> a*M»l pas « put 

I) V— .vie- <V|i au qx » nick tr talh ‘Saàin. .1 Oo*»irV> <Ull ». prolri 1 no» 
l*.iqx ti «toc l‘oU.di( Vs nu rom cn.lroa.lun a Ibwx ,« or vilrc braire 
«an* I» Li itlcm o snvnn •■nidlrt <««i» mrax ui crm ihianihV n cV»! p». 






82— E* lorsque Noire arrêt «iol h terme. Nom la mi met vent dessm-ikisous cl 
finies pleuvoir sur eïe det pierrct de terre cuite te succédant i un rythme 
terri. 

*3- nie* porter l lire marque particulière cou» de Ion Seigneur ce elle* ne *onl 
pu* loin de* injustes. 

M Et à Madvaa (le* Mtdyamtcs) (Nous mvoyimc*) leur frère Chouaib. II dit: 
-O mon pMple' Adore/ servilement I>cu. vous n'a ver poiai île Ditu outre 
H*e Lui, K ac rogne; p« la maure a le poid». Je sous vue boueux cl bien 
portants cl je crains poar vous les tourments d'une journée qui voui 
enveloppera de toutes pans*. 

85- O ir.on peuple! Hiles équitablement pleine mes;re el plein poids, ne 
déprécie; pas aux gens leurs valeurs el ne soyez point uir terre det 
corrupteurs acharnés. 

56 le bien dut aille de Dieu esl meilleur pour vous li vous êtes, uniyinlx cl je ne 

suis nullement parut de votre sauvegarde ». 

87-Ils dirent: -O Chouaib 1 Ester que la pnête caipe de loi que noag 
abandonnions ce qu 'adorent nos père» ou que nous agissions dans nos biens 
â notre guise’ C’en toi vraiment l tomme plein de «grave « de bon km». 

88 - Il dil : * O ttwn peuple ! Que dilCS-voœ ulcnv; b»« sur une preuve évidente de 
mon Seigneur et qu'il m'ait octroyé de Sa part une bonne donalim? El 
pis je e k veto nullement Hure l oeiguul dans <c epie >e tout mande» trais je 
ne cherche qu'l réformer dans la mesure de mes moyens. Si je sms sur le droit 
chemin, c'ctf uniquement pur la gritc de I>ru Ce* i Lui que je m’en sui* 
remis et c'en à Lui que je retiens toujours ». 

39 -0 mon peupfc! Que voire désir de me eonirovener ne vous amène pas i 
subir ce qu'ont subi les pcup’cs de No*, de Moud ou de Salih el le peupée de 
Lolh n’esl guère loin de voui». 

90-Implorer de votre Seigneur qu'il vous absolve puis reverser à Lui! Mon 
Seigneur est certes plein de misérieordc ci d'amour-. 




*>* *o- 


199 



f >; J«<£> Ji£t? üc;; 

jfi Jl£&^ £ , >>]ÿî'i <S> 4? ij& r Q 

£ * *?•; ^ v- »ç wka>4*S >: Ji 

£ÜJiIii'i r td£iS. 'J Æ'0c^f* 

3 o£) ^v» i>> y w» .n£j ÔU> 

<z> >nr* r *ji' u*:> y*?' (xfjf*-. 

3 vP^’ir* Vj*?' j !»$ 

c© v>w'c'i»î 


-f* r , ’ i V u » sy i ^UUU>^l l yulô^ l >-j^J. 


Il HmJ 


199 

91- 11» J-cm : . O Cliouxib' Non» ne comprenons pav grand-chou à ce que lu dn 
et nous le voyou piiai noio bien faible. N’était ton cita. nous l'auront 
sûrement lapidé « rien ne nom empêche île l'induire ». 

92- 11 dit: -O mon peuple! Eu-o; que mon clan a plu» d: considération â vo* 
yeux que Déu dont nui* avee ldi! V: deitiiei de vos loncit? Mon Seigneur 
cumule de toutci (url* ce i/x vous (aile* ». 

9î-«0 mon peuple! Cramponnw-vou» » V0i conviction» comme je ce 
cramponne aux mienne*. Vou* taure/ t qui viendra un supplice qui le 
couvrira d'opprobre et qui et meilleur. Auendez (or qui va venir) «je lui» 
ivec vous don* I .meme. ». 

94- Quand Noue arrêt rmlà lcrmc. Nous ■.luvime* Cbciumb cl ceux qui avaieot 
cru awc lui pur un ellct de Noire prier. Le cri terrible «mit alor* ceux qui 
nviiienl commit l'injustice (de la mécréance) « ita ne luirai plusdani leur» 
maisons que de* cadavre* mené*. 

95- C’en comme *'i!» n'y avaient janwii vécu, loin (île N,«u) Mndy.m 
comme a été r oigne Tüinwud! 

96- Nou* avrax effectivement envoyé Moite avec No* ligne* (Vtraels) cl une 
preuve évidente (■r'anl autorité. 

9T ...a Pharaon cl aux dignitaire* de ton peuple Mai* il* tuivircnl l'ordre dr 
Pharaon el l’ordre de Pharaon n'a rien de vente. 

98-11 précède ion peuple le jour de ü rétunection «, c* guise de point d'eau, d 
le* amena yasqu ’au Feu (de l'Enfer) « >rr* quelle bien mauvaite eau il* *e 
»c*l dirigé»! 

99 Une maïdicuon le» poursuivit dan» ce moevde cl. au jour de la résurrection, 
quel btra muvaii cadeau on leur fait! 

100 Cela (ail pari»; de* nouvelle»de*olê». Nou* le le» rapportons II en eu qui 
*o« encore debout el il en rat qui ont été fauchées. 

IÜI El Nou* n'a von* nullement Me injuste* envers eux mai* il* l'ont clé enver* 
eux-mJme* et leur» divimtés qu 'il* Invoquaient en dehor* de l)«u rc kur ont 
été d'aucun secoue* lorsque l'arrêt de ton Seigneur vint ù terme, file* n'ont 
liait plutôt qu'ajouter à leur perle 
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102 Td »t te châtiment de ion Sctgiwur quand II puni! kscieéaaloo qu elle» «uni 
injustes Son châtiment et* bien doulourew ci bien dur. 

IUÎ - Il y a là un ligne pour celui qui a cruitl les tournants de I 'autre momie. C'OI 
là un jour pour lequel oo rissemNera le« rem el c'est U un jour Si grande 
affluence. 

10*1 Noui ne le retardons que pour un délai bien déterminé. 

10S- Le jour où d arrima à terme, nulle aire ne soufltcra mol sauf avec Sa 
permission. 

Parmi eu» l'un est muetiKi- cl l'nutre est bienheurcui 

I »6 - Ceux qui ont même lu damnation ceux-là sont dani te Feu <de I 'Fnfcr »o« ils 
ont soupers « hoquets 

107- ... Ils y seront immortels tant que dureront les ce ua et la terre sauf ce qu 'aura 
voulu ton Seigneur 1 . 

Ton Seigneur cil purfailcmcnl mpablc de foire o: qu'il seul. 

108- Quant à ceux qui auront mérité li béatitude. crux-la tercet nu Paradis lli y 
seront immortels tant que dureront les cieut el la terre sauf ce qu’aum voulu 
ton Seigneur*. C'eu là un don qui ne uni Jaikitt 

100 Ne te laisse pas aller au doute au sujet de ce qu 'adorent ccux-U. Ils n 'adorent 
qu'l I ancienne façon de leurs pères et Noui leur d centrons scrupuleuse¬ 
ment kur part péeinc el entière. 

110 Nom «von! effectivement donné a Moïse k; Livre et ce lut aussitôt l'objet 
de leurs divergences. 

N'était uurparole (ur* decision) prononcée aupirasantpirTon SeigBCur.on 
uurjilde>i irarcfcé entre euiet ils sont cenainement à son propat plnm d'un 
doute troublant. 

111 Tous ceui-lâ ton Seigneur leur donnera très certainement ke ulaue d: teuis 
actes. Il eu parfaitement au courant de ce qu'ils font. 

112- Prends le droit demis* comme il t'a été ordonné toi ainsi que crut qui sont 
revenus ù Dieu avec toi «I n'ouuetttner point (les limites de Dieu). Il soit 
porfaiKUBiH oc que «oui faites. 

Ilj-Ni* rK*n*hP7 [ vWl .ipfur ;wp*f* lir mi t|»* iw (Yimmii (Hr 


I) Mm* («m. lo Ukuiu il , • Jir. « «a» î> mm d'ern» .ut m *•-.«« «m k f«ds 
d'uir psirdr uuiuidt de hl Coin un Juin srii-'iqic Peu fan p.r ics.lilro ip.es 
nés l>n i«>.n m I/iS-t l« m HuJiil d« que •Celii qu • dn) >.•» unir k piüi J In 

piiK d nnnink de (n m liiimse pis <n l'iftr ». 

Il Ceeu n.pr -1 «eaimr l> penertj qu pmi ■> perçueci l« |m.ls ptct«u>s puni les 
CfOMMl 

.'I IXm R •cnel (1121 Ol ,urine de HcdDie. «nHe ipesrcvMi «-étesscil le fio(«>: 

pnimni rfpi» * *n >» i»sflii«o Oi CWin pur ta pinkOrses iijmh el la Ouflue « 

« eunlsik II lu dil qiuM rrriu . IVrsch k dn>I cMiti.' . a . PltpMM dion 1 ou» tk 

- Hiud n -BMn'ulU n..«T ik> ekmi bine. • iV>-lj V, 
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3) Dki «o.» dll ««ni If WTW (J) di ctowln TS (I Honr..- . 

- H.oi— 1 .. '<M llloniM * puili S W pi"» îkji.If WPopae . » C* noaftaat de« 
CTMsué |.f la di.llè p>«r» io.. I» lin» crM- nt «re. cpe de. [I-imm. * cmki. i»>W 

pr 1 UMtojMMA Onu» >»<■* ■»>-* d. U laiNo-e. « b dtp.di.ee in M**.» i» 
KTOdlWMWO. 

C.IU UWapum u roWit »ar ». f«<m d* pma* a d. une. a. loin» n c m St I. 

., (* trot » ! >■ n de ce* dilfecMn ponte. " troyaauw w< •" ►“>• “ dea mura il 

an» ire part» i au mu CI inc txin en biln 

IBk .'il la .«Dit uflpliorJr (r O*. .«ni ni» «U n'ai!créé le no» 
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l'associai ion) lime k Fca «oui touchera. Voie «Vo en dehors «le Dieu 
aucun palron-proreclcur puii «oui ne race guère mourus. 

114- Accompli conwternent In prière tu* deu.» extrèm*tés du (oui et à ecriamei 
heures de la nuH 1 Cotes kl bonnes actwni chaîne: Ici mauvaise*. C'en là 
un rappel à ceux qui on! Difu prient » l'Ctpril 

115- Et soii pat km. Dieu ne fruiire pis les gens de bien d: kur nUire. 

116- Pourquoi n'y a-t-il donc pai parmi ki cotnimanautcs (siècles) qui «oui oal 
prcetdM de» geni venueux pour proienre la corruption sur terre à part une 
pettie minorité de ceux d'ralre rites que Nom avons uuuéi? Quant à ceux 
qui ont commît l'injuiike (dJ l’associniion). ib ont continue à jouir il es 
biens où ils se vannaient et ils lurent «i criminels'. 

I lî- Ton Seigneur n'est nuèfcmcnt de aaiure i anéantir injustement ki citéiatori 
que leur, hibilanls sont de bnns réformateurs 

118- Si ion Seigneur voulait. Il fcraal de loui les hommes une ica le ai lion ee ili ne 
ceocrakM (quand même) pai d’être en déttCCOrd 

119- ... saurecux que ton Seigneur a touchés de Sa pare cl c'est bkn pour cela 
qu’il les a créé!*. Aimi l'eu Ktornplie U purole (l'arrêt) de ton Seigneur: 
o Assurément de remplirai l'Enfer des génies cl des humains tous cmeinblc ». 

120- Notre te tapforton. tout aria parmi les nouvelles do Ménagers de quoi te 
ralRenrer ton otur. 

Il t’est venu en ce monde In Vêntê aima qu’une kfoa ee un rappel pour In 
Croyants 

121 Dis à crux qui ne crokal point » Reste? termes lur vos pouttom comme 
nous k restont sur Ici notrei! ». 

122 « El attende* comme nou. atlendon. noat-méraetl. 

123 C’en à Dieu qu’appartient l'inconnu de cieti et de la terre et c'en A Lui 
qu’on revient en totale choie 

Adore-le et remcti-l'cn à lui 

Ton Seigneur n'ev. nullement inattentif a « que vous laites 


I) Il ■>«> umdiulcdci(rifrw v.f*<oj.ion».üla.«it»ti<ol> Ee» raonu.rdiie kitaMau 
«or— Un St I. mil coant le (■«■« «t PlDgWu. UnMK.™ il »u d< l>»u iui lii 
Jl Oui a «net <1 H) Dieu rejm’tK KMonor. m . pm lu livre •. c oi-.-lin lu. 

(ilimiK. in tl.redr Uni (lui. Clitlim el ia/cl) ik l» (ont poterne * ml v.r lins 
nu. tk |«»tr.e ki Mcn. a ce mole J(.it iljoiimner. (oeneii de *er ikr« lien. <n k 
n'mil I parure* V» v.nvi * Omni 1 nteiinutdct k t«»« p«<nre k mal Ih w ton M 
idu "mim qn «Hmei ku .inet en kir tin» p«n«*e k lite O» U M 
— iiiiti b«n o« mit are.» 

C.b rota feu p.« * IktûoJr cquieque <•» e.r.wrrere pa.ov.ji» « umm Or*. 

—.il St-tn a ni»».uSavamnqalaeuwwlanmpimd. Urne.«d .mi n»dr li 
<Ol.r» di Seul tu. ut loti» O "ré^rUHr 

Il N .r« qre W|»|. d. Ilia. - poirer» UipiKM put * la <•«* « Mil Kb d. <■ 

i.i» d. paiorcx qo'Ji p.t.:.i»»l wii"f 

Oku tir. œrpirn p>u *t»« d PU» ... J.UimUi»» julinl su I ldi» 
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Chapitre XII 
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JOSEPH 

* li pértode ■erquoiw (III vtrwu) 


d.v am «fr Dm It Miiérk&rdmix 
toi tiienu el Mi exullmtt 

1 - Alil * lam • ni. Voilà t» vcnett du Livre qui met toute chcc au cUu. 

(AL.R.)' 

2 - Nom l'avons deteendu ( révélé ) sous («me d'une lecture idéale (Coran) en 

langue arabe. peut-être compnradiex-voui 

3 - N«ii te rapporterai Nom-meme» le ncillcuc récit en t'unplnuu ce Coran 

(torture«dfale)meme$1 cctulncmcauu «ait auparavant parmi tot distraits 
«-Quand Jotephdit d xn père: Cher père! J'ni vu (en rêve! owc«lotiesainsi 
que le soleil el h lune, je k* ai vui prosternes à met pieds' ». 

5- Il dît: - Mon peut! Ne raconte pat ton rêve 1 tet fréroi ear ik pourraient te 
jouer un mauiuB tour. Le Diable en certainement pour rfeomttK un ennemi 
évident. 

6- El c'est ainti que ton Seigneur t élit, t inuruil quelque peu «tus l'art 
d'interpréter le» songci (le» récil»)el rend Son hicnf.iit entier tur toi atntlque 
sur l> famille de Jaoob tontine II l'a auparavant rendu entier car te» pères 
Abraham et Itaâc. 

Ton Seigneur est certes parfaitement tachant et Mgr». 

7- Ce lurent vraiment en Joseph cl tet frérct de» signe* pour ceux qui 
interrogent, (ou: qui en demandent). 

R Quand il» dirent: * Assurément Jotepli e( ton frère 1 »ont plus loto de notre 
père que noot.alot» que nom sommet un groupe niée fort Vrtmcai noire 
père Ctt d»nt un égarement manifeste-. 

9- «Tuer Joseph ou jeiez-fc dans une terre (kaotaiac) cl do cette façon voui 
*eee? let teuli 


I) Au --I.I de ira ktt-ra myiMiiciw vu. iu -o-ut (I ) d> itv*«ff II 

S Ira o.re nclci rermm.ii *> huit St )a*fh lllid. IkoO I lirait mmi. eue M» 
irrirauimt rrarmlrreim» »u pire .umn C '<« <mv K«e <|>l K tnlrai ■ la Sn ctr 
» r«ti <u|ii>in 

*i II < a«.«i pu<>aire flfc de »*ob, Beiiiriti. (rira de Mc a de itère a Impt *t«i <fK Ira 
.urra un M t»tb uni d '.ne unie rirée 
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12-Jau f* JO) 

0 »i*M * l aiicniioo de votre père. quilles * Üre «près lui du gens 
vcnutui ». 

10 Parmi tcax d'entre eu» qui purent la parole quelqu’un dit: -Ne lue/ pis 
) 0 «ph cl jetox4e dans les sombres profondeurs du puas ifin que l’un des 
pistants k rccucilk m v<*rç Mae/ à k Taire ... 

11 - Ih dirent: . Pète! Qu *as-tu i ne pu nous foire confiance A propos de Joseph 

»k>rs que nous ar lui voûtons que du bien? 

12- Laisse-le ulkr demain avec nous glaner (ks fruits sauvage* | el jouer cl nous 
nous faisons forts de k protéger (de roui mal) ». 

I l - Il du: - Je ressens traînent du chagrin 1 de tous voir I ’emiaaiencr »t« tous 
ci je crains qne k loup ne k mange dan. un momenl d‘inattentaon de voire 

pot» » 

14-lls dtrenl: .Assurément si le loup k inange malgré noire nombre, nous 
sommes vraiment do tons i rien ». 

I S- lorsqu Ils partirent aie: lui el qu'* furent unanimes à k faire disparaître au 
fond du puits 1 ... Il Nous lui rnsp-rices: -Tu le* «donneras sûrement de 
leur foil que vcWi sans qu'ils s’en rendeni compte » 

16- El au coucher du soir ils tinreni en pleurant à leur pète. 

17- lls dirent: -O prtc' Nous sommes (unis faire U course en laissant Joseph 
auprès de nos cflcH el c’esl alors que le loup l'a mincè. 

Mae lu n’es pas prés de nous croire meme si nous disions la tèritè ». 

16- El il* mcnirûrcnt (comme preuve) un sing mensonge» sur a chemise. 

Il dis •• C’esl plutôe voire Ame bestiale qui tous a embelli quetqu entreprise 
Il ne me reste donc plus qn'nnc belle pilicnre'et c’est de Dieu qu’on 
invoque l'aide contre ks allégations que tous fades » 

19- ... Des vojapeors irritèrent. Ib entojèrcnt leur poortoyeur d’eau qui fil 
descendre son seau. Il dit: .Oh quelle Joe! Voei un gau;on! » 

Ils dévidèrent en secret d'en faire une marchandise cl Dieu mit purfaiteinent 
te qu’lis font. 

20- Ils le tendirent A vil pria, contre quelques (menues | pséccs d’urgcivl el ne 
lui «Hochaient point grande valeur 


I) teeisrqui du. « WOJ lit) OUI fiaruc m>.ttik 0 q.i lu r»ilia prtshlri li tvjinr 

pir o» soitiiuM Je tmxnc 

U thairinOI en cdn k «tir le la w« qai ■' to. «nsuut r-liwll- tut—il tr iI.ijii quoi 

«(•«•a* a qMira -la » md* «Il sue ou an Km irai aoaa ■« dacr. 

Civ mimai U l ut ik «s opais . «u ieuatn«tn sr vhaitin * laaiptia ju un > la 

d»pnil«r. de cru qu teUeil utnr (faia q il llimopeu). 

!) Ceuc «..tue dan k «et «tit*r cce d. a I .«mon qu terre la p.jr du viilH-u qai est 

traiaaml anime dr voir le qae la lalunae peut iasrl.tr ateair a do IrCTo vtti-ta <!a <»• fi-oin 
inrv 

C’en kl 1 ’taae Av «martriaWi. camiiiieufaet d* manum ai d Vkqeeeie da ti>W «oemiauc 

I, i.U tf.1 dre qill nltail d'oalic nam qae d: paiansr um « «mâ* (d’ane MU 





21- Cefcud'F(jypi< | qui l'avait atftceè d« i sa femme: «Tranf-le bien’ Peut-être 
1"'l nou * ,fr ' ilù ‘Cf' 1 *™ ou que nom I adoptcroni comme notre enfant 
C '**J J '“' *l“ c N, “ i ' dona ' m; ' * >"*l* «ne puissante position un» fc pays 
« olin que N ou» lui appecnioai quelque choie di-> l’an d'interpréter le» 
H>n*ci. Dreu u pkine malt rite de Son affaire eu» I. php:., d:> .en, ne 
a sent guère. 

22- Lorsqu'il ntlelmil « pleine forte. No* lui dormîmes une puissance de 
yuptment et un savoir et c’en iimi que Nous récompensons ks gens de 
wcn. 

22-Ccllé chez qui rl w trousuit c.s.y. de k séduire 

Hk «crm* Ccrniétiqiicment kl portese« dit. . Ve» A moi! ». 

Il dit: . A Dell ne pUw’ C'en mon muitre- et il m a bien traité. Certes In 
injuste» ne cuedkM aucun swefii -. 

24- Elle l'avait «aiment ifcsiré comme II la tKNrj lui-même ■ 'était ce qu'il «ii* 
comme prouve de ion Seigneur. 

C'en ainsi, afin que Non» clu«nicn* de lui le mal et I immoralité. Il eu certes 
I un de N ni esclaves loyuu» 

25- Ils coururent A qui minas mieu.» vers la porte et clk lui déchira si tunique pur 
deiritre. Ils trouvèrent non «-ijtntur (à ete) devant la porte et dlc lui ifct: 
- Quelle «I In ifcompcaM de celui qui a voulu du mal à ta famille M ce n 'tit 
la prison ou un supplice doulou rein? ». 

26- Il dit : - C'en elk qn a voulu me Mduirc ..Un témoin de u famffle f à elle ) fil 
le témoignage luisant : «Si sa tunique a été dfeh-èe par desuni, c-c»i rfr qui 
« dit vrai et il en un menteur «. 

27- «... Et ii ia tunique ,i été déchirée pur dciriérc. c’en elle qui a menti et c est 
lui qui dit vrai. 

«8-Lorsqu'il vil que la tonique a été déchirée par derrière, il dit: «C’est IA 
certainement l'une ck »o» rvwa (à voui fcnants). »i* ruses sont vraiiwnl 
énormes. 

29- * Joseph ! Déeoarnc-loi de coi choses e: toi (femme) implore l'abolition de 
ion pèche, lu étais certes parmi fcs fautifs ». 


" 9« V'«M k .hcr « I. piler OEeurc. N'a,.ni eu w e alla Kl. il (Ui. , lnl n.« 

tarai J ifopir Joieiéi qui <i*i d iiu teiuk «oreihik 

On dit que u Itisrw. Ml bdk nui l'appitm . Zoilrrthit - 
a II/,, ita a IC. min lui !.. «... || w lu 

mmred "" " >n "' J ' ' l'WdlWde iM k 

Il On ruroiu i„ il su Uni a «.pli»* d m m„ » mred.nl les ... me.» o,i 1 .l.i, 

MOnula un acw C> kl U b -peti/vr ik am SHfm — 

V-cl.^Ul CT« . Vtut-lu (lire ctmiM cl «mu d«U.nr c. 
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JO- Des femmes dans la >flk dirent: - La femme du ministre (du'Pulvtanf) essaie 
de séduire toc. puton. Il I •» vraoncni rendre folie d amour. Nom la voyons 
œries dits use errance manifeste 

31 Lomqu'dlc eut sent de leurs méchants reenméraget. dk' leur envoya (une 
IllVMïtion) « leur prépara une collation 1 . Elle donna t chacune d elles un 
couici u ee dit <i Joseph ) : - Mooire-lol X cllca! - Lorsqu elles le virent, elle» 
eurcm pour lui un «rend sentiment d'admiration et de respect et elles s'en 
coupèrent Ib maint 

Elles dirent: - Loin de Dieu que ce soit là un humain! Ce ne peut dire en 
etlct qu'un noM: Ange ». 

Î2 Efcdii »Tcl est relut au sujet d: qui .«us m’avea fait de. reproches. Oui. 
j ai csuyt de le séduire mais il t’esldifcndu. Si vraiment il m Cf. pus re que 
H lui ordonne, il «ta sûrement emprisonné cl il se retrouvera tout pria ». 

33 II du : » Seigneur ’ La prison m'est prcfcrable à re i quoi elle» m'invitent cl 
a Tu ne me précises pis de leurs «ru ta# met. mon amour me fera pencher 
vos cDo et je serai alors de ceux qui méconnaissent (Ta loi). 

M- Son Seigneur répondit .tors à son appel et éloigna de lui tours «ritagemes. Il 
est L'AudHM et U Sachant parfaits. 

3î Puis ils Jugèrent bon. même après «colt vu les preuves c valusses (de son 
innocence), de l'cmpo-onner Jusqu'à un certain dèfai. 

36-Deux Jeunes p»s catrérent anc lui en peison. L'un d'eut dit: .Je me voit 
(en rive) pressant du vin » a l'autre dit: -le me vois portant sur ma tire du 
pun et Je vxs les oùcaux en manger. 

Inlormcnout de son interprétation car nom voyons en ta un tomme de 


37-Il dit: .11 K vous viendra de Dieu aucune nourriture! uns que je ne vous 
inlormc de si signification avant qu die ne vous vienne. Cela fait partie de re 
que mon Seigneur m’a enseigne. 

J 'ai quitté une communauté de gens qui ne aoicnl pas à Dieu et ih nient 
vraiment la vie future. 


I) tirai ki wtidnJ^iBdUKimocmi) Bin.iitulosn<««4ui«ite»><.Ht>« Oi 

rmtpc*: usa pm an -m< renpreunt e. s.r.r -1 dw pt H „, rl 4e, &„i. 

C ni (ouqui cl» lr« doit. nui .In tuon 

J) Dsntl VnkrfrOiiK.i d, k> ilCrenu vc-sva ,l< vvmt.rt. o. dr lmw< an~.ni 

11 •« praitt «la, «i tait « «•• * la vC.nl, ..«.rac dm tUmnlN l 

or* wun et J (Vt mlltm. tmJi »r*> I» «I #ü lirruo.itictr ;t bsrno 

t* Sot* tv mn» &m pcf>:rnclencu pin 4 \jr* fc» 1 cWk»x 
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M- J'ai suivi ta communauté ( icftgion ) de me, père, Abraham. Isiâc et Iicob 11 
ne nous appartient nullement d 'associer à Dieu quoi que ce soit Ce« U l'un 
des «Tels <4: b Criée d; I>tfu ■ notre é^'d et d I égard des humain Mai. la 
plupart dot h mains ne rcmcrcical pus (Dieu).. 

W-O compagnons de prison! Est<e que de. Maître, dilftrcnUMM meilleurs 
ou etf<e Dieu l'Unèquc cl Le Dompteur (des puissant,)? 

«0 - Voit» n ‘adore* en dehors de Dieu que <ki noms que «ou, ave? fi torques 
«ous-memes. «ou, et vos aicua. et a l‘appui desquels Dieu n ‘n lait descendre 
aucune preuve. Car l’autorité o'appartint qu'à Dieu 
Il ordonna qur «ou, n'ndorK; que Lui. 

Telle ci lu religion bien droite nuis b plupart des humains ne savent point 
41- •itcei pognons de prittfll L'un de vous deus servira du «in à s or. seigneur 
quant à l’autre, il sera crucifie et les osscau. mangeront de sa leur. Voilà 
régDc lu question sur Inqwlic «ous me demande? mon avis» 

47- Il rtil .» ~t»i-llv de-, qui «Unit, 4 so. «v». en soni. »|n et sauf. .P«|e Je 
mot auptrés de ton seigneur 1 1- Ainsi le Diabfc U. lit oublier l'invocation de 
son propie Seigneurct C'est pourquoi il rean en prison un certain nombre! de 
trait n du) d’années. 

4 J- Le redit: .Je von (en rêve ) ,ept vaches grasses mangées p». «pt maigres ci 
sept «(as verts cl d'autres dcssêcfé, 

O nobles gens! Donner moi votre avis sur b signification de mon rêve si vous 
êtes a même d'interpréter le» songes <• 

44-lfe, dirent: .Ce «ml des images incohérente» de rêve, et nous ne somnxt 
nullement versés dam l'art d'interpréter le» songe, ». 


D l* in ™».~ d«,iq„ s<««« - arep. k utuire. aumnal dl 

» uc lywfti deracd. ,1 :n «np^n» d. -mo. qu dcvvM screr .roni a parla Je via ut 
•t fn 
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45 Celui de* deu» qui en clan sceii indemne cl qui t cluil (enfin ) souvenu après 
quelque temps <lil .C'en moi qui vois en dirai l'interprétation. envo>«- 
■km dos»; - 

4,1 * Jotcph, lü» qui ne du que la vèr.-.ë! Donne-no» Ion avii mr In signifient ion 
de sept vitchei grasses que mangent «ep( maigre» cl de sept épi» vau ei 
d’aultM desséché»; peut-dire retournerai-je au» rem ci pcul-clic alors qu‘il 
connaliroat (Il vérité sur Ion compte).. 

47- 11 «lil: - Vous sèmera sept années de suite. Ce que vous rccolicicc laiMCfl-le 
dan» se» épi» sauf un peu pour voire manger ». 

48- «Puis, après cela. viendront »epi («noces) durci qui mangnonl ce que vous 
leur aurez préparé sauf un peu de ce que voue meure* en Iwu sur 

49- Puis, après cela, viendra <nc «noce où les gens treevrom des pluies 
bienfaisante* ci où Ils prrweroni» » 

W-1 » «vl Mi .. Aasena.|e moi I - Loctqiu I «nvoy* vint 4 lui. il dil: - Retourne 
aupré» de ion sat*-'ur « *mande-lu: l 'oplicaiion iks femmes qui se son! 
coupe le» inain» Cette» mon Seigneur esl perfidement tu courant de leurs 
intrigue» a. 

51- 11 dit: -Qu'eB-c donc qui vous a poussées à essu>er de «dore Joseph*. 
Elles dirent: «A D.-u ne pUi* (qi*r nous mentions sur lui II 

Nous n 'avons appris sur lui ren de mal » 

la fcmmc du miniitre dil alors: a Maintenant la tfnlé l'cil criMlInèc • 
C'esl moi qui ai cherché à le séduire cl il »'a absolument dit que la vréiié 

52- El ce «fm qu 'il sache que p ne l'ai jamais trahi en son absence cl que Dieu ne 
guide point les intrigues des Irailies. 

5J-Je ne cherche pas i me disculper niai-méirK 

l'imc testai* est vraiment inuigalr.ee de nul sauf ce que mon Seigneur a 
touché de Sa Grâce Mon Seigneur est purfaitcmenl absoluteur et 
miscncotdceu». • 

54 - U roi dil : . Amcoez-lc moi que p me fc reserve fl moi-métnc ! « Lorsqu 11 lui 


1) Sosvenk 

2) le verte 
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III dm M materna tn ikltku II e»l oevlc [otr dn ipfarvVr 


esumeeknt 

Il eu dUTaile de te psi pener • U eimil.gr.pSM q.i eu uee irelloe. rroUrm |M.I 

ecicintrer l> conjoints 4'in rrfltitw >qv*fc Ou Ven .cri .un peu «Mau sa Met» 
«OlMe dira u> «vl Ce (rail. pirttl 

L'en (fluide ce terne ut friper.* qui lenbk demor « mon I: ilst.u 

èfleimsd O'ilee» 
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eut parlé. il dit : - Tu « aujourd'hui aupeèï df Noir très haut plicè 1 cl lu ai 
toute Noire confiance ». 

51-11 dit; «Place-moi à la tètedesirèsorsdu pays (de la leur»je tufevraiment 
cipahlc de I Vi sauvegarder et je ‘ou très versé dans leur galion ,. 

5*-C«siainsi que Novadomûmreà Joseph une puwdDlc position dan* k p«ys 
(en lerrel ou il avait pkan pouvoirs. 

Nous touchons de Noire grâce qui Nous vouions ci ne fruitrccc (os ks 
bienfaiteurs de kur salaire 

57-El ccrtaincmem kr salaire de l'autre moode esl bien meilleur pour ceux qui 
oui cru a qui craignaient [oeusemem l>«u 

SS Les, frères cfc Joseph vinrent ' ci enirèrcix auprès de lui. Il ks rccoiUUil tandis 
qulfa ne le reeoanureni point 

59-Lorsqu’il leur chargea kur rarchandise. il du: .Amencè-moo un frère i 
sous de voire père, ne vo»rr->ous pesnt que (e donne ptane mesure cl que 
K suis le meilleur Ces botes? 

M Si vous, ne me I ’amcuex pu», on ne sous mesurer* aucune marcluedix auprès 
de moi cl sous ne m'approcherez point -. 

61 Ib. dlrenl : « Nous ferons de noire mieux pour I obtenir de son pfre « nous 
rèussln»* ». 

62 - 11 dil i ses hommes: «Meitex-kur kur marchand!*.* dans leurs higapR. peut- 
cite h rreocmiiront-ü* à leur reloue parmi les kur» ei peui-clie qu’ils 
revkndronl ». 

63- Lorsqu’ils revinrent ù leur père ils dircm: «Pétel On nous a interdit loui 
ach»l (mensuration). 

Envoie avec noos Dotrc frère afin que nous achetions <l nous cous potions 
parents de sa socurrte ». 

64- 11 dit; • D»s-)c «'us f»trc confiance à son sujtl comme je sou, ai confk son 
frère auparavant* Mais Oku csi Ken meilleur pccwrvalrur cl c'esl Lui Le 
plus mwrieordteus des misèneordreux -. 

f>5 Lorsqu ’ils ouvrirent leurs tugagn. Js trouvèrent qu ou kur avait rendu kar 
marcbandiic Ils dirent: .. Père! Que dessrons-nou» (de plus)? Voia qu’on 
nom » rendu noire iiMiclusudiK il ainsi nous np|U>iviiiuiiiKlc«D Ire nCcrcs. 
nous vreferons à la sèeunci de isolre frère 


I) O. no |umr< 

Il lin <nr>M uiitmii r<i«ireil otm vm le Mu/mOncii. mlrre .o-ci icre ks sotm 
o rasunl». re »•>> e» Httpir 

a>upv 1rs rcumul Ort l.-ir oilrré cl cire,u nW< >n ivin^rrc peu lesvKi*. a lai imur 

un )».«. rn» 8.1,.11.1, Il leu f» KeMllie 11er nu kur reare.il rd se J au. Kan lauere 

ef.i-.are qiM kaar r col il a lui. renaknl ÜKl.n»3 ceren ks jnlrs 

Ce* 4e.ae ka mniugo i ici,, a.re kir (rere ikn.KOI coèQK .l«c à crequi 

ouire oj.areaki qu kur niiquiaeu uni Ouaul il, res,irai ia«- kir trfre. J f» trente et 
srehot. U n-sm di rc* dur ks tauun «e Imuin pire pccnni I Jllar ik td cl Ir ..tir, 
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cl nout août ajouterons b charge d’un chamcM. C’eat U un hoc des plut 
aisés 1 ». 

<*-Il dil : « Jamais ic ne I 'enverrai a*« vousju*|U ’ii et que vous m'apportiez un 
engagmme fottnel au iwm de Dieu que vous me le ramènerez n» faute à 
mina» que mut ne io>cz cnccnks de louurs puits *. 

Lot«qu'ilt lui firent leur serment. il dit « Dieu est témoin de « que noua 
disent *. 

6? Il dil; • Mc* enfants! N'entrer pi* par une seule porte mais cniiez pur de. 
poètes séparées'. Je ne tout préserve (ainu) en rien de ce que Dieu vous 
destine car la dérision n'apparient qu'i Oku C'est à Lui que je m'cci tuis 
remis et c'est il Lui que douent s'eo remettre ceux qui *cn remettent (4 
qwlquln)» 

68 El hmqu'ib entrèrent p»i oû leur avait ordonné leur père... (Il n'était 
nalkmntà mémo de les protéger de Dieu en quoi question. wufquec'ètait 
là un ecetain besccn dans l'âi» elc Jacob qu'il a ainsi satisfait. Certes il 
détient quelque tiroir du fait de ce que Nous lui avions enseigne mais la 
plupart des gens ne savent guère)... 

69-Et lorsqu'ils s'introduisirent auprès de Joseph, il terra contre lui son frère et 
lui dit |â l‘oreille): « Je wü ton frère. Ne te chagrine pu à came de ce qu'il» 
failli rot ». 

10 Lorsqu'il leur chargea leur mirehandise. il plaça U menue (ou = la coupe) 
dans ks bagages de son frère puis un cricur prœfcitm: -Chtmclers! Vous êtes 
assurément de* voleurs» 

71- 11* dirent et vinrent à leur rencontre; -Qu'este* que vont avez perdu?» 

72- lUdlrent «Nous te trouvons pas la mesure (ou = la coupe) du roi et cchii qui 
nous fc» rapporte aura k charprnurnt d'un chameau et je m’en fai* fort. 

73- 1U dirent: - Par IXcu. vous avez su que nout ne sommet pas vrnui pour 
semer la correpuon sur tore ci que no» ne .«mures point de* voleurs •. 

74- IU dirent: -Quelle est sa récompense s’il s’avère que vous êtes des 
menteurs? ». 

75- Ils dirent: -Sa rtcceapcase? Eli tren. relui dans ks bagage* duquel on 

trouvera U monte (ou - lu enupr) k puera rte ta prr<w lilvrrè ("*tt ainu 

que nout rétompensom les oju«te»«. 

76- 11 commença par leurs chirgcnwnts avant relui de son frère, puis 0 la *omt 
I) C’al-ttSri qaa. *» n ptaratur tu roc il i»a lortra inrneil la nanhaiflac. 

71 Ul- ciriThr.ur p-rqmrm rril. a «e aiipan cenuKrp conrr. ui ,ia»l li.rZaa * Uni 

citoOle* ercniqier la laliute Jn auliu Autu Jare* trewriranS. a ot etm II» B’mrcr 

du t la Ml. an irotpo ilappa par oaillc Jti mu » a» oit U PlC*Utl. (8MMa.-«u. ei uiut 

d-IXeusat lu» « <tr qr*-l’«ileff «m tr lUpuini faire.. <d.at>) <>v Ml» j- jJ> 

1| On raeutl? « Jnrs». Oaw ... etlarct. av«l »ek UK ieo» t au* e .lUpn narrai p.ar U 

tour o U (rue dam U rw 

Or dl <t«i w>Il aillai: cl-pa/de: qael.i* leurmre foar II O.imr aut nalUteeaidam uu 
airte de furlie. 

CM ldi cor te* frère* Imi iIIiOm ei llrevsiii de «I. 
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du chargement de scm frère. C eu atoll «|uc Nous rusâmes pour Joseph. Il ne 
lui appartenait pas. te Ion la juuicrdu roi.dceondamcer ion (r«e (pour vol) 
i I '«clavage «I oe n est «Ion lu Ici de Dieu (alors en vigueur X 
Nous élevons te degrés de qui Nom voulons « au-denui de tout savant sc 
liouvc un siviniiiüiic 

7? Ils dirent : « S’il a volé, un frère d lui a ifcji volé ' auparavant -. Joseph sc le 
garda pour lui et ne leur en pronom pas mo< Il dll (en lui-mème) « Votre 
considération (auprès de Dtculcst t»cn pire encore et Dieu «ait mieu» que 
lous b valeur de vos alléguions 

78- lls dirent : -O paissant nlr-alrcl 11 a un perc très avancé «a âge. prends, l’un 
de nous à sa place, nous voyons que tu es on homme de ben -. 

79- 11 dit: .Dire nous préserve de prradrr autre qw celui ch» qui noua avons 
trouvé notre bien! Autrement nous «rionsdre injustes». 

10-lorsqu'ils perdirent tout espotr (de ramener Benjamin), il. se mirent à 
I était pour discuter en secret Leur aîné dit . Ne gavrz-vous point que votre 
pire vous a liés par un serment sur Deu. en plus de Joseph que vous ai» 
abandonné aupiravtint? Jamais (e ne quitterai le pays avant qsa; ne ne 
I autorise mon père ou que Dieu ne jupe en mu faveur. C'eu La Le meilleur 
des juges ». 

SI- - Retourner à votre pire et dure-lui: - Père! Ton fils a volé et nousn avons 
témo in; que de ce que nous avons appms N eus r.c sommes nullement au 
courant de l'inconnu ». 

$?-•. lntcrrop: la cité où nous étions ainsi que la caravane avec liquéfié nous 
sommes venus et nous sommes vraiment sincères dans et que nous disons ». 

t) Il dit: » C'est plutôt votre imc bestiale qui vousaembdli quelqu'entrepose. 
Mais: Belle patience' Peai-ttre que Dxu me te ramènera tous les deux C 'est 
Lui U Sachant et Le Sage pur ctcdlcotc ». 

84-11 Ire; tourna le dos cl dit: -Oh que mon regret eu grand au so;et de 
Josepéi'» Etsetycu* Muctorcnt de chagrin car il refoulait toujours sa 

tint TOC. 
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*i - Ils dirent :. Par D*ru! Tu ne ceiKflM pin de penser i Joseph jusqu ‘à ce que i u 
t'épuises ou que lu Mii> parmi les rooru». 

86-11 dit ; . le ne fan que me plaindre li Dwu de mi dispersion 1 (moi nombre». 
wmicis) el de ma tristesse el j: «b d: la part de Dieu ce que vous ne m w 
point ». 

8?- * Mes enfants! Aile/ voue moire au. écouter dm nouvelles O; Joseph a de 
son frère o ik désespérez pas de la clémence de Déu. Seat désespère de la 
démener de Dieu la gent mécréante .. 

88-Lorsqu ’ile s inlroduBucnt auprès de lut. ils dirent: .■ -O puissant miniure! 
La misère non a touchés nous et noue famille et nous .vont apporte une 
marchandise peu occeplaNc. Donne nous pleine nom « sou chantable 
avec nous. Dieu aime ccu« qui font U charité 

W- Il dst : . Avez-vous su ce que vous avez fan de Joseph et de son Irérc quand 
sous étiez ignorants ! (de la lurucrc disinc)? .. 

W- IB dirent. - Mais c’est loi Joseph!.. Il dit: - C’est moi Joseph et voici mon 
frère Dieu nous a effectivement comblés de Ses bcnfails 
Cclw qui craint pieusement Dieu ee qui patiente. Dieu ne frustre |as tes bien, 
faltcurs de km salaire ». 

91-Ils dirent: - Par Dieu! Dieu t’a vraiment prèlèrt i iwus. meme u nous citons 
certainement dans l’erreur ». 

92 II dit: -On ne sous fait aiue reproche aujourd’hui Dieu vous donne son 
absolution et II est Le plus Muencordicu. des misencortlcu*. 

9J-.AIlcz avec mu chemise que soin, jctcz la sur le vaagc de mon père et II 
retrouvera aussitôt la sue. Pim amreez moi toute sotre famille». 

94 lorsque U caravane franchit la frontière (de Canafin ). leur père dit - Je «ns 
vraiment l’odeur de Joseph quand même voot alkz me traiter de vicu» fou ». 

95-Ils dirent: - Par Dieu'Ta iz touques dans ton .mienne erreur». 


I) Le nui ^ vtu drr -tbi d««n 
Cesi m eut aine o«. I foie» de - 

a-» l*n»s trop 

“* nt |utr ai ku» di dtau 
Roiumee.. .mire I0.i*irc l’cln, 

ptrelrfoM" P« «mrur. 
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% Lortque il ni K porteur de In bon» nouvelle. il U (ti chenu*) jet,, sur so. 
«ap. ci il «couva üuwiifr I. vue. Il du .. Ne vous al-jc point du que je 
avau de In pan de Dieu « que voie ne M »xt pu»?.. 

97-Ih dirent » Père! Implore pour nra U rtmMon de nos pfcMt; «ik.ii» 
dan. I erreur ». 

9*-Il dit: «Je v>„ prier pour voo, mon Seigneur pour qu’il vous donne Son 
ah.c4.lwn, c 'est tcric Lui LAbtOlulcur et Le Miséricordieux par c.vllenic 

99- Lorsq-i ‘il. s'introduisirent aoprè» de loK|ili. il «ni contre lui ses dcu« 
pireau cl dM ■ Entrez en Egypte, si Dira veut, en toute Meurt te ». 

100- U cleva se. parent» sur le trôneel il. tombèrent en prosternation J «s piodi. II 
dit: vQicr père 1 C'eut là I interprétation de mon «âge dc>*lis. Dieu Ta 
réalité. Il m a cflativcmchi comblé A Se. bienfait. tarsqu’ll ira fit .ortir de 
pr-«in et qtill sou. fit venir de la campagne a pré. que Sutan eut aigusBonnè fc 
vent de li discorde entre moi ee mes frères Mon Seigneur est plein dt douceur 
pour «c 4» Il veut- C’en U» U Sacluiri ci U- H.p, partout ... 

101- «Seigneur! Tu m'as accorde une part du régne et Tu m as emcigné quelque 
chote dan. l’ait d'interpréter le» songe» (fc. récit») 

C CM Toi Le Créateur de. neux el de la tcnc. Tu et mon Katron-Prolecteur 
en ce monde et dan. l'autre. Fan que je sras musulman (entièrement soumis a 
Ta volonté et à Ta Loi) au moment où Tu reprendta. mon ûrnci el fats-moi 
rejoindre les vertueux (ou k. .lints).. 

102- Cela fait partie des nouvelles de l 'inconnu que Nous l'inipèrons. Tu n 'était 
pu» avec eux kirsqu 'ds tombèrent d'oword dans kun intrigues 

10? Mais ti plu pire des gens ne sont nul tenait croyant» quel que son Ion zcle à 
ks amewr à crccrc. 

I0« - Tu ne leur en Amandes aucun salaire car ce n ‘e»t U qu 'un rappel aux gens A 
ce monde 


I) ftoik Mu.ban « ptssip « ce nvxA à I Jure n'ol pas U mut « I auréu pl.li. a dm 

|||< tw. or 'ni qre In "Un soi Un p<o( li ci immiri dim lo nrole 4e II vie netr ci 
uui^omu î“ P< ‘" a "’ 1“ ouu long» p-a ne n» «ultvrr W 
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101 Irévant combien île signes évident* dan* Ici cirai Cl la terre ils purent en s'en 
détournant! 

!« lu plupurt d'entre eu» ne croient A Dieu qu'en étant (en mime tcmjn) 
Ai&ceiateun. 

107- Se Matent-ils donc A l'abri d'une >«euc du supplice de Dieu qu viendra les 
submerger ou se xnteni-Ul i l'abri de l’Heure qui leur armera A l'iinpro- 
vntc cl «ns qu'ils li renient venir’ 

108- Dis: -> Telle est ma soif. J'ippeüe à Dieu en toute ceevwtion moi et ccui qui 
m ’cml suivi.. 

Oloire et pureté à Dieu! Et je •'appartiens pus uu« Assoaucurs». 

109- Nous n'aaoas mvoyé avant toi que des hommes que Nous insjwions parmi 
k‘ hais unis des cites. 

N 'ont-ils doec joint parcouru te monde afin de voir quel fm te scet de ceux 
qui tes o« précédé*? Assurément la demeure ultime est bien incJlturc pour 
ceu> qui ont craint pieusement Dieu. N'êiet-svius donc jus capables de 
comprendre’ 

1 10- lasqu a ee que les Ménagers faillirent perdre espoir et crurent que kur esprit 
leur avait menti et c'cst alurs que Nuire swtoire vint i leur secours 
Nous «usons aters qui Nous voulons et Notre dur chlliment ne peut être 
détourné de la pnt criminelle. 

111- Ce fui effectivement dan* leur b-stonv une leçon pour les gens dostes de 
ccrxeiii Ce n Vsl là nulement un récit qu'on fnSrique de toute* prive* mais 
c'est Ls tonfienution de ce qui l'a précède et l'ojtosition détaillée de toute 
«bore. C'en une bonne dirtviwn et une maeeicordc pour des pins qui 
croient. 


Chapitre XIII 

LE TONNERRE 

de II rxviode pim-hégirunnc N) sirwls) 
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1- AU-km-mim-u (A.L M.R.)'. 

Ctsonl là Ici vcrwtsdu Litre cl ix qui l'a élé drsccmlu de ion Sngiwur en 
h vérité min la pfcipaii des gras se erownl point. 

2- l>vu qui cleva le. cicu« «ni colonr*. que voui puissiez voir', pois a 
munirai* la pknilude de Son poutou tur k Ilôt* cl a wura (à voire 
service) le soleil cl la lune, chacun coaranl mi un terme prénomir*. 

Il preconçoil la mardw de. chc«t. Il expose en détail les versets, peul-é(rc 
«ree-.ou» convunvus de la rencontre (inélucuibfc) <4; voire Seigneur. 

3- C'en Ldi qui étendit U terre el y plaça des masse* d'atKrage’ (k* 
mooiagnra) ainsi que des rivurre*. De chaque OjWcc de Iruil II > ctnNil deux 
clcrocnts de «itipfc. Il fait voiler le jour par h nuit. Ccr.es dan* tout cela il y > 
des signes pour des gens qui méditent. 

« Et il y a sur terre des lopins voesras auisi que det vergers de vigne, des champs 
ci det forêti de pabùers aux souches communes ou véporivs. Ils sont tov* 

arrosé, pur une mil» ni ml—, r»u „ (f^uruiu) Nous dennon» aux uni un. 

meilleure qualité de fruits par rapport aux autres. Il y a li certainement des 
signes pour des pins cupvitifcs de sompeendre 

5- Si lu lélcant», rien de plus ésonnani que leurs dires: - Est-le qu’une fois 
téduilx en poussière, no» allons passer par une création nouvelle t- 
Cciixnà qui ont renié leur Sergorur. ceux-U auront Ira chaises a fcur cou et 
ceux-là tcruel ks gens du heu où Ils s'éterniseront. 

6- Ils te demandent de hâter ! arrivée du mal avant cdk du bien alors qu’oa a 
vu passer avant eux ks châtiment* r.vemp’aircs. 

Certes ion Seigneur a une léranâon pour les humains malgré leur injustice 
(kur association) et ton Seigneur a sûrrmenl la pubtion lèvére. 


I) As w)n di « SHiifuiim ai a» Kum «Ota tu vence I 4i aiiptrc II 

1) La bi 'I -V.-.I il""-Il a* <or.i« w d. Me», pli. uni « 1 « nuiml et, 
em *” v-s U i.l oui u.jlfsu |u- Si. oiIiiik. Oman porull-M liupur me lira 
i.MUhs »«. qu'm as 1-1 — .là. I» nainui >n IM. «.ruinai cl u, mndi 

IKMIW? 

îl Nom uvom fc ilfr rimii-'iul d> lumtm dm » ftvil.ll de. icoinmu a dm. ItoUUtn 

œ n ttrrtüJt 

C’CI roiri"” le Omni U dS.qr# y pnlMtlKU pa, . 


dm. ;f. 
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7- C«u» qui 0*1 renié dises' «Que ne lût descendu sur lui un ligne de son 
Seigneur?» 

Ta Des qu'un avvrlissctar cl * claq *• peuple un guide. 

8 Deu uil le que conçoit toute femelle, ce que b minitel re/Mtcal 
prèrcoturànent ci ce qu'elles mènent j terme. Tout se fuit cher Lui «loti une 
propxtion «finie' 

9- Cuonaiswur des momies iaconnut et de» monde» visible». Le grand 1 
laweosion inDnle. 

10 Aucune dilThcme p:>ur Lui. Celui qui parle en secret ou i voit haute, «lui 
qui se terre dues lu nuit ou qui w déplace en plein jour*.. 

11 — ... Il n de» Ange» qui « succèdent devant cl dfniétc lui. lui assurant sa 

sauvegarde par ordre de Dieu. 

I>cu ne change l’élut d'un peuple que s'ils changent te qu'il y a en cuv 

Quand Dieu «eut pour un peuple un mal, lien ne peut l’en détourner et il» 
■'ont en dehors d: Lui aucun pairon-protcucur. 

12 - C'en Lut qui «ou» luit voir Cédait (pour susciter en vous) frayeur et 

cspéraisre. et qui fait naître 1 er lourds nuage*. 

13-Le tonih’irc déclame Sa gloire ci Sa louange tins) que le» Ange» «ou» l'eflei 
de Sa crainte et II Iktc k» foudre, dont II atteint qui II veut 
lit font unccoairowic a propos de Dieu ulors que Son châtiment eu ben 
du». 

M-C'est Lm qu'on invoque ajuste titre et ceux qui invoquent tout autreque Lui 
n 'en reçoivent aucune réponse tout comme celui qui tend à I Vau ses dent 
mains ouvertes po« qu'elle arrive à ta bouche alors qu elle n’> arrivera 
jamais J . 

Les invocation» des Négateur* ne (ont que « perdre en vain. 

15- A Dieu w posternenl ecuf qui nom dans les cieuc cl en terre de gré ou de 
force aura q« kurs ombres au début du jour « à son déclin*. 

16- Da: - Quel est Le Scignpir-et-Mailrc «teieux et « la «erre? -Ifs . Dieu ... 


I) I .'*|i Or ce neivnlHa tquHtre ftokoqif qu rm* di n la MO»» « 0<f la nam O 

Itunni ne reste « pe.lu.ter daM ta r*0|** m"' 

J) smnqir. I modmi 4e I eiU-aje el lu iMOMmail ■ «n • Iv |'*s sart» qw ce qu r. 
bioye pu dire Kh«ini >| fin n eu r*»» •"»» que « qii •• dit*"te >n |*cin pu 

» Voit IIrr.pdln Nirrrr. «man 4i mil qui u pludnaMunriiéreaifil uedni «dt» 

mis* 4«> vn ««ne «utrrankur tact ii« Peau eu ciwh» de k sur 01 d muilrc iev 
■dkaliiurlasa qi elleal up*b ft l'rk'-r imu wik jiupi'* U. nu., p.u .iiin.-r, 

C eu I umh nérr* de tan qil Invoqurm <n <k Dm. dacrâmia un. pwmir ai lorce 

Mi k tour» 1 la fort* O* son qi* pal Du» 0“ pcunu-ih et uuMn': 

41 l)smccum vokIi où l'm paie O («viriilkdd dru 4 re ur iitO udqit duo V MIN 

ieean;ui no u> uni où l'o. dut te proueiMr. Ce reniant t> i w pli in »l.rrr mplntut 
ttrdïi nie in arw uinni|ili<fc peipétuaM b Uolitot. du Preptek O» onu 
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Di*: - Avea-vous donc «dopli en dehors de Lui de* patron*-peorectcur» qui 
"’ 0 o« menu pas K pouvoir de se faire A cux-mémcs du ben ou du tnrtî» 
Dis: «EU ce que raveugk ei celui qui votl ont «ne vakur égale? Ou eu-ce 
que le* té relues ci U lumière onl uik vakur égale?. 

Ou ben onl-ib dccjc a Dieu de* awocif* ayant cité tomme Sa création au 
poinl qw 1rs deu» création* *e soimi confondue* à eu*’ - Di*:- Dieu ci U 
Créateur de toute chose 1 cl c’en Lui L’Unique cl Le Dompteur (de* 
puttanu)» 

17 II fil descendu du cid une eau rl aku* de* icercni* coulèrent *elon kur 
importance (ou: pcMettinulionfc Le eourani peina a si surfuee une ècwnc 
abondante 

El de <e *ur quoi >o<ai attirer fc feu pour obtenii une pururc ou un objet utile 
(son) une écume purnUe. 

C*M ainsi que D*u fait ure puratole de U venie ritlfe ïl du faux *an* 
ijcuoe coasslance. 

fjuanl à l n.umc. elk feu va sur le* rive* en pure perte a quant à ce qui 
profile au» gens. ü demeure dans la terre. 

C'en ain*i que Dieu Un ks paiahokl' 

18- A ceux qui om ifpondu d (I appel dc> leur Seigneur en la [dut telle 
(demeure) Quum d tvux qui o’y onl pu* répondu. *’il* a>aicnl loin ce que 
contient la terre et 100 cqsivaknt avec lui. Ut k» donneraâcM pour *e 
racheter. Ceux-là seront juge* de la plut mmi.;ii*e tnaokre. Leur refuge ci 
l'Enfer el qwl mauvais lieu de rcpoi! 

19- E»Kv que celui qui sut que ce qui fa Ht deKoidu de (on Seigneur eu ii 
«érilé e*l owninc celui qui «I nvRigk’ 

Seul* *e rappellent le* gtn* doué* de cerveau. 

20- Ccux qui remplissent leur* engagement, envers Dieu cl ne dénoncent pas le 
pacte. 

21- Ceux qui maintiennent le* lien* que Dieu a ordonné de maintenir, qui 
craignent leur Seigneur et qui ont p:ur du scandale du jugement 

22- Ceux qui auront patiente dan» fe*|>oii devoir le »raue de leur Seigneur, qui 
auront accompli or tellement In prière. 


D Oif* >*l k Kfl <1IKI1H cvâileir et cl. rat ui dhunii c.il<»:ro« > tes* qi» tino» b* 

Mnrigtm, |»i raenjk. dD.nl «u'il y a m Dk. srBorii Oi *«n ,t ik U V.aVro 

lAhu-XKU» <1 u* Dm ai ml a du lllrttrir, (M|tl«n) 

Connu* !;•< ui » cire peut.U <ire cnurif: Il ik pu ion ». *•., v « «M» M lira 
i.rai/xra « b 11 .lue "k«u c«.«ur iuk ungun lit*. qu t. (.«mil* d. », l.ii 
Innwtta 

2) Dim ec \m* I > « inuu I in Ou pu, Mingantnta rt. Corni 1» tel. dWn «I loupré 
■ l'ou au ni Au .-.vuel d. Cornu'•umMll re tOwilk et. vH«i IVifcmilc de I. kt a. un 

i<“ > OM aa h dMIrndwai de, (mn (On ou nom limOi de ùnoiK» I» eeHer a. 
Html* nctM.i ee fone et eu naSUc 

Aii-dmi» niluduiirmu Inrrw ni. leur. <(lr«« iUUiiii de•>'tevr*loncliv* 

trcnoji .1 au .ml ,iir.iir., a .K leur. |U e- <*i>« > «a.l.l m Ira *.« (Unlfl. 
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qui auront depenw en tecitl el en publie (dar-> ki tonna travret) de ce 
que Nous kur nuira donne el qui rcpocraent b mauvaise union par In 
bonne (ou qui rendent ta m»l pur ta torn ).ccu«.-U auront I» demeure (du 
Pandit | comme ticilmation limk. 

2J-Le» iardmi de l’fcdcn nC iliemrenl airai que tout ceux de Icun gétutcurt. de 
kurc épowei el * taure enfuit qui auront clé de boni croyant! El 1er Angci 
entrent IA où ik nom par toute pour. 

24- •> Salut à mous pour cc que vous avec endure! Quelle belle deuinic que In 
demeure (du Pirjdtt)'" 

25 - Ceux qui dênoocral ta pacte 1 de Dtau .près l’avoir fondement noué. qui 
rompenl tai fan» ! qw Dieu a (xdonne de maintenir el qui «ment In 
corruption «tr terre. ceux-là auront lu malédiction cl uuiont In pis. imuvarre 
demeure. 

26- Dieu diieeme larnanent Set bien» 4 qui II veut ou ko donne au compte 
goutta 

Ib te réjouirent de In vie «ci tai nloe» que la vie ici-bas devant b i»e ultime 
n'eu qu’une (comte) jouitsancc 1 . 

27- Ccux qui ont raxru dirent: «Que ne lui lût dCKXndu un ligne de »0U 
Seigneur!. 

Dis: -lieu égare qui II veut cl guide à Lui celui qui en revenu au droit 
chemin.. 

28- Ceux qui ont cru et dont Ici cccun te raniment A l’évoeatioB île Dieu 
N'est-ce point à révocation d: Dieu que Ici c«urt te rutiurcnt? 

29 - Ceuxqui ont cru « accompli Ici tonnet «ovrei. j cm la tonne vie ce un beau 
lieu de retour. 

30- Alun Nout t'avons envoie dam une nation qui a vu patretda nation* avant 
elk afin que tu kur rccrlci cc que Noue l’avora inspiré cependant qu'ilt 
renient Le TKs-MWficordicux. 

Dit: -C’en Lui mon Soiçneur-et-Mailre. Nid Dku autre que Lui. C’en ù 
Lui que le m'en suit remis et c'est vert Lui que je revient repentant -. 

Jl-.S’il (no» était dereendu) un Coran uvee lequel on aurait («il marcher ks 

montagne». ou tranerre dnni la terre ou rait partar ici mont!.(direct k* 

Mécréant». 


11 C Miiî. nui l'itmi Dp r. pu lutl > pale Je IX. eu al enn«rueU qur DW a pré lui 

k pte* tumn dépit V pttnvic cnuire ■ uirà de erure i l>n et ee <r pn *lr<U" 
dîme* S»l|ie»« MiJ<e «u LH 

21 II l'*|ll dn l»o» de pir*«( que Ho. « renlu. uent II ■ ■pi ..... 4c .. p.. raeçe. cti 
•ndultM.nl ru;.<0 <1 «Million qui *n. .. nul.ium ue»-m Av«i. A.lm | W I 

vte'.niol.. (Ctum puua» Ht Uni..r et «(^lete. nmduim tl ..lu d: Ihru ...cm 
*cd «i daui.M 

U Vert, de !>•« al in et cU«M lin roik . ceeMne el oifiprir t Baaire pnOUnle 
• Ccui qii «oui t uie pi"«r Oi ti.ro « « rwtieii «n unit. out-B vm <i vrni 
WOie.il. - 
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C’cm plu-.oi à Dieu qu 'appartient la decision en toute Show. 

Fti-w donc que CCUi qui oni cru n om pu su une (où pour toutes que si 
Dim l'avait >oulu. Il aurait guidé toute I Humanité nu le droit elirmin' 
Ceux qui ont niera ne ressent d cire frappé», pour a: qu '*» oni fait, par une 
calamité ou ik: la voir s'installer pré» de cher: eu*, jusqu VJ ce que tienne a ion 
terme la promesse de Dieu. 

Dieu ne manque (amuisi Sa promesse. 

.'J On s'ru effectivement Ixcn moqué de Messagers avant toi. l'ai alors allongé 
U raide » OCUx qui avaient inéeni puis je fcs ai châtié» et quel fol Mon 
eWtimcntr 

33 Bsi oe que «lui qui apure I* snuregardc cl h subsistance de chaque être 
Kfcin ses acquis <e»( digne d'adoration ou bien les kiolci qui n'ont atxua 
pouvoir)* Ft ils donnèrent à Dieu des associés. Dis: - Noamci-fcs donc par 
leurs attributs! 

Ou bien esl-uque vous L'inlOrroenea t* re qu'il ne saurait pi* ssr terre ou 
de ce qui n cuite qu 'en paroles? •• 

Ce sont là plulfil leurs machinations qui ont été cmbrlltes à ccu* qui ont 
ntécra «I ib ont Ré détourne» de !a (banne) voie. 

Celui que Dieu égnre n '* plus personne pour le guider (sur le droit chemin ) 
W - Ils ont des tourments dans 1 * «ie ci-bas. Mat» le supplice de l'autre monde e*t 
bica plus pénible encore R ils n 'ont rien qui les prenne de Dieu. 

35-1.'image du Paradis promi» aux gens pieux est un jirdin sous lequel couknl 
les rivières Su production csi continue ainsi que son mnbre. 

Telle est la destinée de ccus qu ont craial pieusement Dieu et crlle do 
Mettants est le Feu. 

J6-Ccu* à qui Nous asons apporte b Livre se réjouissent de ce qui t'a été 
descendu et parmi les partit* il en est qui en renie qeelqve chose 
Du: "Je n'ai reçu d'ordre que de croire a Dieu ex de ne Lu rien associer 
C'est > Lui que l'appelle et c'cst vers Lui que » fera mon retour". 

37-C'en ainsi que Nous le limes descendre nous forme d'un code arabe Si tu 
suivais buts passions après ce qui t'est venu comme »a»oir. tu n'aurais 
certainement plus personne pour te protéger de Dieu ou pour t’en préserver. 


I) P<>1I Din b fîl|i:n mina ccs> qu fornru ite oxinntulb a ta ««K. aqimn ci 
iet»lMl wioil peuktct cl rékis! ifjc |U Un nUrfa loiolio. pu bu munc il ku |oii di 
I blviri'tk C'en piuquii kCa-ia «a il.«»c|-r« nul < puio ..nuit ncioil au luid qui 

a» larlii niliswi i» «on k ftu> aelicl tu ma. 
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M - Nova avonscfflectivanaM envoyé de» Messagers avant loi et Noo leur i.om 
donne do « 0 “» c do rafinu. Il n apportiesl n internent à un Messager 
d'apporter un ligne » ie n’rat avec h fernii»ion de Dieu. 

Chaque échéance ■ ion terme prêtent (ou: à chique trc son Livrel'. 

39-Dieu abroge (efface) ce qg'll va* ou k tramticat et II détieni l'Èeriture- 
mère. 

<0-Soil que Nous le monuiooi certainement un peu de ce que Nous leur 
promettons ou que Nous te reprenions ton lime. ta icufc <*argc cil de 
innutKtttc « c'est à Noui <k juger 

41- Ne loeent-ds donc pin que Nous venons diminuer U terre à partir de *1 
bords»? 

Dieu jupe: Soajugrment n'admet point d'appel et II ■ k caVcul rapide. 

42- EfTeCtlyaDftit <cut qui le» cet devancé ont n*é « tt ruse tout entière 
apparient à Dieu. 

Il sait ce qu: chique être acquiert et les Mécréants sauront à qui en destin» 
U (borne) drmeare. 

4Î-CTSU qui ont traie disent: « Tu n’es point un Ménager - 

Dis: - Dieu (nscl suffit comir* témoin entre moi et vous. Lui qui détient la 
science du Livre •. 


Chapitre XIV 


ABRAHAM 

dr la plnode nccquoiie <52 Kmti) 


.lu uow de Dira le Mùmtvidifii.t 
M 1 >Mme tl f*n ntflleiui 

I - Alif Irm ri (A.L.R.)*. 

Un Livre que Nous t'avons fait descendre afin que tu lortes l« Huouini des 
ténèbre» à U luisnérc nwe la pet motion de leur Seigneur, à b voie de Celui 
qui est digne de considération et de louanges. 

I) La fin de » «.ml Si i«.i ... .Ht. <n. irr,'«<«« I, UoH imnüx» «Hibou 

Oi bùn c'a. ni «en au. mnilit ik ounnnHi |«i «ait lo Mtiiai». a leu. Wn uni. 
ntl • élé tin nil.ite a t. II. da il»par. Il l«.ui »?| 

Oa ben <.U routa» qu <laqu ai. «.t.Mw .VI humai* a ci ... pnen Lnn «Un le 

dix de un érakiiua oalllk « K.U» 

O. tel Olin tit.rpr.i.r a ~»<l d» b fqoi lUvtnu: - la tn de Mox c.auia al d» 
tmi..-<« «m ut i™ lnrmi‘ 1 . qu «I D.u .mur. Ikiac ■ l’ea hwvi ai n > lu 
qi'umdu »■ ume d((l r« S l'ivasce et q.. r a. rr («lit n>en m trciV. C'eud'ulkon 
* «I» couses ai <tt otymtt qiç leu «Mil Itur rtépm de 1» rmn u leu rarnn- dus k 
luntsl. «u m i||<l: a un •UiMaaue 

J) C"ai «u dum «IM altnMn a ItnnHei nanne qu mal a nciMr la. in.»< du wMmiii 

3l Au «a de on kum soc as vaiet I du Clurttt II 
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U-Ab'atem 


2 » 

2 Dieu ù qui appartient ce qui e*i dan k» ckui ei en icirc el mulhcur ..u» 
Ncpiiras pour un supplice impitoyable (qui ks attend)! 

J Ceu. qui prêlerent lu vie ki-bw i l'autreee qui rcpousrenl les jen» loin de fci 
«oit de Dieu qu'il» voudraient tortucute. ccui-U sont dum une errance 
lointaine 

1 No “,°'**««» ' n4 °>« dc M«"Her < 1 « dans la langue de »oa peuple afin 
qu il leur «pose durement 1rs chou» Dieu égare alors qu. Il .eut et euuSe 
qui II veut et c'est Lui Le Puiwant cl le Sage. 

5- Noua avons effectivement envoyé Moftc avec No» versets. A «avoir: - Sors 
ton peuple de. trachée» à la lumière et rappeüe-fcur les grand» iours de 
Oku -, (ou ks bienfait» de Dieu). 

Il > u là asiuràneat eks signe* pour tou» ccu> qui ne eestcnl «i: patienter et 
de rtmettarr (l>cu ■ 

6- El lorsque Moftc dit ii toapcupfe: « R.ppckr- vous le ben (an ija* DiiMi vnm 
i •Ku:r<lc quand II vous tiuvj du peuple de Phi mon qw vou> *oumciukm 
au» plu» mauvais sévices; ilss'achiimaient à égorger »«o» enfant» miles et à 
gauler en vie vm femmes B c'est U. comme vous le voyez, une épreuve de 
votre Seigneur, bien grande • 

7- Et lorsque votre Seigneur a proclamé »ans ambages: • A*»urnxnt. si vous 
rende/ geiec. Je veut donnerai encore plus.et ti vou» remet Mon châtiment 
est bien dur •. 

* - Moue du :.. Si «ou» rente* vous el l'entière totalité de «u» qui kitol sur terre. 
Dieu sc passe assurément d: lou» cl II est «vainvenl digne de kuuiigc 

9- Ne «ou» ctt-il doue yimai» parvenu la nouvelle de «u» qu. vous ont créâtes, 
ks peupks de Noc. de Aid. de Thamoud et de ceux q« som venu» après eu«. 
que »eul Dieu commit? 

Uurs Mc viagers leur ont apporté ks pceuvcs évidentes, mais il» leur fireot 
rentrer kurs purok» birnfaimntcs' dmvi leur» bouche» cl dirent: 
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• Nom avons rcaii l'objet de votre inmeon et BOUS sommes. au 'ujcl de ce i 
quoi vous note ap^elcc. <l»m un doute vraiment troublant ». 

10-leur» Meuagn» dirent: «Y s-t-U un doute au sujet de Dku. créateur do» 
cicuv <( de b terre? 11 vous appelé pour vous absoudre d Une partie de vos 
pèches et pour retarder votre fin jusqu U un délai pcéntxnmè ». 
tb dirent . Vous n «tes que de» être» comme nom soutint nous repousser 
loin de ce qu'adoraient ne-, perrs. Apporter-nous donc un argument 
riident'* 

11 - Leurs Messagers leur dirent .•Certes nous ne wrre que des êtres comme 
vous, mai» Dieu accorde Se» btcnlaits S qui II «eut de Ses esebves. 

Il ne no» appartient nullement de vous apporter un affament 1 il ce n'est 
avec la permission de Dieu. C’est à Dieu que doivent s'en remettre les 
Croyants. 

12-El qu'avons-nems à ne pis nom en irmetlic i Deu alors qu'il nous a 

cfT«vti*vmcnt uutsiv< iur ivyt two. V^wt nippxtcroni lùrvmtnt awc 

pitiracc le» torts que vous nous ave» faits et qw ceux qui s’en remettent (i 
quelqu'un) s'en rtmcitcni â Dieu! 

U -Ce» qui awaknt nKcni ifcrcni â leurs Mcsiagtrs: ..Nous vous sortirons 
CCrumtttKnt de notre terre (pays) ou vous reviendrer sans faute à no» 
croyances., leur Seigneur leur irnpu-4 alors: «Assurément Nous anéanti- 
ront Ici Injuuci. 

14— E* Nwn vous fereea ccrtaineaicst habdtr la terre après eut. Cda est pour 
celui qui a craint de comparaître devant Mm et qui a craint Me» menue- ». 

15- Ils Aimandèreni d Dieu A> leur ouvrir les portes Ai la victoire ei « fut la 
i&ïueption de tout tyran entête 

ld-L‘Enfer court aptes lui et l’eau qui l'abreuve est faite de psis et de sang. 

17 II cherche ù la boire par petite- gorgées, pouvant A peine l'ovalei. In mort lui 
vient de toute» parts a tors qu'il.»'est phn mortel et derrière lui un rude 
supplkc le poursuit. 

18-L'image de ceux qui ont micru â kur Seigneur est celle de pins donl les 
crime» vont pareilles 4 un ta» de tendre violemment frappe pot le vcm dans 
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un jour Ce um[èic. IU n ‘oui nulle maiiritc mu aucun de leur» (Kent ) acq-* 
C'en eril qui est l'errance Icanume. 

19- Ne vou lu pu que theu a créé le» oeuv « Ui Kncen iouie vérité ci ton dro*’ 
S'il veut. II voue fait punir et Tait venir det créature* nouvel. 

»-Cel» n cil nullement hors de ponCe de Dtu. 

Jl - Ih «mpirent à Dieu tous ensemble cl les faibles dirent à ceut q ni » 'étaient pm 
pour dei stands: * No» «Ma élions une vuilc. pouta-vout dot»; nom 
préserver quelque nu du supplice de Dieu?. 

Ib dirent: «& Dtu nous uvoil avis sut h bonne «w. 

Kiui vous y aurions *uidf>. C'en cgal pour nom. que nous nom affolions c«u 
que nouv eoui montrions patients, nous n'avons nul refujc . 

22 lorsque sc réalisa dclinaivenent U deuson de Dieu. Satan dit : « Dieu vous a 
ait une juae pt»»») « moi. ie vcœ ai fait une promeue et (c ne lai pis 
icnuc. le n‘avait absolument aucun pouvoir suc vous u ce n'eu qnjn voua 
ai appelés et que vwis ave* répondu à mon appel. Ne me laites donc aucun 
reproche ee faiics-lc A vom-mén» Je ne suis nullement capable de vous 
porter secourt et vous clés iwapibks de me sauver 

le vous renie de m'avoir jadis Mtocié (à Dieu). Certes Ici Injustes fies 
Asscciatcurs) ont un supplice douloureux .. 

23 On Dl entrer ceux qui avaient cru et accompli les bomws oeuvres dans des 
jardins sous lesquels coulent les livière» cl où ils sent pour l'éternité avec U 
permission de leur Sopieur 

Là leur ululation rai (le mot) .Salut! - 

24- Ne oois-ta pas comment Dtu a cité comme pirabot une bonne pi rot 
pareille a un bon arbre aux racines bsen lises et à la ramure s'éiincant vers t 
cti* 

25- 11 donne ses Inuts a tour moment avec la permission de son Scgntur Dieu 
fait des parabole» aux gens, pcui-ètic « rappdleromils. 

26 - Et l'image d'une mu mura: parole est cdt d’un mauvais utbee déracine et 
terre et n 'ayant oacunc attache fixe. 
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27 Pnt le Verbe aux mutes immuable» l>»eu rend immuiftn dun» ce monde cl 
dm» l nuire la attise* de eeu» qui onl cru. l>eu égare la Injuries (tes 
Auociatcur» J cl Dieu (ail cc qu’il veut 

28 Mc vois-tu point ceui qui onl changé le teenfail de Dieu (U foi len mécréance 
cl onl installe leur peuple dan» la demeure de la perdition? 

29-_. L’Enfer où il» srrool grilk» et quel ben mauvais lieu de fixation. 

50 lit donnèrent à Dieu de» égaux afin d'égarer (kt gens) de Sa >oie. Dit: 
«Jouissez! Votre destination en l'Enfer» 

il - Dis d Met esclave» qui ont au de pratiquer eorreetcnicnt la pubc et A' 
depemer (dant te» tonne» œuvres) de ce que Nou» kor «tons dont* en 
teerct cl au grand Jour avant que ne vkimk un Jour où il n’y aura plu» ni 
incitât ni faveur. 

32- Dicu qui crû» le» oeux et la terre, qui lit descendre du cid une eau a>ec 
luqwllv 1 lit bortir » partir de» r»ii|*-n-i-KlImn'r pnn» WUM. qui wuimlt à 
votre sente* le bateau nlin qu ’tl sogiie tur mer air Son ordre et qui soumit à 
votre tenue ks rivières. 

33- Qui soumit à votre sentee le toleil et t» lune dam leur courte montante « qui 
tounut j votre servitc la nuit ci te jour. 

34- Qui voua a donné de toutcc que voir» Lui avcxdeaundr et. tt voat énumérer 
1er IvKnlailt de Dku. vous n ’cn connaître» jamais le nombre. 

Cette» l'homme cm uii ficlIèAssociatcur et un fie lié Mécréant. 

iS-Et lorsqu: Abtaham dit: « Sdereur! Fais que a p*iyj soit plan tic sécurité et 
éloigne-moi ainsi que me» enlâni* du culte do» Idoles » 

36-*Seicr»’ur! Elle* onl égare bon nombre pormi le» Humiin* 

Celui qui me mit est *1 mtsn» et celui qui me désobéit, Tu e» e»»eeit*llcnKnt 
Absnliitcir et Mitéreonlieut • 
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J?—* Notre Seigneur! J ai Installe une punie de ma progéniture dan* une vallre 
san* verdure lupeiv dt Ta Manon sacrée. Notre Seigneur . afin qu'ils 
pcutiqutnt corroiteiitcm la petite. Un donc que d:i neuf. d'entre b 
Humain pftKhenl vers eu» el donnc-Vur ' leur loi de Irait*, prat-etre 
remncincuil-iU. h 

IX- * Notre Seigneur! Tu sais ce que nous cachons el <r que noue exposons au 
grand )Our cl rien n «happe A Dieu dan* U tore ni dins k ciel 

35*—1-a louiriÿ? «t a Dwu qui m'» donné malgré mu milles* Ismail e» Isfiac. 
Mon Seigneur rnlend ptirfailcincnl la prière. 

40 Seigneur' Fuis q«j 'aeoo<npli**e correctement U prière aima que certaine de 
ma progéniture Notre Seigneur' Exauce ma prière! 

41 Notre Seigneur' Donne-moi l'absolution ainn qu’à mer deux géniteur* el 
aux Croyant* le jour où « dressera le Jugement » 

a2-Nc uoiimiluul |u>qc*, Dieu cil iaalttillifluqu foui ks Injuste*. llm foll 
que le* relarder pour un Jour où b regard* deviennent fixes. 

4J II* accourent tout petit*, la tète rejetée en arriére, le* yeux hagard* « le* 
cœur» ayant liuconiwancx dt l'air ( alfofcs). 

44 Préviens k» gctisdojour où leur viendra !c supplice et où ceux qui auront été 
injuste* diront alort •* Noire Seigneur! Retnrdc-Mu* pour un délai prochain 
afin que non* répondions à Tun appel et que nom suivions iti Messagers! <• 
N ‘avc7-vous point juré auparavant que vous ne doter jamais disp»mitre* 

45 Vous ave? hattté k* demeures de ceux qui avaient été injustes avec euv 
mamc». Il vout est apparu en toute évidence comment N«iii I» avion* truité* 
e! Nou* vws avons cité Ici exemples. 

46- Ils irai txirdi km* intrigues et fcurs inuigses n 'échappai posni à Dieu même 
a leurs intrigues étaient capables d'anéantir le* montagnes. 
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47- Ne croit surtout pis que Dxu vj manquer à St promesse i Set M ratage». 
Dieu en iûrement Puissant el Vengeur. 

«5- Le Jour OU U (arc re sera pius la (eue Je mime que la cieu» el ils sunorciii ù 
Dieu L'Unique a Le Dompteur Idc» puissants |. 

49-Tu vois ce Jour-ld ks eriminch cnctuinra de ut par deux dans ks fora. 

SU-Leurs vêtemenu 10«l de goudron el Iran vitupra ««ni enveloppés pir k» 
flammes. 

SI Afin que Dieu donne 1 chiique être I» récompense de «st acquis. Dieu u k 
calcul rapkk. 

S2-C«i eu un matage transmis au» Humain» cl afin qu'il kur serve 
d'avertissement. Afin quib mehem qu'il n'esl qu'un Dieu unique et peur 
que w rappelknl oeu» qui «ni un cerveau 

Chapitre XV 

AL HIJR 

ik In perxle rruxiniiie <•» versets) 

.lu »«vni dt Dim II MiMmtduvx 
fai nvwr il fmi furilmtr 

I - Ail • km - n ( A.L.R. I 

Ce sont II le. vmets du Livre <l d'un Coran Ikclure nlMIc) opinant 
clj-.rcm.nl iouic chose. 

2 - 11 te peut que ceux qui onl mévrxi voudraient hkn être musulmans 1 
(cnttérenKnt soumis à Dieu). 

3- Unsc-ks manger el jou» cl Unie l'csptraace les distraire. i& vont bientôt 
ravoir. 

4- Nous n'avons anéanti juc-joe cil* sam qu'dk n'ait un terme péter il cl 
connu (4 l'avance). 

5- Aucune nation w devance son terme comme ils ne peuvent k reUrdrt 

6- II» dirent : - O ira sur qui on a fait descendre k Livre de rappel, lu a vraiment 
fou. 

7- -Que ne nous wrénra-tu k* Aops si lu rade ceux qui toi vrai!» 

8- Nous ne faisons destendre to Anges qu 'en loole vérité et bon droit cl on ne 
leur durait alors laissé aucun répit. 

I) AUliji C-esi leurm* » valût «.viv.wi k »««« lUmssdci k». MnaprUI» »*» 
s» rrutte u ïï ÏI MttM 5>f* «mtr Mr-JifK Cl 
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9-C'at Nous qui avons fait descendre If Livre de t*pp*l el c'en Noui qui en 
aaumoeB lu conserva lion' 

10 Non. avons effectivement envoyé avant lot <dc* Mamnt) parmi le» 
(difRiciucs) sectes des Anciens. 

11 — Il ne fcw venait pat un Messager ans qu'il» ne se moquent d: lui. 

12-C'en ainsi que Nous le faisons (simplement) plffltf’â travers leOMW des 
criminels. 

13 Ils n’y croirai guère «I vo*i qu’ett passée In façon d'agir des Anciens. 

IJ—SS Nous leur avions ouvert l'une des port» du ciel cl qu ils sc fussent mi à y 
monter. 

15- Ils auraient sûrement dit -On a loui simplement cnivrt nos regard* ou 
plutôt nous somme» sous l'elTe* de quelque «ortiHge» 

16 - Nous «vous réellement configuré dans le ciel les signes du zodiaque et 
Nous l'emtselllme» au< regards 

17- Nous l’avons préservé de tout démon üpidahle. 

18- Stul si l’un d'eut a teuwt à se mettre sournoisement aut écoutes, il rai 
aussitôt pomsuivi pu un météore évident 

19- El la terre Nous l'étendîmes Nous y plaçâmes des masses d'ancrage (les 
montagnes) et Nous y fîmes pousser toutes sorte» de choses selon un 
équilibre ben défini 

XI-Nous y pinçâmes pour vota des souries de subsistance ainsi que ces êtres** 
dont vous n 'assurez nullement lu nourriture. 

21- 11 n’est rira dont Nous ne détenions pas le» trésors et Notes ne V: faisons 
descendre que dans une proportion déterminée 

22- Nous lâchâmes les vents comme facteur» de fccoodalion ' et Nous fîmes atat 
descendre du réel une eau dont Nous vous avons abreuvé, et dont vous ne 
détenu pas les réserve» 

23- C'est Nous assurément qui donnons la vie et ht mort et c'ett Notas les 
hériter». 

24- Nous avons reCJeueni su qui d'entre sous cherchait le premier rang (au 
combat ou à la peifre) cl qta de vous cherchait 1 tester A l'arriére. 

25- C’eat Ion Seigneur qui V» ra&embkra, Il est parfaitement sage cl sachant. 

26- Ceitcs Nous avons créé I Homme à purtir d'une argile dure transformée pir 
l'eau en fange putréfiée et liquide. 

I) les iKKiwn I cii.mi ctlfcnl Je, «On tnnBMov quIJraim tou «n ■«:«< pu M 
imWumim Ut«m.On" Il (Mm JKInils* il pv-tilu Ju Irm pnipiin 

vKm|! * le uixtJ! Jtf >-Wi'l U m de nuieC; unh q« •>« kv u™ livra ml ut (Ou ou 

nom iS.-(urn. k Um oi tivi naît, tel qu'i a ** il-*» • nsiro Vtft.it V,Junnol 
<Bén(d«iWn et uttl * U« ur «il 

(eue vttvlr isfenibk (inO Jrpixnl pwr k amené mu Sc se Love. 

2| U Corot ut ».i *|i« trivvw a pot ci r~i « ax “* ! " «■"><"’ «n » « twiidie 

trace (I nu qu'l, s'wi •itKIuuii rulknii» 





li-M-Hiy 


& Æ î ;<& ^ ùU 1 »' 

C **»? tf‘ c^i^i © 

<£>U5^' c '& ^ & J~££.&Qcp3 
WJt'Jji 

f /' 4 ^^ k> ® frvtyVt'cS* J* 

i-i-V &£)& 

W c^fS/S^i *?»&$? 

4 # /•/»« >/ ****** ' *•/••/*# V ' 

,> *>* U> -UL. 

(J) i i ^ rë^ a£ ^*Ç* 


“®* k t* nlc (le d>*ai). Nous Iavoni créé auptiavioi i pirtir du fcu ou 
run»c 

H IOfH|K Ion Seigneur dit aux Anges: 'Je wlscrtcr on être humain 1 partir 
d’une argile d’abord dure puis transformée pnr l'eau en fange putréfiée cl 
liquide- 

- DM que le lui aurai donné ta forme parfaite cl que J’y aurai soufIJé de Mon 
imr 1 tomber en prosternation i ici pieds . 

la Ange» se pcosterrwreni olon lout ensemble 
-Sauf Ibtis (Satan), il relus» de x prosierner atec les autres 
-Il dit: "Qu'as-tu. Iblii. t ne point être avec ceux qui se prosternent’. 

Il dtl: • Je ne suis nullement de rature à me prosterner à un être humain que 
Tu as erre i piriir d’une argile dure que l’eau a transformée en fange 
putréfiée el liquide -. 

Il dit: -Sors-en tdu Pmii■ lu e» mi olt«M <1» lapidaiinn . 

El In es frappé cfc makdktion jusqu 'au jovr du Jugement dernier 

Il dit » Seigneur! Donne-moi un délui jusqu'au jow oé ils seroni 

ressuscités .. 

Il dir: -Tu es <le reux à qui on a donné un dttii ». 

Jusqu’à» jour de la dite connue » 

- Il dil : . Seigneur! Puisque Tu m'as égaré d; la bonne voie, je kur embellirai 
certainement fleurs mauvaises actions | en terre cl je les égarerai de la bonne 
«oie tous autant qu’iksoot ». 

«Sauf parmi eu TM esclares loyaux » 

Il dit: - C ’est IA une »0W que Je m’impose M qui est hkn droite-, 

-Certes Mes esclaves. tu n’as sur eu» aucun pouicer sauf ceux qui te surent 
parmi ks «üvoyés 

* L’Enfer est kur lieu de rendex-vous à tous... 

Il a sept porte el chaque porte en a sa pari déterminée. 

- Le* gens peut sont dans des jardins et det sources 

* Entres y en loutc poix cl xcuriK! «* 

Nous reniâmes o< qu'il y avait comme ranetrut dans leurs poitrines ClWDt 
(maintenant ) d» Itères, (aaie) sur des trônes et se faisant face. 


I) U VVC.I ut sesdîlediira Dir.nn |»f l'An» C»!n.l • ici» bWlm M.im «i * ko 

crtaiien. C eo "lUTt. yii OIIDrrH» Il n.»«0 ilMW Je U nilitre -Ml. 
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Cc ».-tx au urt en .oïl. Omik. i la» me iirap qn ml 4e> «' A U >nti -oc et icBn qii 
• tioe • une a vu qeV» «keuiic. 
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48- Nulle ««ligue xe ki y louche te nul ne te en fera iwilr. 

49- Interne Mo esclave* que c esl Moi I Ahioluteur «l U Miséneoedieux p«r 
cvceBeme 

'O-El qw Mon sappéce eil hn le supplée douloqireui 

51- lnteme-ii du su)ei ifci hôlei 1 d'Abraham. 

52- Quund il» mirèrent chez Ivu en tu paèseivre el dirent:.. Sahilt h II II: . Nous 
retenions quelque ciiunic 1 cause de vuus -. 

53- II» dirent . N lie ic ni nie! Nous .mon» i 'annoncer lu benne nouvelle (de la 
prochaine naissance) d'un enfant plein de «voir ». 

54 -11 dii : . Est-ce que v outm l\p annoncé celle bonne nouille bien q« je tes 
marque par I‘4gc? IM quelle choc aonocxr/-ioui U bonne nouvelle? - 

55-IN direni .Nous l'aiwnannotée la «nie N: juii dooc pai de ceux qui 
dcicipiiiiil ». 

5« Il du: "F qui done désespère de lu misciicoidr ifc vnn Satneur ii ce n eu 
te égaré!? - 

57-11 du: » Quelle chose importante voit! ante». O Messagers?» 

58 - Ils direni: « Nous lommes envoyés » un peuple criminel. 

59- Sauf la ««mille de Lotit, nous allont le» nuvrr tous. 

60- A I <>ception de su femme que nous .mes desunée à divrviruiire avec ceux 
qui vont daponitre.. 

61 - Lorsque les Ménagers ( Lei Ange») vinrent i U famille * Lolh. 

62- 11 (Loti) dit: . Vous nous fies (te gens inconnus • 

63- 11» dirent: .Nous tenons plulô! I’appotier ce qai élail l'obçei de leur 
acrrdulieé 1 . » 

6«- •> Nom l'oppceioas la vérité el Sommes assurée»:ni véridiques 

65-Prends la roule avo: u famille de boni*: heure el (endanl qu'il fiit encoec 
nuh ei suis leurs tmiérei. Que peruxinc d ewrc vous k k relourne « aile/ U 
où Ton vous l'ordonne. 

66 Nous lui révélâmes celte décision IrrévoeaWe à savoir que ce» pens allaient 
elre extermine! /uiqu la dernier au lever du Jour 

67- Les habitant! de U ville armèrent alors en se félicitant (de cette aubaine)'. 

68- 11 dit: »Cei gens sont mes li\*es. ne me faite» donc pas de scandale . 

69- Ciarjasee Dieu cl ne me couvre/ pus d'opprobre ». 


11 «s UVcs J 'Attihun '«il *i Anjn n-^o par IVi ■ Lcd (a«u l*l.-.'in i ne» Ici 
c-nscil» Je UiXif. I. «île i« x fend»: ICC dlr illcil /iredéiraiK i l'nbc. 
la Arp. laci-al w en pnoev. . Atcatan |ùir lu «lui U Su» luodk dt k 
EIUSiiiii uikuuc Oc «c ikiintr lili O. de qu'il n« alici (lu et quille sili» alo 
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D'il vu «eudraMil l'OMn . loi» t» •>««■• d. <k «tm a* k ehrtie K|< est 
detUnul. 

« Il »!«* en dirUeUkr 0«s lut» el Oe» Ql(Mfc gu KotKiicouiM(%«mr.d.CoiBi«M 
......I le .une» II. «xer'.nt « ffMnl l> lojne mr. nfcexnt li *|HljlNfl ar M .mt co 

.....nu 6c d.-.r,e» n de. InUdM Cl»*» «MUkn * Si IM CdMfft 1 '«.<< *«'. 

Il •‘•■il ..«i, bien «le *)► <k “< ™nbn. Ion nuiiinint oii Mm Oior. ju l> irl«ol 
n‘. lia ■ mi .« le. ct.no d. « uni. cl qu'ete se Inile b «tks de I o»«U 
l-.-Jd. > U)i«lfc fc r* »™« d»le<r> >|K «• HUMflWIIII 
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70- Ils dirent : *Nc l 'asons-nou» pat <114 inlcrdil (de l'occuper J (In gem?» 

71- 11 dit: •■ Voici mes filks si "fus voulez faire (quelque chose| - 

72- Par la vie. leur ivresse les laisse J Kir comme de» a.cugksl 
7J-1* cri tarifent ks viitu alors au kver du sokil 

74- El Nous la mimes sens dessus dessous e( finies pleuvoir sur eux de» pierre» 
d‘argile dure. 

75- Il j a là nssurcmrat des signes p«ir ceux qui savent observer. 

76- Elle (leur cité) se trouve en vêriic sur une vo« permanente. 

77- C'en» Il y a en «U un Mine pour les Croyants. 

78- les gens de la fort* louflde' «(aient assurCmcm Injtose* («lolâlresk 

79- Nous Nous vengeâmes alors d'eoi et ces deu» (cites| sont sur me rouic r 
txen évidente. 

8U t'eues ks gens du Hijr* ont cllcclivcmcnt traite les Meuugctsck menteurs. 

81- Nous leur apportâmes Nos signes tans ils leur ont toujours tourné k dos. 

82 - Ils x Udlawnt en toute securité des raisons dans lis montagnes 
W-Lc bruit (eerlfiant ks siwi alors de bon malin. 

84-Tout ce qu'il» possédaient ne km servit â rien 
85 Nous n'avons créé ks cicux. la icrrc cl cc qu'il y a entre eux qu'eo toute 
venté et bon droit e» l'Heure doit vnlmaM >vnir Pardonne deee d: Li belle 
manière. 

86- Ion Seigneur est Lai cédai cernent Le Ciéslcir et Le Snchast purfails. 

87- Nous t'avons réefcmcnt apporté sept de oe qui se répété mocuaimnesl* 
ainsi que le Coran dan» touic sa grandeur. 

88- Ne ipgardc suttoui pas avec envie U Jouissance que Nous a vont accordée * 
certains couples d’entre eus. ne sens pus chagriné à Vue sujet et montre-toi 
incident cl taenvcillant avec ks Croyants, (m-â-n. abaisse leur ton aik). 

89- El dis: «C’esl mol l'avertisseur qui vient tout mettre au clair h. 

911 (Je même que Nous aveos fait descendre (des Écritures) sur les 

DiMi^i«icuu ( . 

91- Qui oral fall du Coran des fraction» diverse* 

1) C'ai<« .<« (••(.Uk tu toSl.il ... «pn» (nolibe entre b M.r Rrup cl U (•>< 6e. 

MM>unc» Uur piciiél ni Oui.it. »ul tK e» nèiii lin|. irti In Muljuiilr.. 

2) > 1*1 de la rouie que pni.n.l tiua ». (mvuio ikui Mke <u Slr.i er S)iN. dose «ru 
route t«ei ccnior »l ton te mro), poil voit lu tune» Oe k> deu oie nud.is «il *>■( 
«aitneii au berJ de eette roue 

» B H(f eu .anfrMoiin Ufd» et IJ-n.» 

4c. tihiu.il uni k poi|W de ThMSOWl dieu k piofhhe on &>lh 
a> la [lipr l 1» r.l*o dtail i|.'l llel k de» K|1 Ml«l. d. .I«i>-r I « «< defuili 
ilpainl Osro lime» >te» pdéie. et à t'fir.ril de |Oanéc urn et ipniM U n.inOv 

UuUSt. 
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92 far ton Seigneur. Noos leur demanderont assurément det compte» > tous. 

9Î-De te qu'ils fanaient. 

9* Annonce 4 haute *m os qui t Vu ordonné ti tourne le dm u> 
A»tociatevirs' 

95- Noui l'aven* cllic«tm<nl dérendu de» perslleurs. 

96- Ceux qe oomienl 1 Dieu une mute divinité Ils vont bientôt ravoir. 

97- Nou» «von» parfaitement bien que tu |«illrine v rétrécit (de chagrin) 
quard tn entende ce qu'ih disent 

9» - Récite la touungc de ton Seigneur et «ut de ceux qui k proeternenl (é 
Dim). 

99-B adore tcrvikmenl ton Seigneur jusqu’i ce que te vienne la conviction 
totale 1 (la mort). 


Chapitre XVI 


LES ABEILLES 

dr In ptrolt snqsctce (12* vnieu) 


A 11 nom Jt ftiru h Alis/rUoiiiimx 
fa> ntmt K ftft mrfnte 

1- lu dôdlion de Dieu «t arrivée. N‘ayez porni hile de la voir venir 
Gloire ei pureté ù Lui qui e»l Infiniment uu-dreu» de ce qu'il» a»»ccieet. 

2- Il fuit dc»ralie le» Ame» (Gabrid) porteurs de l'Esprit (l'inpiration) par 
Son ordre sur qui n veut de Se» cadavre, à «voir: » Avertissez qu'il n'e»t 
d’autre Dieu que Mot-méme et cra«*e?-Moi en conséquence-. 

J- Il h créé les deux et lu terre en toute vérité et bon droit et II e»t infiniment 
au-dessus de ce qu'ils associent 

4 II erru l'nomme d'une goutte de liquide et le voila devenu us adversaire 
évident 

5- Et le» bretieux. 11 Ire eré» pour «ou». Vous y trouver une protection contre 
le froid ainu que d'outre* profit* Veut y trouve/ auvti de quoi manger 

6- Votre avez, en eux une certaine beauté quand voit» le» mène/ au pâturage et 
quand veut te en ramener. 


IIÏIK borne IL nuruti ik >• "CI « so< <M««kr k. mole» IsvMitik» II irci <„■< ,ui,i 
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7- lit vous transportent vos charges A un poy* que »»m ne aune/ (autrement) 
atteindre qu'û grand-peinf. Cote» >iMte Seigneur est p(cin de compassion 
et de roserkorde. 

8- <11 créa) (et chevaux. Vr* mutel* tl 1 er .inet pour voua servir de monture ou 
d'objet de parade et II crée ce que vous ne savez point 

9- Cctl à Dieu qu’il «incube de montrer le droit de min eu il en et qui 
dévient; et. l’Il l’avait voulu. Il «oui aurait tout ben guidé. 

10- C’en Lui qui fit descendre du ciel une eau où tout trouiez ù boire et irrite 
t laqucU: pouisc une kerbe où tout fana paille (vos troupeauil 

11- Grtkc à clic II l’ail poutser pur tout fct champ, les oliviers. k-s pnlnuert. 
la vigne cl Ict (mil. de toutet sortes. 

Il y a U un signe pour do pin. qui méditent 

12- 11 tou mil ù votre tmw lu nuit Cl le jour, le Kfcil cl la lune et lr» étoile* 
voua .ont de même ivurali-n iw Son ordre 

Il y a là certainement des signes pour des (xos qui comprennent. 

1$ Ce qu’il dissémina pour vous sur terre avec dei couleurs diverses.. 

Il y a IA iittutcotent un ligne peur des gens qui te rappellent 

U-("cil lui qui soumit U mer afin que tout en mangiez une viunde fraîche et 
que tout co sortiez titre porurc qu: vous portez. Tu vtxs les bateaux fendre 
tes eau et afin que vou» alliez » lu recherche des dons d: Sa générosité cl 
peut-être rendrez-vous grâce 1 

15—11 jeta sur terre det «lussesd'ancrage (les montagnes) de peur qu elle n’aille 
ù b dérive en vont emportant avec elle, de même que des rtvttfrs et dm 
voies*. peut-être prend rcz-tous le bon chemin. 

16 Ainsi que det points de repère cl c’est grave ù l’étoile qu’il. lesiouvent leur 
route 1 . 

17- Hsl-ccqiiccelûi qui erre est comme celui qui ne crée pot? N'avez-vous «locsc 
ps» de mémoire? 

18- Si roui énumérez bit effet» de lu bonté de Dieu vous n’en connaîtrez point 
V; oornbec Ccrlct Dieu est pirfnitemenl absohneur et meéricordicux 

10 Dieu soit ce que vov*> dites ni sacral «r sa qira voue pic-, la moi un publie. 


I) U ivihne d. a ««Ml ira*» l ui: fw» um-allr.* « ntesnnnmt «te. tsiMoas « ont 
avora Ut a IM «Mut peui pr le KaU liuu» n|nOi« le un BiUin-iml 
tsvnrmms 

J( Cra* «enclku* «stttllim d. «... il do .i.«rav • j**lk a dei. (.aini dirtoe.lc.: 
I Ce II" kl ruée» q.i «iitneit Ira .liée* «mu Ira imx.ijira <■ «Mm lira an 

W 

2- le. iiriein tlli nom. quo) *l«t tou ra.ifslik. u|i.-iiui aura do no ic 
tomi mu lien une. a auitmqm 

l| le. .Vrahr.. lasntiiml ebn. ti Mi «■■■« i ItMlF prtnre. C’en pourqsa o> l«*k dira ce 
■nui d« IfloW ... u.fuMi 
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XI-Ceux qu’ils in.oq tient » dehors de Dieu ne créent non el sont eux-néme» 
crées. 

21 Ils ion! morts e! nullement vivants et ils w fronnim ras l'heure où lit 
icrom ressuscités. 

22 Voire Dieu oit ta seul et mètre Dieu. Ceux qui ne croient par à l'autre 
monde, leurs occurs ic relurent i reconnaître lu vérité el ils sont pleuis 
d’orgueü. 

2)-Nul Ouuteque Dieu mit ec qu'ils iLscnt en secret ci ce qu’ils produisent en 
pu»<. Il n’uune point les orgueilleux. 

24- Quand on leur dit: <■ Qu'en-té que votre Seigneur a fait descendre (comme 
tentures)? i Ils disent « Vieilles somcltesu. 

25- Afin qu% porteal leurs charges entières te jour dt la Résurrection 
ainsi qu'un peu des charges de ceux qu’ils cçtrcnt sans s’appuie sur In 
meuodrt scieace 

Quel bien mauvais fardeau que oelu-. qu’ib portent! 

26- Ceux qui les ont précédés Ool bien usé de ruse. DKu s'attaqua altws à leurs 
contl rations par la (use el voilà que le Imt kur tomba sur la tête « qtsr le 
supplice leur arrisu d’où ils oc i’> attendaient point. 

27 Puis le /.sur de la Résurrection II les couvre d'opprobre et du. «Où sont 
donc Mo associé» à propos desquels «ous crée/ de» dimlnca* - 
Ceux qui avaient rrçu le Savoir dirent: •> L‘opprobre aujourd'hui et le mal 
iclonibcnl su» les Mécréants 

28 Ceux dent les Anges reprennent l'ime alors qu’ils sont en étal d'injustice 
avec eux-mêmes .. 

Ils sc saumrem 1 alors l«cn humblcmcni et dirent : * Nous ne Disions aucun 
nul a. 

Ob que *! Dieu est parfaitement au courant de ce que sous laisse/. 

29- Luira donc pur les portes de l’Enfer pou: l’ctcrtutc. Quelle bien mauvaise 
demeure qm celle des orgueilleux! 


I Sam iw II-{.tiens pii !■ «•■ûjrlmt -Sis Kirps ps.r mur n»l( ai te-i< 
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30 On dit A ceux qui avaient été pieux: 

■ Qu'a fait descendre votre Scitacur.’» Il» dirent: 

i Un grand bien. A ceux qui ont accompli une bonne txuvre dut» «Ile vie 
ki-ho». une bcane chose ce lu demeure de U vie ultime en bien mei'eure 
encoee. Qoelk: bonne malice que celle do gens pieux!" 

31 —... 1rs jirdin* de l'Ednv où ilt entrent et Mtut leiqucfa coulent ta rixxétf*. 

Ils > oni ioui « qu’tb veulent. C'en ainti que Oku récompense Jet gen* 
pieux. 

12-Ceux dont ta Ange» reprennent l'imr alors qu'il» ont une bcone odeur (de 
venu)lit (le* Ange*) dirent - ..Salut à vout! lintrc* dans le puradts poutre 
que vous faluc?. ». 

33- Est-CC qu'lit nitendem absolument que !cur viennent ta Anges ou que 
vienne U dtowon de ton Sngneur’ C'en ainti qu'ont agi ceux qui ta 
avaient devancés. 

ralcu ne cur a lait aucune tnjusticv nuis c'en av« lux-n^tnes qu'ta étaient 
tnjuves. 

34- lb furent alors alleinl» pur le» nwuvutttt conséquences de leur» actet Cl lit 
furent assaillis de toutes pont par le châtiment dont ibt « riaient gidis 

35- Ceux qu avaient associé (les idolâtre»» dirent 

•> Si Dieu avait voulu 1 nous "aurions rien adore en dehors d: lui. nous et 
nos perct.et nou» n aurions ne* interdit qu'il n'ait interdit luwnémc .. 
C'en œsi qu'ont agi ceux qui ta avaient précédé* 

Mais «lot que ta Messager! ont d'autre obligation qtw celle de 
transmettre en toute clarté? 

30 Sous avons effectivement suscité duns cluquc nation un Messager (pour 
leur dire): 

» Adore? Dieu et évite» l'aberration de toutes Ici forces trompeuses". 
Parmi eux il en ca que Dieu a guidés tur k droit chemin cl d'autres 
méritèrent l'errance. 

Parcourra donc la terre et xoyee comment fui Ir lendemain de ceux qui 
Imitaient (Nos Messager») * menteur» 

3* Si lu tiens vraiment à ta meure sur la bonne voie, sache ace l’on ne peut 
guider ceux que Dku égare et qu'ih n'ont pus de parttunt |»:ur ta 
soutenir. 

38- II» tarèrent par Dieu de toutes leurs forces que Dieu ne ressuscitait guère 
ceux qui mouraient Oh que »i! Scion un: Juste promesse 1 Sa charge, mai» 
kt plupart des gens ne «sent point. 

Il Dune» serai coiik dits tin fl Jures eticec. Peu renie le butait des (éet*Mi qu 

prtKidcnt t|i 11* seni nnhmrif !lrx«s ei qv'ls l’ont non ltec-j-Wre. 
l'Islam a Time aia. daimanl la r*i|«M»tlif mlniliel» <S« etwxa on ref.ee pmr 
va tin*. I nmoli mille <k l)«ti »ar «Soie. 

Cnrman peir-cr. J en mi: <ki impl" à 4ut«ulji «ta nul ni rr»n*rxiete* Ltirujic la 
loi curium: ■ »l»*é de Seule rc.|»miHlri • l’ce/ail il/vjuJ le qu't i«ci|ne la ”0-" 

k lui >n«u ■ O’ o> '< aetruiiesa i.-v*i il b A-e.nur)usiu'i ini rlial.. rie .ifloii par U 
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W Afin qu'il Irur expose cliiiciacM le «Uct Je leur dbacooid ei que crui qui 
ont rnis-ru sachent qu'ils étaient des menteurs. 

40-Qu«nd Nous voûtons une chose il Nom suffit île lui duc: «Soisl » pour 
qu'cBe devienne rècftr. 

41 —Ceux qui »■ Ml tu e.ul-s pour la eau»- de Dieu apcés avoir subi Imjuaiec. 
N oui les installerons (ûremcnl dans te bis monde dira une dcmr.ic 
igniablc « le «Une de l'autre monde eu cmainemctil pim prind. s'ils 
avuni. 

42—L'eu» qui ont putiruté cl qui s'en rcmcttenl t> kur Seigneur 

45 Nous n'avons envoyé a vint loi q-re des hommes auiquel» New impoom.. 
(Interrogez: donc les pins du Livre (etc rappel)' si vos» ne «ver pat). 

44-(Ils apportaient avec eu») les preuve* entier tes cl les Ecritures. Nous 
t’avora fait descendre le Livre de Rappel (Le Coran) afin que su «poses 
nu> petit. .« qui Icvt u été dcvevMu. pcut-cuc alors méditcront-il». 

45 Lsi-ec que ceux qut ont ourdi K* mal :t sentent à l'abri de >ixr Dieu faire 
disparaître U terre sous leurs pieds ou de voir venir a eu» le stippéke sans 
qu'ils sachent d'où'.' 

40-Ou de le soir les frapper dans leurs allais et venait ei ilt ne peuvent 
nullement «happer par la lUiic <* la colère de Dieu). 

47- Ou de Le voir tes frapper dans leurs appréhensions’ Voire Seigneur est 
pourtant pion de «impulsion et de mi'êtirordt 

48- Ne toienl-èls tlorc pus toutes les choses que Dieu a créées comment leurs 
ombres s'étendent lanlôl à droite cl unloi à gaadie. prosternées a Dieu en 
toute soumission e< humilité? 

49- A l>eu «• prosterne tout « qui bouge comme êtres vivants dira le* deux et 
en terre airai que tes Ange* sans nallcnvem s'y rclUser pot orgueil. 

50- Ils craignent leur &igncur-«t-Muitre d'au-dessus d'eux ce ils font ce qu'on 
leur ordonne de faire 

51 - Dre u a dit ■■ N'adopter point deux dieux 1 II . 

Il o cil qu'un Dieu seul cl un-que C'en Moi donc que votas douce craindre 

fevev rztpccl >•. 


I ) Non ivnu trM.it d /U J- 1“ • »• du lit» a. r.ij(.( . o'mdSlB toi 

urBlr.m |||(. ilim.m ou il ton. qu on rte. *n tu» to *•*» du Cortn 

Mut eo |*u auttl I. irMUre j.r .Us oirn.t-a.urv ai la miltN» >«n -rrs« |rtt «Un 
'.litre «un »»<•*> pné-tto .umrlUH J. s'.drme toit ton a to 
VtoilUa 

II Cri. l'dimt mi du.ltecs qu en.en qa'i y a ut Oter ton le toi a 1.1.ntore n ui D«« 
n»r to ml <1 l>. -irrm 
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52-C'en i Lu) qu'appartient (oui ce qui eu dans fci cicui er en terrer* c'est à 
Lui que revient ifernelcmcnt le culte. 

Elt-CC dmc autre que Dieu que vous craigne; pwuœurnl' 

ÎJ Tout ce dont vous joup.se/ comme bienfait provint de Dio et pair, quand 
le malheur vous louche, c’en Lui que vous lavoquez à voix houle 

54 Ht une fois qu'li a dissipé votre malheur, voilà qu'un groupu de pe=s parmi 
voue u mettent i donner des associé» à leur Seigneur. 

35-Afin qu’ils renient ce que Nom fcut avons donné. Joultuz donc et voua 
saurez un jour. 

J6-lh attribuent i ce qu'ils ne savent pis une parla; de ce que Nous leur avons 
oerroyf 

Par Dieu! On vous deaiaudria sûrement des comptes sur les mcnsonpc* que 
voua inventiez. 

57- Ih attribuent les dite, à Dâm fïlnirr « Pi— A a Luit « « qu Mo j,..iiksi 1 
à eui-mémes 

58- l)tt qu'on annonce à l'un d'etn la naissance d'une IBc. son visa®: 
s'assombrit tandis qu'il refoule son chagrin 

W-ll se cache des gens pur honte * «tic mauvaise nouvdfc: Doit-il garder 
cette chose 4-ilissintc ou va-t-il I enterrer | vivante)? 

Combien est mauvaise leur façon de juger! 

60 A ceux qui ne croient pus à l'autre monde (s'applique) l'image de tout ce 
qm est mauvat, cl à Dieu ccll: de la perfedioa idéale II eu absolument U 
Puissant et l« Sage. 

61- S Dieu ternir rigueur aux gens de leur injuslice II ne laisserait pas un 
srul être vivant J u surface (la terre) 

Mars n recul: leur fin jusqu'à en deLu prénommé. Dés que leur ternw est 
échu, ils ne peuvent ni le reurder ni l'avancer d'une heure. 

62- Ils attribuent à Dieu « qu'ils délestent et leurs langues foat des 
descriptions mensongères en prétendant qu'ik auront la meilleure demeure 
(h Paradis). Nul doute qu’ils auront l'Enfer et qu'on les y oubliera à 


nr laisserait pas un 


OJ-Far Dieu! Nous avons effectivement envoyé (des Messagers) ù des nations 


Il L* Ar.sSas-frmisMi 1 Pc-. des rite. qu'is siSiimm Win fonte de O.SK., 

Ils l'une otse UK fotl eit etl *lts 0 t-lil ne file sn'iS lemtménl muni un w.me de 

dMnowur n ire eima. 

And i» le nsermil > cui-Wu ce «üib dîaiei*.. c ev-i Ore In gvçeea. P .inntxetl X 
DOo u CM'S dteecmi « u«v"*c«. ccliiliie les Uto 

Ce vend leitbX ennui * kui 0|«< clu.ii cl Be t«e irma de «nw^cavc jvw 
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»»bdi loi. Le Dit Me leur a «lues eabeli tenu ««s. II eu aujourd’hui leur 
patron-protecteur et ils ont en supplice douloureux. 

61 -Nom navra* Mil descendre cur toi b livre que pour que tu leur expo*, 
durement le iujci de leur désaccord et qu’il voir une bonne dircctioa cl une 
■nùétitaidc pour de» gens qui ciment. 

65- Dku a (ail tomber du ciel une euu’ave: liquelk II fit rev.vie U terre apréi 
w mort II y a certes b un signe pour des gens qui entendent. 

66 Votif aw assurément dans le- lioipoax un exempée A méditer. Nous voua 
abreuvons df ce qui oi dans leur venue, entre des eterémenu 1 intestinaux 
et du sung. un lait pur que ks buveurs avalent avec (icilise et délice. 

6’-A partir do rrult. vies variétés de puImKr cl de vigne voua rclirce une 
boissuo cnavnnie ainsi qu'un bon profit* octroyé par Dieu 
Il y a la certainement un signe pour d» gens qui ractonrciil. 

6H Ton Seigneur a inspiré aux ahevllev 

• Faite*-vous ues maevons i partir des monragnes. do arbres ci de ce qu'ib 
(les hommes| font comme treillages .. 

6P- . Puis nunger de lous les fruits er suivez en tou le docilité bs vw, de votre 
Seigneur -. 

Il soit de Irur ventre une boisson a»» couleurs dillfrcntcs où se troavvr une 

source de guérison pour les humains . 1 

Il y a lâ sûrement un signe pour d» gens qui méditent. 

TO Dieu vous u créés, pou II vous reprendra voire âme II en esl parmi vous 
qui eu laissé jusqu’J l ape le plus vil afin qu'il ne sncfce plus r«n après 
(avoir accumulé) quelque savoir. 

Dieu est parfaitement ssckint el capable. 

71 I»ku a lavorisé les uns d'entre vous par rapport aux autres quant à la 
fortune. Ceux qui ont èié favorisés ne sont nullement disposés à donrer 
leurs Mens 

Il Rmarqm «1* dm mrr b «Mua On rtflWll. qu v»i fer. nvtvtt do 

ares niera t! «.sm uip»a v.n i b dannaln. .1 r«» d. Ml«û vkm fe™ inivre sertt 

fiwnc. 

Wli «cm dini b lifte dinl* A t<* mue Ib 

E“ ïïï ïûèwsm sa*!ftM * - 

s^ssemt - * u " - ■■ -* - ** - * 

r<rom 'Stria Iiulrni vomi AnbiUCVl c».ir.kni O, .,h* . e’ol-idr* d< U 
Zr * y*" « r*éa • lut •Î-I.r». !.. U pucl * lir..«n ,,lk peur pnttr 

\.ui le lui mà fe>n<|M i M>l> du »■( ci O. cft>b iicmi a l oi s, IM. Mils ce «i 
ri..l'Oi fixur Or I .uln marpnoiiMI <’cv qu« m'» • b n. a„ a, b p..,u «.J„ 

K " ° |U, “ U-X I «T««ra C IMd. <|. UIU II I» IKIMKIII /' —• 

Il Dm a vsndiA7.tr lui ji o» pub de. bcicicnv oi-,r.nn œ kui rulmavi dre q. ’oa la 

«umo Un ie rin -j eiuu.—.- hv pmi», fer. <i ihuviA .p^,, nbsMncm l« 

oui irjmi tu Uen il du mon 
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«ceux quïls possèdentde plein droil (esebses el icrviteure)ns po.ni qu’ils 

y détiennent des asuKirs à pwl ct.iV- 1 

Eil-«x qu’il. refusent de reionmilre k bienfait de Dietf? 

72 Dieu tout i fan a partir d: vous-mfmcs de. épouse, el vous a fiii i piriir 
de to. épomo de. fil» rt de. petits-filt. Il .ou. a cetroyè aussi un lut * 
choses tonnes el pure.. 

E.l ce donc au faux et an cad»; qu’ils croient lundis qu'ils renient le 
hienfail <4: Dieu'.' 

7i lit adorent en dehors de Dieu ce qui ne délient pour eux i«wt moyen de 
leur fournir quelque ben du acl et de l> terre el qui en tonl Incapable.. 

74- Ne donner pis à Dieu des images' car IXeu sut ci vou. ne sivre point 

75- Dieu u cité comme pu ru hoir un osùitc. lui-mème propMlê d'un autre cl 
n'ayant pouvoir sur rKn.ct «lus-l* » qui Nous a ton. octroyé de Nous- 
mêiw une bonne doütlico dont il dépense (dans les banne, tra.ro.) en 
K.-rel cl uutemmenc. Soal-ili .luaavcM \gao.tî* 

1-* louange e.l à Dru. nui. b plupin d’entre eux ne «tent pute. 

76- Dieu a ans» cité comme p.fabule Aux Iximrx-s dont l’un ctt muet et 
incapihb de quoi que ce >o«. C’c.t un kiunl furdeiu pour ion maître « 
quelle qiK soit b mivvon où ce dernier 1 e .linge il n’en rapporte rien de 
bon tst-il un un même niveau, lui et celui qui prescrit la justice tout en 
étant lui-même lui une vote iccti-.jor' 

77- C’CU à Deu qu'apparürnt I inconnu des eieux et de la terre et la déeiuoa de 
l’Heure (b Rciurrection) n’eu pour Dieu que l'affaire d'un clin d’uril ou 
péatôt die est bien [Cm peoche more 

Certes Dieu est parfaitement capable de tout. 

78- Deu vous a fait sortir du «entre de vos mères ignorants de toute tbost. Il 
vous dota de l'oute, des yeux et des citun*.peut-être rcmdrre-xxit grâce. 

79- Ne votent-ils donc pas fcs cureaux astteitm (pu nature) à voler dans 
l’nlinnsphire «I» ciel sin. que rien w les wotienne en dehors de Dieu? 

Il y a eettaincmtnl li des signes évidents pour de. gens qui croient 
80 Dieu vous a fait de «os maisons une habitation cl des peaux des (etc. des 


I) Dira ic «nil |TI ) lin mu dit qu’il l'ai iul.ir-i. d(q>:<< a pmafn Wap a.» I. 
“"Vf. M* “» loi '™“ d« iOiw que lu ram», n» (col nil«i>u Ci.|>--o à utzca loin 
cm li. o fl tm nr.-iuu ilm k> Son. qu DHu bu ■ iS.iu.-i n In (a.iroarr. pi rirç-fl 

ad ■Uns 

îl !>•. « au COIVMI dm « miidf du .air de lt»i#aul M II al iucccUNe au. nfiids « 4 

Ami ol il tb —«■>.'11 illlldl de mena u fUn de lai une IIU|I car H vil «H|«an aawe 
<*vn qae « JK iMaa pemm. 

CoMrr.es k naUlSd <i lr suasnpoil pco^i « tt[iu>iii la «un» * Mau »<filialiO 
rierndW a b (drop nfmt d> U perSMlàM 

• I la dll&esx mil , a cane au. qa dhuuiaM dm. In Mmes «mm M m> »ii »V 
afin.H iwwuwul MV qu il y . inné io Sam* Usa a.ifil obi. puu.r air an bina 
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riui.om (loin) que vou» trouva légdicx cl pratique» le jour oti «ou» 
voyager cl le joui où vou» campe; 

De leurs laines. de Iranpoil» (chameaux)« de kuiserre» (cMtrra) (Il «oui 
J fart ) un moMwr el aune» tource» de jouissance pour un certain déili. 

SI - Dieu venu a fut S partir de ce qo 'Il a créé de» source» d'ombre. Il vou» a fait 
' partir de» DinniaEnr» de» abris. Il sou» a lui de» vêtements pour «ou» 
protéger de fa chaleur et de» «éléments (cuiratsci, armures) pour «oui 
proléser de voire propre «roknce 

C'esi ainsi que Dieu accomplit tur «ou» S» boulé, peut-être devkndrer-vou» 
Musulman» (emièremeni tournis 8 Dini). 

82 -$ , ll» lonl volte-face, lu n e» tenu que de kur transmettre en toutecfané 
83 Ik connaissent le bienfait de Dieu pui» il» k renient el b plupart d entre eu» 
Mût le» Mécréant» 

H 4 le Jour où N CCI» suscMcrona de chauve mtion un téraoin-inart>ie i~»\ 
Mesquer) cl qu‘ensuite on ne donnera pu» à ceux qui ont mtxiu 
l'autcoisition (dt potier pour * dclewlre) et on ne kur d mandera pi» de 
revenir iui ce qui a provoqué lu oPtac de Dieu ( kur TOcréaiKC). 

8i Une fol» que ccu» qui auront cotnmi» I injuukc f de lassociation | auront >u 
le uipphtv. il ne kur sera phi» allégé et II» n'auront pla de répii 

"h- I orsque «eu» qui ont donné à Dieu do associé* virent kur» as»«ir» il» 
dâcni: - Noire SeigneurI Ce «ml ceut-lù no» asaxié* que nou» invoquons 
en dehors de Toi ». ib ( kur» associés) leur adressèrent alors la parole: 
* Vou» etc» amèrement de» menteurs ». 

87- lit t'avouèrent alors vaincu» dctunl Dieu el il» ne irouvéreiv phntracede ce 
qu'il» fabriquent comme mentempr. 

88- Ccu» qui oeil renié cl repoussé fie» sens) loin »le la w ik I>k». Nou» leur 
avons «jouté supplice sar supplice pour b corruption qu'il» semaient 

89- U jour où Nou» suiciteri'n» de chaque nation ua icmom contre eu» de leur 
propre raie et que Nou» l’amcncron» comme lémeo taure ceux-ci ( ki 
Arabes) Nou» averns lait île* i ml ru Sur loi k Livre comme explication détail¬ 
lée de toute chose ainsi qu'un bon guide, une miséricorde el une bonne nou- 

wllc |»»«j le* MauIiimia 
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90 fXcu ordonne la Justice. lu bicnlarance cl ravastance au» proches. II défend 
le nue in moraux, ks actes réprouvés ainsi que de violer In droits dn 
autre*. 

Il «mu sermonne. peutêtre vous sc/ivendrez-vc/as 1 . 

91- Tenez vos atgapmenu pra au non de Dieu une fois que *ou> vous y êtes 
engnpS» 

«MH déliez point de voi serments après ki avoir prononcés d‘une laçoa 
femelle el alors que vous avez prii Dieu eomnse garant de votre bonne foi 
Dieu mit oe que voa faites. 

92- Ne soyez pont, à fora de parjure, comme celle qui a défait sa yiceouille 
(pour U réduire en laine), après livoir fortement filée, t'ouï ifivant d: toi 
serments pour vous tromper entre sous, prétextant qae telle nation ctt (dut 
intéressante qu'ur»: autre' par son nombre cl pur ta ikkcssc 

Deu te tait que voui éprouver avec ces chniet et. k jour de b résurrection. Il 

wm rxpfWjT,» rf*ri;iind*Rm*nl rm lourd* rlnrtf l*r point* <nr If^iif4( vniK 

en déaecotd. 

9}-Si Dieu avait voulu. Il aurait fait de vous une seule e: même nation, mais II 
(gare qui II veut et II guide qui II veut et vous me/ lié. sûrement interrogé* 
sur ce que «Mit faille*. 

9*- Ne «Mit scnc* pis de vos serments poui vo® tromper 1er un» kt autres ou 
alors un pied gkvserait après « fermeté. 

Vous goûtera* ators au mal pout vont Mre étatgnés avec répugnance de la 
voie de Oku cl un supplice énorme vous attend 
95 Ne vende* pus le pic te de Dieu pour peu de chose: ce qu’il y a auprès de 
Dieu est bien meilleur pour voua, si vous saviez. 

% Ce que vous avez s'épuise ci ce que Dieu a est duiubfc. Nousiètotnpenwtous 
tsurttMM oruv qw ont potlmtè pour le meilleur de ce qu’ils faisaient. 

97- Quiconque a fait Ixanc ouvre, qu’il soit homme ou femra. tout en étant 
croyant. Nous lui assurerons ccrtaincraci une tic agréable (dans oc 
monde) et No» leur donnerons leur «faire selon b railleur de ce qu'ils 
faisaient 







W» 

98 - <>-11.1 lu 1s le Coran. CommeiKt par nvuquer lu protection ek IXcu contre ic 
Démeo lipide. 

99- Il n'a aucun pouvoir «ir ceux qui oui <ru cl qui s’en remettent 1 Ici 
Seigneur. 

Il»- San pouvoir « limilt S «u« qui en font leur patroo-protecteur cl qui 
l'utwcim; i Dieu. 

101 S Nous rempUçom un verset par un autre. et Dieu -ail mieux que Mut ce 
quil fait descendre. ih disent: 

* Tu n 'e» qu un fulxiquant de mensonge» ». Mais U plupart d entre eux ne 
M»«nt plutôt rien. 

102- DU: « Il d été de-vendu (rcvéfc) p»r k Sainl-Eipr.t ( L'Archange Gabriel) 
de la pari S: ton Seigneur. en toute '«rite el Ivn dirai, «lin «k mlfcnnii la foi 
de ceux qui onl cru et pour qu 'il soit un eu idc cl une bonne nou-clle pour le« 
\ 1 mulman* 

103- Nous savais parfaitement bien qu'ils disent: «C'en un ilre humain d rien 
d'aulrc qui l'instruit». 

Ij langue dealui auquel Ht (ont allusion' csi étrangère el alleci est une 
langue arabe bien claire. 

l'M- Ceux qui ne croient pas aux signet (ou versess ) de Dieu, Dieu ne les guide pas 
sur le drcc: chemin el ils onl an tupptee douloureux 

105- Seuh fnbeiq ans le meotonge ceux qui ne croieni point aux signe» * D.eu cl 

ce sont ceut-li les menteurs. 

106 Celui qui a renie Dieu apeés y avoir Cru tauf ali» qui y a été contraint tandis 
que son caurest plein de la sérénité de la foi'... irais aux qui ont ramené la 
sérénité d'une poitrine pur ls méerrâna. crui-ll oot sur eux une colère de 
Dieu et ils ont un v.ppiice énorme. 

107- El a pour avoir peèféré la vie ici-bus X la ne ultime cl para que Dieu oc 
guide pus U gent mécréante 

106- Ceux-là dont Dieu a sceflé k» «ours, l'ouïe et le» jw 1 cl ceux-li sont k» 
distraits. 


I) Ill'ui>d'l»k<neimiiiKf ilD.-.-.Mlliin4J?l.ilnillld'lr^iiK-li BUcsi 
Proffctw. ibiiclmai u uv a Die» nr lui» 

21 l*uis In t>i>n*r>s mreei é» la rt'-Wtiic <ti Cl*» Wi Hmlnn finmi «unis N< (es 
koqielieeiunoii In «imWnnx (éus itlim uiplces. fcrecessikr.uk»» leurrait» 

Uie s'* i RU>n »»i»l ■ ”... lune k di.nik des .Wts «u'en fc.i préaiiil. 

C m ainsi qu \mnii D* Visse. n> pis «Min 1 l'Kiew ee se pli i leu» cMtnm II en 


Mua lieu m nliiinnl risé-M-Oive es l'esl paonra» il Ih dnonlii ce «ml peu 
deKUlS»' Annal II |<u lu -lUapr aa ceem.ru 
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109- Nul doute que dam l'aulrc monde et «ni eu» lis perdants. 

110- Puli ton Seigneur. pour ceui qui se sont expatriés après a>oir suN ks 
toumenti de la persécution. qui uni ensuite combattu cl patiente, certes Ion 
Seigneur aptes cela, cil infiniment nbsoluteur « miscrkotdKux. 

111- U Jour où chaque être viendra pinder pour u propre défense et où chaque 
firerecevin intégralement k solaire de <e quïl aura (ait tan* qu'ils suKwent 
la moindre injustice 

112- Dieu a eue en parabole une ville qui vivait dam la toc unie «i la confiance et 
voyait venir de partout 'en elle ton lot de Kcns en tome abondance et 
sérénité. 

Elle renia alon Ici bienfaits de Dieu et Dieu Irai fit donc goûter au voile 
(obsédant ) : de la faim et de la peur pour ce qu‘ili faisaient. 

113- Et pourtant il leur eit Ken >cnu un Messager des leurs, nais ils le traitèrent 

Hr nvnun r •* W » V*rs qitp I#* oipfdir^ l« «ai«if #*n plN«<* injiMi(^ 

(d’awooation) 

114 Mange? donc de cc que Dieu vous a octroyé <4: lieue ci <1* ton et rende? 
grâce à Dcu pour Son bienfait si c’est (vraiment) Lui que vous adorer 

115- Dieu vous a uniquement interdit la bête morte (non égorgée selon k rite), le 
sang. U viande de pore* cl tout cc qui a ètè sacrifié 4 autre que Lai 
Cependant «lu. qui y »t contraint sans y être poussé par quelque désir et 
sans en consommer au-dc'j de ses trais besoins. Dieu csa essentiellement 
ahsoluteur cl nùsêeieordieua *. 

116- Ne dites pas au sujet de ce que vos langues décrivent en pur mensonge - Cto 
ex Ixilc ce «la esl interdit » afin de fabriquée le ecnsunp: sur le compte de 
Dieu 

Cens qui fatoiquent le mensonge sur le compte de Dieu ne récoltent pas le 
succès. 

117- )ourMt>.-e insignifiante ot ils ont un gappHce douloureux. 

11 S- \ ceux qui sont revenus h la religlo* de Morse (les Juifs > Nom asoni interdit 
« q« Nous t‘avons déjà relaté. 

Nous ne leur avons fait aucun tort mais ifc se faisaient du ton a eux-mêmes. 


I) VW |é>i Stui k «mncniiiic wml (*l) da tntme chipir» 

I) l kapmAon . ~»<9 <**bni - nôq* SJ I» piuaru de b lim ci Oc a «tr 4 ui raurv. 
CJrrrit tel les à eus à U flicti le tri» vémnils. 

J) U CMi ipkit» t«s qie suit U .Wfcni nkiilif du» » poe (Oituiiijir ou «ra*vp:>ci 

,«•.!< I—il .II*, Iris tien urtiji II cuir cil pii. 1*1 la loin O: .uoSli 

mu et tu c dt ttrr 4e leu* la uimin. fl demi jur uh Iris ami 

*> l> courant aMn litlcnM dira U oetn *u«ir <0 tu» •* nia (a 1 «amum m «tu 

iniiuiil eu 1 tour («ai k ckco dn junev 

St en ils)il a n.nri «r ni> « «Ko « muw * munn qu tk U ninlt * pile, a a 
irai»» Jiv» n qu fl Un »o amntan « ucukt iuu duK 
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119- Puis ion Seigneur. tour ceux qui ont fali le mal par ignorance puîné sont par 
b suite repentis « ont lêpiré (leurs loris ). «cries lu» Seigneur cw. après ici». 
csscniicDcirrni alwluteur et misrrxoedKux. 

1» Abraham était <1 lui seul) uoc nation, plein d'obéissance «caflanut à I>xu et 
pur moootlKistc. Il nî jamais appartenu aux Assccialcurs. 

121 - ... Lui (à Dieu ) reniant grâce pour Scs bienfaits 

U ( D:cu | l a élu et guide sur une voie rectiligne 

122 Nous lui donnâmes id-bus urc bonne choie cl il ort .ùremcnl dans l'autre 
monde parmi les saints 

123- Puis Nous I'hvoo- inspiré: «Suis U religion d'Abraham. pur monothéiste.et ce 
n'était guète un AMixialcur- 

124 lï sabbat n'a été imposé qu'à ceux qui furent en désaccord à ton sujet. 
Ton Seigneur arbitrera sûrement entre eut le jour tle lu KCsurrccuornlam te 
qui était l’objet de leur discorde. 

125- Appelle à la voie de ton Seigneur pur b sagesse et la bonne parole et discute 
avec eut de la façon U plus douce. 

Ton .Vignciu connaît mieua ceux qui se snnl égarés de Sa voie et II connaît 
mieux ceux qui sont sur le droit chemin 

12b Quand vous chùtxx. châtier par le même préjudice qu’on vous a cause et si 
vraiment vous patiente/ (pardonner.!, ecb est bien meilleur pour «ut qui 
patientent. 

127- Patiente et lu pal «sttee ne peut se faire que par Dieu Ne l'ut triste point l leur 
su/:t et ne sois pas oppressé pur leurs intriguer ! 

I2S-Cette» Dcu est avec ceux qui L'ont craint avwc pété «t ceux qui sont 
bienfaiteurs >. 

Chapitre XVII 
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de lo p«io*> (lll v»n«*n) 


11 O. .O-l-uti-toa 




•*/->* *w 


^ ( 

k r,Qî >4i<*^ v‘ si 

^ ’Ak &■*%*$ l-livi^î 

/ # ^ ^ > /> « > 4*. I 4» 

*»•*-■ Olv, v-^JN ^L*», O-C-^tr 11 

j^o-VU' 'ii 

k'A Cr- <£> U^ ^ J*#. £ J c 

O 1 // '> >jj ; üôLiü w^fj^ü 

^^ciû^S^üàcÿAî *4 

ipv^j r» ; j/ (D^ <ï; ôé; ‘i>‘ jl 

y, CD ’> : #'*&£» Ce-o J'r- rr^ 

» -/ / / * w 1*1 f*/. II.»» 

4>, su ü£ v_«ii i^i—• 

$ •£’• L? &yw 'AA •r* r 




Mm In Kràliui te luqofran Je »- I"» K « •.Mii».l mii<ai 4 ii< «i»i 

qia'ifiail J; iDinuiv OTiaiif Lmb per»'mois r» flrm «u'iupwiicr et Ml» {«"Il 
«rti v> rrop** i ««pmi i MMIk 

îl U uni * |.lv«>iiJlif ■ctot&t'Unae miMimu'M Unom «no*** dm te <«**“ 

in «u («>ir»t< de .inurdre « de «l(«rbe 

U«ri .paliré Ï1 MU <TS>UI|| de -gert qu M reelttrcbeii okk»> 5«i»ibe r. eitM» 

™f“» ■“ «"■- ("»p a >:i»i «I 

«H .Su % >> 

DWIeun oo nlB^M <#* dire K Curia er axl « taijiu* prôn* u« m.i du mt 

-cotriproi ■ iM 

)> ■ <'l|> un dmU .1.1 *d>~ -M,"UIM 4 'Auurhaural s u (rnhl U MuiurniKuh 
pwiuil lui. put ta «Olin . 1 » O ta lllser >■• "Ut « tai ni- La AufiKia cll«rr. en 

lliuu m.rc [«nMb! pluiK »ue la prtnrere Oearuli.n ): Jirmlrn j rù (ne pu 

Mitwhn>)t»*)r (y* A'-IC 1411 ta rirceni pnvunen • BiMImcci fl ta» p.rrli coure 

esefast» nm * tar lft»ïrtrr pu Cyrnv 

<"W «n 1» iptta IC i|>e l rrmiu T lu. ctarutul le Ira C l- pou I. italien.- fn. 


17 Le mjatt issrmnir 


243 

.-lu nwn Je Dira le MiiflîcorJteiix 
pat meme et pue mellente 

1- GKMic cl pureté A Ceiui qui lit îoyagcr de nuit icc ckIsvc de la Mosquée 
sacrée (b KaâKi ci U Mecque) i I* Mosquée ciirémr (lérusalem) dont 
No» avons Ixei !» alentours afin de lui moclrer qadqocs-un» de No» 
«gne»! 

C'en Lui L'And tint cl Le Voyant [Mrtaiis 

2- Nouaaiixis apporté j Mcrâ le U«rc cl No» en ru»» une bonne direction 
pour les fife d'Israël â savon: *Nc prenez pas de défenseur en detora de 
Mo» 

1 Progéniture de ceux que Nous aven* transporté* (dan» l'arche tivo: Noé. Il 
était un cscti'v (de Dieu) |*m de reconnainancc 

«- No»n-nriSfésélénin l)ls<l'lirafl Noue arrêt irrerecaNc Oins fc Liste < d» 
destinée. ) - Vous sttrerez liés cenainement b corruption sur teire par dcu« 
fois et vou* sou» cnJlerci' d'une très grande Mpote 

5- Lorsque la «mener d; la prcmifcc <0»i «ni A tettne. No» cnvO)Aitcs sur 
sousde» gcw a Nous d’une cruauté impitoyable 1 qui sillonnèrent le» mainxn 
de long en ürge. C'est Ü un jugement à I execution trrtswubtc. 

6- Puis Nou» >ous donnâmes tur eus votre eevanebe. Nous sous donnâmes en 
renions des rsthctscs abondante* cl d» «ulaatt nombreu.» et Nous sou» 
lendimc. capables de mettre «ir pied de guerre une armée plus gratkde. 

7 Si soas (uites le bien sous vou» (ailes du bien à sous-enéoM» et. »i vou» faites 
le mil. sous voua faites du mal à vous-mèmes: cl quand la sentence de la 
deuxième fora viendra a terme, qulfc assombeissent aloo vos vsages de 
chagrin, qu'ils en lirai au Tciapfc comme il» l'on fait U preeucre fol» Cl qu'il» 
nnéaalisscnt totalement tout <c qu'ils iiumnl dominé 

8- Pesit-étre que votre Seigneur vous accordera Sa miséricorde. 

Se vous revener. Note rmlcndron» et Nous avons fait de l'Enfer une prison 
«re*c pour les Mécréant» 

9- Ce Coran guide sers la vexe la plus droite et annuité iai Croyants qui tant 
le» tonne» œuvre» quils auront un grand salaire. 


I) Cm S b OcutsciK arnte * ta proue-, nsti'nr 01 Ceeap et in in avare I Wpre qie œ 
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10- El qa> ceux qui ne croirai pu. i l'aune monde. Nom leur avons préparé un 
supplice douloureux. 

11 L'hommeappelle k mal (sur hu-mcinecl sur kt liens)au liru d'inicqucr le 
t«n el nomme cm, par «mure. puncullércmcnt UtlT 1 , 

12-Nou» avons fail de la nuit cl du jour «km signes; Nom eltiiyirnes te signe de 
ta nuil cl Omet de celui du joue une source de lumière a lia que tous réciter- 
CliŒ quelque Ixcnfail de Ij générosité de «utre Seigneur cl qor vous sichicr k 
nombre des années imsi que le calcul. 

Noces avons exposé toute chose dans ses mes mires de lu té- 
lî-Tout cire humain Nous l'avons rendu entièrement responsabk de su 
destinée 1 e*. k jour de la Résurrection, Nous lui sortirons un livret (de ses 
acions) qu’il trouvera pue**. 

14- - Lis ion livret! lu sulTts aujourd'hui pour le demander des comptes d iqu* 
meme h. 

15- Celui qui I»end le droil Chem». C'esi j son seul avantage qu’il le prend cl 
celui qui s’égare. cVst à son seul détriment qu’il s'égare. 

Aucun porteur de charge ne supporte ki charge d’un autre porteur el Nous 
ne soumettons jimar. au supplice a va ni d’emoyer auparavant un Messager. 

16- Quand Nous «scions anéantir une cité Nous mettons le pouvoir cnlrc les 
mains de scs riches*. 

C’est aloes qu’ils y rioknt morale et juslKe. que Panée (du destin ) te j-oufie 
sur elle et que Nous la détruisons de fond en oombk 
17 Combien n avons-Nous pu. anéanti de aécfct (nuirons) après Noé et ton 
Sesgneur suffit comme expert et totaai parfaits dos péchés de Ses exila ces. 
18- A celui qui recherche ks biens rapitfcs de ce monde. Nous y acvékrons lu 
venu: de ces biens selon Noire volonté e( à qui Nous voulons, pais Nous lui 
retenons l'Enfer où il routa dam I "opprobre « Se bannissement. 
lù-Celut qui recherche l’autre monde et fournit ks efforts qui y mènent tout ta 
cion: croyant. ceux-là verront leurs efforts loués. 
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20 Nom fournitwot à ceux-ci rt i ecu»-IA <k* bkas de ce qic donne ion 
Seigneur cl rien ne peut t'interpoler nu» dont de Ion Seigneur. 

21 -Voit comment Nom a vont préféré Wt uni nu» amr» cl I 'auirc monde a des 

dcgréi bien plu. punch cl use préfctOKc plut grofcfc. 

22-Ne sett pot avec I>eu un autrr dieu tinon lu te retrouvera» méprit* et 
abandonné à loo propre tort. 

2J-Ton Seigneur en a décidé ainti: Que voui n'adonca que 1* cl de traiter Ici 
dru» grnilrwn (pire cl frère) a.a bienveillance 

& l 'un d'eux ou tout deu* atteignent cher. toi La «reillrxse ne leur dit pat 
->ooP». ne Vu» répond* pas a •« brutalité« licnt-leur un langage généreux. 

24- Baine pour eu» l'ailé de l'humilité par miicricoafc et dit: - Seigneur’ Aie- 
k» en Ta démence tomme lit m ont élevé entant - 

25- Votre Seigneur ait mieux (que tout!ce qui cil en vouwnêmei. 

Si tout etet vertueux. U CM pour reux qui rvr retient de revenir a Lui 
cMemiatcmeni «htoluicur. 

26- Donne ce qui leur revienldc droil au proche parmi, au pauvre et A l'étranger 
de pounge et te ptte pat Ion argent à driole et à gauche. 

27- Le* déprimer* vont le* fléret dît diabio et le Dtibk ctl vn-â-vi» de son 
Scignew uo trét grand négateur. 

2K-S1 tu kur tourne! fc dot to attendant quelque mdéticordc de ton Seigneur 1 , 
lient-kw un langapr amiable. 

29- Ne tien» pat U ma enchaînée li ion cou » es ne rouvre pis totalement tinon 
tu roterait blâme et ronge de remords 

10 Ton Seigneur étend Set largeue* * qui II veut ou I» doone au comptc- 
gonttes II cil en matière de Set esclaves parfaitement expéri « voyant 

11 - Ne l*r poini vot enfant» par crainte de la mitèie. Nout subvenant i leur! 

tetointen même icmpt qu'aux vôlret. Leur atiaiiinatcit une faute énorme 
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32 - N ‘approcher 1 pai I» fornioalioo. c’en un acte immoral cl une voir 

pernicieuse. 

33 Ne lue? pccni U vie que Dk» a rendue sacrée sauf pour une raisoa fcgiüme 
Celui qui est lue injuslemenl. Nous avons donné J son répondu ni loul 
louvou (pour le venger ). 

Qu’il ne soit pus prodigue dans le meurtre car s> victime cil déjà nssurée. 
H-N'appccchr? fcs bien» de I'orphp-a que de la façon U meilleure jusqu'à ce 
qu 'il détienne majeur. 

Respecter, vos engagements car on vous en dcmaedeiu certainement compte. 

35- Donner pleine mesure quand vous mesurer ce pesez avec la balance juste. Cela 
CH ben meilleur ci de meilleure imeiprcuiioo (ou: conséquent*) 

36- Ne le laine pus alfcr i ce dont lu nas asevnc sdcnec' 

L'ouc. U vue cl le cœur. loul cela aura à ra rendre compte. 

37- Ne marelic tu. sur lerte plein de suffisance. Tu ne percera» jaiiMi» le sol (avec 
les talons) ci lu n atteindra* jamais la bailleur des monugnet. 

38- Toul edu est par scs mauvais côtes une Chose caéerabk auprès de ton 
Seigneur. 

39- Cels fait parité de ce que ion Seigneur t’a inspiré comme sagesse et ne pince 
pas a»« Dieu un autre dxu sinon lu sciais jeté en Enfer Wink et banni 

«0 Est-ce que votre Seigneur vw n ictcrvé fcs garçons (mâles) el S’esl fait des 
fille* *1 partir des Anges' 

Vous dites vraiment U des choses énorme* 

41 Nous avons effectivement mulli|éé les figure* dans ce Coran < lec luee idéale ) 
afin qu'il» se souviennent cl cela ne fait qu 'augmenter leur répulsion 
42-Dis: - S il y avait aux Lui quelques dieu» comme ils le disent, chacun d’on 
aurait sûrement cherché à devenir k seul maitre du Trône. » 

«3-Olosre et pureté à Lui! Il oi Infiniment au-ôessu» de ce qu’ils disent. 


I) U xral éii ben .ni«n«tiei pas 
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« Les «pl CklM protlurocnt Sa (Ion ainsi que U tore « «oui ceux qui s'y 
trouvent. 

Il n'ral r<n qui ne chante &a louange an vous ne comprcnca pas leur 
Axlanialion 

Il «I essentiellement plan do mantuélode « mliniment absolutcur. 

45 Quand lu lis le Coran. Nou» plaçons entre loi cl ceux qui ne croirai put 4 
I Hutte monde un écran imitable. 

46- N °“> pUvninc. mu leurs «mrs <lo voile* lés empêchant de le comprendre et 
Attii leurs oreilles, une surdite et quand lu oies Ion Seigneur dans le Corn, 
seul es unique, ils s'a» vu ni en le tournant le dos telfcmcnt cet* taur répugne. 

47- Nou> suons mieux (que lous>a>xc qwllc disposition d'espril ils t’éeouient 
quand ils t'écoulent et quand ils chuchotent cuire eus cl que h»Injustes (les 
Associa «uns) discal: a Vous ne (ailes que suivre un homme ensorcc» » 

48 Vob CiMwnr <1. nul irncè de loi cl comme iU i. wnt «Ions égarés 

au poinl d'élte mra|uMcs de prendre quelque cheitsu. 

49- Ils dirent: «Est-ce qu’une fois réduits i de; etewmcnls et à des miette; nous 
allon. être nwci tfe dans une créulàon nouvelle?» 

50- Dis .So>»ik pime ou de fer. 

51 Ou de quelque nature de ce qui est grand i sotte posai de vue (dans vos 
pwilmcs ) •. 

Ils diront alors: - Oui va nous refaire* - 
Dis: •• Celui qui vous a crées lu petmiére (tes - 

Ils Iceoni osciller leurs têtes (par tceptkunw et iroo») et diront: .Quand 
est<c donc?- 

Ihs: - Pral-rtrr que c’est pour bientôt .. 

57-U Jour où II vous appellera et ou vous, répondre* alors uussitôc. dl-clim.nl 
Sa losange et pensant que vous n ’étes restés (dans vos tombes ) que très peu 
de temps. 

53-Dis à Mes esclaves de tenir le langage le plus doux car le Diable plante 
I-* aiguillons de la haine entre eux. U Diable sera toujours pour l'Hotnmc 
un ennemi évident 
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M-Voire Seigneur «oui connut mieux que quiconque. 

S K * 101 , Il vous Huile avec mMrioonh ou. s'il veut, il .ou, soumet nui 
tourment». 

Noui iv l '«vont nullement emovè li eus pour que tu assumes leur défense 

55- Ion Seigneur connut. mieux que tout, eau qui sont dans le* deux et en terre. 
Not*« avons effectivement prèle ré «riaa. Prophète. > d atitirs et a.ons 
apporté à David un Psautier. 

56- Db. .Faite» apgd à aux dont sons avee prétendu qulk étaient dieu» en 
dehuti de Lui. Ils n'ont aucun moyen de dissiper votre mal • de (lunger 
votre situation 

5'-Ce, r.iHKiè, qu'ils invoquent recherchent cux-mc*scs le, moyens <k se 
rapproche» de kur Seigneur, mène cm d'entre eux qui en sont ks pim 
peixbc, 1 . 

Ils espèrent S» miséricorde et craignent Son supplice car le supplice de «in 
Seigneur mente Bien < arc Craint 

5K-II n et point une cité que Nous nanêactissions avant le jour de la 
Résurreetioa ou que Nom ne sounettioni a un suppéicc Bèvère. Cela eil 
écrit depuis l'cietniiè du» k Livre (des destinées). 

5H Qu ‘cJ<c qui Nous a empêche d'envoyé» les s-grc. si cc n 'csl que hes Ancien! 
les oct déjà quiHfiés de mensonges? 

Nous avons apporte il Thamocd la chameLe jour leur ouvrir k! yeux (mais 
ili renièrent a ligne) et donnèrent libre cours > leur injustice. 

Nous n'envoyons ks signes que pour foire peur 

60- & lorsque Nous te dîmes que ton Seigneur a enteremim ccmè les gros ele Sa 
sctfna et de Son pouvoir. 

La vàon (l'ascmsicn au ciel) que Nous t'avons montrée. Nom ne l'avons 
faite que pour éprouver les gens de même que l’artre miuda dans le Coran ». 
Nous leur faisons peur mais cefa ne Cul qu'ajouter grandement à leur 

onueeaidanct. 

61- Et lorsque Nous dîmes oui Anges: .Prosterner-vous rkvant Adam ». El 
qu'ils te pe wtemérent alors à l'cxtcptloo de I bits fSalun I qui du : « Est-a que 
•t me prosternerais à celui que Tu as créé d'argile?". 

62 II dit: » Vois-tu celui-ci qne Tu as honoré plus que moi? Si Tu retardes mon 
terme jusqu'au jour de U Résurrection, je mettrai à coup sûr le mors d la 
bowbc de sa progéniture sauf très p*u d'entre eux». 


I) D ,'ipi to, unis H Os (rspurn V“ a™ Mmcpaii .. dm». U Un. 

n oi iieirk uifrm v»n» et in |uc>rtliii revu qse «s (ruiues de D«u et vit tafat 
nuid iiijcci*au k<« bspt» {«Ktesdr Dtn.impuniSi«»m ci««citent (u-itnii 
OJicilr »w mi Si aU*Mmk 

Doit hi sr Coi l'.igir qsc l'eu o« lu «l en ci(«ek iSc huit tu 4* (un «Si H*. 

J» tXne MrCt un b furie n V-'Inr. it lut le qi •»(•!• .l'il» •>*»!• (->' r-i 
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6) Il du: >■ YVt-cnlceluid'entre eux qui i aura suivi. eh bien! I finlcr sera >oue 
récompense. un récompense abondante 
- Ebrunlc-ï-cii qœ lu peu» (par la muaque perfide ou te» vocilêtotxms terri 
tiiintetX lance conire eux le tintamarre de la «avaler»* ci de la piétaille, 
nucic-tni â eux dura le» biens el la progéniture 1 cl fais-ku: aiiroitcr In 
pioaKuea!» 

El le Diable ne leur promet qu'en pure tromperie. 

65-Certes Mo esclaves lu n'ai aucun pouvoir sur en» cl IC*i Scipneor suffit 
comme défenseur. 

46-Voire Se^reur qui fui avancer pour «ou» le navire en mer avec douceur pour 
que VOUS rtchenhie/ quelque btenfail de Sa générosité. 

Il ne c«w d'étrr pour vous d'une démence infinie 

67- Quand ta mal tous louche en mer tout ne trouver, plus trace de ce que vous 
■nvnqutar im il.-l«u- etc 1 ut line l'ois qu'il vous a rames» i terre nias el 
saiilS. »«l* que votfi faites wilic-faoe. L Homme a toujours etc on irts grand 
négateur. 

6» Vous -ente/-vous uniment a l'abri de le voir vous faire avatar par b terre ou 
d'envoyer sur sous un nuage de pierres tandis que vous ne soin ttouevrez 
alors aucun défenseur’ 

69 Ou bien êtes-vous tellement rassurés par b con>iclion qu'il ne sous y (en 
mer) fera pus revenir une autre (cas. qu'il ne lâchera pis alors sur vous un 
ouragan destructeur, qu'il ne vous fera pis aussi couler pour votre 
mécréance el que vous ne Itou serez alors personne pour Nous poursuivre 
(en justice > i cause de vous? 

70- Nous avons effectivement honoré Ses fit. d 'Adam 
Nous les avons transportés pur terre cl pur mer. 

Nous leur /vont octroyé leur part de bonnes choses el les avons nettement 
préfetès « plusieurs de Nos créatures. 

71- Le jour où Nous appellerons tas cens, chaque communauté par son 
prophète' : celui à qm on aura mis son Imei i sa main droite, oetn-lft liront 
kur livret el ne tuhircet pas U moindre injustice. 

72 Lt celui qui aura été aveugle dans ce monde, crlui-li sera dans l'autre bien 
plus aveugle encore et sur une voie tien plus a tenaille 
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H-11* cnn failli le détourner à fora cl: tentations de ce que Nom | 'avons inspiré 
ufm que lu en inventes un aune (que le Coran ) i Noire détriment « alors ils 
t'auraient plis en nés jiacle amitié 

74 Si Nous ne Casions pas idlfcimi sur la (sosiiion. lu aurai»cffalhonait failli 
«Kvler un UDI soil pai dan» leur Mn*. 

75 Mou» i J-min- «Ion fart poûler au double 1 des ioiifrram.es de la »ic cl au 
double de celles de la mon « lu ne l'aurais pur la suite trous: aucun paititan 
pour le soutenir contre Nous 

76-Quand même ils ont bien failli t'obliger par la terreur cl la provocation A 
sorlir de celte terre I Médine l el. dans ce eus. ils n ‘y seraient resté» que très 
peu de temps après loi. 

77 fel>e fut la règle pour ceus de Nos Messagers que Nous axons dèj* envoyés 
a>3at loi cl lu ne trouveras à Noire rrgde aucune dèvutioa 

T»—Annonce cl oxniirplit coitwmtxiu la piKte quand le sole;! décline a louée 
du Zenith (usqa 'à si disparition totale derrière I ’hori/on et le Coran ’ de la 
premUre aurore. Certes k Coran de la première aurore aura toujours des 
lémorns (les Anpcsl Doinbreus. 

79- El de la nuil sert les-en une pirllc (le dernier tien.) i lire k Coran comme 
talion SKCrogaiOircSpèciafc à loi. pcul-êlic que toa Seigneur te ressuscitera 
en uce position looable. 

80- El dit: .Seigneur! Fuis-mu entrer (à Médine)en homme véndiquect loxul 
et fais ir.i sortir (de la Mecque) en homme véridique et loyal fl suscite pour 
moi de Ta pari une Ibrec IulUnI A me» côtés ». 

81- FldB: - Voki venu k xrai el voici disparus le faux et le caduc. Lelauseile 
caduc finissent toujours pur dispuraiticn 

$2-Nous faisons descendre du Coran ce qui est un tomtii: c.IXace cl une 
misérecédé pc--r les Croyanls Qaanl au Injustes ( let M«rf3Ms) il ne 
fait qu'nugmcnlcr leur pcilc. 

8J Quand Nous accordons Nos bienfaits à l'Homme, il (Nous) tourne k dos 
(par orgueil et manque de reconnaissance) fl se replie sur lu».même (par 

ivarke et ècoi'smc i. 

Mais dès que le mal le louche, le voii dans un désespoir infini. 

84- Dis: •• Chacun «il Jeton sr peopte nature 1 Votre Sc®»eur Mil mieux que 
tous qm est sur la voie la plus juste >. 
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S5 Ils l'mtcrroyenl (6 Mohammed ) sur ITipni 1 (le (émoi*: de U vie ou de 
la révélation ). «lis: ~ l'Esprit en du domaine cxéknif 4e mon Scigrveer ci vous 
n'ave; revu de la Science que (on (eu de chose 

86- Atwirémenl. « Noue voulions. Noui emporterions ce que Noue l'irant 
nnp<ré (révélé | ei lu n’y irouveraw par la mile pour loi aucun défenseur 
conire Noui 

87- Sauf par quelque miséricorde de ion Seigneur; certes Sa générosité «I 
elcracJcocni grande fl Ion «smd. 

81-1)1.: - Si le. Humains el ks OtnKt se jouaient ks uns aux autres pour 
apporter qi«|q ia: chose * «mNubk à ce Coran, ils n appcrtcraienl p» son 
pareil même s’il* se soutenaient mutoeikment ». 

8V Nous avons cfTclncnicol di.ersifa* dam ce Coran loulc. tories de paraboles 
pour les Humains. mais In plupart des Humains s'obstinèrent i mer. 

90-U. dirent: ~limait lu» n» l'«|0UU>Dai foi juiqu'a ce «a lu noua (um 

jaillir de icne une sourie inlarissabk. 

91 - Ou que lu a*, un jardin ck palmier* cl de vit»: el qu ’fl Ira. ers eux lu testes 
coukr oCondananc»! ks fiviùcs. 

9?-Ou que lu lasse, lonibcr .ur nous, comme lu Cas prétendu, le cid en 
morceaux, ou que lu non amène. Dieu « ks Ange* d Une façon bien osibk 

9S Ou que lu dispose. d'une mnaon en ce et nuire, chose, précieuses, ou que 
lu t elè.e. ilin, k «ici et nous ne croiroeis jamais 1 ion OKvn.iea jusqu ’i ce 
q« lu fasse, ckscendrc sur nous un livre que nom trions..... 

Dis: > gloire Cl puieic à mon Seigneur! 

Ai-ÿ? donc jamais «é mure «ta»* qu'un cire hupsiin-Messagcr’ 

9*- El qu'csl-cr qu a empêché ks gens de croire lorsque kar vim lu honte 
direelwn si ce a'esl qu'ib ont du «Eli-se que Dieu a ca.oyè un simpk 
hunuoi comme Messager 1 ?» 

95 DS: » S'il y d'ail sur terre «ks Anges marchant en toulc Weurilé’. Nous 
aurions certainement envoyé sur eu» du ciel un itnar-Mcssapsr... 
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16-1)1%: -. Diru suffit cemme témoin mire mi <1 »o«s; Il eu ticrwIX-rarnl Le 
lurfïil Connaisseur ci Le parfait Voyant de 5» estlives ». 

1'-Celui que Dieu guide c'c-t lui le hen guide il celui qu 'il égaie, tu ne kur 
trouveras >xmaiv de punie» proiKtcum en dehors de Lui. No® In 
riuembbrcos. le jour de lacôurrecHoP. sur leur face, avcugfes. muets. et 
mue». 

leur reluit eu l'Enfn. Chique fots que son feu s'affolbllL No® leur 
louions des Dim mec ardente*. 

■«- Telle eu leur récompense pjut avoir démenti Nos signes (uu versets) cl ils 
ont du joBu-ee qu'une rotsrédiUUmassftMras «en miette nous allô» être 
ressuscités en une création nouvelle? 

19- Ne voient-il* dore puni que Dell qui a créé tot deux et In terre eu capable de 
«mer bon pareils? 

Il bue a Itaè un ter me ne fixant pu. I ombre d ’uo doute mm* le» Injustes (tes 
Mentir 1.1 t'cntCtvitnl iliü leui mn.ic.irni' 

IOÛ - Dis: ..Si v.iuvdètciie/ bs liésoe* de U misé»borde de mon Seigneur, vous en 
lune/ ulut* jilouscntent fermé les portes de peur d en dépenser cl I homme 
eu pircumocuv par nature. 

101 Nous avons effectivement donné n Moïse neuf signe* (mltoebv) évidents; 
Interroge donc 1rs fils dTsraél lorsqu'il leur vint et que Pharaon lui dit 
■ VriBittw. ô Moïse, je le en» ensorcelé 

102 II dit «.Tu » hen su pourtant que seul b Maitre do deux cl de la lerre a 
descendu tout ceci pour ouvrit b* yeut cl vraiment, ô Pharaon, je te croîs 
perdu... 

103- Il voulut bs chasser du ps>> par li terreur cl Noua b noyâmes alors. I» cl 
tous ses compagnons tous ensemble 

I0«- No® dînes apres lui ( Moïse i aui (Ils vllsraél: 

- Habite/ la lerre* Et lorsque la vie ultime (l’autre monde) arrivera 1 «on 
tome prédestine. Nous vous ferons venir en groupes hétérogènes 1 


I) U mil «»*> viin «tn «ir nier a ami 4 ‘csfden . 1 MTC. où a imum knn a »« 

nsuvib et «< rasa O |I.V unm 

D.r» <e vtrsrt minm imtalitw >»|i« ru b.n dtf - irrts Mme -, Ir >n * fiiiticn 
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«oie 
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IM- C’en en Ionie vérité « bon droit que Nota IItem fuit descendre < le Coran ) 
et c’en en lo«tc vérité el bon droit qu’il e« descendu. 

Noui ne «’avcm envoyé que crenmc annonciateur de bonne nouvelle et 
comme avertisseur. 

ItHi lit un Coran (Ixtuic idéale) que Nou»avons révélé, moecenu par morcci». 
■fin que tu k lues aux Beos avec pondtratic® (ou : sur une longue durée) et 
Nom l'avons fait descendre eo plusieurs fois. 

1117 - Dut: -Ctoyw-y ou n’y croyez point! Ceux qui crat reçu k «avurr avant lui. 
dés qu’c® le kor rec.tc. s‘effondrent eo prosternation jwsqu'à toucbei le sol 
de leur menton ». 

I rw Kl ils disent: « Olooc et pureté à notre Snxncur ! Certes la promesse de noire 
Seigneur se réalise toujours - 

109 - Cl ils s'effondrent sur leur menton, tout en pleurs Ct tel* ajoute plus de 
profondeur à leur lecunHemeni ’. 

Il« Dis: > Invoquez Dieu ou invoquez Le Trés-Miscriixirdicux. Lequel vous 
invoqnlesr. lia te attributs les plus beaux. 

N 'élève pis 1 a voix dam u prière et ne I y abaisse pas trop *, mais suis entre 
les deux une vexe (moyenne)» 

III El dis. - La louunpe est à Dieu qui ne s'est (ataiK attribue d'enfant, qui n'a 
jamais eu d’associé dans le Régne, qui n a jamais eu de dèfenscut pout cause 
de faiblesse ct proclame sans cesse Sa grandeur «• 


Chapitre XVIII 

LA CAVERNE 

dî lu |KiKdi navquoiM <110 vxrtfls) 


Av ms» di Dim D MûJrit&r&na 
f/ai «unir il fiai utdfm/ 

I - La li-rarp: est i Dieu qui a fait descendre sur Son humble udoi&lcur le Livre 
et qui ne l'a pourra d'aucun aspect tortueux. 

2-<11 est plutôt) d'une purfaitc rectitude, afin qu’il avertisse d’are dureté 
impitoyable de Si pan et qu'il annonce aux Croyant» qui font te bonnes 
œuvres qu~ih auront un beau silure 

J- Ils y demeurent pour toujours. 


Il " "• H"""K|U If sr ;iourmr> l «I eidtoi Clara».* tu le (al tant inu t» nruts O» lui 

tarte te KunmiKi fana atfrfx iv“â *>~-i 

é‘»“i pmmcoMijjiitn nuis ira vaaniboaaMM wrOopu.na fait ai iuuiui «u Pioitni 

t Bertolcl.irt a .liai il. t*iu ata Vall 
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4- El qu'il avcm.sc ecui qui oal du que Dtcu S'esi ailiibué un enfant. 

5- 1U n'en on: aucun savoir pus plu. que leurs aîeu» Quelle êoormrtètort meu 
de leurs touches puisqu'ils ne dbCIM que memongrs! 

6- Peut être vas-lu le icwr «le chagrin ù leur virile .'ils n ajoutent pus loi à ce 
discours. 

T- Nous avons fin: de ce qui c* sur lare une parure peur elle afin que Nous les 
éprouvions tesqucls denlrc eus auraient pair k mieux. 

Il Puis Nous allons sùrcmem transformer sa surface en revaille aride 
9-Ou trén as-tu pensé que les gens de la Caverne 1 cl de I» plaque portant leurs 
noms furent putini Nos signes quelque chiite d'étoaaanl? 

10 Quand tes Jeunes gens se rtfugifrcni dan* la caserne cl dirent: «Notre 
Seigneur! appette-nout de Ta pail une miséricorde «t fais en soetc que noire 
conduite nous mctlc sur la juste voie». 

11 Nous enveloppâmes alors leur» oreilles fdes toiles du sommeil) dans U 
caverne pondant un certain nombre d'années 

12- Put* Nous ks ressuscitâmes pour savoir teqvael des deu» ptinit e a calculé II 
durée évade de leur séjour 

13- Nous le rapportons leur noviwlle m toule vérité: 

Ce «ml des jeunes gens qui crurent H teur Seigneur et Nous 1rs guidâmes 
alors encore plus air k droit chemin 

Id Nous renforçâmes la détermination cte leurs arurs lorsqu'ils se dressèrent 
pour dire: « Notre Seigneur est le Seigneur des ekuv a de la terre. Jamais 
nous n Invoquerons de dieu en itehors de Lui. smon nous dînons des choses 
oui rime ter es ». 

15 Voila q« les gens de noire peupte adopicrenl des diviiulcs en dehors « Lui 
Ql» ■ jpporwnt-ils donc à l 'appui <k cis divinités un argument prohini? 
Qui est plus injuste que ceéui qui a inventé sur Dieu du mensonge" 

16 Maintenait! qi* vous le» avec fiais eu.v et ce qu 'ib adorent en dehors de Dieu, 
réfugie /-sots dans la caverne et voire Seigneur étendra sur vous tes effets de 

11 C«st lr tàr. tki X|< toiMnl.. qu amtil.1.» for». a,mrv'r..|i. oui.» lu '<> lauuc. 
«-!»*■*! ;• leu frapV al x "irsliai re'aplt dits imea-neuit kir dim Dus la< Ci 
Sitiui lia a ara mur IM « aOs'iui l'enlie de U Cataire mur b U .ver A» arnUiomi * 
fcle* «i>wiU>tt. 

Oa «n HH de. Ume .>?. U leur laai(* «rcnvtre» ut arre pkqac le plans Irun met* 

« b data Ce kir woé* dira l) aireu. C'en «au K mlMene i«r « Iran . l.iqm- 

Ira» aeKiputard l>aa a.ait»lia ifc la*siainttlnlyuii errrose lusd'uaili vil» reiit 
kn nMler *> .ma. » 1»!» a rmsgal. de kir miiaur «a,h qwV,n levrn 

Om.1 ih sium: » la crier te rl qa Ms ht a nui S«n sisinr. Daee ku nirn Un leir lire ea ils 
itriimvn imei’r vm 

I.AI a i (aii 'Tanlre* ami la. .irlqaea w crOM.ll pi. • la mameain las cni|- ntl, 

uaknmit celte As inrs «uilérantoiiuiam*. ernh'. da ixac rainai In «ni un Ket -.■« 
IcatriM 

21 * s'd|« de Je.. oreicHietiliKi d». l'un na.ail 1 ta roneaneer da ccepseï rte I iiu. laalB 
<u 1 aune m «rev.ii « > «le « Une i l evai»«o du «eps qsl d icre» eu. akr»i 

ir'ililAtlKII d v|urlitre 
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Sa mtëéiicorde cl >m apprêtera pour voire séjour de* condition* dément» 
17-Tu voyais le sobil. » son tirer. se penser - droite évitant leur «veine «(. à 
von OUtkn. tes éclairer par In quelle, cependant qu ïls en sont bien à I 'écart 
(nu lond de leur caverne» 

Cela fan partie «tes signes de l>eu 

Celui que Dku guide esl lui te bien guxte cl celui qu Tl égare, yimais lu ne lui 
trouvera* ua patron pjur lui md*)ue> In bonr* route. 

IK Tu te croyais éveilles alors qu 'ils étaient eodoran cl Nous les retournions 
uatéi sur le côté droit, tantôt sur le côté gauche, cependant que ter chics 
•tendait ses deu> hra. sur le seuil (de U eaverne). 

Si tu les nvnis vus. tu tes aurais luis t toutes jambes et IKl'a watenl rempli de 
terreur. 

I9-Ctei nu» que Nous les ressuidlâmes afin qu'ils s'interrogent entre eus. 
L‘un d'eux dit: h Combien êtes-vous restés’. Ils daent; ..Nous sommes 
restés un iotlt ou eue folclion » lUdimar -VMrrtcignauius nuou- 
(que sous) 1a durée de votre séjour. Envoyer, donc l'un de vous à la ville avec 
vos pièces d'arprnl que voici, qu'il vote ce qu'elle a de meilleur » manger cl 
qu'tl sous es rapporte ifc ce que Dira vous a octroyé. Qu'J ,p >v avec beou- 
™P de met et qu'il oc lais* personne se douter de voire existence - 
ÎO-(>i (aman ils vous domiruicii. Ht vous laputeroieni ou vous («aient 
retourner à leur religion, lundis qt* vous ne comndtrer alors ..mais plus de 
suives.. r 

21 C'est ainsi que Nous tes tel fîmes découvrir alln qu'ilt sachent que In 
promesse de Dieu est véridique cl que l'Heure (de U résurrection) ne (an 
I objet d'iu;un «toute Pendant qu'ils se dnjut aient à leur sujet, ils dirent: 
«Elevez au-dessus d'eux une construction; leur Sesgwur est nueux au 
courant d'eux.. 

Ceux qui l'emportèrent (dans la discussion) dirent: 

• No«S noos ferons au-dessus d eux un lieu de prière (un ssinclaurc) . 

22- lit diront: .Trois et leur quatrième est leur chien . 

Ils diront .Qnq et leur sixième est leur chics.. OfTmsani ainsi I mcocnu 
(par leur ignorance). 
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se*. IM tore» pei(MCfl .MetK MB lo IK.IWa>* ih ■>-«<« «xu.|C.i,..(.<iv»ni 
oui li me («en ln;erSit« «I refrsvt. 

MOV. «o imi «k mniri. i* wini i.mii DO. irai, k Mrt* d. Prndu I» wim •»«« «•** 

vovre* k amaau de B f*Kw l““ * (•**•!»> 

11 rn H non un lui HMnuüni Ci IbooiMn « l'uni" 

Linn™est ituc * vMttlk«■ de U <«<1 « «•■ fl.romKc *». *n<v. iiirearet »«■ 

J a »ft« T Ml «nsttneMCS * MO dm. 


El Ils diront: - Sept ci leur huitième c.l leur chien. « 

Du: . Mon Seigneur en le mcilieur i «voir leur nombre • Seuls l«s peu le 
rtxwaissrni Ne diserte d kur sujet que d'nnr façon apporeBte (uipeefiocllo) 
ei ne prends à kur suj:i l'opinion d'autan d'en* 

2.'-Ne do surtout pas a propos d'une chow: .Je van faire eda demain 1 .» 

24 A moas que ne k veuille Dieu. Evoque le nom de ion Seigneur en casd'ouNi 
ci dis » Peut-être que mon SàgMUr me guidera sur usve vo* plus prnhr de 
In rectitude que celk-ci ■ 

25- Ils restèrent dans leur caverne trot* oeotaiiws d 'années et en ajoutèrent neuf. 
26 Dis: » Dieu ci le meillenr d savoir U durée de leur séjour. C'est à Lui 
qu'apparlieni I inconnu des ciru» « dt lu terre». 

Quelle puissante vue et quelle puissante oufe «ont ks Siennes. 

Ils n ont en dehors de Lut aucun futroo-peoiretcur et II a 'assorte [etsontK 
dans l'cscrvicc de Son autorité 

2J Récite ce qui l'acte revék du Lnreefcton Seigneur Rien ne peut Changer Ses 
Paroks ci lu ne liouvon» jamais en dehors ifc Lui un soin où le rClUgkr. 
?f Résigne-toi à la enmpugme de ceux qui invoquent leur Seigneur au débat du 
jour et a sa fin dans l'espoir de (voir un joir| Son Visage*: 

Ne laisse [HS te >eu« * détourner d eut. voulant le lu.se de o; hn monde, et 
n'otéis pis à celui dont Nous avons rendu fc cctur trop distrait pour Nous 
évoquer, celui qui a suivi ses passions et dont toole l'oeuvre o’a rtc que 
mnqucmccu aux picseri[4iixjj ifc Dieu. 

29-Dis: .C'est U li pure vérité venant de voue Seigneur. 

Que «lui qui veut croire erok et que celui qui veut renier rrak 1 ». Non» 
avons prépare au> Injuttcs (aav AssccUteun) un Feu qui. telle u« grande 
tente, les entoure de toutes pans. 

S'ils implorent à boire, on les abreuve d'une eau OOmne du métal fondu 
brûlant ks visages 

Quel ben imuvis breuvage et quel bien mauvais accoudoir (lieu ck repas)! 


l| I* M« q.c I espm routroM» nieidi de l.ber ni rk. dm.» Imefes. * n „„ 
iionlil Je nnn ... I «revu lires Qu'l flil (aille de . isceneu 

Disc peut rue hmêk ivre k. iiiisre viole wi-rvirnt J I unk-xsanmpipm kv 

pit.i««. de li lnmir> ,* .U J) cOli-dre: . Si Dim >m - 

1 / Cens iredleirtie ràerw<-a_Y| eiMxqui •» 6m |»> «|>: iMreoeirvie la coVce 4 . 

I>ej 411 l>m p» tu'OI uAksn rixeenudieil II c" Kil > OlliMi la 

Ce .«>ld-.II«..Mi„ 1 (,fow 1 xlWroetv< 4 .ii 1 .eninl le [fli.KM.enlk.l. ara 

n'cvl tvilencti i~ lr,-«i Ji s'rsqii'a. 

n Nnn «.VIS œ.l vu qiï 11 plis giirele Sdloi» «k. (mm n «ir molVuie r»ui|M« dira 
l iint ironie lui Ir nvir.nl UltfllM 1» U Seuveee n dévoie ■ Vi «Wue l|Ran me 
fin eeiiidrt Si vole qu o'a r«n Je <nbl» à vc 411 rui» jvvm dus « bu n.ndr 

OueM acres qil iffimvcivli|» »>l n: vor.)ue.i. Il.u <> u biunl tu H liton»;..«(niqt. 

«1 Sèipyiir > Ml.» . T. 1» im xuniuuie . «y ÿ r.M dàenv 4 »r «UC téni* »i 

v'.vdreste ulV.vu.l.1 i ,mv 40 iur.nl V.pMeH *>ec elle., lœmn 4U lufmrr. uoréne ei 
41* to'vùb dm h • rivvèit d: Il vve nraU . lenvii .l~ dre innurvh es iuc.it 
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JO-CdlO ceux qui ont cru cl accompli les brime* ccuvrcs. Noue ne frustrons 
aucun bxcnrailetir de son salaire. 

>1 -Ceux-là «nom ksiantaaidcl'Kden Ietrmcrc*coulenl i«b leurspiedt. IU 
r'OM pure acre des bracelets d 'or ci ih revotent des habits vert-, en rote fiée 
ou épaisse 

Ils s’ippcieni sur Vîiirscoude» par des divans i dais 
Quelle telle récompense divine et quel bel accoudoir! 

)2—Citc-talf en parabole deux hommes à qui Nous avons fait 4 l"un d’eux deux 
•erprrs de vignes qw Nous avons entourés de palmiers ci entre lesquels Nous 
uvues* fûreé un champ'. 

J3—Chaoandesdeu* «ergers doneu sa récolte sam lui luire lu moindre inusliccct 
Nous «sons fuit jai*r entre eux une rtstére» 

M- Il avait déjà d'autres sources de peoftls et il dit 1 son compagnon dans leur 
conversation: • J‘ai péas de htens q« toi el >: su» numériquement le plus 
Ion *. 

J5- Il entra dans son jnrdra en se faritnl du tort i lui-même l(ur sa démarche 
vaniteuse) el du: •• Je ne pense pas que ce jardin s'anéantira jamais. 

36- El je ne pense point que l'Heure (du Jugement dernier) sonnera un jour eu 
même si on me retournait i mon Seigneur, je trouverais certainement une 
destinée bien mcUkurc encore. 

à” Son compagnon lui dit dans leur conversation: -i As-tu donc renié «lui qui 
t ’a créé tfcr Irrrc. puis d'une poulie dt sperme, pu» a lait de toi un homme 
dans toute sa perfection? 

5S- « Pour ce qui me concerne. Il est IX-u. n»n Scigneur-et-Muirreetje ne donne 
à mon Seigneur aucun anoxie 1 o 

39- Que n'ai-tu dit en entrant dans ton jurifcn: a C e* là la volonté de Dieu et il 
n'est de force que par Dieu!u 

Si tu me vois inféneur à loi pour ce qui est de la rKhcüc cl du nom bec des 
enfants... » 

40 ... . Il se peut qw mot Soigne* me donne quelque chore de meilleur que ton 
junfca et qu’il envox sur ce dernier un juste châtiment du ciC; il ne sera 

»ilci> ({«'une limaille ^jOaunlc. 


Sera qn ftadeu i IOU ntrn*ii rou «• ituhus esdie» 4: 
A m» a'» lai m us aiMCtllevr 
»,w nu «ukisc* i idir» les «km k* «inl. k. astres, ks 
■ un le soiviir a aine eu de ti«. it» l.n M.iiclu jO beerte k 
•iOîmiw. . ck« l'iuscu. et le oMir.r de Wli a». - «h» II « 

!«n |.ii-|.'l v'-vcmide des ill/Ji-i .livre 


D“> “ vmnOM fiu: nrawa (Cm itutoi «Mut pi» um npliknl.ii icriafc dam 
» p«?> déveilillK licpcil 

lin «de ifc mln.i. ont, ks ire cm» les il*a Scrmi a bnmu mm» ks «Mlles 
Onucuir. .V U aiMit M dmii.ii me vrMwe et tue fctidini r—Unix. 

* I HflMfcw de ce cenk oiO'j» d y « i dn>« ci ■ *..:»« m» .^.eBks a. «ire Os den 

ue .l-TO O: Mltak. 

hue uaitfc de ta Die. • l»i juHr mur k. deur ■tf.oVks ine reién. 

Ori tai u Mm et qiele «MftiMai (Mille ce -ilimwlk' 

On drei irdne 4M e’ew «u< réputiicn vks dlTîioid iihuwii|U eu taonic .1. un 
de U ri/ki» 
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41 - - Ou qic son mu >c patte e* profondeur « lu ru pourrai alors plut Jamais 
l'atteindre. ». 

42- El I» tirant ciuourércBl de toutes puni se» lounci de proilii II « mk altxs 
ù tourner ei i relourrer ses deu» maint en déplorant loin ce qu'il y avait 
dépensé cependant qu'elle* ipnienl en ruine cl il disait : « Ali .i je c'avait 
associe païenne û mon Seigccurl- 

J3_ 11 • «" debori de Dieu. at»:un don pour lui prêter main forte cl il 

a'ëun nullement vicioticui. 

44- C'en là que la proienion nappuiikni qu'i Dieu, k «rai. Il CM le meUfcur n 
aiiurcr ài bonne rfcorniKn* cl le bon kndeaoin. 

4» Cile-kur U parabok de la tic ki-twi idk une cju que Non. avons fin 
deiccndrc du ciel Lct tée«4U' de b icne lincorporcrcoi dans leur 
compniilrtn CI vovi qu ih ne lonl plus que brinûillei vechr» i la metei dei 
• en K 

IXm •«" 4l«(nelW«"cnl capubV' de toute choc. 

4I| Ut i k teste» cl le* ni» sont la pirure de la tie ici fus cl les choses durable» cl 
tonnes ton» auprès de loo Seipneor bien meilleure» en uai que neuoipcntcs 
cl bien mineures à espérer. 

47 U jour où Nom feront marcha le» montagnes et où lu verras la terre 
proréaincale (drgapec de tout ce qui In recouvrant. Nous k» auront aloes 
ruiicrobfe >ans en toiture un seul 

4N - lk lurent e>posés en rangs à Ion Seigneur: 

V Vous voie' donc revente à Nous tels que Nota tous avons criés la première 
foi»! Mais tout axw plutôt prétendu que Non» rte uou* liteeions jamais de 
rentier-tous. » 

49 On ptita le livre» (dans la main de ibaeunj ti (u «ois alors les ai mincit 
remplis de crainle pirvon conlcnu. ils datent: •> Malheur ù nom'Qu'a dons 
te livret à n'omettre autant peccadille ni grand [ét*é sont les pot la à «lire 
tom put» 

Ih Irwitvrcm prttenls ra fcura yeua) tout ce qu 'ils ont fait cl toc Seigneur ne 
fait d'injustice .1 personne 
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50- El lonquc Nom dîmes aux Angrs .. I*re»d mttt-iom * Adam... Il» * 
proslctnéronl sauf INi» (SMSnK il appartenait aux (Met 1 cl il tr rebella 
oontre I ordre de son Seigneur 

Fsl-« que tous le prenez en dehors de Moi. lin et a progéniture, comme 
putroos-peolcvtcurs «lot» que ce sont pour vous de» ennemi»? 

Quelle ben mauvaise sebsliietion pour les Injustes! 

51 -Je ne les »i point fait ussisler à la création <lc* cicux et de In terre ni n b leur 

pro|ecet J n'o: nu jurent de Mu nature à: petndre aide auprès de ceui qui 
(usdnat sur le marnais ehemm 

52 - le Jour où II dira: « Faites appd à Mes Associés dont sous avez peélendu 

l'existence *. 

Ils k» appelèrent alors s»m en recevoir isrfVe i épouse et N ou, pliâmes eisne 
eux un tsp ic e morte. 

5» Pl I» rrimenrfc virent b Cru Ik (urrnl «Ion convuiKia* i|ll’*» allaient y 

tomber et ils ne trouvèrent nul endroit où k (uir. 

5*- Nou» avons; diversifié dans; ce Coran des exemple' de toutes socles et 
l'Homme a toujours été b chose* la plus contev.atr.ee 
SS-Qu'cu-ce qui a donc empêché les gens de croire une lois qu'ils ont rcqu la 
bonne diicstton (le Coran ou h Prophète) ci d implorer de leur Seigneur 
l'aimé uIhiii (de leur» péchés) li ce n'esl leur cntctenvnt à voir s'appliquer sur 
cm ii loi qui a frappé kt Ancien» ou d voir «cnir les tourment»? 

56 Nous n‘envoyons k» Messagers qu'anneeraatean de bonne nouvelle cl 
porteurs d'avertissements. Ceux qui ont mècru contestent avec des 
arguments mal fondés afin d'infirmer la vérité ci ib purent en dérision Me» 
Signes aussi que Mes avertissements 

57-Qui ctl jéus injuste que celui à quion a rappelé fcs versets (ou ïgnesl de son 
Seigneur et qui leur tourna le do» en oubliant l'œuvre que scs deux main» ont 
avancée (pour l'autre monde V 

Nou» avons placé de» voiles autour de leurs cœurs le» empêchant ainsi de le 

comprendre cl dan» leur» oreilles une surdité 

Aussi, si lu les appelles à la bonne voie, ils ne kl prendront jamais. 

•a-Ht ion seigneur. Le lrt*-AMMU(«ur ce a la large clément; * il Kur tcnnli 

I) IUi>ro«iSitKl»ii|Xiua)oi-it>i!|U'kn>fitrcAsinteiab!S(u‘liriil pattk des «Mis 
(Ônml? 

tant que bi ginm a" des ern» ik ho «mu »vre crue diTbesw qie tes mars sem 
ur.uir.ir» et ne «I ■*. s»mm ■ le bide a (ronuie. m eppiama xvo: tes llimsmai ». 

DIn.. « Dku quISa de-de» ru or. *>in» -<« on teste dtfltmrt que k* Ar**s *'mt 
pi. de priwn.un ecuirsiimer. ... Il >mii> ci u> GAiis* 

Fin» quo He.li qu lieu demi à So i«i. oiMev irtitsft». les A**» de ic rrautut 

sipftqull e ruse" «ai autre, noum ' 

O ne mu V qie de. weraiix. n «J Diu «ma* M idrOf des cb/S Cls fil ».» k» Ange» 

usa ta Oxa deainxre.qii: M OMie. n«« «Vsknsde r»u el qu V* llunim«eu A» Uni fe 

une C'en use tli«l de SKitre «» tritura 1 le puni de luire erlir0..ioil. 

Reaiique la niant irlptluns: qu » de;ife œ k» nu» -le clrac.. • 
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On <■ |vn» cnn tu iv.» «il *«< w n fn «n [<<»“• r »n q.1 <Uini «n en fa 

•ici[C t nui ui ml Inntu Ml et ml i|icl|a <»<»• ft* «l~n de I to«H. 

laSeuIna a mil quc'ai « «a» livkl a Mo xn»» « «MetoqM »*<« • w* w>:6 teoioM 
«• le «ira intitule* i JW)ic[*no pilon dus V an td#«l «ettiit c l |ii<iuiW« à b 
(re«oJ(f»n* «U veete O'» Celle cro,.r.T el tumihtnc pa « fmen Huilh i|ii dû 
oi'. I ta Wl* dt «!*•. ttnk I>«| cive. qicUu’in pan f»tno nta biaiiu «te re»|i*i . 

««“■i 

Il *|«n QIC oc soi le pro(t»v Oh. memoti* dut U SMc 
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rigueur i k leur» acquit. Il leur hâtcrail leur» tourments. Mai» lit ont plulâi 
un rendez-vous contre lequel ib ne (roneront la mile de relu» ea dehors de 
L> 

59- Fl telle» cci Cités. No» ta avons anéantie» lorsqu'ils (kurs habitant»! 
commirent I 'injustice et Mou» avions Usé un lame à leur ancuntiuemcnt 

60- El lonque Mowe dit à ton itune disciple': 

•• le n 'aurai pvMnl de svrsse avant d'avoir atteint la jonction tta deux mer» ou 
d'avoir marché très longtemps. ■• 

61 Lorsqu'ils atteignirent leur confluent, i!» oublièrent kur poisson qui avait 
d tfi prit u route dan» l’eau à toute vitres*. 

62- Lorsqu'il» eurent dcpmw (k confluent», il Al i ton jeune div.i|Je: . Donne- 
non» notre manger car nou» avons vraiment éprouvé de notre vojage-ci une 
grande fatigw » 

63 II dit: » Te iotreicn»-ta torique nous noui étions mil à l'abn du rocher? C'en 
là que j'al ou Ws! le poisson et c'est fc Diato. sent qui n'a cui|iév.lié vie pensa 
à lui. Il avait aloe» pris son chemin dan» l'eau d'une layon (tonnante. <• 

64—Il dit: • C'est cela le point que nous voulions atteindre. » Et ih retournèrent 
tu; leur» propre» trace» 

65 It» trouvèrent l'un de Nos humbles adorateurs' à qui Nous avion, donné 
une griec cto Notre port et i qui Nous avion» enseigné une science venant de 
Nou» 

66 Moïse lui dit: «Puis-je le suivre à condition que tu m apprenne» quelque 
sagesse do ce qu’on t’a appris’* 

62-11 dit: «lamnis lu n'auras assez de patkncc en oi rompagnie. 

6* Conunctit lupportemis-t» avec patience Ce qui n "est pu» du domaine de ton 
lavoir’ • 

69 II dit: . Tu ne trouveras, si Dieu veut, patient et je ne déroberai J aucun de 
te* ordre» « 

20 II dit : « Si tu iw Mais, ne m'interroge «lues sur aucune ehosc avant que je ne 
t’en aie parlé moi-même le premier « 


11 Ta.» ks inmenum viol J *xi«f pou vue ai a ».m M1|1 J< Mr.se . I«,S Ms ->r 

►km. i*j a,» 

''■•"S ooy.u eut le P*.. *,.*■< a.- *m »-*ir« a D.» • voub k>i <Ui»n-.w t,r.u 4 >M.. de 

à»" il I avait us a-aumm. t > 

Il In o*lmia 4 U lie soi - b (co-iim de* on* mit <f«u hn le vuillaM tu r>|re et de 
I I*.«'.v| I. *e =t*i... .e a» »>vnl eop* 4 t IIki ir< tc*a 1(0 «or. „l, de Me.-. 
C lu U iu.ii i*:<c-.*o*nert*iHi.mim *i*iia ncO leoqHa *.**.<> ou (iii.il piiUi 
da pii-.o*. « roue di Mc<« a de ». fu>z Q*op< ™«u «i ipliepi rrlii.i.Viv.i>«i: 

Ou» l e» a« >**<. mietii l'e.a-ni roterOC 
2) Il s'api d'in pevviiniK «irMènev. qu II Midi.* ulnN(ie tnirnt - AI kudiif. 

(V *tf*hy«n1> pis» b nlmi qie dés qu'il l'imlilV vif i» Mm trem b plu ii* 9 c. Ole n 
uu*r< M«dAi tfc w-Jtii Or Al irrfiM, ifd>f 4 U nvtu tnc u nq *4 Kji»A c. ib tkrsffl 

irmcâiK-if Or l« wtictf CH »>nWf ôt bénfrJK*K»t « tfc «niK 
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71 - lia se mirent en mirehe jusqu'à ce que. étant montés dans le hatrau. il Se 

transperça. Il (Moïse) dit: »L'as-tu donc truasperoé pour nojer ees 
occupants? C'est là vraiment de lu part •" "Ce abomintibfc.. 

72 II dit: » N'ai-je p»-ni dil que lu ne courrais Jamais garder pitiersee en ma 
compagnie* *• 

7Î-II dtt: »Ne ne tics* pis rigueur de eel oubli el ne m'accable pas dans mon 
cnlrtprise de Irop de ddlKohès 

?4 Ils se remirent en marche jusqu'à ce qu'ib rencontrèrent un enfant ce il le 
lu> Il dil: o As-tu donc lui- un ilre innocent sans coaticparlic d'un autre 
être' C'esl b «Tannent uoe chose affreuse qic lu vin» de commettre •- 

75- 11 *1: . Ne l'ai-je point dil que la ne pourrai* jamais guider patience en ma 
compagnie? » 

76— 11 dil: - Si je le questionne sur quoi que ce ICM après cela, ne me tien* plus 
compignc. Tu es désormais Largement excusable auprès de moi 

77 II* se remirent en march:... jusqu'à « que. s'étant dirigés vers la 
population d une cité, ils leur demandèrent à manger et ils refusèrent alors 
de leur donner l'hospitalité Ils y trouvèrent un mur avnuçuat ruine et il le 
restaura. 

Il dit: -S* tu soûlais, tu en exigerais un salaire 
73-1) dit: • A cautc de cela nous desons maintenant nous séparer et je sais 
Onleeuw de la «gnlflcation de ce que tu n'as pas pu «-apporter avec 
patience. 

79 Pour et qui es» d» halte u. il uppMCnail u de puusic* gens Inasuitliai en mer 
et j'ai voulu y faire un défaut oirüy avait derrière eux un ro< qui prenut tout 
halte u par force 

ID-Quant à l'enfant, scs deux géniteurs étaient de bons croyants et nous usions 
craint de k voir ha «euhier pir scs compoeicmenis tyrannique* et pai sa 
mécréance 

31 - Noua avions voulu que Leur Seigneur br leur remplaçât par un enfant péus pur 
q« lui et plus mpotluau des liera» de ta (urenti. 

32-Pour ce qw est du mur, Il npçurtmait à deux jeunes orphelin* dans la aille. Il 

y 4**11 u»** cc mur t» trt>r n ci» ci leur pc; ctait un hoimx* vrtvci* A«i 

ion Seigneur a-t-il voulu leur permettre d'atteindre leur péeine force el 
d'extraire alors leu trésor par une grâce de Ion Seigneur. le ite l'ai d'ailleurs 
pas fait de mon propre chef Vcvli l'explication <fc re que ta n'»s pas pu 
supporter avec patience 'm. 

I ) Dm a Oi|.K au k |*,(ls*. (tUMstaMn a utn u l»u Ml IMS ifMile 9 c . li mi» .Si 

Corai •. ,+p JV> 11 I • «MW I tarai «M* Ji irran» an IMS Oui lirai" 

a:i.-imv pinmlltnmnt IMiii 

Il J ■ it'iSiid un »,«i J. (r—Vu. (CM cil. ijsi si <101X11 MSSHts.On IIRSKIn lu nlll 

mclKau |<cn|«i vin tes 0ns li n.f « qar AI X'sain Mil stras» Mira; - 'toute ni tOeoct Cl 
K ««nsi ik oui iStmii * rasoir drnn eue « qie riprfatic (u< rarfUfl t u rsr- n qur ral 

uiieit ai a lia Cuis un ta: » 
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Oi «r» 1 —ne irai* <1 Pcnc au lie kbit dei mit. ft h nuriir» Jt bioa» Ï*W« im» «• 

aia niKUf >n c.i l»ofk*n<ia peur ffllftl» WT'.md U- Mo tpi h «in, <1 Mlf.ll> 

dtmvhr ks njnm au ml ik et tainat. 

Ot I.: n!n: inanitt i doit <uc k Cc«i» n» 0 * «no kl (titim ma anal larert» <1 
rri-mtt «u ooiàii Ici « MDsOlOneM ft mim ti dt dmnaiiai ti rrntnt lit • ta 

dr>aa*.t de A»l«ai~k. dur! If ftmU* Caflk ta* ■"" AlRMlami (IJIMJV» 

O. ■«>»■•. ij, k if „kt lo mi tut ci umu .n mati . Milieu 110 Atabft Oa 

.Ma 4'cuire fan k Kl inc dt Gu| ft VI W i( onm cm «il il di in ml av« k«i |Xu. n 
111 »dn I. Na Simm lai <»l BUT l IK •<•» ptmaaaa *« U *'4 y » MCI !.<■• dn Un"’ 

Il lit 41 • Il rutafarc tkt puni «*■* alan !”■' p»id -. 
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Ils Cimcnotciu nui Dluulqaincin (l'homme au» deux cornes ou aux deux 
uéclts).dis: » Je va» vous en rapporta un tic* a. 

Nous lui avom du n ré un lté* grand pouvoir sur terre ei Nous lui auoni 
fourni I» moyvn* il ‘arriver d loule choie. 

-Il suivit ure voie 

Jusqu'à cequllciu alKânl le lieu où te couchait le soleil. Il trouva qu'il sc 
couchait dans unr iourte fangeuse 1 el noire e< il trouva auprès d'elle un 
peuple. Nous dîmes:» O Dboulqarnan. «oit que tu Ira «rameetei au supplice, 
soit que tu le imites aveu upciic el douceur. 

Il dit: oCefai qui auiu commis l'injutliee (de h notation de Dieu) nous le 
souiseitro» au supplice paii il sera rendu A ion Seigneur qui lui fera suftr 
d‘abominables toermeoi* ». 

Quant à celui qui aura cru cl dp dam le bien, il aura en récompense la 
meilleure demeure (k Prnudia ) cl noua ne lui imposerons Çw: dû. otiilaatioiis 
aisées. 

Puii il luiivt une aulte voie. 

Jusqu'à ce qu'il parvint à l'endroit où se levait le soleil. Il trouva qu’il te 
(evuii sur un peupk ù qui Nous n'avioni ruai ni toiu ni vêtement* pour leien 
prwéger. 

- Il en fui aimi et Nous étions parfaitement informe de tout ce qui k louchait. 
-Puis il prit une autre voie. 

Jusqu'à ec qu'il audgnii la icrrc«aire le» deux obueelra (montagnril*. Il 
trouva en deçà de ces deux obstacles un peupk ne comprenant presqu'aucun 
langaie 

- Ils dirent: - O Dtvoulqarneinl Gogct Magog sont des temeurs de corruption 
sur terre. AoccptcMu. contre tribut, de construire un barrage mue nous et 
eux'» 

- Il dit: » Le pouvoir que m'a donné mon Seigneur est bien neilkur (que votre 
trihui). 

Airér-moi de toute voc forera et je ferai entre voua ex eux un remblai.. 


ûi.kre kl noMfnei • I loiuen. ft rérre Dtoïkjwrela «U k wkll k «okUi ftns ne 
«an. tuiffui» 

0« • inkuti ruawevr.it !>>■ « DtmfeinfH r«ill «ira «l’Akiaidll d« UaiMnrf. çir 

kl Anhca lu.ilicl dt ce umut 

U. eièaéle. peaienl rlilùl »VI s apl 4lin ml ira». Iluva-rr lu r.n 4 . .. IIik>Ii . (i> 
auriil -ll.-M avec u. («manl.i .m«. k ikueil dt GiViallar i I Ou> tl In e«n <k a 
Oit» a lïal. 

Miitk plu sap tadasloMm4 k ur»u vmuco «uniqaf <ai au k rôle a »nie rim 1 it 
qar%tie«f(ML 

» Sir rmcleil caau ft -nu: icnu enae In ftu> Mnigi • on eu inscia: uiinncmei 

d aonid ou il . air. lu paya i deadui min ka nofiiprs di Ciiuk tl icle. ik 

rilnutiru tu Irak 
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Ç6 Appoi tcr-mo) ta mim de fer!. Jusqu'à cc qu'il atteignit k nu do» 
deux montagne» d dit «ton: «Souffle*!" Quand il en fit un teaMcr. il 
du : • Apporlt-rmoi le eui>rc fondu 1 que je le dévêt*? drsviV •• 

97 lit ne puent guère l'csaladcr el il» furent ireopobta <fc le transpercer. 

98 II dit : m Co> en un effet de In miséricorde de moa Seigneur Quand viendra 
l'Heure promise par mon Scgncur. il le réduira en ruinct cl U ptomesse de 
mon Seigneur etl toujours véridique •. 

99- Noos let Uitsimc» alors bouillonnant telles ta vagues dècfcalnèc». On 
W®* 0*"> W clairon (de l'Apsoenljpse) et Nous ta rassembla»» tous 
dons un méw eodroit. 

ICO Ce jour-lé Nous présentâmes aux Mécréants l'Enfer d'une lagon èxxknlr 

101 Ceux dont ta yexu étaient empêchés par un voile de penser à Moi « qui 
n'étaient pu ctpabta d’entendre 

I0J lin « qu; k> Mécréants ont dc>» puisé suciidac tu Ucliuix iX- Mu Mes 
esclaves comme patronx-protixlcu*»? 

Nous a vent préparé l'Enfer comme demeure pour ta Mécréant» 

l®3- Do: •> Vtxikx-xoos qic Nous xout inlormicnt de ceux dont ta mores sont 
les plus perdantes? - 

I0S Ceux dent ta CfTocts dam la vie ici-bas se perdirent dans l'errante aloe» 
yu 'ils croyaient agir dans le bien. 

109- Ceux-là qui autoal renié les signes (ou versets) O: leur Sorocur ainsi qw Sa 
rencontre, leurs rouvres seront réduites à «ro et Nom ne leor donnerons 
aucun po.lt te Jour ik ta Résurrection. 

106-Telle est leur rtcocpecsc. l'Enfer, pour avoir renié et pris en dérision Me» 
xcricts cl Mc» Messagers. 

107 - Ceux qui auront cru et uciompli ta team ouvres, a sont ta jardins du 
Paradis qui seront leur demeure éternelle. 

109- Ils y seront pour toujours et re voudront plus jamais en être transféré* nulle 
pun. 

109-Dis: • Si b mer servait d'encre aux paroles de mon Seigneur. U mer 


11 El iMUnnani le luire lailuiu Itr loin Dtoita-r.it n "i q» titoqier * l'a.lit ci toi 
«•n u Omit <( sa léssunt el sur la toallt t'alituu pi i« iU uut|i* It S*. 
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On Ouate luùfWM ««• HMI* Je pie/o.d r«ull«n»i J< /»U» . uWuuil • «n 
SemNI C*u« en J|>'< de*oMuii « SWoeun o Je Utul. 

Il Mini n i>»i pu toafone en « r««l*. ptcoii B H crU|>a> Je va» lapa ut [a nseara 
«■ k leorl.-rtmllet ipfal fal II imou* *imci«i*ie InnrnvniO T«r« Je MiucJuii < 
*>■*«.111:01 eu uxiêc pn IsdMmJaïude nnltex Aieofanayavl p»l»W «.-mro Je 

Itltirllui! 
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s épurerait avant que ne l'épuisent I» ju.okt de mon Soigne» quand 
même nouv lui apporterons von oquivjfaiii connu renfort ... 

110 - Dis: •• Je ne tua qu'un Un humam comme «oui. Il m'ttl impôt (révélé) que 
voire Dieu al un seul a même Dieu Que celui qui espère In rencontre de «On 
Seigneur fane une bonne eeuvre et n'auooc personne dans l'adoration <fc 
«n Seigneur 

Chapitre XIX 

MARIE 

de ki peréCc nxcqwuc (VJ rsrwj) 

/la toiu if Dit* le .WùênVortfwu 
fiat ns tau el /iur ttullaut 

I - Kel-hii-vvi-ain-v-ad 1 

2 - C'en l'évocation de In miwncordc que ton Seigoeu» accorda à Son humé* 
adorateur 7*AirK. 

J- Lorsqu'il odicua à non Seigneur un appel diterct, 

4- 11 *t: .. SeigneurI Voilà que ma oi w sont affaibli. cl que ma tête c'en 
enflant attende cheveu.» blancs et. grâce au. imwaUoosq»! jeT’ni. Seigneur, 
loujourt adressées. je n'ai jamaisété un inrrérablc. 

5- J'ni craint 1er sens de ma famille aj*èi moi *cl v«U que ma femme cm Mérite 
Accorde-moi dcoc de Ta port un tuxcwcur.. 

6 ... Pour recueillir mon héritage et four hériter de la famille A Jacob el faite». 
Seigneur, qu'il toit tatiiliit «t qu'il donne sUisfoccionl■ 

T •OZaehatie! Noui t'anixinçonc la home nouvelle de h pecchaine euicuncc 
d'un garçon du nom de Jean et Noua ac lu avons fait auparavant aucun 
homonyme. 

! Il dit <. Seigneur! Comment poarrao-je avoir un garçon a tore qic ma femme 
ea nérile ci que j'ai bel et bien atteint un âge trétavaaci?* 

9-11 dit: .C'csi ainsi que Ion Seigneur a dit: .Cda M'est trêt facile et Je t’ai 


I) voir IU «net |!) di eUp« Il 

1 QwaJ In m-IV Anctnenl Mai» una uvo» ;u ïk pee*»v-nl dam fa vu. ,V:.u .ne 
P»uk .Kr. 1(01-.-I B on 11 l'nw»K" 1|JC le In l a em.li 

aan.iqn, oc e*o* Iris pointu v» J« »« vw/tenc I MtuKIwn.a di wüeiu im 
10.10 O fane J.- Il.rn.ii.ru S u.. ... vn-ni ■ Di pnutflu. de Iiuaurev Pu. Iruneiii. 
et», -u gm IMv. Ce rré« eue le lUivl.mu de. cleveu. har.n.) 

fanuiuK. . .ni et ■eunl ci .rue utbinn t.u Sure qn nanumi fa Kei de velu itvaam. 
-diuRM.c eo-adre ti w fan Cu rtiaed tW lonnoel leinifc wur mieiiiini 
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vS.3.l.e COTWpim du Prert»» Atonhir Om«k < Onu * > ■<•>»*■* jeu*eraew. 

Omi k- lu relUa e«i lu iliuM qu'l «tir Ia»« « que .tb » Handball wutc taurin, 
d'ntonlê El p-viiunl b p)M et \ UltV * Aloulla. a'«lieu nilaurt mm en nos* 
n | lU u hc ,ù « l««*»r O.b.H *•■ .eu. l'nens dé* vu (HUI ta*. ». «lu non 

OaalM, «|„ diuiflle. b •« » «n tes ClMUMM “om » * perd le vpte Avtp *•> 

n ^SSTaw. » coun « um A, - IT.fJI. b>»l o »>«<*» d. «0 >'- » “ 

mVvr ndViMtl u uiil/t îe tarol: ueiluc a t>«u <• >« nnai Jto MKIWM AWi * 

l'.Xc.r . O.i. quiïri r». * «amui .-. Sucunuo,(« mbu r." b. («s *-b»i 
1) iba au*l«tureü.ml.»L. A>»«: -le. d>u>tna 1 rnlirirmu Uurieiieiia»(«1 
4o Nintf ». 

Ce seuil »■«• b (oittc «et. allé» de -*<• a * wlet wiBbn «SU * duo le Cwit 

<0 l'eiebUMiuU Ura»«iN« a. un. eu puUeaiMnMni -0- 
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ben ctcC toi-mimc auparownt ilors qui lu n’éub nen *•. 

10 II dit . Seigneur! Fait-mo. un ladite (de l'accomplisnanm de Ta 
promesse)». Il du: ..Ton iudcccst que lu ne parleras* pi* aux rrnt durani 
non nul»* sans dire touruim aitelni d'aucun mal ». 

11 II wxlit du sanctuaire à 10 a peuple cl leur suftcéra de glorifier k nom du 
Seigneur a l'aube ei au «ded couchant. 

12 O Jean! Prend* le U»e * avec lorcc. El Nous lui donnions dé» ton cnlaixc 
tiigewc ei dinernanm 

13 De mécc que te&dreste revue d; Noire pnri cl pwctC ci II iiail pieu» 

14- <11 élail) plein d: piété fiiùle pour ses deu» parents cl n'etaii nuiïuicni 
ne*nt ni lasoumit. 

15- P»i< «I «hil à l» le jour de ta ruissinir. le jour de si mort cl le joui de sa 

tiiumctiott. 

16- CHc dans II tiare (Le Coma) MarK lorsqu'elle se retira ktin de sa larmllc 
dans un endral à l'Eel (de lèrutalrml. 

17- Elle se cacha i leurs yeux denière un écran cl Nous lui cnxoyJmt* alors 
Noue Esprit•’ qui se prèsenia 1 elfe tou» l'aspeci tl’un |xrf»it cite humain 

18 Elle d;i .. Je me met! eonlrc loi -ouiU peolccSion du Trét Mitéikordku» si 
(u en as quelque cruole ». 

19 II dil <1 Je ne turt qu'un nvessapu d: Ion Sergaeui ayant pour mission de le 
donner un garçon put et béni ». 

20 tir dil: *Comrr>.'nl puis je avoir un garçon alors qu'aucun humain ne m'a 
junum touchée « que je n'ai jamait été une lemnte de mauvaise» mœurs’ - 

21- 11 dit: «C'en ainsi qu'a du ton Seigneur. 

.Cela M'est bien laale et alln que Nous en lassnos un vgtn pour les 
Humain» cl un elTet de Noire miter»:oed* -, El <e fut chose faite 

22- Elle le eonçui cl se mira avec lui dans un endroit èlxgnè. 

23 1-e naval de l'cnlantenicnl la lit >«nu 4 au pod du pilmier Eli: dit: 
- Que ne (usté-jc morlr avant cela cl que ne fustc-ic un objet digcc d'oubli 
ci oublie!» 

24-11 l'appela d'au-dessous d'elle: a Ne t'afflige point "7 on Seigneur a platû 


Il L. reimu nul t Bit. cr»ra-lc cl /«Sur.. laik- si Su 11 Du. >«oBi R.niMir 

un furive oitardt * la iidruncn * scs cspin 

Dca lu ai eut. CM qie a r«m* «ta A> I«1R u wnenc nos suit n deujwn 
irapaHe de jmirnor 111 mil «ai ik fil ur ilcr'ciiim do Settrvi. El peuninl I n'xiil 

w.-ase po.lr.i-- <1 ...in mal poi.irr. ci.tiqiti *0 <is>wW de paitte. 

2| Aj.es c'a) 1 soi lis le» qte itvenX b bu* ,l.. lr de vMIe- i b »™ 

euiuKii.fl II 11 V(lk.et dj b Treah (non leuerrarr. 1 

Ccl uidr: * 13... le Lue ava (un. non lai: csauillaJlc que l'Innn. ui ilMdolfc»vm fa 
dur pa. elle (aille « qi> u-ile .vuM dni eue aw-jeapaiflt d'an ausirle ml: a itfctx 
lien l'Idaan ■ rtl nul Vurra U TOi(»»i O. itrr»tnt:. et Ut ittiirt mm il inrll-n nam lr>ll 

biMlèei iûr «mesqael'enrikei rsMs:li.ail.ldan. fiintiminmu'tt Oiirvl « 
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atntenoui<lt loi un ruisseau (ou un prophète)*. 

23 -Agile vcn loi 1 le (roc: <lu palmier cl il lofcwr* tomber s» toi des dalle* btcn 
mût» 

26 Monge donc cl bois en toute satisfaction « quiétude et. s'fl t liirivc de soir 
qjtlQu’un d’entre la Humains, dis: -l’si bit v«u de siteece au Très 
Miséricordieux cl je ne porterai aujourd'hui à aucun èiic humain -, 

27- Elle vint i son peuple avec I enfant dam tôt btte. Ih dirent:. O Marie! Tu ai 
vroimenl fait U quelque chose d'abominable ». 

28 - « O suru: de Aaron" fan père n 'a jamais Été un homme licencieuv ci la mère 
n'a jamais etc une femme nui moeurs légères » 

29-Elle le leur dé&gia (du doigt). Ils dirent: «Ccenmenl parlocB-nous a un 
calant au berceau? » 

W- Il dit : ■> Je suis eu:lave cl adorateur de Dieu. U m fl apport* le Livre cl a lait 
de moi un prophète ». 

51-11a fail de mol un» bénédiction là où je me trou*» cl m’a rctonsmaiulî U 
prière et l'aumône (épate tant que je serai vivant 

)2- Plein de piété Aliate poui ma mère et II ne m'a mttctMM fait un violent 
misérable. 

3J-Salut i mai le Jour <fc ma naissance, le Jour de ma mort et te jour de ma 
résurrection I 

34- Tcl est lètus-fils-dc-Marie; c'est li le langage même de la vérité qui fail 
l'objet de (cuis doutes. 

35- 11 ne convient a-karnt * Dwu de s’ailr.buci un enfani. gloire cl pureté i 
Lui’ Quand U décide d’une chose il Lui suffit de lui dire .so»! » « elle 
devient rce.te. 

36- Dieu esl mon Seigneur cl Le Vôtre. Adores-Le humblement! C'en là ont 
vote rectiligne 

37- les punis parmi eu» furenl en désuixord. Malheur i cm» qui auront mécru 
quand ils seront témoins d'un très grand jour! 

38- Que Iturtvrae cl que te ut vue seront alors puissantes le jour oô Ils viendront 

i N=v.l 


I) DU qsi a lu f-sciitiT «er. <V «-XI -as peiner retour! était Mm cir«be de foin tarte 
les dalla dan J hx.be 0.- Mire bis mOre qiftte i-nlf I* Mas 

vins D«u veu Uul iiob nrniiiT qee llrnn eu «os A v«~ee les I» A ta omette a U 

ainre CI de rc *.« iltmlrr qn * arltn f r«Mt si» (t ue d'oi : t Imac le inv.l hier., 
a '<v Jco: M> ode DU b fui q« MB “ rtsIM pu b -Jo.lé Jl.br 

Mil» loi dlK «IUT te peiner poil rtattu >e< Irvlls 

2( Nwi uieot Jr» Tu qse Mil».n'epni p ,,.. Jeprojhtilire.OtolU JoemUrads ko fién 
Ajihi m eus h «n» di « Tccal cl di Itnp» 

Mine dcsuulié par m no. a Auto et c'est joirq»» ta (aaltr * Marie M n|oxSe u 
iixiHii ceculh ensiKii lire sa irai» duvet lui npietiu tu Me neoiln 1 «»-ro <«ru 
pou si r*isé et U peiné A ses main 
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Mau les Injustet (les Négateurs) aujourd'hui sont Aim une ecranee 
ôidenlc 

)9- Prtiwns-ks du jour du regret quand oii aura irtévocabhememt prononcé In 
«•nienen alors que Icun esprits son! maintenant trop distraits pour y penser 
cl qs’ib IM croient à rien. 

40 C'est Nou* qui bernerons de la terre et de ceux qu'dfc porte c( c'est à Nous 
qu'ils seront retournés. 

41 - Mentionne dans le Inre Abraham. Ce fol un homme très véridique 1 e« un 

prophète 

42 Quand il dit * son père: -Cher fôc! Pourquoi adores-tu as qui n'eatend ni 
ac voit es oc peut te préserve: de nen!» 

4! - Cher père 1 Vod* qu 'il m est venu de la science ce qui ce l'est jamiis >mu à 
toi-mème. Suis-moi et je te guiderai sur un chemin teeuigne. - 

44 -Cher père! M'adore pas le Dinbfc car le Diable a toujours été obstinément 
insoumis au Très-Miséricorditua » 

45 * Cirer père! Je crains que ne te louche un wpplitc * U port du Très- 
Miséricordieux et que tu ne deviennes alors un albé du Diable . 

46-11 dit: ■ Est-ce que tu ne veut peut dj mes divinités, ô Abraham ! Assurément. 
si tu ne t'arrêtes pus. ; c le lapiikrai à mort. Eloigne-toi de moi poui bien 
longtemps!» 

4? Il Ai » Paix et salut à toi! J'œplwcrai pour toi l'absolulion île mon 
Seigneur. Il m'a toujours comblé de Sa boulé <• 

43- . Je aae retire loin tfc vous et de ce que tous invoque* en dehors de Dieu et 
jVnpfore mon Seigneur, peut être qu 'en implorant mon Seigneur je ne serai 
pat misérable » 

49- Lorsqu’il * retira loin d eux ee de ce qu'lit adoraient en dehors de Dieu. 
Noct lui doeinimo !«4c et Jacob et fîmes de chacun d'eux on prophète. 

50- Nos» leur aoiardâmex (une part) de Notre mistneoede et les dotâmes d'un 
parler hautement sfttdiqnc. 

51 - Mentionne dans le livre ( le Coran | Mette. Il fut doue d'une loi sans mélange 
Cl il fut messager-prophète 

52-Nos» l'appelâmes du versant droit du mont Tor et Nous le rapprochâmes 
pii Noire convenatioo. 

Îï-Nou* lui odioyàmc* par un effet de Notre misérkonk son frère Aaron 
comme prophète. 


Il Ui» <y—> >iu lins Ont Orealw qii re dit sa» b venu q»e sdoiqii <«■> fe iuikii • 
brensé 

Cl”«K AtuiBiU lui Ini):uti I.- ;iriric- a cuir i mil a <ji le PtepMK. 01 kli 

AwufcMiaMa de 
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54-Mentionne dan» Se line Ismaél 1 II tenait toujours ses promesses cl il lui 
ncstagcr-penpbétc. 

55 - Il ordonea» à si (amiiSe de pratiquer la pciére cl de faire l'aumône tegik et il 
ruinait de la pleine NHllfâcilM) de «in Seigneur. 

56-Mentionne dans te Line Idris. Il «luit life attaché à U vin* te il était 
prophète 

5? Nous l'avons «levé à un endroit haut placé*. 

58 Ceut-ln t qui Dieu a accordé Si grâce parmi Ici prophète, de lu progéniture 
d'Adam, de ceu. que Noui «.ont transporté» (dans l'arche ) a.xc Noé. de h 
dcKcndmixd Abraham etd'lsraét |Iacob|« de coque Nous avons bien 
guide» et élus, quind co leur récite I» verwt» du TrévMisércordiea.. ils 
s'effondrent en pioilcrnutioa « en larmes. 

59- Il leur succéda une mauvaise progéniluee qui délaissèrent la oréére cl suivirent 
les désirs (chameli). 

II» trouveront devant eux malheur et perdition 

60- Sauf celui qui csl tennu à Dieu, a cru et a accompli de bonnes couvres, ccui- 
14 entreront au Paradis et ne seront lésé» en rien 

61 - Ici >. «tins de I Kden que U Trés-Miscricordieu. a promis à ceux qui L’ont 
humblement adoré ben qu'appartenant à l'inconnu. 

On vient rm manqua Wcmcni à tout ce qu'il a promis. 

62- Ils n'y entendent nom verbiage si ce n'est .salutl o II. redisent leur part 
de ban au te ver du jour et i son coucher 

63 Tel est le Paradis que Nous donnons en héritage 4 «lut de Nos cscliscs qui a 
Ht pieux 

6*-Nous (les Anges de la révélitlce) K dépendons que sur ordre de ton 
Seigneur 11 a ce qui eu Avant nom. ce qui est derrière cl ce qu’il y a cotre ceti 
et ton Seigneur n'est iiulteirKiit oubfcux. 

65-Sclgneut-et-Mailre do ceux. A la terre et de ce qu'il y a mire eux: idore-Le 
et arme-toi A patience dans Son odoration. 

Lui connais-tu un homonyme? 


I) a», q, |jr«l Ht k tlb rire d'Atnftin. U ». lunni U i pnl. 

U IW1 a suir. Ki.lUinieil Un ireptele.qu Utnrr d»ced sm U Ignfe d'Iaaie peur 
iMmer d a mllcn Ce Mrsuiers lois du uni d'Isiiêl 

la »«.r4sK« dïvn>* J f* i*cn« Un. le cenp. pou ««u.. r'ivon sWtes iprts. 
I usine Mesmer ji» .«lUri nenicr I. rrt B m ir'nw |*r In Monnn cl ». fsiic «CSnidre 

MB II»* * polncioi. 

!) Omis « bnra» Mtflih ncoruni IManUm d. IVsoléu .en te -luiit.cr du Unie - en 
trou» ldr« « Voeu cl O» p.-u^un il eu du q. '.I.« • 1 S.. - 1.1 eediul l»ul paie •. 
U «n.i crvlii AtdUt.md teulih 5ili«ir. d»m son li.re su la ne d» Pro;lyir. rosi dit 
* '"'*“«»* I** pcurr»i Mai «voir v«u ci Eg.pt ci «a te Item eopeee OS ns w 

■eiae I|.c U ectcm.ii.-o du ma k«> 

Ku *“• "f 1 * ‘l™* mnu« col . <St 1* |=r .11 p..^ niiiqie IV» l'a 

m-nedé .11 » «tes» uifà. d» Lui ■» a« 
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66- El l'homme A dire: «Eh«c qu'une foi. mon on me rrooriiun vraiment 
niant?» 

67- Fil.ce que l’homme ne « rappelle pas que Nom I‘axons aéé auparavant 
«Ion. qu'il i>'était rkn? 

68 Par ton Sogscur, Mou. In ninemtikion* en mima lemps qw ks diubkt pua 
Noua le* Ter uni venir autour de l’Enfer accroupi* tur k* genoux. 

69- Pun Nous arracheront de chaque wctc «eu* d'entre eu* qui se seront rcbcfléi 
mec k plut d'orgueil ccetrc ic Três-Misérkordlcax. 

70- Puit Nom somme* Le meilleur à uivixr ceux qui méritent k réus d'y être 
grillé». 

71- Il n'est poïnr un seul d’entre vous qui ne doive passer par l'Enfer 1 . 

C'est là une promesse irrcvocahl; de ton Seigneur et qui k réalisera a coup 
sûr 

72- Puis Nom sautons ceux qui ont clé pieux et j laissons le* Injustes aotroopis 
sur les genoux. 

73 - Qun nd on leur récite Nos versets dons et probant*. ceux qu< ont mécru disent 
à eeus qui ont cru - Qui des deux groupe* d II siluatitm la plu* conforinhk 
et U plus NHIc compagnie? • 

74-Combkn Nous avons anéanti avant eux de sicvln (générations) ayuet A 
bien plus bciux meubks e: ont bsen plu* belle apparence’ 

73- Dà: -Celui qui est dans l'ctrance. que k Très MiténeordkU» lui allunge 
.irapletsxent la corde'- (ou : lui donne abtmdimment ks biens A et morsAl 

Iu'qu'au moment où ds voient ce qui kur c.i promit: ou bsen les tourments 
(d'ici-but) ou bkn l'Heure (du Jugement dernser). 

II. sauront alors lesquels auront la plu* mautaitc situation et qui auront 
l 'armée la plus faibfc 

76- Dieu guide crctxe plus ceux qui te tom mis tur Si «Oie. 

Et ks chocs diirabks et bonws (le Paradis) sont auprès de ton Seigneur une 
bsen mrükure rnximienvc ci uo bien meilleur beu * retour 


77- Que dc-tu A celui qui renia Nos versets el dit -On me donnera tréi 
«urialnemcni rtetesses et enfants». 

78- A-t-il dors: accédé aux secrett A l'inconnu ou a-t-il pris un engagement 
auprès du Trèt-Miié>ico<dkux' 


Il 1» *.t*<‘-"-nt ilac -mia-ai -»ih »... 

U» Hulith-ilhmséc r.1» r.noraqu. k jDirduJ.piwii ;.m.r 1 ras» ta pmi lié* Bto« 

.ni IUT Huit k IcoiJui a I tn Ici Ou. h profeotnr eu l'ihf I • (Cui«un eüinmn - 
(louuts auéii <fc .utile;. 

Tou ks grm. Km»i iiautin. piiurcM h», a ira* s On • wi itrfre.ius sO«i 1er bu* 

dt(«k 

Ut ncitam pr.ui.-i/ cmtn. I «Mit .t (sntsaime 'Il «tu J; ud ki au» onmt ur. 


Ut ixtO.-wi pourcf. canna rodai. In suret orant ottoujJ.- kl lu » co.rnt ut. 

itiinkr ap*. In tint a la Minv <U fSasse. W ou m tnmlnou ut ki pmui tilttin 

KT-*I| l.pr»i (HT In ut—IV* a» i rai» <i lunSenm *v« In mutin 

C. al uni qt l n'eu (in un uni qui ■< p»ut> pu (»i Uns. I* fin opnut c« do» 

d'ainm peu- k ralftt «niuluiamli pu» rriv.net U peu un Ui<inap-a uni littut 
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70- Ou 'il cesse donc 1 Nnu* noimi ce qu 'il dit cl lai fournitoas du tourments 
en abondante. 

HO-Nom hériterons de lui ce qu'il dit (posséder) « il viendra «ers Noui 
absolument kuI. 

Kl lit udoplCrcnt en dehon de Dira des divinité* pour qu ‘clics kur fussent une 
source de |w»»»ikx cl de considération. 

K2-Oh qw non! ETks ne leur rrconnailront pis leur adoration ci die» seront 
«unir» eu» dont K: camp adserse. 

Ne voit-tu pas que Nom avons envoyé les démons à l’uuaut de. Mécréant* 
pour qu’ils les ébranlent usée force? 

M -Ne «es ju* trét pes« à fcur su;el cor Nous tenont un compte précis (de tous 
leurs actes). 

I?-U jour oc Nom rassembleront les sens pieu» vers Le Très-Miserkoedieuc 
telle une délégation ro>nlri 

*6-F.t Nous tond usons tes Criminel. i l'Enfer tefc des assoifts se dirigeant 
vers l'eau. 

*7 Ils ne possèdent nulkiDent le pouvoir d‘.nlcrcèder sauf celui qui a po* un 
engouement auprès du Trés-Miténcordteu». 

SS-Et ils ont dit: * le Tret-Mbènoordicux S'est attribué un enfant » 

89 C'est vraiment là de votre part une monstruosité énorme 

90 Tellement énorme que les cicu» ne sont pis loin de craquer, la terre de se 
fendre et Ira montagnes de s'effondrer 

91 - Du fait qu'il» ont attribué au Trés-Miséricordicux un enfant! 

92- Et il ne contient pas au Très-Miséricordieux de S'attribuer un enfant. 

93- Car plutôt tout ce qui ctt dans îc» ceux et ta terre doit venir comme humble 
esclave au Trés-Misérkonlicu» 

94- 11 Its a effectivement dénombrés cl II Ira a comptés d'une façon prêt»;. 

95- Tous viendront > Lui un par un le leur de la Résurrection. 

90- Ceux qui auront cru « accompli les bonnes cruvres. Le Très-Miséricordieux 
suscitera four eu» de la sympulhle 1 

97- Nous ne l’avons rendu facilement accessible dans u lugur que pour que tu 
uimmees par lui (le Coran) la bonne nouvelle au» gens peu» et que tu 
avertisse» par lui un peuple irréductible. 

98- Comfnrn de sifflet (fédérations) Nous avons anéantis avant eux! 

As-tu h moindre sens*lion de I Vxneeoce de l'un d eux ou leur entend*-!u le 
plus faible chucfotemeni? 

11 te nHt'OWR • piH-1 «tarif du luln/.i Cto-Mrr “»*' 1“ « postflt su ro. osur en 

«riOi do oîiim 

n vtn d « >«■ alu g. wniiir ur «Un Dm., a wr. k. gmi mu. *.» 
f™ 1 u " dKéajtksi .Iiuil sir de 1 . 1 k. irou.ru rcaw. do Oden. d> un 

Noi. mon ent tr.rSir* «s mm cr dm»: -«Sk *nc dapilui m/aV- 
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1- T» - ta'. 

2- Nom n’avom pat fini descendre sur loi le Coran pour que lu soit 
malheureux. 

3- Maii uniquement comme rappel A cetui qui cinuM i Ihm i 

«- Il u été descendu Je lu pirl deCclui qui a créé U Icrre el Ici uit huuit cieui 

S le TréfrMitéricordicux » manifesté lu plénitude de Son répae tur le Trône. 

6- c ol à lui qu apparient tout ce qui etl liant Ici ciraix.toat ce qui cm «n terre, 
loul o: qu’il y u entre nu cl tout te qui et» tout toi. 

7- Si tu t ‘exprimes û voix haute, eh bien! Il uit le trercl el ce qui etl plut caché 
(■cote 

8- Dieu; nul autre dieu que Lui. C’en i Lui qu'appartiennent Ict plut beaux 
attributi 

9- T'esl-il pirtenu l'toiotredc Moite? 

10- Lortqu'il vit un feuel qu'il dit a u famille:» Reste /ki car J’ai vu un fou qui 
m’a rempli d’apénmce ; peut-être tout en rapporterai-je un liton ou 
trouverai-je i la lumière du ftu la bonne roule <•. 

11- Quand ils’» rendit on l’appela: «0 Moite!» 

12- ■ Je suit ton Seigneur. Ote donc tes chauwurct car tu es dini la vallée acrér 
• Toi ». 

Il de i’ai chcett Moi-même Ecoute attentivement ce qui ett révélé (inipiréj 

M-C’es Moi Dku Nul autre dxu que Moi. Adore-Moi et célébré la prière à 
Mi jioire (ou: det que tu le la rappelés a ) 

15- L'Heure doit immanquablement venir »e la endw * peine afin que chaque 
être xoir récompensé telon te» «iront. 

16 Surloul ee r 'en lutte put détourner par celui qui n’y croit point car lu irait 4 
U pettC. 


11 A 1(0(0. Oc ca leoa wntakqin. itir lOçleaiito ai t™ (1(4) CVipne II. 

r<(<i>lir. I> Ininm «Kl «III • T»lli. M - V»-Bn . ~.n. do uolluiii -n..u... 
diuw. roi !>.» » S»> iv,.,l<i, 

!) Oiiril ne . » pu pi. peu! «m riKM o» (Oir me iMt. faire ta jiWu I -o heur oNtfilHR. 

oi » «autre 4« ta fiire ta qt'«i y (en* ta» dire mliaut a .urne rerrpmaOM ( lladr.li » 
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I? Quel «« objet qœ est dans m main droite, ô Motsc? 

18- 11 dit: «C'en mon bfiton qui me sert à m’appuyer dessus. à abattre ks 
feuilles des arbres pour mon troupeau et j“y ai d'autre» utilisations ». 

19- 11 dit: •> Jettc-lc. Mois». 

20 - Il » jeta e-. le voici <de\tnu ) un serpent qui rampait 

21 - Il dit. . Prends-le cl n aie pas peurl Nous le ramènerons 4 son èut premier ». 
22-Srere ta main sous ton bras et elk en sortira blanche sans aucune maladie 
(lèpre l «t ce «ta là un autre signe (mlrade). 

2i Afin que Nous le montrions quelques uns de Nos signes ks plus grand» 
24-Va vers Pharaon, il a outrepassé toutes limite! 

2J~ Moire dit: -Seigneur! Dcecnds-mot mu poitrine!» 

26 - Rends-moi aisée mon affaire (ma miction)». 

27- - Délie un nœud de ma langue 1 . » 

28- -Afin qu'ils comprennent ce que je di> - 

29- » Fais-moi un ministre (assistant) de ma famille . 

>0- - Aaron. mon frère. • 

31- -Fais-en pour moi un soutien.» 

32- - Associe-le dans ma mission * 

33- -Afin que nous glorifions Ion nom en abondance 

34- El que nous T’éioquuins bfflueoup par hi pirok et ptr la pensée. 

35- Tu n’as jamais cessé de noua voir en toute clarté*. 

36 II dit. -Oo t'a aixccdè eflrelisemcnt toutcc que tu as demandé. Moire?» 

37 Noas t'avion» deji witibé une autre fois de Notre gfacewsté. 

38-Quand Nous inspinlrecs 4 u mère ce qui s’inspire... 

59- » Jrtte-lc dans le caisson et jette-k dins les üol» (du Nil ) afin que k» (lots le 
déposent sur la berge et que le prenne un ennemi à Moi et un ennemi à lut. » 
J'ai jeté sue to< une affection ûe Mn part cl «fin que tu sois façonné (élcitf | 
*0U» Mu dinxtion bienfaisante. 

OO-Quand Cl unir ■'•n alla» dlro • Vuulre -oui que je voui diaigrc des |M» 
qui le prennent en charge?. Et c'est ainsi que Nous te rendîmes 4 ta mère 


I) Os dk qtc Muse ivw m détail 4. pmimoMos « que »>f (ère A—n (un ftui«D*KM 

qus tus car II n« »r« rriiliue dkcloi. 
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Il lu .ni «k.4 A... h m.iroi & «•'KO A «o «„«.<.. .* Wi "In: »«« 
attennindle il. routai «tftalra .n ;ul <k> hcmma ili «mien. il Mi I n dtn 4 Mi «U 


I qu'il lin *a imwi ci UOU-J itliV <**' •“ MidM'O" O* il K nuta. 
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jfin ik kii aptaer wn «eur «• de diwipei son ihigriii 
Ayant contai» un meurtre. Nou» te wuvdtneidet craintes qui l uppeetiaknl 
el Nous le mime. rudement 9 léprcuio. Tu demeurai alort dr* annSre 
parmi le. Mail,mute* pmi» tu >im «Ion un urdl predistiné. <i Molle*. 

«I - Je c ‘ai attache t Moi pur Met bitnfaiU 

<J-Va. (oit: Ion frère ait: Mc» signe»cl nclruiner paillant IXrKimp'metmnt 
de Met ordre, cl de Mo proscription*. 

41 Atkr.cn Pharaon, il a oui repayé (oulis limite». 

44 Te*c/-lui un Ungage doux, peut-être »c ruppeltarat-il ou craindra-t-il 
fDkul. 

45- Ih dirent : .Setgreur! N ou. mignons quH ne noui donne même pn le 
temps de parler el qull ne nou» frappe de ton arbitraire ». 

46- 11 dit: •iN'ayea aucune crainic! Je vm avec vous loui cecillc* cl Icwl 
>vux ». 

47- Allea à lui el dite.:. Nou» » corne, (oui deux k» meuager* de IO« Scipitut 
Laine pamr avec nou» I» IBi d'Israël el ne kt fa» pn» souffrir 

Nou» l'avons rréllmect apporie un agne de ion Sei/ocur el salul 9 celui qui 
a »um k droii ehtrntn ». 

48 .11 nou» a ilt itièlc qae k» totarmenls tomberaient lui celui qui aurait 
rCmè el aurait fait vollcfoce». 

49-11 drti.Qui cil donc voire Sogneur. 6 Motie?» 

30-Il dit * Noire Sttitneur «I od» qui donna j toute créature sa propre 
nature put» a montre U bonne voie ». 

51 - Il dit: . Qu'en icta-l-il alor» de» prtnitte» générations! 

52 II du » lu wiener de kur* affaires e»l cher mon Seigneur, dut» un Ivre. Mon 
Seigneur ne commet ni crteur ni oubli. 

53- Lui qui roa» Di de la terre un berceau, vou» y aménagea dts route» et Ht 
descendre du cul une »au avec laquelle Nous fîmes pou<rr .k, oxiples de 
plantes de toutes mit' 

54- Mangea el faut» paître vo» troupeau». Il y a là dci signes pour k* gens ser.-èt 

55 C ’til de lu leur que Nom i™ :v™ om nV»! iU~ »*» qw Moro voui 
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—a di loiw. lai noianm 
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feioni retourner c« c'en d'elle q« Nom vous ferons de mwseau sortir. 

$6 Nos* lui «vom elfrctlvcnrni moatre No» ujwi dam ko» localité mao U les 
quolir» de mensonges et refusa (d> tronc). 

57 liait: « Nous c*-lu donc \enu pour nom ««lit * noeee (eue «vee t« mate, ô 
Moite? 

58-Nota I'appuieront u» aucan demie uee nug»: pareille Fisc entre nous « 
loi un rende/-vous auquel ni noos ai loi ne manquerons. dans un terrain uni. 

59 II dit: .Votre rendez-vous sera le Jour ,le I. pirure (la fête du Nil) cl que ks 
gens talent russe tn&ks le matin ». 

«I Pluir«on w relira alors. Il aitemMu toute sa rose puis vint (au rendez-vous ). 

61 - Mirât leur dit: » Malheur 1 vous! Ne fabriqae; pat du mensonge sur Dieu 
snon II sous anéantirait jusqu'aoderawe pu quelques tourments et l'échec 
est le loi de loul imposteur 

IB lureWen désaccord suret qu'ils detnient faire et Kctmcrrièrcni en secret 

65- II» dirent: .i Ce ne sorti U que deui magiciens qui veulent vous fue sortir de 
votre terre par leu» magic et emporter solre doctrine idéale ». 

64- Anembkz toute votre ruse cl serez en rangs, le sucés en aujoccd hui auure 
à celui qui domwte (par la loree ). 

65- Ils dirent : a Morte I Ou bien tujelte»(too hitoa magique) ou Ken nous serons 
lo premier» à jeter (nos bâtons et nos coedet)». 

66- 11 dit: - Jetez plutôtI - El voilà q« leurs cordes et kuts tâtons lui parurent 
marcher .sous l'efrci de leur magie 

67- Motse se sentit aloet nni de peur 

<3-Nous <litr.es .N'aic fus peur. C'en loi qui as le dessus!» 

69 Jcite te qu il y a dans u main dn« cl II avafcm Instantanément loatce qu ih 
ont machiné Leurs maehinatiom-là ne sont que ruws de magicien et le 
magicien ne récolte nulle pan le sois. 

70 Les magiciens tombèrent alors tn prosternation cl dirent: - Nous croyocs au 
Seigneur de Aaron et de Moite ». 
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71 - Il dit: * Y i\«vu de»»: cm avi.ni que )c ne vous y a ut évite? Mai» «I n 'est 

en réalité que VOOC gland maître qui voie a appris la magie. Nous allons 
sûrement VOUS traechcr les saint cl Ici péedt en «die crotté 1 
Nous aliont «oui crucifier aux stipes det palmiers ee veut taure?, bien alors 
qui de nous deiicni le supplice le plus sévére « le plut durable -. 

72 Ils dirent. «Jamais nous ne le piiftrcioniù « qm nota* ctl tenu comme 
preuves évidentes ni à Celui qui mus a créés. 

Prends donc la décision qui te plaît, mais ton pouvoir de décider * 'arrête a la 
vie ici-bas ». 

73- • Nous avons cru h noére Seigneur afin qu Tl nous absohe de ee* fautes « de 
la magie à laquelle lu nous as contraints et Dveu est meilleur cl plus duiuMc 
enoore. » 

7* celui qui Vieil! t son Seigneur comme crimirael a pou» lui l'Enfer où il ne 
connaît ni mon ni vie 

7S - Et celui qu. vient i Lui comme croyant ayunl accompli les bonnes (ouvres, 
<eux-U auront k* grades Ici plut élevés: 

76- Les jardins de l'Edtn sous lesquels coulent les rivière». Il» y demeurenl pour 

l'éternité. Telle ctl la récompense de «lui qui s'est purifié (de la mécréance ci 

des . 

77- Nous avons effectivement inspiré à Moïse: « Prends la roule de bon matin 
avec Mes esclaves et frappe leur dans la sv:r une voie dure vans craindre 
d'étre rat trappes et MM éprouver aucune peut 

n Pharaon 1rs poursuivit alors avec scs armées ci ü mer les engloutit dits ses 
flots. 

TV - El Pharaon égara son ixipVr ci ne le goda nulfcnvint «ir la bonne soie 

80 - O fils d 'Israël ! Vodâ que Nous vous avont sauvé» de voire ennemi, que Nous 
vous avons fui rendea-vous sur le versant droit (ou le plut béni) du iront 
« Tor « cl qsie Nout aveot fait descendre sur vous lu manne et les cailles 

SI - Mange* ds bonnes t&scs que Nous vous avons octroyées et n'y irantpctsez 


11 ta «un 90* («as * [IM piiil». » nin pid* pis k [W droi 
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roint le* Mil Ce la Jwlice et de U morale iléon .oui mentenex Ma colère ci 
«lu. qui » mini. Ma colère est bel el h*n tombe <d»nt le* profondeur, 
inferaaki). 

X?- Je mil pirfaileir.cn! ahrolute-.r pour celui qui et revenu (à Moi ), qu a cru. a 
«I dant le bien put* a »uivi U bonne voie. 

83-Qu‘ni-M donc q» l'a pouiié i quillee hâtivement Ion peuple. 6 Mofcc? 

84 II dit: «l«g voilà lùbat tur me» tracct et je me mit hitê veu Toi. Seigneur. 
»(m d« Te ntilÉaire ■■• 

XS-II Cl «Not» «vont soums Ion peupk à la tentation âpre* toi ( aprè» ton 
dlpait) et le Samaritain' let a dètournèt du droit chemin» 

86 Moite retourna a kirs à ton peuple plein de coûte et de regret- II dit : O n»n 
peuple! Ett-ce que votre Seigneur ne «oui a pii fait une magnifiqo; 
promette? Trouver tout don: k délai trop long ou bien avez-vout voulu 
mériter le courroux de voue Seigneur et c'ctl pourquoi tout avex manque à 
« que voua mlvict pioavlt? 

87- lit dirent: .Ce n'eti pi» de noue propre gré que cou» >• avons manqué. 
Ma* on tout a fait porter det chirgci de la parure 4 de ce» gen» (k» 
Egyptien»). 

Non» les a vont alors pilée» (dont le feu) et k Samaritain a de même jt té (la 
poofcàéte ramaviôe tur k» trace» de l'Archange). 

88- Cetl ainu qu’il kur fit toeeir un veau de chair el de i»ng ayant même an 
beugkoent lb dirent: « Voocè votre dieu et le dku de Moite II* a (tout 
limptmcn! ) oublié ». 

89- Ne Ii»rnl-tk donc pu» qu'il nt leur rend aucune parole ee qu'il n'a aucun 
moyen ck kur nuire ou de leur faire du ben? 

9D Aaron kur avait pourtant bien dit auparavant: 

-O mon peuple! Vous n'avex fait qu'obéir 1 ti tentation du Veau d’or et 
votre Seigneur cil le Tièi-Mitèricordcui 
Suivv/.imx donc et oheiuex i met ordre*! . 

91 - II» dircmt •■Nountc œweront jamantfc l’adorer nuit et Jour (utqu à ce que 
Moite revienne à tout. 

92— Il dit : ■> Aarwi 1 Qu’eflce qui t'a empêché, une foi» que tulct ai vu» quitter 

k droit chemin... 

9)- de me tuivre’ At tu donc désobéi à me» oedrel?» 

11 II •'•pt dm fitenui d. I. vvlb de S.n.i qii .'eu .nlïirt Un. lu .Cu juut «kl» 
nraiptiWi en tarpx pu- dm W» inverme du run 

ü n v?” !*"* * C '“‘‘ '**““*“" MO *“ lMI «" * •» P*« » lapiidMte et 

On dit qu i éu. Irà me Mm k> -cnrvxt mulet et eu 11 «vil uiive « (onur de wilr In 

Angit 

Quihll'ArelnnicOnBiid rat itinwure J VtoMel ordwdMt.di.t= il rrlm<oinv«i».l. 
Smuri.ii ’iiriti un pngm de wue «ir tet mt de l'Anlraai ail» adlr d. lv w 
ire le w.u 1 '.rpair»»car. oui» nN >e d-.ot utMinildeeXu,etdi ib> 
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14-11 dit: -O fils de mi mère! Ne me liiinc pis pur nu boite ni par me* 
chcccut' J'ai craint (JW tu nt dises: * Tu as divise (es flh d'Israël et tu n as 
point tenu tumple * me» parûtes. » 

95-11 dit: - Quille raisin importante te fait agir ainsi 6 Sonurlliiin V 
%-ll dit “J’ai >u «r qu'ils n’om pas vu (l'Archange). J'ai alors saisi une 
poignée des traces du Messaprr et je l’ai Jetée (dans !e feu). 

C’est ainsi qœ mun âme bestiale m'a embelli non forfait.» 

97-11 dit: • Va-t-cn! Ton toi dans celte « sua de dire: ■> Ne rrc lot*:lice pos!- ! 
Eltu as ira reodeevous auquel tu ne manqueras Jamais (If jour du Jugement 
dernier) Regarde maintenant ton «dieu - que tu as adoré avec assiduité! 
Nous le bcûktoeis assurément en totalité et nous l'éporpdkroes d u s les eaux 
profondes*. 

«5 VotrcKuldtfuetfUieucndefcorsduqoeliln'yaawiundieu. Il englobe toute 
chose dins Son savoir. 

W - C'est ainsi que Nous te rapportonsceetaines des nouvelles des temps passés 
ci Nous t'a vous (écllntsesii donné de Notre pirt un Liste de rappd (le 
COrua). 

100- Celui qui lui aura tourné le dos supportera une très tour* charge le Jour de 
h Résurrectieei. 

101 Ils la supporteront pour I éternité et quel bén mauvais far*nu cela sera pour 
eu» le Jour de la Résurrection 

107 Le jour où l'on soufflera dans le clairon (de l'Apxnlypte) et Où Nous 
rassemblerons ta criminels aveugles (ou — tout bleui) 

103- II» «e chuchotent entre eux « Mats vous n'fccs restés qu’une di/< ne (de 
nuits) a. 

101 - Nous sommes Le meilleur à savoir ce qu'ils disent lorsque leur» plu» sage» 
disent: «Mais vous n'ete» restés qu'un jour-. 

105-Et ik rmiciiograt sur les montagnes dis: «Mon Scigtcur ta réduira ea 
poussière «. 

106 II laissera fa terre sous forme d une plaint absolument ame. 

107 Tu n‘> vMj ptio ni créa* ni bo»c. 

I0S Ce joui-lâ ib suivront le convwalcur (Archange lirafi'l sans dévier d'un 
pouce El voilà que toutes R» »üi« se baissèrent en toute humiliie devant Le 
Tré»-M»crieordieux et tu n 'entend» plus que chuchotements 


I) O» an que b SuunUl «Il -r* mU* cb ü gain I« amlioKUH il qin -< doikun 

iHfiwii on «><■« pu>4Hq*'cn b iiuam 

Il ptiu il Ml b nom ib a »u ami an -ijo 1 -'' eansm « SHatb inili pci va r» 

il II i ipt «* rAntiiigc Urel 
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109- Ce]out-U lintcrcession n'csl d 'a*u= mcun saufd; lu pan de celui qesc Le 
Tiés-MisérKccdieui y a autorisé cl dont II * a«cpic lia pirokx 

110 II connaît kur* BHioa» pnoècs ainsi que kur avenir cl ili ne L'cmbeasscni 
pus de kur «soir. 

111- El k» «isigcs w baissèrent en toolc humilité devint U Vivant cl Le 
Régisseur éternel de tenu ks univers cl c 'en alors que l'éckcc frapper celui qui 
l'eet Chirac du poufc de quelque Injustice 

112 - Celui qui participe eu» tonnes «unes loul en étant Croyant, eelui-li ne 
crainl a :r.iume ni frustration. 

llJ-C’est ains que Nous l‘asont (ail descendre sous forme d'un Coran arabe e! 
que N ouï y avons diversifié les menaces ; peut-être craindront-* Dieu ou 
év<illcr>-l-il on eu< quelque souvenance. 

114- Exalté soit Dieu. le Roi Wriiabk' 

Ne te hâte pis de réciter k Coran uvunt qu ‘cm n'ait fini île lelii»pir**»<lit- 
•1 Seigneur’ donne-moi encore pki de «voir - 

IIS - Nous «sons co vérité Cul une reccenmandaUon' à Adam auparavant mas il 
oubij et Nous ne lui trouvâmes aucune volonté. 

116- Et quand Noos dîmes au» Anges: - Prosternez-vous devant Adam’ - el 
qu'ils se prOMCtntrcnl sauf lbiis (le diable) qui s‘y refusa. 

117 Nous disses. -O Adam! Celui-là eu un ennemi pour tôt et pour ion épouse. 
Qu'il fit vous sorte surtout pis du Paiadis car lu serais alors misérable a. 

118— n l'y appartient de « court ai Ire ni b faon ni k dénuement. 

IIV Lé lu ne souffriras ni de lu soif ni de l'ardeur du soleil' 

120 Saurs lui suggéra (vrlVknxni: - O Adam! Vcuviu qoey: t indique l’arbrede 
l'immortalité» un royaume qui ne vialit janiMT* 

121 - IH en mangèrent donc et c'est alors que leur apparurent leurs parus 

honteuses. Ils se eurent aussitôt â se coller sur eux des feuilles du Paradis. 
C'a» ains qu'Adam. ayant désobéi i son Seigneur. tomba dans l'errance. 


11 C'ttl eUk di ni |t ( nng» Ut ItrVit dtltnls 

2) actwutnoir. m vntrtt Il I »)a 11ISI imitent U tan a été |(«r ««v M "Uw<t 

1* I «»ir di viril Mot* irons •> «V* k ponnr rame-w d* tint ms * «nnent 00 
mut m.i. .1 lit.0 quul ta a lr vtu* {feu Oi sait lui* «x a duku ,it «M doUrWitlc 
I) |«I« luror qu a tbit (cnn » b«rt pttir «<ivc cei dkhyrliiado» Etu* II in ptr 
Ustrd’ fa-t M rklkloIrtlnévUtnlT V.i- p<**til . «pi d'vt b* p> ilMu*.«b nr r<.' 
»•<! qtt foi i/.t» 111. Ion» uOirat. » l'occt-i». l’nin di Pin qui Itil (tiliiOKK 

inuaqtiieu 
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IÎ2 Pu* ion Seigneur le rapfirocSuifc Lui, lui a*réa»on icpenlii' cl Icirmilxur 
« < 1(011 Cltemln. 

I2J- Il dit: -Dépende,-en donc (ou» «Jeu» (ou» aïKublo'. ennemi» les ta» de» 
uukcs! Si de» foii il «tu» vient de Ma pin une bonne direction, celui qui 
tuma Ma «lie ne l'égarera ju» et ne ma point nùéraMe- 
IZ4 Celui qui aura tourne le des i Mis rappel» et te icra rctot à M'évoquer pu 
le peinée « par la paroto». CT | ui .|â aüll une vit pfeine d'amertume cl de gêne. 
«I Noui le feroe* venir aveugle au rmiembfcmcni du four de U rtsuntCÜOn. 
125- Il dit:- Seigneur' Pourquoi m'at-Tu reuuwitè aveugle akiri que Je voyai,’.. 
126 II dit : »C ’ca amii que te iont venu» Noi verveti «vu *gne»>« tu le» n oublie» 
cl c e» au»! qu'aujourd'hui tu ci oublié « 

I2T Cf. Jisii que Nous rfCOmpeiuoni «lui qui a été prodigue (dam la 
sitiifoclion de «» parions) et qui n'a pu eru au» verset» (ou lignes)de ion 
Scipneui. cl In 4» I •nuire monde roii bian plut «-oro, cl bien 

féui durable» encori. 

128- Ne leur a-t-il point mont(4 combien Noui avons awanli avant eux de uédes 
(géwialioni) dam kv habitalioni desquels il» marvlKCt aujourd'hui? 

Ce vont lertei J d& pour le» gmt douèi de cerveau 

129- N 'était une parole antérieure de Ica Seigneur, ccil aurait été une obligation 
contraignante «■ n'était un terme prtanigiH... 

IXI- Suppute avec patience ce qu il» disent cl récite b louange de ton Seigneur 
avant le lever du tolal cl avant son coucher. Pcndml ccnaiwi rracliom de la 
nuit réase Si Vniange de même que dam les cxlrêmitéi du jour, peut-être 
wra*-iu suidait 

131 Me «garde pi» avec envie (n étends pi» le» veux vert) UjOürnatKC que Nom 
avon» «cordée i certain» de leur» couple»: limple fleur 1 de li »w ici-bu» ufm 
d: k» y »oumettre i la lenlatioo. 

ixi Ixcnt que te réierve ton Seigneur tonl mrdkuract phndurabbi «Koie. 

1 52- Otdonne à ta famtlk de pratiquer b prière el atuche-toi-» y foreront avec 
endurance Nous ne te demandons a «une iubiiiluœe, c'cit Noui qui 
t ’a nuroni la tienne e t l'avenir est à la piété. 

Il Owk D«u • d.» .iocV Soi .W-il.m • Ail,ri prie U (O.W cnüicl*. H • « rulcnni Ui 

“«*“» * ton M Atonlnic m U r_l..,r ir,,., (M b -IU de -a* B.- I*.... O 
prmr i Dm «u • rn'-xlr piiu ri n'eu psti inbnii 

- NU iniudabC ne ««mu « ehi-p d u. lui» ro ( ouot.r . <| ik.|« «ire roudou il 
•*«*' ot «U ■ spcnlit <fc tru a qi'il i (Ht. 

1) Il. «t d'Adin ci * Soi. »ui ml M danica r.lrw (««n du P.min ...n que n Vu 
«ncrutiuc 

3| CaKMu IVveoiOfH dit plu bmt.lt «IM /.«antre use t^i V rirçcl.urli rvclim 
■u I cvicnoi CMC btoWa t*« it« nu »Nr J m" «irnb punk C'M 
rnijm »■ ktnduua. K. pu ret v lmp* pua**»» r ..„ c V, 

<1 11 tire. eu UK •(». U., lait « ttei apréble i vur <• . .mta mib. A paie Mme. rilr ic 

lue il ne dire w ,uawu hwm 

le» un K Omkcu Cl V ;iiJi't Uuired dr « mml 
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,M_ ,h di "** : - Q uc * O" 1 » «psortc t-il donc un s*nc de von SogiKafi 

Ne leur «Ml W , venu h. preuve évidente de ce que renferment V, première* 

BewuiwT 

IM- SI Nou* le» avion» :taè»ntiv pur un tupplKc avant l'arrivée il: ce Livre, il» 
«urinent »ûrea*nt dit: -Seijocart Que ne noua ai-Tu envoyé un Meuager 
de *one que nova cmaloito ,uivi Te» reraeu plutdl que d’élre frappés 
d'humiliation e( d'upprofee !- 

I»- Dit .No» «aunes tau> dons l'eapectatlvc. Soycc-k donc vout-mhrev cl 
«mu vaille* qui vont les pens du droit chemin et qui a pri. I» honee route .. 


Chapitre XXI 
LES PROPHÈTES 

A: l« période mrequouc (I lî vmio) 


,4a oim dt Di/a U Mùétùeiditax 
fiai uh nu <f fiai meilana 

I L'heure de leur jupemem eu dévoeman pour Ici Hunaum route proche 
cependant que. dan» kur druracticn totale, ili centraient à tourner le dm. 

2- Il oc fcur vient pis de leur Seigneur un rappel (Uvrv) de révélaüon récente 
tant qu'il» ne l’écoutent en Jouant. 

3- ., Tandis que kurverewt vont «illeur». Il» »e concertèrent en recret. oeu» qui 
commirent l'injiulke (de la négation): - Mai» ce n'en là qu'un être humain 
temblible à vou». 

Vou» liiraea vout prendre à la magic alor» que vou» voyez dur’ 

4- Il dit: •• Mon Scroteur «ait eu oui « dit dnn» le ciel et en terre et II e»t 
L'Audnol et Le Sachant portant ». 

5- Ils dirent péutot: -C'c »cct de» cauchemar» confus, non. il l’a plutôt invente 
de toute» pièce», non. c'est un poète. <^j’il nom apporte doiv un tignr 
(miracle) comme ont été envoyé» k» prendra»!». 

fi A jeune de» cité» qct Nous avont .nantie-, n'a cru avant eut (à ha vue des 
miracles); est-ce qu'ife croiraient eut (»‘lls les voyaient)’ 
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7- Nom c avons envoyé avanl loi que de» homme» auiqueis Nom commum- 
quioni l'impi ration. 

Interroger le» gen, du Livre de rappd (ou le» .péüalaies ra U matière) ai 

vou» ne savez poim 

8 - Nous ne le» lime» pu» de chair el de sang ei (en mime temps) ne mangeant 
pu de nourriture ci lit n'«aient guère immortel» 

é-Pui* Nom leur tînmes It promem. Nom les souvdmc» donc ainsi que ccu> 
que Nom voulons 1 cl atxantimm les prodigues. 

10 -Nous vous avons clTts:liv*menl descendu un Livre où « trouve voire rappel 
(ou voire renom*), n '«es-vous dose pont eapabk» de comprendre’ 

11 -Combien de fois Nous a vous brisé une cité qui élan injuste (mécréante ) ee (ail 
mitre après die un autre peuple! 

12 - Lorsquïls salirent U dureté de Noere chSimeol. voilà qu'ils b (uicm au 
galop 

13- Ne galope/ point et rclournc/ à ces biens dont vous avez joui avec pforbgateè 
et a vos habitations. pool-être qu'on vous en demandera (quelque aumône), 

là-Ils dirent: «Malheur à nous! Nous «son» injustes .. 

15- Celu ne cessa d'étre leur seule invocation Juequ'i ce que Nous en limes 
comme un champ fauché sam vie et sans chaleur. 

16 - Nous n'avons pas créé pour jouer le ciel. In leirc « e» qu'il y a entre eu» 

17- Sl Note avions voulu prendre qurlqu'amusement. Nous l'aurions pris de 
Nom n>ên»r sa Nous étions décide à le Eure. 

18- Nous frappons plutôt violemment te fais.» avec Vivrai qui lui brise le crâne et 
le vota dissipe à jamais el que te malheur el h mort soient sur vou» pour vos 
al «galions mensongères! 

19- C'est à Los qu 'appMrlKnnent ceux qui sont dam tes cieux et en lerre el oc»» 
qui sooi auprès de Lui (les Anges ) ne « sentent nullement trop grands pour 
L'adorer et n'en éprouvent ni ennui ni lassitude. 

20 - Ils proclament Sa gloire et Sa pureté b nuit et le jour, sans arrêt. 

21 -Oa bien ont-ils pns dans la matière terrestre des divinité» qui ressusciteraient 
les morts? 

22-Si dan» le ciel el dans b lerre ■ y avait de» divinités en dehors de Dieu ils « 
«raient tous dcua corrompus 1 . Gloire et pureté J Dieu, Seigneur-et-Maitrc 
du Trône. Ixn de Lui leurs alteganons mensongères! 

" J*"*i*”"*"* ““»*prôeriiaiirésyé c. .-.hc .1 «4 siqflque pi. « lin q» 

Die.m.neiloriOiloipi« qu. plu ün.éa>.m|w*iin™iiiiitou!eu..[<t«m 

<àü ..(.IT. «uni qm DKi en WUUI» U (OU um qui ■ «r. 

J) CeU veut «lie v>: Ir Ci.» ... «u kui raredei I. mie irtp» ai au. le Cor» «ri in 

■’.ro-tk- fcirr pnir ion«uqu ,nolrteil. 

J| 6 K., MT-a. 1.11 So. auorlM avn Ulllm Jimik» l> eu al. « l'uilwal ..ail prier tee 
»* ib u min («i Ku.oiri d'atoird un loiln ihru 

Or eou uwn que la Si- «u rttSueu le nord: mm »rln« n mrmnv. « q« (rem. 
qi dln a iB»ii q.'. in mi el uilioe l'eu 
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2î-On m Lui drmand: j«oi compte de ce qo’ll fait et c'est eux qui devront 
rendre compte. 

24 -Ou bien om-ili pris des divinité* en dcbori de Lui? Di»: - Appotte* voire 
preuve! VoKi le Livre de rappel (le Coran) de ccu» qui toot avec moi cl le 
Livre de rappel (Arcten cl Nouveau Testament,) de ctua qui m'ont 
précédé'. Mai» U plupart d'entre eu» ne comuMeni pas la -élite et c'csi 
pourquoi il» « refu»eal à croire. 

25 Nous n’a-•on» envoyé avant loi au: un Ma-api on» lui iniplrer qu'a o’y a 
d'nuire dKu que Moi. adorez-Mol doeel 

26- El il» om dil: .Le Tri» Misérisordinia S’e»t aitribué une progéniture*. 
GSoire « pureté d Lui! Ce wnl [éitôt des esebvet 1 honoiés 

27- 11» ne prennent jamais la parole avant Lui cl n'agitxiil que sur Son ordre 
2*- Il mit ce qu 11 y a devant eux et oe qu ’il y a derrière (leur» action* passée.» et 

leur avenir) et il» n'iiuncnh-m qii'm f»u>i>r a» nmx qu'il . ifjUti. 

Il» ont icBcment peur de Lui qu'il»sont pions de crante et de commisération 
poui rui-mcme». 

29- Cciui d'entre eux qui dl: ..Je rai» di;u en dehors de Lui -, celui-ü New» fc 
récompenserons par l'Enfer et c'ctt ainsi que Nou» récompensons les 
Injustes. 

30- Est-ce que ceux qu» ont morru n 'ont point vu que le. cieu» «t la terre étaient 
sondé» ci Nou» !c> avons «pires c: fait de l’eau toute tfcote vivante'? 

Ne cn»em-i)s donc pas? 

31 Nou- péaiâmes en terre des mauc» d'ancrage (les montagnes) pour qu’elle 
ne bnwvi: pas en lr» entiainant ci Nou» >• aménageante» de larges >c«» de 
ptiMge. peut-être trouvcronl-irt le droit chemin. 

32- Nous fines du ciel un toit bten gardé et cependant fl» t'obstinent » nier an 
ttgne. 

33- Cest Lui qui ciéa la nuit et le jour, le *>kil n la lutte, chacun nageant dan» 
M ptopre orbite. 


Il Scab oiletdj.v buast/JY l rcut*r la n.»»»1fr fr«iM .U r#n»^ ».»»»«Un m -.c »* 

ZI Ce vota 26 U > alUueei lui Mnapn a De» «u em •» DuWwnt «nUMi.» x, h.n 
ff*" «""« du dkue o-entitee Ce «u le ex a lUridll a a de tou 

«AT!X*5 £££ 

“*™ * n V I ou u« -uk ki ocneic à «i» riu.ii 

«£eïïÏÏfcL,*°“ , “ U " ““ “ ■*" -«•«•€• d »’*f* to.» de » deux 

CMii qu !, *«.,<■ (U. (fl. lachrc di lieu drrWa auoiul>ii«n«ei IMivi de m 
l“““"ud< nu» Xt»u.*e•> le « mur. » rj.ru anttlMt» IJTUD. Ononn> uï*s qie b 
Ca.n peu» »<u> k tueuNe B>:n,u: de .Ii|ft:«l. c esiddiie h Iran»» d-i tie*ea 

•■kun cl de* uunleui. 

1| Hie> mlm-it 1 e»i et,-: ku k con|>uiii:n de tew tue vnmi dem me (rupeatoi .Km dr 

M^ 19 ) (Ut. COM. uen «n» ’• niltto. nlièiek l'alrcen rateUeu q. ei (elvt.rd: I ci eu 
kl «lato U • Veeiuet en enUn a cotai» C'en i-iirjuii il eu t»i lu. k «.i . leule ebe« 
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$4-Nc*as n’a\cn» accorde l'immortalité à aucun être humain avant toi. ra ce 
qw. ® tu moûts toi. ils teront ou» éternete? 

35-Toute créature «riante 1 doit goûter > la mort. Niw vous cprouviias pur la 
Mntatton dit mal et du ben n c'a* à Nom que nu coter retournés 
36 Quand ceuv qui ont menu tr 'oient, ils ne feot q-c se rire de toi: ■> Est-ce 
donc cvlui-lû qui dit de» chose» air vo, dnmlièi'’ * 

Quant an Livre d: rappel du TrcsMisérKordieui. il» n'y croient nulktotcnt. 
37-L"Uimn>e a été créé do précipitation (hâte). Je «ou» montrerai Me agite» 
(miracle»), ne Mr presse* donc point! 

-El il» dt»o«»: - A quand cette promette si vou»dite» U venté’» 

- Si ceux qui ont mOrrc U'unt lorsqu 'il* (le» Anges de l'Enfer) ne cesseront 
pa» de leur brûle' la face aln« que fc do» et que personne ne vlnuir» à kur 
*«our». 

*0 -Clic (IIhuic dota lésuntxiiuii) Icui auive |Huiù» a l'nii|auvéic o rte le* 
remplit de désarroi II» ne peuvent ainsi la renvoyer et n'obtiennent aucun 
report d'échéance 

il tin t'ra bien moque do Messager» avant toi et voilà que ceux qui se sont 
moqué* tl'ene >c virent frappés de toute» pmu par I objet aitrx do leur» 
moquerie*. 

42-IX*: » Qui «ou» met !a nuit et k: Jour à l'abri du Tté» Mwétlcoidtcux?- 
Mai» 4* se détournent plutôt obtlinrtnenl du Livre de rappel de kur 
Seigneur: 

à 3—Ou tien est-ce qu'ils ont dt» dieux |»ur le* protéger en dehors tfc Nous? 
Leurs dieux ne peuvent meme pua se secourir eux-mêmes cl il» ne Iromcni 
personne pour le* protéger de Notre châtiment. 

44- Nous axons plutôt comble de jouissances ceux-là et leur* pères Jusqu'à ce 
qu'il» trouvèrent la vie bien longue. 

Ne sœnt-th donc pas que Nous tenons réduire la terre à partir de se» 
bord*?* 

Eit-ce donc eux qui pourraient (Nous) vaincre? 

45— Dm: -Je ne (>i> q«K voue S«nllr p<> C* qui n*V»l <ni|Vr» |n'-»IA| - ». v>> 

sourd» n'entendrai point l'appel quand on 1 rs nvettit 
«6-S'il» sont touché* pur le moindre souflV des tourment» cfc ton Strgreur ils 

I ) l» n« - Nrfi - que khi irnluum umtt) rai • if» bestktr - est aune ibxe qie I ire 

doutes *<«. -lie»; rtmofsHk. Obifii. r~ V rml • H toi . On foum a.np«r mu 
iras «TfsMIhe t h |to**k><H«m <u m n.prân. «u. CI» .ne pro ( «i< r*l-u>-' 
•tquiK pr I. ...té-s n. Ml» 4.11m» eu .«."U U U ... COU [ni(«e.i ^JII- il»(ae.r. 
lenqœ le Bip» te jioerrt plis Slim W l"M""n >H“"" !•>•' U P«< f 
C‘ol lieu nlqu ol v.vuil pu <« n.n W «iii.ifc-n ».v.nu r» » uni q»* pu ui 

«or* ftf Ut Lai. C'en (C<»q»W Dm «eU «Il oral et u>.< b q» Il a cree «c p-uet i I. 

mm- 

}) O» peu Irai eue lui. par . la >'ob>tneil i t'utln»! aM.nt pMrif i >fui S-Ü«UI • 

ti C eu innnibMiltrrm us* «Iuum. à llitnico msnae qui mr«« coMMdlanaii «cumtr. 




pîf*&û£ï>tej<® l>j£iiï&%fi 

'&ç*A*&? 
u P ÿi-jrH •£ i -?/< yS& H® ^ 
ijÎJ ôli ji © 2 r»îwïïliilyi<$:ô4çi 
c--î f'i jïijui!^' iy « ® ^ j P 

tfjt uÿ^'ÿP'C; &\jî #^2*^5; 
iirV^cS. 0^3#* ÿGi;^ 
'V>>k 

ü»iy* <s> w! 


abr ji c* » tubtMüme iu pur "esuel**®» Il 

cr/stiint d<iilrei< rot»v< dW stme «ans 


7/ ici prsyMifJ 


diront un» auian doute: «Malheur 1 nom' Nos» étions injuste» 
( Mécréants ) ». 

«?-ti Nous piiçons le» poids en poilanc JuhIcc pour le Jour de la 
Résurrection et nul n’eu lésé en rien; même le pold* d'un grain de 
moutarde, Nous le bétons >enir et Noui suffisons largement pour dresser 
les complet. 

«S Nou» a»on» cffectlxemeal donné à Met»: ci a Aaron In distinction enirc le 
vrai et le faux (la Tarah) uino qu'une Lumere cl un «appel pour ccu» qui 
craignent Dieu. 

*9-Ceux qui craignent Irar Seigneur sans Le voie 1 el qui appréhendent l’Heure 
«>©c peur el comninéralion pour eax-arémes. 

SU ■ lit c«i (Le Coran) rv un Rapwl béni que No» avons fail descendre, aver- 
vous done l'intention de le méconnaît ro? 

51 - NüU> 4\vil> cfTcvÜh’ClUCIIl tA'HX dU|MI«Vdlll à Alu&Uxill U >*4ll-C 

crémation et Nous en avions connaimnve. 

5Î-Quand il dit à son |étc e< à son peuple: - Que sont donc ce» statues qw vous 
adorex avec assiduité? « 

5J-Ib dacnl: « Nos» avons lrou»é no» pires le» adorant -, 

St-Il dit: -Vous tet> réellement. «ou» et vo» père», daa» un égarement 
évident -, 

55- Ils dirent: «Noua as-la apporté la vérité ou bon es-tu de ceux qui 
s'amutcnl* «• 

56- Il dit: <• Man votre Seigneur c»l piuide le Scigncui-cl-Msâtrc des cwux et de 
la terre qui tes a créés et >: suis de ceux qui l'attester.: ». 

ST-«El, par Dieu.); vais certainement ;oucr un vilain tour à »os statues une fois 
que tous ser a partis » 

58— Il les brisa as morceaux sauf l'un; d'elles, considérée comme teur grand, 
pcat-Jlrc qu’ils revendraient à lui*. 

59- 11» dirent. -Qui a fait ecla de no» dieux’ Il fail certainement partie «tes 


60- 11» dirent: -Ne*» avons entendu un /juik homme partît d’eux, du nom 
d'Abraham 

61- 11» dirent «Am*»-le aux yeus de tous, peut-être témolgncront-ste de 
quelque eho* - 


Il l ratnui est de utesrc ci Diri un» la ><■(<•> si or I* .oyait oi h'ikiX.ik ii ««•» » b 

lm. 

NrsK.Knsdl )t di.d'.fe<e Il c™ liHcOmc. que |u. 11 «ut este «suri ne quoi ce rror.Se 

oint d'y i.or eu car. m neronl ds «mire I *tk. k> «iw Ni tesMral tu redis de 
l’iKcenu er il mit iC<t« sa p«ce. ai tMuds. ksi en Isfcr. MU Dku ■ ...cite psi K 

rejeror el la ore.crr.Mn d'in trou-art. C'est *lirs ji II up|tc tXev.rir tfc retarde! sa mm 
St'irt [.tu OHai a(tn qi >1 race* ar» .«de <ro>anl n.r. Sels. le Utte.de et.su. « |«u! élu ni 
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62-Ut dirent: • Est-ce Ira qui as faM cria de nu» dieux, ô Abraham?" 

65-Il dil: - Ccil péulôt leur grand que voies qui I'a fait Intermgcs-letdoue s'ils 
peuvent parkt ». 

64 IU eurent un retour de (on «met dncnl : -C'eat nw assurément qui é«s 
Ici injuste» ». 

65- Puis iU résilient brusqiKircnt â fcrur première erreur: «Tu savais très bien 
q« ceux-là ne parlnicat point ». 

66- 11 dit •> F.st-er que tout «dorer donc en ifchors de Dieu ce qui or peut 
nullement tout (lire du Ken ou du nul* » 

67- «Fi df vota et de ce que vou. (dorer en dehors de Dieu! N 'étet-souv donc 
point wns«?» 

68 Ils dirent: « Brûler-le mus pitié et venger vos dieux si vote êtes capables 
d'iglf». 

69- Nous dîmes: «O feu''Soit froid et ulul tut Abrulura!» 

70- Ib voulurent lui /suer un mauvais tour mait Nous fîmes d'eux Ici perdants 

71 -Nom le survint» de même que Loti (en kt amenant ) â b ttoc' que Noua 

avoot Nntc pour Ut habitants de I ‘univers 

72- Noua lui .kmcdrixs Isa&c et Jocob en surplus* ce Nous en notes tout de. gens 
vertueux (des saints ). 

73- Nom en Urnes des ituidcs trontnnt fc droit chemin sut Noire ordre et Nous 
leur inspirâmes de faire les «uvresik bien, de pratiquer la pekre à tes heures 
et de donner I 'aumône légale et ils étaient Nos adorateurs avûdus. 

74 lit Lolh. Notas lui donnante* sa g eue. jugement et savoir et Nous le sauvâmes 
de U cité qui peutiquul le vice (l'homosexualité» C'ctaicnt des gens de mu! 
et do dôtrjoodfo. 

75-Et Nous l'inuod«limes dan» Notre miséikotde < grâce» Il apport mut 
evri,i virent aux gens vertueux (Saints). 

76 Et Ncé. quand il Nous appela auparavant. Nous répondîmes alors à son 
appel et le sauvâmes, lui «t les «cm, du grand mil q« les iilTli£r.iil 


Il OnsDwraM «Meme tùlei <i* Km les krtdustsdc U e<or04om I tdilr fiés a» l> -u 

41 lira d Va unouir Mds Se le. ve lu txùU C|.f«sl.m« Mra*sr> a'ns rnsnlil «K de Si 
(iuJkk. D.u ivui <si <Ttl ctduisc -< f<") d élie • r< 0.4 « u>.l - |uu .MsoUsi. Oi d* q« 

si Peu n'avvil pas lia su»1» Si «rti - Irru). d< nu . saut . «liai" urdi non a IroSl. 
Il II s'agit du su) Je St Ssr. q,’a• vplt Pxkstnî 

I) -Xerihin mil Crrioii l IXn de lu <Si«s= us lib eil|ri un ifte uct mm si mini li 

vtdifcè a se faim Suit Dk-i eus». soi '■»* « an d.ma d< p«n us pcus-tti d. ma a. 
K»o*. rts d '(siil et sjimnW Isratl lieeb ostim» foi« gsrsens Oiri Imejh Ils (ertxt 

les MliulOtes Ces d«uc titus d'Iasb 
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eu guide 14 et |«- .n-wu.^üu.uu. 

(<rQI 1 «> opl<lv 

«■optes. ■ l« 01 WW »n Rte». < gWftldc « eilsdevotlu ioirn > 


)| Loi UMtra ni otounn ni ail psi» »«i« lOtoiaM de b au. cdM à: b mer ci oit de 

» ci lie il» piivMn 

Le dn(fc.“«. (KnMteoi r obide Die» uii te» «mwaai f«« <« 'rts «<It*o pur 

ûnipe toile liluilUb accaMull Cl tmtcnnni xin b»»c 

Oies . onleeiM ù loin « llKUr l> terne pnotc psim as (««O* MiO. drrou II W»lUl<l 

oSic« des tilt qil ne lui « 9 owni qu: mcusio cl ituiknv. I Krtl «Une* « t" *u* 
P»C k «oln «iltcuft C« 1 » »TO*de pesenr 411 ■ poire lépeeueqie l'eu »n In 
■■prou. L» biien 1» 4 s-sii 10 rlees ■» Iroum Un. ou "dent impie el <0 Os». 

de rdV»* d'.r» pi Ml.- de se» frel el de m ocnppou Inné tu deoir. p»r « «I tou lin 
«vi en mer Col II quine bil»n» l»v.» peo t rejsxe »» Cl 111/ iui II (O* qteol l'ci 

ou» s» loulou p-dru 

Col • lll.sip.wu» U pu connu C^.e.101 M <l.lil-.ld jeuls Ùtlu M q»M .«1 

phlAl de loi» Ut de Nom. cuaps * Mo»» Col lil 40 • «mu» letuike» spiti b non 
de Mcbc. C 01 ne» q>: In Mt »frts unir «é raeduuv!» pu Dieu 4 cuee «ravi »«i«i 

eu tira le «MIL p.nni "H» entie. d... t ci» Ndt de Oie. 

I) C«Kà-dn de M loyale 01 de 11 pmoi 


}I-Lf! profiter 


TJ- Nous I'assslânxs <n le sauvant du peuple qui .unit qualifié N» signe» 
(miracles) * mensonge 

C'étaMnt <te peu. malfaisant* et Noue Ici ooyirne» tous erwmbVe. 

18 El Dn»d et Salomon quand ils jupnitnt A propos du champ lorsque te 
unupe.ui de ce gens s’y répandirent de nuit 1 et Nom étions témoin de leur 
jugement. 

79- Nom I» (l'affaire ) fîmes comprendre à Silomon et dooaimes i iom Ici deu« 
focie de jugement et lavoir. 

Nom asircifininwi W moniagnci el te oittaut à pndmer avec Divid la 
gloire el la pureté du Seigneur el Nous en sommes capable 

80 - Nous lui enseignâmes In fabrication de vétecenîi ( cui(**cs) pour vous 
afin qu'j, vota pcolcgcnl te uns te autres de votre ptopee «ioVeiKe. 
Allen-i'ous donc enfin rendre grâce' 

31 -El * Salomon (Nous soumîmes) fc .eut soufllnm avec focicel aiwwit eur ion 
ordre »crs ta terre que No* d»loni béalc et Nous w»nmri au courant de 
toute chose 

*2- Parmi Ici démon il en était qui pfeapsiital pour Kii et fiisilent un travail 
aune que cclui-U cl No* leur assurions leur sauiegardc. 

Si- El Job qaind il appcli son Seigneur: . Le nul m i towlié dans mon corps cl 
lu c» Le plus Mnériootdlcux de tous les misvrkordieut -. 

84-Nous répondîmes à son appel, dissipâmes le mal dotil il souffrait el lui 
domviaes les membert de a famille : cl autan: qu 'eut avec eux pl r un elfe* 
de Notre miséricoede et comme rappel au» adorateurs 
35-El Ismiel. Idris et Dhot^kiU. tous appartmaienl aux patients. 

16-Nout te limes enircr dont Noire miMncoedr. C'éluicnt des hotnmci 
vertueux (des Saints). 

ST-Et l'homme i la baleine (Joests) quand il s'en alla péein de coCérc (à ci use de 
b négation obstiner de son peuple), croyant que Nom n'allions pm 
l'empMonncr (dans kr «entre du poisson^ Il appKl» aliws dans te 
téaélxc»': 

»ll n'j a de Dieu que Toi. gloire et pureté 1 Toi! J‘ap<uitmi-.< mi—»n 
aut Injuilet» 

éâ-Nous répondimci alors a ion appel cl te sauvâmes de ce qui l'oppressait '. 
Ccd ainsi que No* sauvons tes Croyants 


I) Il »'lpl * «u» «01 l ui .0. «n p .1 l'ulre O. mwtl CM ««Ml» 

getjjtenl Al roi ..culur.i d» P«n« ». M » irMiina Mu 1rs de» « jqmni « 

Dted wr>liiir> V proniHiix ite irv.po.i» i te <o.r«. 10 (rcp:«iiri d» <h.np Miu 
SlVHirn pu inprr jir K<| rtir *m le dwune « l»)inl>.r. iolrci|rit Sr pren«r a (Mer 

I Wml de «. in»|m« m «un. van ra lu de preflierde us "|1M Av tou. 

dîne »ir*. <Hkup «••« n«lie oit ben i l’iMre 

Lo Mtsiiab U SiI.nui mu d UlCurs «pilB pou kui icikiulu. cmenc 11 iiui in 
lotlunuu Ir «MM Me. il r« lu lui pu «nxear ■ lu «il. Karomifl qo » ■ mne 

II «upiil. et vieil i: li paie e» ikui 
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?| Quin (>>■ arauil HK lil! il;«« «le «••UM «1111 itirKn SK «rir. Ion de rc |ui ira" 

. O» <1 • Sa Mmrucrs Mal vecil-W « ta» pii Mima «11 laie mu 1 nrB UK -< 
pleine Je bictde Avoior. Mils Dieu tin 1 Mail uMkDebsm(U«wii«iH(Bil' 
4 In »»ir«il 

Il Heu. v»«n .. « U fis du (Mi|4m XVBI »'•• * b «■**"*> <“«"'•• DbMlqm*» 
oiumm un ninilkr d’ilrno «o« cnpfctKr M WpWn neVi.il de Ou, cl "m 
«•«mil» « nmdc civiMC 

Un lUIllh non n«x.K «uc llnqu I lieu ri «ru fcuM. 1 ■‘«mua lie brn*c J«~ .*1“ 

rmillr piu puncr a taf.iUr DéMI qui Raisin le nrnle U ui| cl Oc reine 
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80-lil Zacharie quand il appela ion Seigneur: «Stagner»! Ne me lune point 
me* enlJnu et Tu cl U mcilltur dit héritiers». 

90- Nous répondîmes 4 ion *ppjl «I lui docnàmcs Jeun- Nom la tpiérimes son 
épouie <dt a «rliièl C’étaxni d» mm empresses 1 lliirc k' œuvres de ncn. 
Il' No« invoquaient pu imbttioti et pur crainte cl lit étaient à Notre égard 
pleine de recueillement. 

91- El crie (Marie) qui défends lïntégrilé de su chasteté (rr.it i moi «de ta 
•*« -)• Nous avons alors insufflé en elle de Notre souffle vital (ou de Noire 
Espnt)‘ ei limes d’efle cl de ion H* an signe (miracle) pour les habitants 
de l'unUci» 

92 C'est celfc-cl voue communauté, n’en formant qu’une teufc cl unique, et 
c’esi Moi votre Sti*wur-et-M.iitre Adorer-Moi donc! 

93-11* se déchirèrent en plusieurs KCICs à propos de Icun croyances. Tous sont 
appelés à Notas retenir 

94 -Cdui qui prend port au» œuvres de bien, tout en étant croyant. cehiiJà r* se 
verra jamais renier ses étions et Nous les lui inscrivons à son ocrif. 

95- Il esl interdit à une Oté que Nom avons anéantie dr revenir à la vie ia-l«s• 

96- Jusqu’à ce qu’une brèche s’ouvrit à Gog « Magog ' « les voilà déferlant de 
tout monticule. 

97 C’esi alors que fut imminente lu réiiaation de la Julie promesse rt voilà que 
retient éearquillés lo >cu« de ceta qui iivaieni créeru: «Malheur à noos* 
Nous nions loin de penser A cela, ou ptuiôl nous étions injustes... 

98- Vous et loin ce que vous adore» en d'hors de Dieu, vous «les la prcrraillc de 
l'Enfer où vous voua rende» ton 

99- Si ccua là étaient vraiment des dieu», ils a’y .seraient pai venus et tou* 
doivent l’y élerniser 

100- lh y féal en (taire dev râlet et ils n’y entendent rien 

101- Ceox qui ont obtenu auparavant de Koui b benne promène, ceai-là en 
sœ .1 éloignés 

102 IU n 'retendent pm u rumeur rt sont pour I ’éterruié dam tint « qu ils ont 
dreirà. 


I Non a vent de» VU «« le mil y» cc. . cmflb vul - «1 . or.ii.. l'influer Oitrrf 

«u. 1. '"<■) lurrt roMlkm. trie 4r if anmeare iu< rrojBsmM vnt.avirr.cdlcOcK.imer 

k i> duc sures ». «tome* nuaiu 

CM» «■ rkeoiMfe qu de |-n«i qu m»i j. 01 cm. iunu.un.ci uu m 

ca» . ikn « <u J Sot...... - 

Peu rai. dim U ~iH nèdctc Ce k vécilé cl son ci [ont ioeit,r lai. ts WOn ci. 
v»mrcri ta pene O; mmlnu» tcniriiiciiS ivinl uu. ncu. c»vm. «cnnccdn liu le 

ni. de u nruffl) 

Si a soMTtr «u Snv.tl(e>. 4 aine 1 nu ks tira m anacMn dvn «. a (fis hne raom. à 
IX1 4 : a,.,, b NurlÙT. du l»ra ur dm., «h * D.n 

A*mnvr/ .VJirr vp*iii H U tir D»:j cl nc^nfc ktkm rMiR»nJn«5U<iiutmqw sc«i« ««mm. 
*C* f4c«* cl Ml &r»:yr\ 
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105- H' "f «ont pas attrittct par la plut grande frayeur (b rèturreehon) a le* 
Aspi viennent à leur rencontre : - Vola voue your qui vout étau promis h. 

IM- Le Jour OÙ Nous enrouleront le ciel n la façon dont on enroule Vr rtgittrc 
autour de ce qui y en écrit, de min» qur Nom avons commencé b première 
création, Nom U refaitont * nouveau. 

C est là une promette qui Nous incarnée et Nom en tommes purfaitemeni 
capnKe. 

105- Nous atont eflectiveir.cn: écrit dim le Pututer (de David) aprét fc Livre de 
rajrçid (la Torah) que la terre 1 cil héritée par Met esclaves venueu*. 

106 - 11 y a dtm ces eweignemcnlt de quoi tulüre à des gens qui adorent 

10' Nous ne ratant envoyé que tomme mitérKorde aui habitant* do ce 
monde 1 . 

I0S- Dit «On ne fait que m’inspret qsc voue Dieu n’eu qu’un D.cii teul « 
unique ’. Hlct-vun alors décidés à embrattee l'blam (c’csl-l-dire à tout 
soumettre totalement 1 Dieu!?* 

109- S‘ilt tr tournent le dot. dit: «Je VOUtki transmit mvn message à tout en toute 
éq-=tê et est-ce que (e tu» si ce qu ’on vaut peomcl Ml prort* ou lointain? - 

110 - Il uit ce que l’on profère comme parûtes « Il tait ce que vout en garde? 
caché 

111- Esl-ce que & tait si a n'eit peut-être pot b pour vout uac Uni h lion et une 
Iouiuancc jutqu’à un certain tempe* 

112 II dit: • Seigneur! Arbitre* en toute justae! Et Notre Seigneur Le Très- 
Mitéreunltus est U source de toute aide contre lot detaipliont que vous 
(aitet ». 

Chapitre XXII 

LE PÈLERINAGE 

Ce la pénede atdincuc |7S •ov.ltl 

Aa «tins de Dim le Miséricordieux 
fier aima el fier mtüau 

1-0 Humains' Craignez taire Seigneur' La socoutsc de l’Heure est unedseoe 
bien grande. 


11 CM diuj'e imH t.es II une «Mai lue » P irai K 
leui les • rpnt ml fit Mu nr b i«lt « Il uni de leun liudann e c'«-i inua U (une « 

b «alu n’y w« phi narraie. U» os enan l'eflMMMnt iu«niii(insyn1 «Sf >!«r , 
■ta rom fin puera 
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3- lu! jour où von h wrro (l'Heure). chaque nourrice fn telkment aNitine 
qu 'de «n Oublia» te qu 'clk avait allaité a choque ffmellc enceinte déposera 
ccqn'cllc porte. 

Tu voit a kirs les gens ivres ben que n clan! pus ivres, mai* W supplice de 
Dm <W h ko dur 

' Parmi les gens, d en est qui discute de Dieu tant aucun savoir et qui mit tout 
de mon ayuM atteint V; sommet de U corruption et * U violence. 

4- Il Tut condamné pur un arrêt pcrràit i égarée celui qui se met sous si 
protection cl à le guider sers In tourments de la fournaise ardrnte (I ’Fnfer ), 

i O Humains ! S vote avez qojlquc douic sur li résurrection. Nous vous ma 
créés de terre puis d'une goutte de liquide, pues d'une sorte de sangsuepuis 
d'une chuir mâchée ayant pris forme n amorphe, afin que Notas vous 
capotions clairement <ks choses). 

Nous nu-tenon» dans k» matrices <e que Nous voulons jusqu’â un délai 

prénesnmt' puur -m «n aortir sniuila ioa lomi da munlirw. Pu» afin 

que vous atteigne/ In pleine force de l'âge. 

Il en est parmi vous à qui l'oa reprend U vie cl il en est qui est rament au 
niveau le plus vil de l'âge afin qu'il ne sache plus nen' après avoir acquis 
quelque savoir. 

Tu vois la lerre mette cl sans vie et. des que Nous faisons descendre sur elle 

I cau, vixli qu elle « soulève, qu elle augmente de volume cl qu'dk faii 
fermer toutes scetcs de couples (de •èpéldui) à la beauté éclatante 

6 - Cela vient de ce que Dieu est Lui Le Vrai, qu’il ressuscite ks morts et qu 'il 
est c-.ipab'c de toute chose. 

7- Que l'Heure dont venir, qu'il n'y a aucun doute à soo sujet et que Dieu fait 
ressurgir à la vie ceux qui sont dans les tombes 

8 - Parmi les gens il en est qui discute de Dieu sans aucun livrer, uns ai*un 
gtde et sais» k» lumières d'aucun Livre. 

9 ... Se cambrant d'oegixil. afin d'égarer ks gens loin de la voie de Dieu. 

II * dons ce lus monde an opprobre et Nous toi fer os» goûter, le jour de li 
Résurrection le supplice des bruines 

10 — Il ce pour l'erutrr que les deus mains ont avance (pour ce your) et 
Dieu n 'est nulkment de nature i faire des injustkcs aux esclaves. 


1) Oiairuluiccivx pu • syj«l|i*<he»c*iis'tcra«*icaoi se huant tir k uns yrejred: 
si rose* lertale MU ce irém mu dcsùie mal b uiuokuu > Irernhr a ti poi da 
vcinvrtdranrlr ikcItsmii C'est murent k cisdt (ms cpii est relias «..«nu ras ».•• 

<:•'«»< oohl>il <1 lire Seule ta litaMiret 4e li puui «cl'iliri. miersl vutuil. ‘ai tache h 

«»«osi tXaure pmi riMun* s* l. >n«.ic* paitislcani aJcraqss . tau «ISaV iisnifc 

Am c. nu i-.-.p. 1 b tas mut» «H aolo» « .'est li file 4o «ta pua» diffaUlra «S: 

l'ié'it » k Couai 

U tiulaclMr a tu qu'm, .ra»: ptor dm »«• en 

2 ) la KHI 4e U némin i (v:cl: pas le lijr* t «us lippuil U mtrar cl te punie 
un«iVni 4s icm ■ntnrartrnmT 
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11 - Il en cil parmi le* gcm qui ndcwe I>eu sur Ici bord*. S’il en louctt pu une 
bonne cho-v ccli k rassure cl, t'il est louché for qoelqu épreuve. il se 
retour ne de tond en romUc. Il a ainsi perdu ce moede cl l'nuire el c est U U 
perle évidente 

12-11 «nvoqw ee dehors de Dieu ce qui ne lui bll 11KWI mal el ce qui ne lui (ail 
aucun hccn. C'en U l'égarement faottio 

13 -11 invoque celui doni le mal en ccnameneat plus proche que le bien. 

Ouel hien mauvais pitrnc-prolwleur el quel bien maovai* compagnon de lu 
vkl 

lé - Dwu introduit «ux qui ont cru el fan le* bonne* œuvres dan*de* jardin* sous 
lequrk eoiilenl le* rivières. 

Dieu fait ce qu'il veut. 

15- Celui qui croit que Dieu ne lui (au Proplnéic > donnera jamais la vincere dans 
CT monde « dan* l'aulrr. qu'i accroche donc quelque corde hen haut cl 
qu il hkiic Ho l ks jours en s y pendant, gu H vote alors si son stratagème aura 
dissipé l'objet de a ranescur. 

16- C tsl ainsi que Nous le limes descendre sou* Ibrmc de «owl» bien durs el 
Dieu guide qui II s>eu(. 

lî-Ceux qui onl cru. ceux qui «mt devenus Juifs, k* Sahévns (adora leurs des 
étoiles) le* Chrétiens, les Maadènles (adorateurs du feu 1 1 et ceux qui ont 
iaoaé (d nuire* divinité* A Dku), Dieu Irarklwra entre eux k jour de la 
Rèsurreelton. Dieu csl témoin de tout* chose 

18-Ne vois-lu pas qu’j Dieu se prosiernem ceux qui sont dans ks cuux cl ceux 
qui sonl en Une. de meme que le soleil, la lune, les ètoikt, les muetapnes. les 
arbres, les animaux cl pluncur* jurmi le* Humains, landii que plusieurs on! 
juslcmcnl mérite k* tourments? 

Celui que Dku asilil n ‘a personne qui l'honore. 

Diexi fait ct qu'il x«ui. 


I) III lr Mosisii de Duc m IW. ou ctusuc raina • i. k» Xfe*U|*t. Il kil 

h 0.1 TKoslhlima d'Atnlati cl Kn .11 €>'(_, m «vie ou i b» .. 

«.me imfi i a a qi> kur vUon II <«. dlfOilé qi» fcn «ijcito. ic b pin de Dirs 

•*l'Iormc Iiclir.il 10.11 - Irr. U noie.«Ilc«WlKU «UÜ >*«*O. Pni|t«u*.(«qn 
vtud-a fcnut II liai te rks Mw 

Mu. M il ni* *> «no dtfmnéma so. Uu. el « «MH t uk-t. , ho, et U 
lin «tv di.«v lit idrfikrrn! li mijor durtuc avec un diw di tan et dt li Itxr.cît 
(Alomtanb) « us die do irai il des taifW** («Itimil 
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19-Voki deux dan» adverse» nui « sorti mit en litige i propre de leur Seigneur 
Ceux qui uni nié (Dieu) « sont vu couper des vilement* de feu tandis 
qu'on kur dcteric tut leur tête de l'eau bouillante 
»- Elle leur fait fondre ce qu'il y a dam leur» ventres aeiii que les peaux. 

21 lis ont «tel (occis de fes pour le* empêcher (de quitter la fournaise). 
22 -Touk* le» Ion qu'ils vculratcn inetir» cause de l'opprcstiori qui le» éloulTe. 
on ki y fait retourner et: . Goûte/ nu supplice de» brûlure» I. 

U -Dieu introduit ceux qui oot eni et fail te» bonnes cruvres dans de» lardins 
sout lesquels coulent kt rivières. 

Il» y >oni paré» avec des hracckt» d'or cl de» perle» ci kurs vêtement* r »oni 
désole 

?4-On k» a gui A!» h tenir k meilleur langage et on les a guide» à la vote du 
Digne-dc-iouantev 

O"* on* mêcru et qui rapouoau tel gain. loin du eteemui <k l>*u CI d« la 
Mrequéï sucrer que No» avons faite pour ks gens aum bien k» résident» 
que ceux de ptftage. ci «lui qui y vi»e injuv.emeni un acic Wisphcnutoirc, 
(ou: cl «lui qw. déviant du ju»tc droit, éprouve h volonté d'y commettre 
ojriqu'in/ustice.l 

Nou» lui ferons goûter d'un supplier douloureux. 

26 II lorsque Nou» indiquions i Abraham la plier de la Manon (La K..ihi): 
' Ne M'attoe» rien et purilk Ma Maison pour «eux qui font 1rs «pt tour» 
riluels autour <fc U Kaâto (ks pèlerins) et pour ceui qui »e dressent. »c 
coutbrnl et se ptoiteraent (kt prieur») - 

27 - lar« portai kt gens un appel poat k» inviter au pèlerinage et ilt viendront i 

toi û pied cl «r toute monture (Inc (légère). venant de toute les grand:» 
rouie» k» plus reculée». 

28 Afin qu 'ils a mitent i de» chose» pkinc» de profil» 1 pour eux et que. dan» de» 
jours bien connut», ih prooonceut le nom de Dieu (en le» immolant ) »ur « 
que Nous leur avons donne comme bétail. 

Mangex-cn et do<iiiR-cti à manger au malheureux indigent 

29 Pui» qu'ils k tasenu te raser.; le» poil» et te Uilk.il cheveux cl ongks. qu'ils 


Il Cf» (oiilu ton d oidit a 4‘adic rproiel Le (éteiiun ni et n*o* irar* me 

enntc twn ol ic (un la teteni» On pcdil!» le» pli. dire*. 

C te. liai u» lieu de .»(<lln d- Mnutnat i. cn S ««.«,1. n». ob.r.e.1 km 

ernnvssjo.es « k rermfncnt le» un nr In «in» 

21 Ce KM kl Um «urte a raid dir.n V.|i.l« K liât k u,-.r.. d ur. cftuuau d is 

MCumiHn eudlnuprli 
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jccninpluscoi leur» vœu. a qu’lis (auenl 1 rs tcpi leurs ntucls aolour de la 
Manon antique 1 . 

30- C‘ca ainsi: cl «lui qui prend en réauic considération le* ImuUs sacrée» de 
Dieu, cela lui fera grand bien auprès de son Seigneur 

On vous i fendu Utiles toutes sont» de bétail siuf ce que I on vous Énonce 
F.s-ilc* l impurelé de l'idolâtre « évite* de parier en mensonge. 

31- Entièrement acquis à In -curé religion de Dieu (l laUm) sacs Lui donner 
autan associé. Celui qui associe quoi que ot son à Dieu c’est comme s'il 
tombait du fciui du ciel pour êlre happé a « passage pt r la oiseau* ou jeté pur 
ré WHI dan. un jbime suis Ibnd. 

32- C’esiainsi;et celui qui prend en haute coniidéralkm les riiesde Dieu.«U 
provient de U piété des. «cur*. 

»- Vous y ave, dos profila jutqtl'd un délai prénommé puis on doii ré. immoler 
selon le nie auprès de la Manon anlique. 

J4-A sluquc .union (communauté religieuseI Nous avons fui an sacrifice rilael 
‘l u ' lh Kononceni le nom de Dacu (en les ■nmolanl | sur ce que Dieu leur 
a donne comme bétail 

Voire Dim est un scal et unique Dieu. C'est donc il Ui que «oui desw vous 
entièremeni toumcltrc cl annonce U bonne nouvelle au. humbles adorateur* 
de Dam 1 . 

35 Ceux demi rés cœur* < remplissent de crainte d« qu ’on parré de Iréeu, œu< 
qui endnicni ce qui leur arrive avec pâlie nce. qui font correclcmcai ré un 
prières ci dépensent * ce qt k Nous Icui axons donné. 

W> Us grosses ‘«eûmes (camclini. bovins), .Nous en avons fai: pour vous ucc 
occasion d’adorer DWu. Vous y ave un grand bien 
Prononce, sur cirés ré nom de Dieu (en les immolant (alors qu elles sont bien 
dcboai sur lent quatre pâlies. Quand rirét tombent sur le otoé Ira mourant ) 
mungca-cn el donner.® 1 manger au pauvre qui cutfeé sa pauvreté ci i cefai 
q.i ré incl en ésidence. 

C’c‘1 *' n " M“c Nous vous les avons soumises, peut-être rciicrcierer-vouc 
37-Jamais ne parswndra à Déu leui viande ni leur sang, mai, ce qui Lui 
parvient de voire pari c’csi la piété. 

C’esi amslqu il vous rés a soumises Jim que vous prochaine la grandeur de 
Dieu poui sous avoir bien guidé* cl annonce In bonne-nouvelle an 
bienfaileurs. 
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38- Dieu prend I» défense de ceux qui nm cru 

Dieu n’aime «ucun «le obainé dieu » iraitriw cl dons »* mécréant»:. 

39 1 -. permisrôn Idc te diiendee) h «le donnée â ceux qu'on comhal en rime 
injustice 1 . 

Dieu Bl parfaitement capibfc de leur donner victoire. 

40- Ceux qui ont «lé chassés ifc leur. maisom sansautune J«le raison si «v n’ra* 
qu'ils disent: ..Noue Seigneur est Dieu .. 

& Dieu ne irpmnwt pi. fc. gens Ici un» pu k. autre. on «unit araurcniem 
démoi bien de. monastères. do cgli«.. de. synagogues el de. mosquées Où 
Ton pronuKe beaucoup le noa * Dieu. 

Dieu donne certainement victoire à ceu* qui œuvrent i lu j«n=e. 

Dieu ctt assurêmenl foil et digne de conadétation. 

41- Ceux qui. dé. que Noire Irai donnon. U puissance .ur terre, pnuqucol 
régulièrement la pfkrc. donnent I aumône fégak. preicmeni le twn 
utixnimemcm reconnu comme tel et proicriicr.i ce qui e« iinanime-nsn 
reproixé ' 

C'est Dieu que délient la deitinée de. choses. 

42- S ib le iraiient de nenicur. le peuple de N ce aina que Aid et Huimnud ont 

mité axai* eux (leur. Mc..-p;ie) * mcatcui» 

43 De même que le peuple d'Abraham cl celui de LotN 

44- El le. compagnon, de Madyan. Meêre au.ii a été tiaiti de menteur. 

J’ai alore allongé la corde aux Mécréant, pui. Je Ira ni châtie.. 

Comment ses* alor» manifestée Ma réprobation I 

45- Que de cité. Nous avons anéanties quand dks élairai injustes! le voiii 
xidet «t renversée, ru kun loin: Un puits abandonné et un château à la 
ficre allure. 

4o-N ont lb donc jamais purvouru la terre afin d’avexr de cœurs pour 
ccoipcetdte ou dei oreille, pour entendre? Car ce qu, dotent réellement 
aveugle ce ne .cm jus les yeux mais a sont le. cours ' qui .ont dans les 
poitrine. 

4Î-IU te demandent de Mler l’arrivée des tournent, et l>eu ne manquera 
yanuii U -S. prnmr.w 


Il ''• f<*«K tel» api. put de u-iia un de wurnteesee (X •» qi« »CWl» >«xr 
-urcur k> Maintien. 1 omlor.re cem mi k» cuniuiini ei nue niir.ie Ce ara k 
Sril.de U I. Iiimi» Mi.ir.di B.H |u II a >le|ie)ui k. Mu.ilrr.m ion! lms<™rl:,r 

Srieikie >KUVe t» » entent, de Dieu 

Il lo KMkM * Ve. el de n.l lui. du. ee rairak uni 1 OH ««ia. k Cnn ne pi,X me de 

«ee. iuemrni neoee» unie al . ei de nri i~nirrum rcerm-.< ifl), 

C •>.*- -du d.«ue . k. «rare. o™ de t. conuuiu. de. an MU de. irihé. 
p*r fiRMU .»* «lu *. - 

J) l. ririlè innnndnm .< pu <m> s~ç« l- ki -u m pu le «.t*e ... -li . 

"ion*, ri ne lm« P» ™ »m wn. iri. InuW I > duc maime oiune parapaui y> M 
li («w. Quint k olu e» nul uen ei pï nia (« reoiJ* IOr,i.« «i l-.njrauiri». Il 
dMdc iralraenvenee. V. pneeee dU. penni. npd» V i, pW.lt I b nml. a moi etme 
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Mi- k rtnjIrK ci Htvm fl » în™»" 4*'<* <* '«» <""• (*"■' 11,11 <• 1* <"**n* 
■r priialn ta viKsc-i A H nt*na. une «««■“ « P** 1 ' 111 '•“ *“™< ■> 
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UM J |.uctfOfO«(n«ilic-iioiri .<1 ill. » Jlilkr>. |ru IHircru.|iidate h 

aMulMn <k> xtKb cii’il artl-r P* 1 '"* • «■•"U®*- C’csi piuouit l'«l <*>« ««T»" 
«uc IM» <». C««a P» Il IKT.U- nsv..om *1** «V l>.» unir,-k l.p.k . 
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Un Jour pour ion Seigneur «I cornac mdfc un A- votre propre calcul. 
43-CoinbKn de cités Je leur ai aSongé lu corde «Ion quelle* étaient mjuuet pois 
Je ki U frappéci de Mon châtiment. 

Je «iis le terme final de toute destinée 

40-O*i -O gens! Je ne suit U pour votn que pour voui avertir cl pour vou» 
expliquer » 

50 Ceux qui auront cro et fait Ici bonne iKiivrt» à ceux-iû réenHiion « don» 

grnércua 

51 lit ceux qui auront tout lait pour mettre Noi verwls en posaiion de faiblesre. 
ceux-là seront le gens de l'Enfer. 

52- Nou» n'avons pu envoyé avant toi de Maiagrr ou de Prophète ' uni que. 
lomju'ib récitent Nos xcraees. fc diable ne jette des interprétations 
équiiuquei rur ce qe'tb récitent. 

C 'en alors que Dieu enlève toute voleur aux interprétation» inspirée- pir le 
dabk puii Dieu définit à Jamaii le vrai wm de Sa *er«i»- 
I>cu en rarfaitment «chant et tape. 

53- Afin qu’d fane de l'interprétation que jette le diable une tentation pour 
ceux qui ont quelque maladie au cecor et dont la cour» sool particulière- 
ment dura 

lei injuries lotit assuré*»»! dan» une dissidence lointaine 

54- Et que ceux qui on: revu le «voir sachent qu’il rat la irrité.venant de ion 
Soigneur. qu'ils y croient alon et que leur» catira s") soumettent en toute 
humilité. 

Dieu paille certainement oeux qui ont cru vos une vx*c rectiligne. 

55- Ceux qui ont mèeru nr cessent d'être dam un grand doute à Ses sujet,ntqu "4 
«qu: leur arrive l'Heure à l‘improviste ou que leur arrive le supplice d’un 
joue Ucrilc 

56 Le régne ce jour-li cil à Dieu qui arbitrera entre eux. 

Ceux qui aurunt cru et fait Ici bonnes eeuirei seront dam ta Inrdim de la 
Fèhcitè. 

57- Et ceux qui auront mferu et qualifié Nos veneu» (ou sgnrsl de mensonges. 
c«u> tu auront du tournants kunwIi.Kili. 


i i U ffOfcnnr MuibpU Il U»i|(a foire ire «ttttesK ranima iki noU V,,,.,,, et 
ProiMu. 

U MiiB ™ ui Xoima lyanl «l llm|.r.il.l Ovsra a i|9«Ull UK kvilWiiii 

MU-xlk 

I» rn>|Ma Cf U» tonne ayaol l*u l'Ml(MulMo«vtieTOM i‘a« tu.nl ai »ti«t turenni 
• viol Ut 

Ce In « m te la pkrei i te nèi iuoMi roicOlsi C 'Iviil Ou ■ nindc oui silmui ci 

Kl.-O.ol 

H Ce renri nrebe i ut dnptie «n»rl Or If yinqirutrxr nlmqir 

- l'ib'cir • cl li - lurliM cl inmilbk ~ G|d/| 

On a tciremp iiikiiK > r«pi< ikee vtno el daioiaa ici» lin l u>iu'ù 
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32 UNkrMate 


SS-Ceu.< qui se seront ctiles sur le dicmin de Dieu (n>ur U eau* de Dieu) puit 
*“«« «<* ‘"“ ÛU »ooni morts (de mon imiuccIIc). Dieu leur «nouer» uk 
p«rl agréable et Dira csl le meilleur <fc-s donateurs. 

» Il les ffrj sûrement entrer dans an endroit dont ils seront satisfait* Dieu ca 
certainement très sachant « pion de manswtudc. 

60 CfM ul»t. et «lui qui rerxl le mal qui* ta a («il par le mime mal puis est 
In vlctiira d une viofcncs. Dieu lui donner» sûrement la victoire 
Dieu est certainement pu donneur et absolutcur 


62-Et ce du lait que Dieu rv Lai Le Vrai, que te qu'il» invoquent en dehors de 

I ui n'eu que v«én mrasonge ce que Dieu eu Lui Le Haut et Le Grand. 
6?- Ne vois-tu point q«- l>eu a fait descendre du ciel une eau et la terre devient 

»kus >crdn>unlr 

Dieu est crrtaincmcm dont» et connaisseur 
M-C'est ft Lui qu'appartient ce qui ctl dan» les Qeuv et en terre. 

C."c»l Deu assurément qui eu le Riche sans besoin et Le Digne de 
loainpcs. 

65- Ne voit-tu pas que Deu «oui a tourna et qui esters terre et k tuted. court 
en mer par Sa» ordre* 

II retirai le cid, l'empêchant de tomber tur tene sauf avec Sa permission 
D*u eut •«.'sûrement pour les Humains plein de compassion « de 
mssiriiordc. 


66- C'est Loi qui vous a fart une pu» Il vous fait mourir, puis II vous fait 
revivre de nouveau. 

Vrniiwnt l'Homme est un grand Nfgjwar! 

67- A chaque nation (communauté religieuse | Nous avons fait une législation cl 
des tilts qu 'ils observent «. 

Prends bien pu* i ec qu ïfe ne te fassent pas de dispute a kur iiajcl et appelle 
4 ton Scigrwur. tu es certainement tur une voie bien droite. 


8- S'ilt It font une controverse dis: » Dieu rat 1» nwilàrur à savoir ce que vout 
laite»... 

9- u Dieu arfitrcra entre vous le |Our de ta Résurreclion dans et qui euii 
l'objet de sotte désaccord ». 

Il li itlvjco ssmin d*tfc W (icaioi Oi nam* centime * ÛIHU ou amanh» * 

O.S.IOT IH "■ dm s»Wl sam dite tram Cl sam rhmta .s ks Mundln s moo c.V 

dilatant O» . ras sans tse» irrités la. on dm errara qi« Peu ta.* qs'll «o ...I n 

n» K “ « 1“ '«nw mrtet u.r lu. qu * V . ..<• Htannis. iadtauNe. qs« 

ne. races .came. o, « , » us Ita.d. d a. fnU qu 0 .ta n du ta. 

•n> -Mu Sets In .•.»(!«> 

C> «•»*«« au innuSb al Unit*» * 1“ "*<•' W» V Vie* *■ ««a. ai As nifewltt 

|U^U»| »u du ...!-ir-il lamar- Il ) • > olll Ai *>««f. la k|nkl.ia qu ai et Me kl ails 
ni.plaies4.1, ,1 qsi iSriau k. laffontMire g, bil.ta.lsot lues -'.suas 

tkueoqu.mopdMiçitalemii as-- ..la... W i loimis CeiK Vt t ..v ul , 

I esuSaiim de I tarama ei s oi <kfmlu«nu s-.^,l« , Cono 
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70 Ne mmii p*i que Dku tait ce qui est dans le cbl et en lcm?Cri» est dun. un 
livre, celn <»t pour Dieu bien radie. 

71-11» adorent en dehors de Ibcii « dan» qum Il n’a luit Arwendre aucune 
preure fanant autorité cl ce dont iN n'ont aucune «ru 
les Imutlct n'ont aucun ptrtiun pour lis soutenir 
7! ~ Et lor*|u ’on bur récite Nos verset' bien évident* cl clms. tu rreonioa sur b 
viuçe de ceux qu. ont mccru le* signe» de la «ailvcillanc*. Il» ne sont pas loin 
de décharné leur violence Impitoyable iur «ux qui leur rtcMcnI Noi xersets. 
Du: .1 Vonto-votis qw je vuu» informe de qiaelqie chose de pire que cela' 
le feu. Dieu l’a promi' 4 ceux qui c«t are « quelle bien mauvaise denrée V 

73 O Humain.! Une piratolc a été conque, écouter-lu! 

Ceux que voui invoquer en dehors de Dku ne oéetoni j»roais une mourhe 
rtKmc s’ils t’y moicni (ou. ensemble, et. si tcc itouchc leur enlève qurlque chose, 
il. ne p«u\er.t l'en délivrer' 

Combien sont raiBbi auwi mm i,- tlemandear qi*r l'ofcjci demandé’ 

74 II» n'ont pus apprécié Dku i Su juste valeur. Dm» «I trén fort et bien 
digne <fc<on«dérjlioe <oa puissant). 

75 D-cu èlti parmi Scs. Anges de» McvfUfcr* ainsi que parmi les Humains 
l>.cu est parfaitement audiani et voyant. 

7ft II tnit ce qui eu devant eux et ce qui est derrière> et c'eu a Dieu qu’on 
ramène 1 rs choie*. 

77-Cl vo» qui lier cru. co*rbe/-»im» tt pro»lerncr-»ou» (en faiiunt la prièreX 
Adorer voire Seigneur et laite» fc bico. prut èlre rècoJcfcr-voos le »uccés! 
7B- lutter, comme il se doit pour !>» oiuw de Dieu. 

C est Lui qui vous a choisi, (pour taire triompher ta Foi) et II ne vous a 
imposé dan» b religion aucune coûte de pinc ou d'rsaharras 
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Nation iccmmuruuté rchçeusci de voire petv Abtafcun, t"cst loi qui 
vous a nommés auparavant •> 1rs Musulmans •■ i. 

Que b Messager vu en irli limon «mire «nui o que vous soyea vous, 
mémo «moins contre l'humanité. 

Fiilci donc tcjuliémtirni I; prête, donne? I aumône légale Cl metlex-vous 
«•ut b pcotecüon de Dieu C’« l ui voire Patron-Protecteur. Quel ben 
Patron-Protecteur et quel bon soutient! 

Chapitrer XXIII 
LES CROYANTS 

<>• I» p.'r>:«le necquoiie (lit vcncu) 

Aa nom Je Dm U MlstriterJieut 
pur es sente ci per CKtfUtOU 

1- lli ont effectivement récolté le StKOfe. les Croyants... 

2- Ceux qui vont dans leut pnére profondément recueillis. 

3 Ceux qui fuient tout veiluigr 

*- Qui font l'aumône légale. 

5- CM préservent (la clHtvteiC de) leur» porté* 

6 - Sauf avec leur»épouses ou avec ce qu'ils possèdent en toute légalité 1 . Ils ne 
mentent dans ce cas aucun reproche. 

7-Ceux qui recherchent (la satisfaction de leur désir) au-delit de en limites, 
ccua-là sont les transgrrucurs. 

S - Ceux q ui veillent à la sauvegarde de» dépôt» qu cm leur a confiés cl A honorer 
leur» erçogrscntt 

9-Qut ae cessent de faire leurs prières à Isur* heures précises 

10-Ceux-là sont le» heritiers 

11 - Qui héritent du Paradis txJ il» seront peut l'ctcrmtc. 

12 Nous avons «ITretireitwnt créé l'Homme à paitir d’une lignée extraite de 
l’argile. 

13 Puis Nous en fîmes un peu de liquide ls(X!mxtiçj:)(Sias un lire de llxntson 
solidement implanté. 

14 Puis Nous limes du liquide une sorte de sangsue 1 , fîmes de In «ngsuc 
1) Le mil !*—r Ixsinnum srufa > f»loi) au m 1011 oSltnu» pju a ui> <| ir W ,i «Jpm 

w Wl. 

Coi AtuaUai qu K fmro«a k fimia il re n «u dire iiifkinmi m iinrAism dr 
Mrn»nrr»d 
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un roi de mastication, du bol de ma»l*al»n de. o» Nou. rtvèiliiK. alors I» 
m * rfa “- P" Nou» es finira une autre créature <poi l imufllilion de U 
>ic). 

K«* a*l Dieu par Lui-même. Le meilleur de» créateur.’ 
lî-Pui. .oui etc»appcte âpre.cela à mourir. 

16 Pui. «ou» «te* mniK.ib le Jour de lu résarrcttiin 
17-Nom avottainti créé au-deuusd: »«*.. «pi co«hcs superposa ci jamais 
Noire attention n'u clé absente de la création'. 

18 Nou. Rave» dCKrndre du ciel une euu «Ion une neetiire déterminée. Nou» lu 
lopclme. dan. U leur ’ cl Nou. «imite, bien capable de l’emporter de 
nouveau. 

19 A vec elle Nou» fine, pouuer pour veut de. verger» * pi Imier-. cl de o*f*» 
où tout •>«■« de» fruit» en abondance et dont vous manger. 

to Ail») qu'uu aiUt (ulivici ( omi du muni Tor“ du Strul et qu« pousa: en 
produisint l'huile tenant à oindre et où te mangeur, trempent leur pm 
21 Vou» «»«z dan. le bétail un sujec de méditation. Nou. «ou. abreuvons de « 
qui e.t daa» leur «entre', vous / avez de. profit, nombreux et vou» en 
ruanpj» 

22- C’eti sur ce» bête» et .ur Ire navire, que vou» être ir.n.poué» 

23- Nous avorte ben envo>é Moi à son peuple. Il dit .0 mon peuple! Adorez 
Dieu, vou» n'avez ai»:un dieu autre que Lui. 

N'avf2-»»>u. donc ataeunc crainte pieuw?» 

24 - Le» notabfcf de «m peuple qui avaient roteru dirent: 

-Ce n'en 11 qu’un être humain comme vous. vouUbi « diitincuer à «rare 
détriment. SI Dieu avait toulu. Il aurait fait descendre «te Anges. 

Non» n'atone entendu rien de td parmi no» premier. accéircM-. 

25 -Ce ■ ’e.t en venté qu'un homme atteint de quelque démenée. Attendez un 
ptu pour voir ce qa *« lui arritrr. - 

26- li *t: • Seigneur! IXmnc-tnoi victoire * pour la cakunnc de meiiHtnor qu'fc 
m'oai faite-. 

27- No» ,u, i l.i^iliiiuc»: raonque I artbe mu» Notre direction et wkm Notre 
impiration. 


1) C' - c«i b ripitxicarépxiturdr tml launl iUn u nranoi di iioi'c 
Jl L uureodaall'aiUiHduori rik-O..Icp. - a.»!Il ImiX<- »|» j, n«». ik lov 
«l«i -nnoilm 

‘or. Il Iràcnx dr alu An. li •«. Irle ux w I. (ai Ml non. mil MljoaliV un r.-»r, 
peu i-p-tii DK» de ICnverar «e rnunau’ 

* !‘ a* - »" >-!■• w»w c'ea t. Jl. IX» p,t, de .~C «ui, » 

f’*' ‘ '■**' « '■•mr.il V» TibCoc» .i=c. <• I. lion ihnniuk 

»#« «f«J»4»r in “f* CX»5*rt«fb»«i A en Wfmm d*«v 
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Quand Noire décision viendra à terme cl q« I Vau jaillira en bouillonnant (lu 
(oui. fais-y momie «Jeu.» Ckmenis de roupie ctr chaque espèce ains que u 
famille sauf ceux dVnlre clic sur qui on s'est dryà prononcé M ne M adresse 
pu la pimV au sujet de c*u« qui om été injustes (qui ont mècru). lit 
seront fatalement no)Ci> 

2» Quant vom serer. bien uuialH* sur l'arche. loi ei ceux qui sont avec loi. dis: 
• L» louange «I i Dieu qui nom a saurés <k U gcnl injurie -. 

29 fcldis: •■ SeigneurI Pair moi descendre dins l'hoapilahlc d'un lieu bénielTu 
ce If meilleur des botes*. 

ÎO- Il y a là do lignes certain mime si c 'était IA une épreurr de Noue part 

31 - Pea Nom (Tmei nailre apte» eux une aolrc génération ( Aid| 

32- Nom lUKlIten parmi eux un Messager dm Icun à savoir: . Adorer. Dieu! 
Vom n'aver nul d«u aulic que Lui, n'axcr-vom donc aucune crainlr 

fWWV 1 * 

33- L» notables de son peuple qui avaient met lu el qualifié de mensonge la 
rencontre de la v>; ulurre (l'autre morale )el que Ncv» usions noyés dam !m 
rkhran d«ni U vie tei-bus direnl a Ce Il Val IA qu'un cire liimuui comme 
voue qui mange de ce que vom manger b qui boil de ce que «oui binon 

34- i Auvémmt li «oui otréisscr à un fuc humain comme hui» vom éie» 
certainement perdants *. 

35 u Est-ce donc qu'il vous promet. qu'une foe morti el réduits à de la poussière 
ci a dm ossements, rom aller être sortis (de vos lombes)'.’* 

30 Quellci chantres lointaines on vom promel là! 

37 Ce n'eil là en «érilé que noire src Ki-bM. Noui mourons ci nom vivons ei 
nous ne serons Jamais ressusciter. 

«-Quant a lui. ce n’est qu'un liommc q« a intente du mensonge à propos 
tfc Dieu ei nous ne sommes pas pré!) à y croire 

39-11 dit: -Se^ocur! Donne-moi victoire pour la calomnie de mensonge qu'ils 
m'onl otpjsèe*. 

4«- Il dit: - Bentût ih «oeil se réveiller le malin pleins de repentir .■ 



if* -/J' 


y» 



iü;*./ ü# 

ÿ./4 Oÿ» >yü ® ^ Uy ‘A jî»Au 

® 2 ^ 5 ;!^ ^ 4 : 

& $&*j <2 >îhv: ^ 4âçï *?&■ '■*; 

C.is ($> ^ •*; Jiui'Pi,'C> 

o rf y» 

vI2@ô>ü ^;'jt;Ji.;;d^ -..£ % 


2> OmscewrsnllyMMIfneMrnlniisMi.8*» •> »« Vi li.m. »-> mdlnn fc:u>o puf 
■Il«citirct*xiMr< .ni hihuhk- 

ll il. nl ir ninoi ikvc mi * n«l 1 l'ihii «V> inmiiH « !"•»( «r« Siw »■l'.stim I» 
seM il u» toise -l'iof 

IM. !■ .I.hl.k. «»* il y ■ VCJ>1». 1 vr«t>«rr fc. (Vv~m ifc mn « ( m.l I» «■■< <si !■■•«• 
.«. UK v»tcl« ■ likm EifM I» pn.ru J ir. m-a d nu ta mi nom ml~|*rabft 
l\>li gai juin .il i. ctpnl Iniialr <1 •<* J«M ■••»». « «««I !«ir «il m vB.- 
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41 llv furent alun anéantis pu k cri (lénifiant)' en louie juukc « Noui k. 
réduisîmes 9 ce que chimie le lotirai 
Bsnnis soient Ici gens injustes! 

42-Pun Nous lîmei naitre après «n d'nutrn liée les (gtnéntiooiX 
4> Nulle nuion ne devance jamais ion heure et nulle oc U retarde. 

4» Puii Nom envoyâmes Nca Mcssageit .c succédant Ici oni aux autres 
Chaque folk quunc nation repoit »»i Messager elle le irai le de menteur. 
Nom k» limci vucxcdcr k*. ur« aux autres ci Nous en fintet <k» sujet» de 
conversation* é«on riantes. 

Bannis scient <ki pens qui ne crotcni point! 

45- Pull Nom envoyâmes Moïie cl ion frère Aarim avec No. verset* (ou sixtes) 
cl une nuionte (preuve) évidente. 

46 A Pharaon et au» gens de mi unie. Il> k drapèrent dans leur orgueil ; c'éukM 

A*, gmt KaniakM. 

47 - 11 *dirent: • Allons-nous croire 4 deuk êtres hunium uuiiiik nom alors que 
leur peupk «1 cotre estime?» 

4A Ils les «Kvioércnt de mensonge <1 ili fureni dont parmi le. anéantis 

49 Nous avoues cdottiveineni dorme « Morte k Livre, peut-être prcndnmt-ils k 
droit iftcmin. 

50 Nom limei du fds-dc-Mute « de *i mère un ligne et Nous kur donnâmes 
mile sur uae codant bien stubk ci douée d'une sourie’ 

51 O Mcujro! Mimgiv dei bonne* choses bkn acquises « faites «uvre mile, 
de suis parfaitement au courant de te que vous laite. 

52-Telle eil lîvsrenient voire lutiro (communuuiè reli^eme). ne formanl 
«|*i 'une seule <1 meme nation ele'eit Moi voire Seigneur icraifoe/-Moi donc! 
5) Ih * déchirèrent ( kl geus du Livre > 4 propov de kur U (Taire (de kur foi! en 
difKrernci hx«>. chaque l'uni liés «aient de ce qu'il dèlcniil (du Livre ). 
54 LiaK-ki noyés dans leur ifnnrann* jusqu'à un certain délai. 

55- CroKnt-sl. dotx qui ks renforls que Nous kur apgoriœii sous Icumc ik 
richesses ei d'eDfimts... 

56- . Newml ck Noire [art qu'une lapon de leur accélérer b venue do bonnti 
choses’ 

Mail plutôt ils ne se rendent pas aimpic ( que c 'est U de Noire pari tnt lapon 
de. ks éprouver ) 

57 - Ceuv i|« kar ptur de kur Seigneur remplit de crainte cl d; compassion pout 
euk-mîmes... 

SU- Ceu« qui croient aux signis (ou versets) d; Itur Seigneur. 


11 1.1 ->‘H< vksii 4; dkosviir to tfta. iwcit.du " ni un U «u Ibcn u’oiram Oim qu'm 

ton nirpunMl il «uni mu ur |«iir*i 
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59-Ceu» qui Dissocient rien a leur Seigrcur 

(0- Ceux qui dorment re qu'il* donnent «pendant qx* leur* CCTur* *onl plein* de 
crainte * l'idée qu'ils doivent retourner à kur Seigneur. 

61 Ceux-là se hâtent de luire In bcooe» cho«* et il* ml In premkn ù le* 
«tendre. 

62 Nom ne chargeons un être que selon su capacité et Nous disposons d'un 
Livre qui ne jeonoexe que lu vérité sans qu'ils nr soient victimes de U 
moindre injustke 

6) Leurs cccurs sont plutôt trop noyés dxns kur ignorance pour qu'il* 
c«xnprennent cela er ib ont des agissements autres que ceus-lâ qu 'ib auront à 
commettre. 

6d-Ju*qu'i et que Nous cWltûires kur* rfctcs par la rigueur des tourments cl 
tes vola criant à l'aide 

W— NcsiieaiMiaujouitTIraia l'niJt. ysomm ne «jeudi* ■uxoïKIinci de Nom 

» (O vous récitait effectivement Mc* xersets mai* vous lie faisiw que lulr 6 
reculons. 

67-Vous enorgueillissant d’être les conservateurs de la Kaàbsi et vous moquant 
du Coran et de celui qui vient «mis en parler dans vos réunions nocturnes 

(ü-N'ont-is donc point médité sur les paroles (k CoranI ou eit<e qu'il leur 
es! «nu ce qui n 'était januis venu à leurs premier* ancêtres? 

6»-Ou hua a'ont-iU jamais connu kur Messager' « c'est pourquoi ils te 
renient ? 

f> Ou ea-ce qu'ils disent qu'il soutire de quelque démence? Il leur up^iortc 
plutôt la xôriiê mais la vêrwô répugne & la plupart d'entre eu» 

71- Si la vérité avait suivi Irur* passions, les est». la terre O ceux qui y sont sc 
seraient certainement corrompus. Mais Nous kur axons plutôt apporté leur 
Livre de rappel (le Coran) et voilà qu'ils se détournent de kur Livre ek 
rappel. 

72- Ou bien est-ce que tu leur demsndr* un tnbut ? Ma« k tnbut de Ion Seigneur 
ew. prelèrahketc'eM Lui le meilleur des donateurs 

7> lu les appclk* sûrement * un chemin rectiligne 

74-Ccu» qui nr croient pas à l'autre monde sont assurément kiin de la roule 
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il * U pu» ni* r.’.l< (HacMltf») a I) (toi roW »l<i «oitdl») 

vir xi Jailn. u ksiutè ni li (uieif de » mnn. Ayvol vécu pim* 
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7S S, Nom le, avion* tsacouiu* par Noire miséricorde « que Noie eussions 
dissipé la misère qui les aeosblnt. Ils se icracm quand meme entéici à 
avancer cornait <lc> avtugk* dans kw injuslkc rl leur démesure 

76- Nous les usons effectivement châtié* pir les tournent* mais ils ne se MM 
guère soumis humblement à leur Seigneur de même qu'ils ne Le supplient 
[oint. 

77- Jusqu'à ce qisr Nous ouvrions sur eux une porte ayant un dur supplice el les y 
voilà arborant une mine dabaliqur de désespoir infini. 

7* C'est Lui qui a créé peiur sous l'ouir. le» jeu* et les ccrurseï c'est rare que sous 
remerciez 1 . 

79-Cest Lut qui vous a disséminés sur tene et c'est sers Lut que vous serre 
rassemble* en masse. 

HH C'est Lui qui donne la vie et qui donne U mon et c'est !i Lui qu'appartient la 
différence entre la nuit et le ioui N'élCs-voui donc point capables de 
rem [tendre? 

81- Ils ont phttôt dit kt mêmes choses qu'ont dites les anciens 

82- lls dirent: - Est-ce qu'ure fois morts cl réduits à de la poussière et i de* 
ossements, nous afteuts vroimeol erre ressuscité*? 

8J~ On nous a déjà promis cela ù nous cl nos [êtes avant nous, mues sc ne sont à 
en rnilrtcquc de vieilles sornettes». 

84- Di*: m A qui appartient la terre cl ce qu elle contient si vous area quelque 
savoir? « 

85- Ils diront : . A Dieu » DH. - N 'avee-vous donc ureunc mémoire' » 

86- Dis -Quel est Le Sevgncvir-el-Maïlre des sept deux et (cScgmur-ct-Maitre 
du très grand Trône?» 

87- Ih diront: -Ils appniténneat à Dieu ■•. Dis: . N‘avez-vous donc aucune 
crainte pieuse?» 

Ht-t Dit: -Qui détient dans si main le royaume absolu de toute chose? C’est 
Lui. qui assure U protection de qui K met dans Son voisinage*. alors que 
nul eire ne peut protéger de Lui celui qui se met dans le sien. » >•»■* a vue 

>mimvnu quiiquc nvotr?t> 

J9 Ils duoni: -Tout relu est à Dieu- Dis -A quel point vous «oui laissez 
enserre le;! <• 

90- Nous kur avons plutôt apporte la venté et ils sont assurément menteur* 

91- Dieu ne S'est potnt ai'.libre d‘enfant et il n) a jamais eu de deu avec Lui, 
autrement chaque dréu serait parti avec ce qu'il aurait créée! chacun d'eux 
aurait cherche 1 s'éleva au-dessus des autres. 

(■loue cl pureté à Dieu! Et loin de Lui toutes ces de*crir<tonsqa'li& inventent. 


Il C«rm io„ rasas» Orjl <1* pin Hui. H »«" Je U V«iiW v.ti l«ie. i,«U-Jn. <. 

!»«•“' *“• tv pvivd >»s tarira va* la nénes a«u Hua. i oi-i-On «u: t.vi 
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92- ... Dclcnlciir de I» «Mener de l'incconu el de» chose viuKcv ciullc udl-il au- 
dessus de a: qu'ils assorxnt! 

91 Di»: «Sc-gaeur! Si Tu don me montrer et qui leur est promit... 

**- _ SeigneurI Ne fnii pas que )e toi, »lort clin, In «col injuste (mécréante )! » 

95- Nous tommes parfaitement cucubk de le monlier cc que Nous leur 
promettons 

96- Oppose j lu malscillanec la manière la plus douce. Nout somme» le meilkur 
à savoir les descriptions qu’ilt inventent. 

97- El dis: -Seigneur! Je ne mois sous la prolcclioo contre ta coup» 
d'aiguillon 1 des démons. 

98- El /c ce neis. Seigneur!, sous Ta protection alto qu'ils ne soient Jamais 
|«èsenlscn mot!» 

99 Jusqu’i ce que la ni ce! vienae i l'on d’eux. 

N dil dlui>. «Sci^ncui! iduuiiiUMiiiji (à la «ic|. 

100- ... • Peut-être qtc je ferai quelque bonne couvre * ce que J'ai laissé .. 

Oh que non! Ce a'est là qu'une vainc parole qu'il prononcée! derrière eu» sc 
trouve un barrage 1 Jusqu’au /jur où ils sert»! lessawitès. 

101 lorsqu'on soufllern dnns le Clairea (de l'Apocalypse ). ce joor là il n'y aura 
pli» enlre eux aucun lien de parenté et ils ne s’interrogeront jus entre eux. 

102 - Celui dont les œuvres pèseront loard. ceux là sont ks récohcurs du luccés. 

103- Celui dont ta »«mseront de pexi de poids *. œn-U sont ceux q«ii * sent perdus 
eux-mêmes e« qui s'éternisent en Enfer. 

lW-let Ht menés leur lèchent le suage et leurs iévres s> retroussent en 
dètouvram leurs denu '. 

105- Eal-cc qu’on ne vous rètsiait jus Mes vtesels cl vous les qualifiiez alors dr 
œnsonpes? 

106- 11» ditrat: -Scgncur! Notre prédestination à l'Enfer a etc plu» forte que 
nous et nous étions de, gent égarés *. 

107- ■> Seigneur ! Kais-noat en sortir et. si nou» récidivons, nous serons alors des 
injustes... 

108- II dit: «Soyez-y tels dn chien» méprisable» et ne Me parle» point! - 

109 II y avait un groupe de Mes esclave» qu» disaient: - Seigneur 1 Nous avons 
cru. Donrc-nous donc l'absolution el rareotdc nous Ta grlce; Tu es le 
meilleur des misèrtoolicui ». 

110 - Vous en avec fut votre risée au point que vow, en avec oublié de penser à Moi 

et vous vous riiez d*cu> 
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111 -Je ksni récompensés injoard‘hui pour ce quIls oui enduré as«ecpilicniv'en 
luisant tl'cm In gagnants. 

12- Il dit : •• Combien éics vous demeures sui («fie en nombre <l'années '.’* 

I !- II. dirent - Mou* somme» demeurés une Journée ou une partie rte iounWe 
Interroge donc le» comptables. ■• 

14- Il «lit : — Vousn'éteicflettiserrenldrmcurésqœ peu de temps si tous pouvaer 
savoir ». 

I S- Aver-vous donc pensé que Nous vous avion* eréCs en pur amusement 1 « que 
vous ne Nous serin |U» retournés’ 

l(. Eullê soit Dieu. Le vrai Roi. nul litre dieu que Ui. Le Maître du Tronc de 
noblesse 

17- Celui qui insinue avec Dieu un aulne dieu rtont il ni aucur«e prcuu- ! . t'csl 
son No-.gncui *ul qui lui en demandera compte Certes les Mécréant* ne 
recollent ixnnt de succès. 

I %- El dis: Seigneur ! Accorde l'on absolution et Ta miséncoi de (ou grise >; Tu 
es U* mttllcur des miséricordieux • 

Chapitre XXIV 


LA LUMIÈRE 

«c II jvnodr mnquoi* |M seneitl 


A * os-r 4f /Jr«i h M'u&ifOrtinx 
/ur ttsmt fl /xi’ fttfUruff 

Chapitre que Nui- a. ms» lait descendre (révélé ) et impure et où Noua ave 
(ait descendre des sersces évidents cl clairs peut être sots nppellerer-vry 
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iiiIkiiNi *S stiana sua Moi(«rat Mba su Mitnltns « sdlu l iiu de sra uni 
3) ()mi ne nsen mfnw n:i il jrltlrvrr. 
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IKYlfKT «f Wllt ftili «NTT DÎCU «ID J CwiltUA lf»t K^f ITCSIIW Cl X (i«ll I 




K..cc i 


n l I 




« »ir inc pniAC a 
CXiac la <*«4i l'aftou «n ird» 
ptorft iialirc cn W rdk- te peut 
toit « s«h la j nnprv »t *Jrrc/,<» dr. Ilmi 


on ci : «wi • 

IUKlk(«>. 


n ci oicfomc l vi 









10S ai* ; »- 


I) iM «.lir«J< -Ou Bl'WKlniHl J> >«>’- 

J> 11 I UI d ix Coït» otjAlc rtpaa*M ffl... !i -H|ir me .»..nt>a> d’tyfMHH «ni 

llolnl >»|K I Min «u <• «I—« dml V dul ll.l AMutah ibi O.Wy *> S.V.I 
unwriK lUWdn b)Mi"t - 

A wr. «tou d u« wipf» «0 «k ..innu»* * mu i»n* «pu., s im. de 
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Miunl ou min d m ail» 

Qui.) on k« k emp k. ««Km* dt MO .'ilin.ui ne sJpriiotni («s qu'l Mil <1* 
sSlTOit SOI tnt! nui ikn K*r. 

A .o. mou an ru 110.™ «Il 1. cmv» cl s msII a p.ifüM t b pin di h-««« 

Un mutin dt I lur*rjMlfc I areuM n I. r»ni ni sui dtnd m tfO.<kb notre 
Ccli ft luti «I mn-.o litï.cl Cl W lll an ia»m liW* pu/ kl Isponli. d i.(xnr 
Imis mu!«* pdldn « <M oui k IrooHt H le Mi|PO du» b nuira d. l’mMui. 

Apvtu. misd'uicMcirUn. Dieu fmksctnlrt«•<h»|*ir*irfk d» Itindir a unie Attlaik 

Mis co mlinrits nunusifdm 
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2 la fomlcairke el le fornkateur. drame» « chacun d'eux «ni coups de 
loua 1 Cl nc»o>c* piunl pus d: plue pour eux dus l'exécution de In Loi de 
Dieu 0 mu croyez «rditnenl i I»eii ei au Jour ultime. 

Qu'un groupe de Crojants assiste i leur sappékc. 

J-Le for moiteur n’épouse qu’une (oraiiatrite ou une polythéiste « la 
ftinuainut n'est épousée que par un fornicatcur ou un polythéiste el ixln u 
éic iaietdii aux Croyants* 

4 Ceux qui filent ut* accusation d‘adultère nui rentres chastes un. lournir 
pu a sutc quatre témoins, donnez-leur quatre vingt* coups et n’en 
atttpiez plus jamais aucun témoignage 

Ce uni srui-IJ qui son! les «Mvergoodé*. 

S- Sauf ceux qui s col revenus apres cela su droit chemin cl ool réparé (leur 
ion ). Dieu est ilôt* infiniment i (isolateur el nmérkordieui. 

0 Ceux qui accusent kur* épou-rs d’adultère mes avou d'autres témoins 
qu'eux-méme». le témoignage <k l'un d'eux doit être une qKidrupV 
attestation sur Dieu qu’il eu assurément * ceux qui «lisent vrai 

J Fi la cinquième (attestation ) est • que l» malédiction dt Dieu mm sur luis 'il 
est de «ux qui mentent ». 

5 Pour quelle élo-r* d'elle k supplice O* la lapidation) Il I* suffit 
d'atirMcr quatre foix tut Dieu qu'il eu certainement de ceux qui mentent. 

9- Et la cinquième est - que la cokic de Dieu soil wi dk s'il est de ceux qui 
disent vrai » 

lll- Sans U générosité que vous devez à Dieu en nkiw temps que Sa misèrkorik 
Cl n’éuUl la fiufctè de Dieu à ocwpter voire repentir ainsi que Sa Sagesse ... 

11 Ceux qui ont rapporte le mensonge abject' ne wml qu'une petite bande iks 
vôtres. N '> voyez pas un mil pour sous mais «la vous en plutôt d'un grand 
tien A chacun de ces homme» ce qu'il s'est acquis comme péchés el celui 
d'entre eux qui c»l monté sur ion orgueil aura de très grands tourments. 

12- Dés que «la parvint i vos oreille* il aurait été du devoir de* Croyants cl dis 
Croyante, d'avoir un bon préjugé deux-reémes el de dire «Cela est de 
toute évidence un vil mensonge ». 

IJ Que n'ont-ils amené quatre témoins pour lottesterf Malt, comme Ils 


Il U .rite A «I die riiqpi* irZn. b pci. On" * l'm.liv.K.1 lu *.p(i«. 1 rr Zn< p» 
lue colHnllM CtM-i-d» q«U tiw |uur IIrr nil ■ la para un* tend H •>* ni Ml.. 1.11. 
«fui. 

Cr «tlnnmi ni i >p(lq« qa'A l'tuniM (ou la mm») livra. .J.l» n =n Juin 
ll*'<*(Otuc uilqumMll tut «teraiitra 

IVur .tu. u-i moi niiks. cvsi b lipdnnn |« i U mx 1 wolAOi «u ib iKom.—m 

k» fer lié uu qu'm i. lii ni pene ctranr <k Knapufe * iu.ut picoiis d«w* di 

fa» 

:i AtfmnmiOi Ci-quIpx»«I-nwiil|»i."‘cti<,<«kcin.ira||.11.irci.ni totems 

tpxso pni le. hWi* »p*.« Il (Val ~nl » dî a duplicl 
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MawkMH 

Il m mlUircm de caillas» ■»»" I* iwivsier |r»nc imni vimri en Henri r»n gtmr* 


fiv» 


ïi *0 


2é-Ja.\HI«if 


Xtt 


n'oui pat fourni le. Ktiniio-ix-«mi ccui-hi qui«ml pour Dwu In menteurs 
14 N «ainsi In générosité que von. des» à Dieu .mu que Su miserkonfc d.ini 
« momie Cl diai l'auiec. vu» uorkr clé touches pur de» tourments énonnes 
pour les buvardupes auxquels vous viœélcs laissa si vile .lin. 
li Vous attrapiez en effet ces calomnies |*u vu. langea ■ cl vous disiez ifc voi 
bouche, ce dont vous ne savez rien. 

Vouscro)ic7 II chose de peu d'imponnree ali*. que pour Dieu c est énorme. 

16- Quc n’»vki-vuu> «lit pOulôl en IcMeodaM • Il ne nous convient miilcmeni 
de tenu pure5 propos Gloire et purelè à Toi! 

('eli eu un mcntotip? effionlé el ««orme. 

17 - Dieu vous «hotte * ne plus |smuls revenu a porcille choie si vous fies 
Croyant* 

18- IX'u vous expo*' dairemeoi In versets et Dieu ou tKburt el sape 

IV C jua qo* »iin«U4nt qua la réputation d'uniuoraliti &o ropania au pat t Sa 

ixiix qui uni cr« onl des locumcnis douloureui dan. ce momie el dans 
l'autre 

Dieu sait et vous, vous ne savez point. 

20-N'éuen» la jcnrroiilè qw vous devez it l>«# ainsi que Sa masfrlwuile et si 
Dieu n‘finit pa» pfeiis «le compa^ion « de démence».. 

21 O vous qui use? cru’ Ne suive; point les pus du Duble! Celui qui suit le. pa. 
du DinhÀ:. (sacbea quel le Diable présent l'immoralité et les choses qu'oa 

réprouve. 

N'ftairm la fénfiooilf que vous de wr * Dca ainsi que Sa iniWrkonk. pas un 
seul d'entre vous n'aurait jamais été pur (de toutes souillures) mais Dieu 
purifie qui II veut ei Dieu csi purfaliciwnt audtaru ci udant 

22 Oue o<ux qui jisuiœnt de peekrosilë et d'aisance ne fassent pas serment * de 
ne plu. secourir ki pr«*cs ainsi que kl imwrcui et cens qui se sont 
cspalnès sur le chemin de D*u (pour In cause de Dieu) Qu'ils 
pardonnent el qu'ils toometn la pape ! 

N aimez-vous poinl vous-même! que Dieu vous absolve? 

Dieu CM infiniment ahsolutcur cl miséricordieux. 
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21-Ceut qui lancent des calomnies contre te femmes chaste», distraite» et 
croyantes sont maudits en te mon* et dans l’autre et oen un supplice 
«norme 1 . 

24- U Jour où bur» langues, leur» moins et leur» peds témoigneront contre eu» 
de ce qu'ils laiuxnt. 

2J-Ce yaur-b Dieu bar donnera ŒUérenenl leur Juste rélnbiuto» cl ds saurunt 
alors que Dieu esl Le Vrai cb toulc cv-deree 

2ft (.es pencrscs au» [crsct* et les pervers au» perverses. Les vertueuses au» 
•ertixu.» et te venucu» au» >friteuses'' Ceux-là sont disculpe, * ce que 
l’on dit Ils ont rêmisMon et dotation généreuse 

27-0 vous qui avez eiul N'enlrcr pis dans des maisons autres que bs vôtres 
avant de vous annoncer délicitemeol et de silure leurs habitants 
Cf la vous est meilbur. peut-être tous rappetere/-vous 

M-Si vni«x i *y tmimv frrtonM. n'y m\rr piinf »wnl iy»‘nn «*• vu>ii« y 

autorise. Si l’on vous dit de retourner, retourne/' Cela vous est |t-s par et 
Dieu est purfanemeet au courant de ce que tous faites. 

29 On n 'a contre sous aucun /ml si voit» entre» dans des niaiuicn inhabitées où 
sc neuve un tint i vou* 

Dieu Mit ce que vous bisser paraître et ce que vous taise». 

JO - Di» au» Croyant» de retenir un peu de but» regards et de |-rr-»rver leurs 
partes naturelles <bur chasiciê) Cela bur est plus pw 
Dieu tonnait pnrfailcmmt ee qu’ils fool 

.11 Et Os aux Croyantes de retenir un peu de bur» rejanfc. de prfserser bur» 
pattte intime», de « baser soir de leur parure 1 q« ce qui en apparail. 
Qu'eBes se fassent de leur sotie un écran sur leur ponte el qu elle, ne 
découvrent bur parure qu’à leur mari, ou bur propre pire, ou le pire de but 
mari. 
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rrafrotanr de MSN nr, AttSa 
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froins U (VifiUli Situ .11... ir.irUiU uidiuit t. <it> v.t,vn ai <V -Su.lv m«|/.irr. v. 
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uirirvniit rcit.i il ton Oiip. nu -ml mn !.. .mut tv Sur Sra.il» 

Dow la leTiTsr dot loir "t«r * ««cm» cs^pli b tua. (et roi. la dsaeit) cl les raun 
■ »» * ira «H I ki#K pu imrapV n rnbrO •> n»T« Itopt >“ b» nom. 

qu lu oat/vra b liras n(i|iN. U Un «Unira ns Ce viuniqi csr b .>Uu* - i_u-i 

-Si* Si UH ilk I«.m an vol* qu. Iti «uol.>Ip> Icvsilweie la. Si.eu cl dxil la dn pim lu 
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oa Iran propret OU, ou te fils (Je fcun rairis. ou Iran propre fret ci, ou Ici 
fils de Icun frères. ou In fils de leurs uruts. ou leur, du met de compripiic. 
ou Icun esclaves femmes, ou lei homme, vivanl aux crochets de leur 
manon cl qui népeouvcnt nul dîlir |H>ur lr> femme., ou te enfants qui 
ignorent totalement l'exincoce dci cigares intime dci femme 
Qu cite ne fassent pas tinter te anrenux de leur. limbes pour qu 'on tache te 
CtiVile' cachent de leur porure<. 

Reiene? tom à Dieu. O Croyant. I Peut-être récoltcrcrt-vous le succès 
32- Miner te célibataires d'entre .»# cl ceux de vos CKlaves. hommci et 
femmes, qui en sont opte.'. S'il, «ml [ouvre*. Dieu te enrichira de Si 
geoéro&itC. Cl Dieu est lut» et parfaitement «chant 
33 Que vxrux qui ne trouvent pis 1rs mo>ens « se mirer observent la chasteté 
jwqu ’â « que Dieu les cnrkhrec de Sa généroulé Ceux de vos esclaves q® 
.eukm pisser avec voui un contrat cfc roctet de loir bbenc. sigtci-leuf leur 
contrat U vous. xivc? qu il y i en eut qurlqur bien ei rlimwlriif de l'aigriti 
de Diru qu 'Il vous a donne'. 

S'astreigne* point à la prostitution te fiik. q« vous posséder. « clks 
dtvitenI restet chatte, pour en tirer qurlquc profit pissjgerdc la « kl-but. SI 
on les y ohlipe. Dku leur est, après qu'elles y ont élé contraintes. plan <5c 
rémission ci de miwrkxirdc 

3« - Nous vous avons effectivement fai: descendre des. vmcti exposant 
clairement les choses ainsi qu 'un exemple de ceux qui «>nl déJA pissés avunt 
vou. et un: kçon pour les gens pieux 

35 Dieu. Lumière des œui cl cfe la terre L'image de Sa Lumière serait ur* 


1 > O. OU. ;i= «Mure inu ptrnc de la fe*«i iuik :. CU'ate s’tflrm p., M,,, M »,. 
Jiwd'MtemJtei p.-ir fare «V.™ leur» «sue. de Ir.i IMiié .. M«a uvimomiurr 

" “ns “O""» “"«t ferre te#e de kun >sfec. p:u: itO,i In l*.,,™. 

21 U Flatter. IBttMcIkei et aakilde Dire u> IM). n*J cessé t, («imnir.br Ir ni ruo> I «eux 
*»•“ 11 druit o» « nm.p Mm (l.s i mire» U rmrr tels ,«,,d, c t t 

imerver tel titeUK 

ll. olfe.lMl. CM pu <M< l A U MMMbavkamdlr q. W. I..nm «irte. - .« 

vessie !■'" t”e «n a.*( ncu. te hlm- mtmm. II cl »mi dsntniv ... * 

O.™, k* albitnrrr <n te -Oui tu Son. i faokr m lu^r 

)l Cote dctnkrt rcrr-nrvir.lioa s’alnw uni Un aui un nui qu'a» respnutte O U 
ntlno l« (rentes Osixm «rite de l«r»cni qv lloi kir t doue ceu. dr. ute q„ 

"™ ter Iterxt Ltv itcunli Mxn lennirer me psrtw de l'.ron! dt tiw 

M«ie | MMuitrel ; * la Ifetnrnn &x ncivn a de. pneofieix de (teire. ,_•> j,, 



^ hr- 



J* ~ï)\ y&iidr-M 

lit: > ,.,p —0,1. ^ 

jliii .0 'i ^14 .L^i Q? ïi^îy JÏ' aj* 
ii^ -i; ^ ’ff&'i jÇj © 3c.* •; 
4*>%v 5i*Ui> 

* < « . . . ..«•. m. •. y *»' / 


^i5‘Ç>? Ci»j © «ÿ»-: ^ <î£ ’i b 

> V z£ *t &-»'V* '“^. -'A 
/ ^ ^CJ-l-y^’i'i *^»> .•*> *' *r« 

v -1 &Î'J/Z & ü~ Zï& l& 

jiiî V" Jrh'>~'i^\à & A 


24 - la l.v.vr» 


«vche <yj o: t roulerait une lampe La lampe serait dora un récipient <lc cristal, 
le récipient seras Ici un Mire ayant l'éclat d une grosse perte Sa flamme 
HT.ul jliminlré i punir d 'un arbre «ni: un olivier d'oeienuticc ni Kst ni 
Oural. Son huile éclairerait presque même sans avoir été touchée par le feu 
Lumière uu lumière' 

Oru cjidt à Sa Lumière qui II «eut ei lait des pwraboks au« Humains 
l>cu a purl’aitemenl la science de toute chose. 

36- Dan» det nuisons < mosquées > que Dira a donné l’autoeisatioa d élever el 
d * évoquer Son Mom par In peinée et par la parole, y répètent tant teste 
l'affirmation de Sa Gloore et de Sa Pureté, au léser du jour et à tvn COKber... 

37- ... Des homme que ni cnramen* ni sente n'empêthcct. pur diuraciion, de 
(•■nier à Dieu, d'æu'rnpJir icrupakltttauol la prière et de latte l'aumône 
lè/nlc 

C’en qu'ils craignent un jour où Ici cœurs et ks regards « tournent et ><• 

rrttniiwm r*n idik **n* 

3K-Afin I|_e Dieu le» léoompcnse M*On le meilleur de ce quïfe ont lait a qu’il 
leir ajoute encore plus de Sa gèiWrcsitc Dieu donne Ses lacm «i ni compter a 
qui II veut. 

39- Fi ce ii. qui ont meeru. leur» œuvre. sont comme un mirage dans une plaine 
désertique que I utwalle prend pour de l 'eau jinqu à te qu’il l'atteigne. Il ne 
le trouve alors roi el irouve auprès de lui Dieu qui lui donne entièrement la 
rétribution de ion compte et Dieu d le calcul tuptde 

40 Ou comme dot ténèbres dan» une mer profonde, lurmontéc de vaguer 
raperposée* aine que d’un nuage: ténèbres loi unes au-dessus des autres 
Quand il ion b main d ne U voit preique point. 

Celui à qui Dieu n’a pas fait une lumière n’a aucun; lumière. 

41 - Né vOl-IU pas que Dieu en I objet dei attestations * gloire el * pureté que 

oc ecueat de répéter ecus qui sont dans Ici (teux et en terre de même que Va 
oitcnux qui eeerakm leurs ailes? 
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Chu un a su effectivement sa façon île pixr Dieu «i sic proclamer Sa gloire cl 
Sa pure te cl Dieu uk parfaitowii! C< qu'ils fOnl. 

42- C‘està Dieu quappurtleiii le royaume de» peut cl sfc la lcrre « c'ctt à Oku 
qs'aboutit louie déclinée. 

43- Ne >ou-lu pis que Dieu pousse kntcrocnl des nuises puis les regroupe cl en 
fii: une masse complète? Tu vols ak*t U pluie sortir de ses fuiTcs. 

Il fait descendre du ciel une punie dot amoncellements de pèle qui s'j 
trouvent. Il en frappe qui II seul cl en pebcivc qui II veut. 

L'éclat de son «laif n'est pas loin d'emporler U vue. 

44 II fait alterner la nuil et k pour. Il y a là oerumemeiil une !c<on à tirer pour 
ceux qui ont do yeut pour voir. 

45-Dku créa d'eau tout ce qui bouge sur lcrre II en a> qui marchent sur le 
ventre, Il en es! qui marchent sur deux panes et il en est qui marchent sur 
quatre. Dieu crée ce qu ll seul. Dieu es* certes cipabk de toute chose. 

46 Oui Nous avons cHreli ventral (Ut descendre des vends «posant clairement 
les choses et Dieu guide qui II seut à une soie reclihgnc. 

4? fct ils disent ; . Nous avons cru i Dieu et au Messager ci nous avons obéi ». 
Puis un groupr d mire eux lait après cela volte-face Ce te sont point ceux-là 
k» Croyants. 

4X Quand on 1rs invite i venir à Dieu et à Son Messager pour qu'il jupe entre 
eut. voili qu'un groupe d'entre eus s'y refuse. 

49 Q-uihI k droit est de leur côté ils viennent à lui pleins de soumission. 

50 Y lurul il donc quelque maladie dans kui* usure ou seraienl-ils pris d'un 
cet Win demie ou aamdralcm-ils que Dieu ne leur (isae qudqu'injustKe. Lui 
et Son Messager? 

Mus ic som pJuiiM ceux-là les Injustes 

51 Les seules poiolcs que ifaenl toujours les Croyants quand on lesiavite* scnie 
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M-Id famés; 


A Dieu cl à Son Message* pour qu'il juge crue eu» son!: «Nous avons 
entendu el obéi »>. 

Ceux-IA sont ceu» qui mm recollé k succès. 

52-Celui qui obéit A Dieu el à Son Messager. qui * peur de Dieu ei en ressent une 
ctaoitc pkuw. ceux-là son! les gagnants. 

52 lit jument de toute b force de leur* «interne -SI tu le kur ordonnât». ifc 
lotliraetw' A coup sir*. 

°® ! «Ne jura dore |ms! Votre (mm (verhifc | d'obéir et hen connue 
Dcu cil psrfailcmcnt au courant de « que sous faite» <. 

5*1 - De: -Olwiira i Dieu cl obéissez au Messager» 

Si vous tourner le do,, il <fc Messager) ne supporte alors que « dont ri a 
été Chargé | la Mission ) et >oas assume; cc dont sou» il>c< été charret ( vos 
oMpatioos itfegieiiie» 

Si sous lui ohei*«r. sous sere; sur le drost chemin et k Messager n'est Seau 

que de tranonrlfrr r*ii rr-m-r.! 

55 Dira a promis j ceux d'entre vous qui ont cru et fait ks tonnes œuvra qu'il 
fcurdonnerait b tueetwen sur terre com.ra II l’a donnée à ceux qui les ont 
précédés* Il donnerait fora: et suprématie à leur religion qu'il a agréée pour 
eu». Il leur changerait fcur ancienne peur en sécurité. Ils M'adorent et rw 
M'associent rien et celui qui mccroil put b «vile, ce sont ceus-IA les 
descigoraks. 

55-faites «lupiiku.-mcnt la petére. donne; l'aumône légat et obéissez nu 
Messager, peut-être nvesrez-vous la miser..»* (de Dieu). 

57- Ne en» surtout pas que cens qui ont mécru échappent sur teirc à la justice 
de Dieu. 

Leur refugeesl le feu (l'Enfer)et quel): bien mauvaise déclinée! 

53-0 vous qui i\a ctul Que les doewstiques que sous possédez légalement amsi 
que ceux des vôtres qui n'ont pas encore atteint leur puberté 1 sous 
demandent l'aulueisation d'entrer (dans vos appartements) en trois 
moments de la journée: A.-anl la pnére de l'aube, quicd vous vous datiez 
pour ü sieste de midi et apres U prête du dernier creptiKuk <licha» 


Il Te Inoraruuqudk qor swl kw ™™ muk Ui< ror.iiwi feuau anmaalm 
«■**• « .“f qumd iU y khi corroqah 

C «-l IS l u Je» |<-I»IK> d I* OmKiiiie stca irsirtcr I Win Linon kmi <W 
Kani.ui j TM-sJ* «n. IC. i s u «ira Oi trew Ailiabhe d'assurer a Immisxi de adl 

«“'< «i «oOIHn ct(iesv les |.itas eunéart ccnpirasveil ea (ailier s Th . uni 

wn-xiao Cr n'éua pas prt OaruKkr «\ir* Omit »rtr»to anhc Mac litre » un 

ipianmiicr O de sa piiuusa- 

îl Soi-rtuadu • l'air ccnftuirr. 

SI ttur irauiiq sesiclt a. ptlwM eu «rrcirrc mttt h poi«ir feoaU.» de «n. (roar 
I binai i a apvi prrnAa >uk> (pou b faim) o. i.-um i.„.i a nt ntiu-isi rv. 
allinu l llp Je «unir au .a pu i-J 
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Ce sont U pour vous trocs moment» d'intimité. 

En detor» île ve» heurs. co w vous fui aucun pief ni t >ousm à eux (d'entrer 
Mil! frapper 1 

Ih sont en elfe souvent appelés J passer l»' vos nppmcsner.ts comme vous 
l‘êtes tous les uns pir rapport aux autres. 

CW ainsi 1" *** e»po* clairement fe versets el Dieu en plein de 

lOcnce ei de sagow. 

SV - Une fois «uc fa enfants des vôtres atteignent leur puberté. qu'ils 
demandent l'autorisation d'entree comme l'ont demandée ceux qui Hatem 
niant eux 1 . 

C’en ainsi que Dieu icms cipose clairement Ses verset*, et Datu est plein de 
scitnee et de sigrae. 

60 Quant a celles des femme» qui col perdu toute aciHtt sexuelle (meottnm- 
linn. grossesse) et qui «‘éprouvent pins aucune envie pour le mariage 

(ruumplnnmt). on ni> leur l in aucun *n«f il ail» taxant tomber leur 

voile sans pourtant essayer de SC faire remarquer pur quelque parure ou 
attraits physique,. Mais il leur est préférable d'observer U ptxkur (dans 
heur tenue). 

Dieu est infiniment audiant et sachant. 

61 - Il n’est fan aucun grief à l'aveugle, tiiKua giicf au boiteux. aucun grief au 

malade (de » .itube avec les autres» 

Il ne sous es; fait i vous-méinc* autan gnef si sous eungee de vos propres 
maisons ou de celles de vo» pètes (père, grand-père) ou de celles de s a. 
mère, ou <k «elles de «os frères ou de crifc» de vos saurs ou de telles de vos 
ondes paternels ou de celles de vos Unies paternelle» ou de celles de vos 
onde, nu H rais ou de ce «es de vus tantes maternel»-» ou * celles dont 
tous possède/ t» ciels*. ou de celles de vos vrais amis 
Nul gnefa sous est fia soit que vous mangiez ensemble, oit que vous cungie? 
Chactm Oc son côté. 

Quand vous entre/ dans des maisons, uluex-voui en vos frères d'une for- 
mulc venant * Dieu, bénie cl agréable’ 

CM aima que Dieu expose cUiretrcnl les «ersets, peut-être fmirvr-vous par 
comprendre. 

62 -Les croyant» vont uniquement ceu» qui ont cru i Dàru et à Son Meeugcr. 

Quand Ils vont réunis avec lui autour d Vie question nécessitant la présence 
d< tous. As ne s'en vont qu'après lui en avoir demandé l'nutotiation. 


I )S «s eïlivts aditn <1 le. itilinv nfctWs dettiul.il lluvin.ro, dailitr a», U. ■*>!. 
[»r.des a l. jeûné! dus t; verset In -1.1m litres deonl a, n »di- 

œ« aincmmi I tort iroucii <» U «invr 
i,H «.yit d» judos dm « .««tr. Il (no<n r Kqi««r. 
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Ceux qui l 'en dciiaidciit I ’aatoisatioa. ce conl ccux-U q« OM cru i Dieu 
ci A Son Menacer 

S'il» le demandent U prnlnnn (de partir) pour quelqu‘affaire perMlnncI- 
le. donne-la A qui tu wux d’entre eux cl pne Dieu de Ici absoudre. 

Dieu cri infiniment ahtoluteur et mirérKordieui 
6 J N-appelé» poinl le Mosagnr de lu meme façon q ue voua ioui appel:» 1 er 
un» k» autre! 

Dieu tuit lier bien ceux d'entre vous qui te retirent eu te faufilant en 
cachette 

yuc ccu< gui contreviennent i ter ordre fanent bien attcoiion qullt ne 
uwnt par frappét d’une lenlatioa ou qu'ih ee roienl pot frapper d’en 
Mpplloe (chinaient) doukiuren. 

64 Sache» que c’en A Dieu qu'appuitkal ce qui crt dunt les ceux cl en terre 
l>*u ruit trfc bien la nature réelle de voi coovciokcs ci. le pour où ih Lai 
■«Ont rendu*. Il k> 111611 u*ia ukiix de ce qu’lit ont tilt. 

Dieu en parlaitcnwnt radiant de toute chose. 


Chapitre XXV 


LA DIFFÉRENCIATION ABSOLUE 
(entre le vrai et le faux) 

de la période imqKrte <T7 vcrteei) 


Au «ont rfr Dira U Miiirueidieai 
pai aime* il pa< niellent* 

I- Béni rot par Lui-memt Celui qui fit descendre lu "diffcreiKïttioa 
absolue • (le Coran) sur Soo esclave pour qu’il mit en avmirreur pour Ici 
habitant! de <c taon* Ile» Humainr et 1er Oénki)! 

A- — Celui qui ddxuivt k royaume des eveu* cl de k icrrc. qui ne S’OM ijiuu.iv 

attribué d’enfant, qui n’a pmuir eo d’aucoé au royaume et qui créa toute 
chose et lui donna alors une proportion ben déterminé; (ou: fixa une 
prédertmation piécvl. 

i- lit prirent en dchoei de Lui de» dtvnilè» qui tt’ crient ren cl sont ellcr- 
isémcv criée*. qui ne pttâcdcnl aucun moyen de rc faire du mal ou du bien 
ei qui ne peuvent causer ni mort, ai .te ai rérurreetxin. 

11 «Oie rot nu» eu . Arritumi 1 hy< :un -(Patin ulH A MOdl 

C’ru llui sur llibm • ronmr • .ne «Ur il n.T» frcniir lu tuntnu— r«nr. a. ir 
ulK.q.'™r.t,.AuI„ 

a Ou Na<««ll>ia(su m.iiukud- Mc-.p»air.» Mkq.: vu»vu» ifrtwatmitvu» 

rtuirpntiiKn MtvilaO» a. innilMI tu k.lK, 
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4- Ceu» qui axaient Win direnl: -Cf n'e« IA qu'un mcntcege qu'il » 
übiiquf de (ouïra perai fl c-j l'onl aidé J'.ulrvi «ni 

Ili ont «miment commit une injustice cl fuuatc U venté 

5- El ilt direnl: - Vicillet sorncllct qu’l ,’c.i fait menteonner pur écrit cl 
qu’on lui récite mutin et toir ». 

6 - DB: .. n a été descendu trente) pur Celui qui «ü V teeret dura te, eicu. et 
en (me. 

Il eu inlmimrnl abtolulcur et miKneordirux ». 

7 Ht rirent : « Qu'a donc ce Ménager A mante de ce qsc nom mineront et à 
circuler dura Icc marchés? 

Que ne lui n-l-on descendu un Ange pour qu'il toit avec lui un 

avertisseur ’ » 

K--Que ne lui jetle-t-on un trésor ou que n'a-t-il en tu ptxcnion un jardin 
dont il mange’' - 

Kl loi Ir-raitci (Ici Vticic.mil) d; dire. - Mao iu« « <ul>ri U qu'un 
homme ensorcelé ». 

9 Regarde quelle. irnngrt lit ont dceméct de lot ci cummml cela cjusi leur 
égarement au poâil qu'ilt ne tont plu* capables de te choiiir un tfcmio. 

10 Km «il par Lui-même Celui qui. s'il couluit. te ferait Ixcn mieux qucceii: 
Des Jardins tou, letquclt coûtent te nvierra et le ferait de* palaiil 

11 Mail il* oni plutôt qualifie I Heure de mentonic et Mou* avon* préparé A 
0«i» qui auroni qualifié I Heure de mentonge une fournaise ardente. 

12- Quand efle le* aperçoit d’un cmlroii éloigné ils lui entendent un bouillonne¬ 
ment de colère et <te soupir*. 

13 Quand ce te jctlc dam un cndroil étroit de la fournaise. attaché* deux par 
deux (chacun lié A ton démon). cVit aloes qu’ilt appdtem la mon K 
U- N’ appeto pat aujourd'hui ure seule mon mait appelee-en piusifurs! 

13- DB: F.il-ce que cela rai nieilteir ou ben eu-ce le Parada de l'éternité 
pronus aux clrci peux? Il leur rai une recompco* et une dettinéf. 


11 OnM Ut ••MM te- li-irrrcira a ITntrr. tel ln>.v<* mA.iio.Mn muni «... IK -ni An. 
■n mk où 10. .«•• ro.m lin 

Ce. ™ te. m,»hi P» « mil« 1 1. met îIumu. (cm p.r|ou. Cto 
. N -A|KiM |«ai lupoa11. UH mû PMI (Mil oiKteMn |li~in‘ 
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16- 11* >• ont « qu'ils veulent pour l'éternité. CcU est une peomeMC dont 
répondra Dku. 

17- Le Joui où 11 bt rassemblera aux ccui qu'ils adoraient en dehors de Dieu et 
qu'il demandera à ce* derniers: «Est-ce vous qui ave» égaré Mes esclaves 
que «OKI ou csacc qu’ils x sont eu vrai-né i trompés de chemin?». 

18- Ih dirent: -Gloire et pureté i Toi! Il ne nout ra venait n o *m ent de 
prendre cri dehors de Toi des patrons-protecteurs mari Tu les as combks de 
jouissances ainsi que leurs pères au point qu’ils en onl oublié k livre de 
rappe! (le Coran) et qu'ifa lurent un peuple voué » la mort et à la 
stérilité >. 

19- IK «ou» ont (ainsi) démentis dans «os dires et sous êtes incapables 
d «aller île châtiment) ou de mus en faire secourir 

Celui d entre vous qa commet l'injustice 1 . Nous lui ferons goûter li un grand 
supplice. 

Ar Tous I» Messagers que Nous avons en»«oyesavant toi mangeaient (comire 
Ifs autital et circulaient dans les marches. Nous fimes de «ms me 
tentation les uns pour les autres ( pour «tér ) si vous vous montre/ potènts 
et tco Seigneur «oit 1 res clair. 

21 Ceux qui n'espétaieni pis Nous rencontrer dirait: «Pourquoi ne faat-on pa: 
descendre sur nous ks Anges ou pourquoi ne vojons-tsous pxot Dreu? - 
Ibsesont vraimatt pris pour une grande chose et ils ont Iniprœcnt dépassé 
ks limites de ITnjustce et de la vioksvre 

22 - Le jour où ils urrroM ks Anges, aucune bonne nouvelle ce jotr-là pour les 
criminels (ks Mécréant») et les Anges leur disent: -Cetr vous est 
strictement interdit' (la bonne nouvclk ou le Psradit). 

2 )- Notre volonté se porta alors sur les «ouvres qu'lit ont acmmples que Nous 
redur.me-, à de» atomes de poussière épirpillés aux quatre «cnrs. 

24- les gens du Parade seront ce jour-là installés dans une meilleure demeure 
et w reposeront à Midi’ dans un lieu plus beau. 

25- U jour où fcücl t'entrouvrir» pour tasser passer te nuage béni cl qu’on 
fera descendre ks Anges, par vagtres sucoessive*. 

20 - Ctjour-I* le royaume véritable nppauicmauTiéa Miscrâuordicuxeeo’BJtpovr 
ks Mécréants une journée bien dure 

27 Le jour où l'injuste (le Mécréant) se mordra le» doigts cl dira: «Comme 
j'aurait bien voulu avoir pris une vexe av« k Mcssaçtr 

28-- Malheur à moi! Comme j’aurais bien voulu ne pas aioir pris an Ici 


I) Col o« Mm I ln|iu«t U: rsiuoiltxuiire l«i ol Si (lu. Rtinlc ujimi | na c'en 

IMjraticc irait mut. 

:> OnpMI Mir*|uWi<» «««rd'Utr nireh(ai «1 tirant |»W< «Ut:-«imntrontn Anjr. 

ü ci iruiuiMi wml »iffA’ 
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N II m'» M e« bien épi ré Icôn ilu Livre de rappel Ile Canin) a prit qu'il me fin 
pur«eau et k Dtabk «m toujours pour l ‘homme un allié pw fidéte 
JO Le Messager dit: «Seigneur! Mon peuple u lui de is Coran un ehm 
délaissée ». 

31 -C'eut aln-j qiK Nom lime* i chique peophète dm ennemis parmi les 
criimnels ci (ce Seigneur suffit cumin guide cl comme soutien. 

33 Ceux qui ont rr.ocrs dirent: - Pourquoi n'a-t-on [us fuit descendre sur lui le 
Coran to«t d'une seul; fo*s?« 

Mnn Nos* I avons fait dépendre de «Stic l’K»n (en plusieurs fois) afin de 
renfoewr a»« lui ton vam et Nous l'avons récité (par la >oix de Gabriel) 
sur un ryilimc posé cl du* 

33 II ne l'apportent pont un exemple sans que Nom 1'apç.sttions aussitôt b 
virlt* *t un* arc-muniotion nwilKnirv 

31 Ceux qu ‘on conduit en masse en Lit fer. marchant sur k visite, ku via ont 
le plias mauvais lieu et la route bi plu» faww. 

35 Nous avons effectivement donné 1 Mobe le Livre et pliçimes t» ws côtés 
son frère Aaron pour l'asuMcr. 

3ô Nous dîmes -Atkr tous Ira deux i cesgcn» qui ont qualifié Nos omets (ou 
signes) de mensonges * Et Nous Ici dètruidmet alors de fond en ombfc. 

37- Il k peuple de Noé. quand its traitèrent ks Messagers, de ameurs, Nom 
les novices cl limes d'eut un signe pour les Humains 

Nous tisons préparé aux Injustes (Auociatcurs) un supplice dauloureut 

38- Et k peuple de Aàd. et k peuple de Ttumoed et ks gens du R,iss' cl des 
siècles (générations) entre tout ceti. sans ne-mbec 

W-A tous nous avons lait des pirabokset Nous les avons tous aneintls d'une 
façon brutale. 

<0- Ils sont pourtant ben passés par la cité qui reçut la pluie malfaisante 
Ne la voyalent vis donc puni * I Is n opérateel plutôt aucune résurrection. 

41 Quand ils te votent ils ne font que K rire ck loi: «C'est donc cdu-U qæ 
Dieu a envoyé comme Messager ’ • 


11 II s'jpoti du» pei|lr «ISdJbtits à qii DWi ••s»»* *" |*«|rxu peur loi aoint *• dto* 

dsssiiii du aurullénai. 

Ib milieu tué ce |iop»Kc<n k|nir< dm us pus piitini Is ssm« • Sas. 
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42- «C”e*l qu'il a bien failli roui «garer loto de no- dhfailta n’clail notre 
attachement pnicai i cil»! » 

II* sauront. qwnd ÎU vernxst te tourments. qui «st sur l> rew In plu» 
faune. 

43- Quc dis-tu de celui qui i fait de se» pissions ton dieu, .cm ce à loi de 
prendre tu dédense? 

44- Ou foen pcnwi-tu que lu plupart d’entre eue («tendant ou comprennent? 
Il* ne sorti en vérité que comme ht bestiau» ou plutôt ib sont plus égaré» 
encore 

45- Ne vois-tu pat Ion Seigneur commenl II a allonge l'ombre ci. » "Il l'avait 
voulu. Il l’aurait faite immobile. 

Puit Noua lui Omet du «ried tou indice 1 . 

46- Puis Noua la rameaimes vm Non petit à petit 

47 ‘ Vit I ni qui noue fil -V la nuit an w,ile. ,l.i ivnwnSI un irrvl comptai du 
toute activité et qui fil du (oui un rrlour à la vie. 

«S-C’etl Lui qui envoya Ici venu comme annonciateurs de bonne nouvel» 
précédant Sa miséricorde et Noui fîmes descendre du ciel uec eau pure cl 
purifiante 

49- Afin que Nom faivons revivre par elle une cité morte et que No» en 
abmviont. parmi ce que Nous avoni créé, des bestiau» cl des Humains en 
grand nombre. 

50- Nous l'avons distribuée d'une façon diverse cnirc eut p*wi qu’ils se 
rappellent, mais la plupart des Humains s'entêtèrent dans leur mécréance. 

51- Si Nous avions voulu. Nous aurions envoyé dam chaque cité un 
avertisseur 

52- N "obéis donc pis au» Mécréants et mène <cotre eus grâce à lus ( le Coran) 
un grand combat. 

53- C’eM Lui qui donna libre cours aux deux mm: crlle-ci d'une douceur suave, 
celle-là d'une amertume éecruranir ci II plaça entre elles une léparalmn ci 
■ne barrière interdite*. 

51. CVm Lui qui crcu à partir de l’cuu ut»c opccc huatinc qu'il unit por lc:i 

liens de Lv pirvnté et de l’alliance. 

Ton Seigneur est éternellement capable. 

I) lu nom w vumi 4» l'anhu 4" cMisijms psii db m tustr Ici drtSmlrs 

!<"» d. li i«in4« 

Us An*» nwn.v.11 b «don wlin U. .u I* nias p.i, M pli» <OH»»' llr.lcdis 
isirmmn référés 4» »*■> 

û* ds dMi k rui -|i~a r~»*<i a. tim f»« a.- ru • io»i •?>« .«n 

“"•«« aitpeu (O-f.i*.- j,.i 

Cille «1 ni q»ir>) l’anltra 4u dm » It n*ne Wqiw que b dis P'H uns les lilis munit 
InMKiw ctuCfn. Iliibellrl njf b in- liiMriU qei mu 4 u I nnt.e ... 4tia kit la 
Shiimu 4u dM viis bs nos («ours vnt*cii plis pns Oc le l,|u>c cm c’oi > « 

nonr.ll tue le siSal * nnli * *5* vu llunNO tt tu 'I ô ontll le mille ib s» peicxin 

etœ mil» n b ebruob 
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55- Et ils adorent en dchoet dj D-cu ce qui ac peut leur faire ni bien ni mil a le 
Mécréant sera loujours l‘alise de» ennemis de ton Seignes-r-ct-Maitrc. 

56- Nom ne t'avisas envoyé qtte comme annonciateur de bonne nouvelle et 
comme avmitteur. 

57- Dis: "Je ne vous en demande aucun salure (pour m«-ir>:me> à moins que 
l'u« de votas ne veuille S'aménager (pur «a dépenses au service de Oku) un 
clx'inm sers son Seigneur u 

58- Remet vi'en Au Vivant qui ne meurt jamuit cl répété tant cesse Sa 
glonHcaticei el Sa kiuantc. 

Il suffit comnvr parfait connaisseur des péchés de Sa esclaves 

59 - Lui qui créa ks cictai. h terre et se qu’il y a entre cuv en six pour» 1 pult 

manifesta la plénitude de Son pouvoir tur le Trône. Le Mitérc«dieux 
Interroge donc un connaisseur en celte matière! 

60 Qunvd on leur dit: -Proslernnr-vous as Trét-Mtsérkoedkui! ». IK iIkiii 
- Qu cm- ce don: que le TfévMrèrfcordtcu*? AEons-nous nous peotlemrr à 
tous ceux à qui tu noos «domws de le faire?» 

Et cela ne fit qu ‘augmenter leur répulsion. 

61 Béni toit par Lui-ménw celui qu pliça dam le ciel det tignet du zodiaque 
rl y pliya uoe lampe (soleil i et une lune éclairante*. 

62-C’etl Lui qui institua la nuit et le (oui se uxièduiH l'une à l’autre pour 
celui qu veut bien te rappeler ou qui veut lien rendre grâce. 

63 Let esclave» du Très Mtséricordirui sont ceux qui marchent tur terre «sec 
douceur et humilité cl qu. lorsque ks ignora nu' (du l'ait <k Dicul kur 
adressent U puok. disent! «Salut'» 

64 Cens qu pussent leurt nuits prosternés et debout pour leur Seigneur. 

Al Qui disent • Notre Sogneur! Rlotgnc dr noos 1rs tourments de l'Enfer car 
set tourments sont un suppléé permanent ». 

66- C'est une affreuse demeure et un bln mauvais séjour. 

67- Cesu qui. lorsqu'ils depcntcni. ne min ni prodigues n* avares ci il y u entre 
let deux (attitude») un Jutie milieu. 

**-C«w qui n’ir>o-quant avac Dion aucun autre dieu, qui ne tuent pui lu vie 


11 II s v «*"»*" 4» >>•" syroiui. OI dr p*Otkv ptoUiHUS dtett iturvr» iTrtas pcui 

iluer tu nillnu lutin. 

2) KcrtsrqtK/ ta riurii mtr* h lairfic ot K Int une s'erftwu* i)itiSctuiu e larct el entre ht 
Une qui ne tu qic retirer b tim.-re du KteJ. 

liKe .u Mp- ileilre Ci Tant ilft.Se «u arinil livre el. MnMe loemtqui du mK< iu 

imrsann II «n» atminr' 

Il le Kit* >on *fe ipr a*." m»> rt inpure* dm I5fnrmiw toiib n .leiUr d» 

uim ha tram Al 11 jour » d: b mente dtirro prr I llm 
Di»it *r*xl u» (uvriil InWuic pir *lo itthoit»«J*b imei»* 
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Jl tM Midi» mu Ju ||1( M*> ».*»*> • Les flWus vol U ntrlk il* I irfwilMo.. C ol 

«uiuioi ™. lion ItoliH • soi prV»«< - |-i • vont iiIm»»i -. 

Dku .ou 0.1 en (fin t«'ll n'> aw Mi Hvr.i.) « In Gtne» qi« «nui «u lk L «Jomi 
U uU p»lt il.ilU »l nlll >l< mm idicilKO inà-e't ooifiilofl -vH«Hl.V»“li 
l)«-i ii Oitn; nMur ulral A KOI k leur «Vu *> MUàMi 
Il IW l'iiHfcuiori0>enkumrusimeun «n> M vmri 11 > «■ t hipnr II. 


X-Utr oi*, ___m 

que Oku u iindue sucrée mif dsni ks limite» di U kgalilc 1 «I qui ne 

«‘KkMMcnt p*> j lu fornication 

Celui qui lart edi trouvera le salaire de ton forfait. 

69- le» tourments lui s>m multiplies fc Jour de lu remrrcoioo ci i s'y éternité 
coureil d humiliilion. 

3t)-S»uf relut qui «tri rerenu à Dieu cl aura fait tac tonne autre. esux-M 
Dieu transformera leur» miuviiw» «lions en bonnet cl Dieu ni islmiinrnt 
obtolutrur « misérKordieux 

71 -Celui qui retourne à Dieu ci fut autre de bien, t‘ett sert Dtu qu 'aboutira 
ton retour. 

^ -Ceux qui n’aunlcol jus au» réunions impie» et immoral» fou qui ne font 
put de faux lémoignagt») et qui. lorsqu'ils iuvwm devant k serinage fuillc. 
COBItnutnl leur eltemin en toute dignité 

11-Cm« qui liwiqiiYm t-ir ••rl'clk (lu boniir voial uw Ut imtt (ou ko 
lipceO. ti: leur Seigneur. ne s'entêtent (us dut» leur *urdké et kur 
uveuikmeni 

74- Ceo« qui disent: >SeigneurI l>onnc-eous de not epoutc» a de nos cnfanls 
la Jotc ci b paix de noire imc cl fa» de noos un exemple de vertu (ou un 
gu«fc I pour lit gm peux 

75- Ceux-là auroni pour récompensé les haute» demeure» da Pandit pour ce 
qn'ili Cffll patenté et lit > SCI ont areueillit par des vœux de talut et <k piii. 

76- lit ) roteront pour l'éternité. Quel tenu tou de fliatton et quel beau lieu de 
«jour! 

77- Dit: - Quel cat ferait de tout min Seigneur n'était votre adoration?* 

Malt puisque veut avez traite (Le Mcttatxr) 6c menteur. <e (voire 
châtimentliera une chose obligatoireet qui ne vous quittera (dut jamais. 

Chapitre XXVI 


LES POÈTES 

de b période moquent «227 rertett) 


-I' de Dieu U Mii/ritoiéiiai 
pur fume el par txctümu 

l-(T.S.M.) Ta • un • roim'. 

?-Teh sont le» reticlt (ou vignes) du Livre qui expose lout en toute clarté. 


• I Oui U Iqmi Slin.- diu h jwi'o unir « « »MrtlM<Tua «inc c lu tenu 

Kmir|u.* Jsm u m.i immiu I. r.im.dn.i un « pM» k (lu su ili eu «Ikmtrci 
wtntm u« WM»t te uiiu (OVIKIUI. promise. munie ik> itiuwni-m. uK-k (le I 
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26-Uif »tiri _ 

3- Peut-être vas-tu te (uer d.- chagrin de voir qu'ils ne sont pas Croyants! 

d-S Nous voulons. Nous fusons descendre su» eux du haut du ciel un signe 
C! voilà li)”'■ sa vue) Iran nuques sc baissent en mule soumission. 

5- 11 te leur vient ntKun rappel inédit du Tres-MBéricordiOUi s»ns qu'ils ne 
lus tournent K dos 

6- Ils ont tou» qualifie de mensonge et üs auront des nouvelles de c* qui «ail 
l'objet de leurs moqueries. 

7- Ne tokiU-Os poinl lu tette comtwn Nous y avons lait pousser de coupla 
fMneicat (ou île Kwnc nsce ) de toutes sortes? 

fi II ) a là un «fine certain rt la plupart d'entre eux n‘Ciment guère croyants. 

9- C'est assurément ton Seigneur qui est Le Tout-Puissant et Le Miséricor¬ 
dieux pur excellence. 

10- Et lorsque ton Seigneur upprla Moi* -Va ù la gent injuste! 

11 - Au peuple de Pharaon, re craigneat-ilsdot* pas Dieu?» 

12 II dit: -Seigneur! Je crains qn Ms ne me traitent ifc menteur ». 

IJ--le cruos que ma poitrine ne devienne trop étroite et que nu langue 
n arrive pas à se détendre Envoie donc Aurai! 

14 - Je leur dois réparation duo forfait cl j’ai peur qu’ils ne me tuent* 

IS- Il dit - Jamais de b sic’ Alt/ tous In deux avec Nos sersex* (ou signes», 
Noos sommes avec vous tout oreilles». 

19-Allez i Pharaon ci dites. -Nous sommes le Messager du Seigneur-et- 
Maitrc des Univers ». 

17- (Pour te due» . Laisse partir iw nous les fils d'Isrnd’ a 

18- 11 dit - Ne t'avons-nous pu* cfcxc panai nous depuis ta naitamo* os n ’as- 
tu pas pusse parmi no» pluiiiurv a noces de ta sic?* 

19- -Nfls-tu point commis ton fameux forfait en dépit de toute 
reconnaissance?» 

2» Il du: - Eh bien, puisqu'il en est ainsi, (c l ui commis quand j'étais dans 
l'erreur. 

21 Je vous ai dom» luis kusqw. J'ai tu peut Ut «oui 

C'est alors que mon Seigneur me dota d: sage** cl de fora d< jupiment ex 

a fuit de moi un Messager pu mu les autres (Messagers»» 
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22 - Elle b «aiment un bfcnfail de U pari et que tu n»; rappe&s livre 
reproche k linl d'avoir réduit à Icsclavagc les lib d'Uniêl. 

2J-Pharaon dit: "Qu'esl-cc donc que Le Seigneur-et-Multrc dn Univers?» 

2* Il du ■> U Sci|ncur-cl-Mu(re des Cicux. de la terre ci de ce qui est entre 
en», il vous cIkkIk; à >ous convaincre*. 

25- Il dit à ceu» qui l'eniouiuicm: » N‘cnicndca-vou» donc pin?» 

26 II dit: » Votre Scigneur-s-i-Miittc et l« Scigncur-cl-Mistre de vos premiers 
ancêtres ». 

27 II dit: » Votre Messager qui vous a été ciivuvé en ■■aiment Tou » 

78 II du: « Le Sc» tf -Cl-Mailre de l'Orient, de l'Oowlent et de ce qui esi 
entre eu» u vou» pouvez comprendre » 

29- il dit »Si lu adopte» un dieu autre que moi /: te mettrai tilrcmcni en 
prison ». 

30- 11 dit. »n.i-vt quand laeu mcuic je l'apputw uase pteuvv évidente?» 

31 Il dit: • Apportr-la don: si tu es un homme sincère! » 

32- Il jeu alors von bdton et k voilà cfcveau un serpent manifeste. 

33- 11 sortit a main et la voilà toute Marche au vu de tous 

34- Il dit au» dignitaires de son entourage: •> Celui-ci est un sorcier averti. 

35- Il cherche à vous sortir de votre terre avec u sorcellerie 
Qu'ordnnr>e/.vou& donc de faire?» 

36- Ils dirent: 

• F*i*-k patienter lui t» son frère et envoie dons les villes des g:ns pour 
tassée:blet les sorciers. 

37- Qu'ils l’en ruminent tout magner chevronné». 

38- Le» sorciers furent ainsi rasscmbks pour un rendea-vous finè J un jour bien 
connu 

39- On dit au» gens: « Lies-vous tous là? » 

41! Peut-être suivrons-nous les sorcier» si ce sont eu» lev vainqueur» ». 

41 Quand le» sorciers arrivèrent, il» dirent à Pharaon: «Avotto-nous une 

récompense ccrimiK ai nous sommes I.» vaiuqueuu!» 

42- Il dit: •■Oui et vous serez parai les lavons ». 

41 Motse kur dil : » Jetez ce que vous avez l'intention * Jeter ». 
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VI 

« lit Jetèrent «loi* tews cordes fl leurs bnioni et dirent: » Ptr In puissance de 
PUraon c'OI nous qui wrom te» vainqueur* ». 

45- Moite jeta nlo<i ton béton et te vod» avaluil d'un seul coup Icuit illuuom 
mensongfec* 

46- Cela fit tomber la sorciers en prosternation. 

47- Ifc dirent: » Nom croyons au S:i^ecur-et-Mniirc det Univers . 

44 Au Seigneur et Maine de Mcâw cl de Anton.» 

49- Il dit: -i Lui avez-vous donc cru avant que je oc voui y autorise? C'etl lui en 
réaliW voire grand inaitre qui tout a cowignê la magie. Von aile/ 
«ruineront vcer! le couperai pour tue voi maint et vol péed* en ordre 
croire 1 «I je vom crucifierai tout autant que «oui étet •. 

50 IK direnl: «Ou'â cela ne lienael Nous devons de loulc façon rclourner 4 
noire Seigneur •. 

51 - • Nvu uxmiiuuis de m notre Seigneur nota Taire «million de nni 

fauta pour a««t clé lei premiers J «rare ». 

5?-Nous imprime* j Mette: « Prend» U route nul l'aube avec Mrserelavei 
(tet Juif*> car on va vire* (ourtunTC» 

53- PV. 1 r. 10 n envoya akirt ses agents ameuter le» populations det villes 

54 - » Ces gens Hinl assurément une pelite bande sint importance. » 

55- « Ils tout pinot de ranereur i noire epird » 

5f>- ■> Nous devom nous méfier d Vu« tout aulaist qu'ih tout. » 

57-Atnti Noos la fimet sortir de vergea cl de sources 

5*-. de irétori 01 d'un séjour opulem. 

59- C'aiainti ei Nous tes donnâmes en Iteiita®: aux fils d'Israël. 

60- lit les suivirent donc sur la route de l'Est. 

61 Quand ta deut dans fuient ea voe l’un de l'autre, tes compagnon» de 
Moite dirent: .«Nous allons cire rattrapés 4 coup sûr». 

62 11 dit: .lamais de ü vie! J 'ai atec moi mon Seigneur qui me montrera mon 
chemin ». 

63-Nout inspirantes à Moite: » Frappe h mer de ton triton! », et la mer te 
fendit, chaque versant pareil * une montagne femme. 
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M-Puit Nous y cagageâme* le* -mus 
65-Nom sauvâmes Motte ci tou* ceu» qui étaient avec lui 
66 Ensuite Nous noyâmes les auirct. 

67-11 y <i certes là un «gre (miiKlc) cl I» plupart d'entre eux n'étaient point 
croyants. 

6S- Oui c’est ton Seigneur qui est U Tout-Puissant ce U Trés-Miséré«>rd>eux. 
69-RécneJcui la nouvelle d Abraham. 

70 -Quand à dit i son pete et t son (KupV: * Qu 'est-ce que tout adorer % 

71 —lé» dirent: - Nous adorons de» idoles et nous nom altocfeont i leur culte ... 
72- Il dit : • Est-ce qu 'elles tout CMtadMM dans vos invocation** 

7î - Ou bien est-ce qu clics pcutcnl tout faite du bien ou du mal?" 

'* lis dirent .i Nixi. mais nous a tons trouvé nos pitc* agissant de cette iJ^oo» 
75 II dit: -Que dites-vous de ce qu: vous adorier...? 

76- Vous et >ov (dus vieux ancêtres?» 

T7 th bien ! Ce scet tocs pour moi des ennemis sauf Le Seigr*ur-et-Maitrc det 
llnivets 

78- -Celui qui m'a créé et c'est Lui qui me guide ■ 

79- “C'est Lu: qui ntt donne 1 manger et i botre. » 

N> - -Quand (c tombe malade, c'en lui qui me guéni. - 

81 - C’esl Lui qui me fait mourir pour me ressusciter apres. - 

82 -C'est de Lui que Je convoite la rémission de ma faute, le Jour de :,i 
rétribution - 

85--Seigneur' Amimie-moi sagesse et force de jugement et fais-moi rejoindre 
fct gei» vertueux 1 (les saints)! - 

M Hr.-iiv.il une réputation de sincérité parmi les générations futures. 

85--Place-moi pormi le* héritiers du lardin des délices (le Paradr.) - 
S6 -Donne l’ahtolulion à mon (ère car il éeait parmi fcs égaré. - 
87--Ne me couvre pus d'opprobre W jour où ils seront ressuscité» - 

!H - Le jour où ni argent ni fils ni seront d'aucun xwin s. 

JU -S.nl à «Ira qui viendra a Dieu avec un cccur uin.* 

90-On fit venir tout près le Par.du pour les gens pùeux. 


I> Oi - Axur-rvli t U lalr du n n. mmiU. 
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Ml El l‘Enfer fui mu en évidente pour k* è»a leurs et le» égarés. 

M2 On leur dû: ..Ou sont «ut que «ou» «dorlce?... 

9i En dehors de Dieu? Ea-cc qu'J, p:u.tnl vous »au»er ou * aérer eux- 

mémo 7 o 

Ml On le» y fil 10*1 ber «i relombrr mille fois mi U face. eux ei k> mauvais 
conKlBcur». 

95- De même «w fcs armée» de Satan lOUIc» enrembfc 

96- lit dirent dons leur» disputes: 

97- «Par Dieu' Non» «lions viumcal dm» UM erreur évidente ». 

93--Quand nouj faisions de vou» 1c» Cguux du Sci£nevr-CI-Maitrc des 

Univers » 

99- - Nom n'avons été égares qi* p»r k» criminel». » 

ICO--Nous n'avons personne pour intcrcédri en noire faveur. » 

101- «Pas même un ami ferrent. » 

102- » Héla»' Si nou» pouvions retourner quelque» temps à lu vie terrestre afin 
que nou» y soyon» parmi le» Croyant» !» 

I0J- Il y a U certainement un ligne et la plupart d’entre eu» n étaient point 
croyant». 

KM-El C’en bien Ion Seigneur qui e»t Le Tout-Pui»»ant « Le Trét- 
Miiérkordieui 

105- Le peuple de Noé a traité le» Messager» de mcnteui». 

106- Quand leur frère Noé leur dit » Ne craigiics-voui donc pa» Dieu?» 

Iflî- «K* un pour «ou» un Meoaptr loyal. • 

lit* «Outre? donc Dieu et oboswv-moi' » 

1(19 «le ne «ou» en demande aucun «alaire car mon salaire n'incombe qu’au 
Scipeeur-rt-Maitre de» Univers. » 

110- « CRiignez donc Dieu et obéisscr-moi !.. 

III II» dirent: « Alloes-nous te croire alors que tu *» «té suivi par le» plus 
bai?» 

112- Il dit -iQx sais-je de « qu'ils laïucnt?» 

I IJ « Moi» »eU mon Seigneur eu en mesure de leur demander de» compte». »i 
vou» fie» confient». » 

IM - «le n'ai nantirent l'intention de ch»w:r le» Croyants. 

115-le ne tui» qa'un avertisseur npotanl daircmcnl k» eboses. - 

116 II» dirent: « Assurément Noé. li tu n arrête» pus tu sera» parmi kr* lap«dc* ». 

117- Il dit: «Seigneur! Mon peuple m'a traité de menteur» 

113 - - Fai» Inomphir cotre eux et mut Ta justice incunable et sauve-moi ainsi 
que ceux de» Croyants qui sont arec moi! » 
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119- Nous le mutiima de mime que ceu* qui «tarant avec lu data* l'Arche 
pleinement charge; 

120- Puis Nous noyâmes âpre» ccln le rc*tc 

121- Il y a ceiict li un Ugnc ci U (Oupurl d emie m n'étaient poini croyants. 

122- El cep assurément ica Seigneur qui est Le Tout-Puissant el It Trè«- 
Mitèncordicu* 

I2J- Lu Irihu de Aid a traite les Ménager) de menteurs. 

124-Quand leur frere Houd ko* du: ■>N'nvee-«wn doue aucune errante de 
Ocu’. 

125 •> le luit pour vous un Messager toyal - 

126- - Craigne; I>eu ci ohèwrz.mcnt » 

127- Je ne vous en dematufc aucun «aliirc car mon sahirc n'incombe qu'au 

Scipinv-rl-Mnilre .V. Ilaiven 

I2H F*t-cc pur pur anusee-.ent que «cm» éfevez sur chaque aiuntivuk un repère? 
129 El que von* faite" du tiboraloires 1 dtnt I ’ctpotr de devenir immortels? 
U0- Quand vout trappe; violemment' vous frappez en despote" etuefa. 

111 Craigne; donc Dieu cl obéissez-moi! 

132-Craignez Celui qui mn a fourni ce que «oui «avez 
133 II vous » fourni des troupeau* cl d;» fils. 

13*- Des )ixdins c! des source*. 

135- Je cran» pour vous le supplice d'un lié* grand jour. 

136 II» dirent: «Cela nou* eu porfutcmeni égal avec ou «ans (es sermon* • 
U7- Ce n’««t là que la nature d& ancien* 

lit* luivtenl. ils meurml et plus rien apecsl 
138- Et nou* ne doons nullement être loumii i lu torture*. 

139 II* k traitèrent de menteur et Nous ks anrâatimes. Il y a assurément là un 
vigne et la plupart d emie eu* n'étaient point croyants 
140-Et c'est bien ton Seigneur qui eu le Totll-Pu usant et Le Irét- 
Miwncordieut 

Ml Le peuple de Tlt3raoud a traité k* Messagers de menteurs 

142- Quand kur frère Sailli fcur dit: • Ne craignez-vous donc point Dieu?» 

143- Je rai* pour vous un Messager loyal. 

Il Le (TOI ir»»e .-—ml k plinel àe tç—> qli .t*l J "T leiluUetec' ItMrael eu I™ 
Oilnqai q»l|uc'don Mai* pii-|i « «û|» de tir el.ite Oiimti I VnmnMliK 1 

cil ram» de peut* >• 'jtoii 01*11 de knpie 0411111m |«cm h* aaotn* Ce u«ni 

qn la pern phljw.’ituk 411 wmiuijl Oc luinlitm hui k* mcani en ai 

Carmel Oral dcœ din etoie. i 01 neerul «l'a* kiflieie <“) pr .Mcceinir* 
ht uiccen tWÿees i<* iredui rc no |*e reirpie» Ovikiu Siii. wurco itonik* i k 

(WiiiHfc — > 
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144 Craipcz Dieu ci obéesscr-moi! 

145— )« ne vous en demande aucun subite cm mon «faire ■'incombe qu'au 
Seignesr-ct-Maître des Univers. 

146 Va-l-on vous laisse) (osai de loul cela en pleine séeunté? 

147- Dans des jardins el des source*? 

I4K dans des dumps el do palmeraies aui fruits lendm « abondants’ 

149- Vous taillant dans les montagnes des maisons avec une grande adresse? 

150- Craigne* donc Dieu et o'rvcisscrmoi! 

151- N’obcBsc* pi» aux ordres des prodigues. 

152- Ceux qui eèmcni la couuplion sur leirc ei ne (ont aucune bonne réforme 

153- IH dirent: «Tu n'cs que la victime d'une puissante magie •. 

154- - Tu n ‘es qu 'un cire humain comme noua. Apporte donc un miracle ti lu es 
un h coi me sincère. - 

155- Il dil - Voici une chamelle Elle a sa port de breuvage el vous avez la vôire 
en un |our (de la semaine I bien déterminé. 

156- Ne U loucher d'aucun mal sinon «ou» sera:/, unis par le MippUx d'in 1res 
grand jour. 

157- Ils b tuèrent donc es en devinrent plesas Ce rcnwrds. 

158- C'est alun que le supplice Ira wisit. Il y a certes U un signe el la plupirl 
d'entre eux n'étaient poini croyants. 

159- El c'cm bien ion Seigneur qui «si Le Tout-Puissant cl Le Très- 
MiscrkordReu. 

160- U peupV: de Loih Iraila Vis Messagers de menteur*. 

161- Quand leur fiérr Loth leur d* -Ne cr»ignei-vous do« point Dieu?* 

162- - le W pose cous un Messager loyal - 

163- Craigne* Dku cl obcisscr-moi' 

164- «Je ne >o«s en demande aucun salaire car mon «faire n Incombe qu'au 
Scigniur-P-M-itre <fcs Univer» » 

165 Vous «dresser vous aux mâles parmi les Humains (pour satisfaire votre 
besoin sexuel)...? 

166- «Tout en laissant ce que votre Seigneur a crû pour vous dan* vos ipotaw»? 
Mais vous êtes plutôt un peuple de transgresseurs. « 








J2? 

167- II. dirent: «A»«iràacni Loth! Si la n’urétc» pat. lu «rat rurati l« 
bannit.. 

166- Il Al: «le ifcictie vraiment ce que tou» faites». 

169- - Seigneur! Sau.c-moi mnti qrx roi famUk de leur» agisscmcnu! - 

170- Nous le tiuvlmes *lon lui t« si famille, tous entemhle... 

171- Saur une vieille. destinée t ftpnln ivre fct autret 

172- Mi Nom deiruuim» le» lulrei. 

•73- El Mou» fîmes tomber sur eu» une pluie. 

Quelle bien mau.aite pluie que celle de» mi» en garde! 

174- Il y a cenet IA un vigne el b plupart d'entre eut n'étaient point croyant». 
I7J El c'en twn loo Seigneur qui en Le Toui-Pur«ini et l, ira,. 
Mitêrxordicu». 

176 L«, habitant. du bol. to-TTu (Al Ayk-|> iraliCreni Let MCSS*g»r> 
de mratcirt 

IT7-Quand Oiouiyb leur dit: - Ne crosne,-vous dote po.ni Dieu?» 

178- «Je suit pour vous un Metugcr loyal. c 
179 » Craigne/ Dieu e« oWtue/-moi !.. 

160- «Je ne vuu» en deiruode itcun snliire cir mon ulaire n'incombe qu'au 
Sogncur-ei-Miilrc des Um.fr» » 

181 - Quand vou» meure,, donne/ pleine roetwv et n en lai le» nen perdre auv 

8»» 

182 Pck/ »»« lu pute balance 

1*3 Ne sous-estime, pat lut gens leurs choses el ne vous acharne, pn» 1 icbb, 
la corruption nu leite 

IM Craigne/ Celui qui vou» a crée» amti q>* Ica pcntriticoi première» 

185- Ils dirent: .Tu n‘ct que vou» l'effet d une magie pulstantc 

186- Tu n'ct qu'un être humain comme nout et nout croyons Icrmcmcnt que lu 
et un BMMcur. 

187- Fan donc tomber »ur nout <5:1 morceau» du ciel a lu et un homme 
•ertfique». 

185 IL dil: * Mon Seigneur est péut au courant de ce que vout faite» - 
189- II» le traitèrent de metticur et il» furent alors saisi» du supplke du jour du 
nuap: > C» fut en vérité le supçéxe d‘un jour terrible. 

I) B . Mil K. Vî^yn.v, 

2| <*« .<*r U J y ru un ut* pur* .<■*•> <1 tt «c, <«ut M ,u x rOV^fr «m „*»! n.ix 

U» IW ifc «K-K PO, os 1 U -ch^tr ,1,»,» nu» 

Mu. a I. pt» d au ilt l.rml brOfi luimpti. dr !.. q.i te» e,irm.r> 

Cr ikswi «utt leur rirr if«rt)tr vcteiitjuc nu rtirtr** uit et*. 
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JS-fri.Wus _ _ ,2, 

1W II y a ixttet U un ligne (miraefc) cl In plupart il'mire cm n'êtaim! paru 
croyants. 

191 El c’en bien ion Seigneur qui eu le Toui-Puessant cl Le Trts- 
Mitéréonfieux. 

192 cl il (le Cornn J cv. assurément ce qu'a f»ii 'Vc-.cr.lrc Le Scigneur-et-Mafirc 
ilci Univers. 

193-C'en l'Esprit kiyal cl resjxgiotu» du dépAl 1 (Gabriel) qui l'a descendu 
sir lui. 

1*1-.. «ir ion eceur pour que lu ses l'un des avertisseur.. 

195 Duna une Impie arabe- bien claire 

195- Il ol cciininemem mcniioané dans le» Livre» dci ancien*. 

19’ N'y a-t-il pus pour eu. un ligne (une preuve I dan. le fait que Ici savants 
de. fil» d'Israël le connuneni? 

101-Si Noui l'avione (au da—d» sur quelque non-arabe... 
l99-_. et qu'il V: leur cùi lu. ils n'y auraient quand même pas nu. 

JlHl - C"ol de celte lagon que Noue le» Unies puiser daai V; cccur de» criminels 
Ofcs Ncpiteursl. 

201 - H n'y croient pni jusqu'* ic qu'ih voient le supplice douloureux. 

202 II leur armera uloes à l'impe-oviuc dam leur incomtwnur totale 

20) - II* diront: .1 Va-l-on «oui donner un delai?» 

?W- Sont-* donc si prcuèi de voir arriver Notre supplice? 

M *>»• dirais-lu sa Nous les comblions de jouissances durant ski années, 
3»- Puis qur leur arrive ie qui leur était promis? 

20? \ quoi leur iiuront irrvi le» jouissantes qu ’o» leur accordait? 

205-Nous n‘avons anéanti aucune cilé «ni qu'elle n'eut auparavant des 
avvMisscurs... 

2iW - ... à titre de rappel cl Nous ne 10111 mes nuffcineni Inyaic 
210-Ce ne «asm poini Ici démons qui l’ont descendu uvev eu... 

211 - Cela ne fcur convient pas et ils en sont ineai»l>!cs 
212- Ils sont isoles de toule écoute. 

21) -N'invoque avec Dieu aucune nuire divmiiè. linon tu serais purau les 

torturé*. 

214 Mets en garde les purems les pfcn proches! 

215- Son modeste er doue avec ceux des Croyant, qui Conl suivi 
2K- S'il» ic dciobriumt. dis: «k suis innoctni de ce que vous faites a 

n Celle qwrtlvaMua Or - l. rvi . O., |..|X.I-U« Ol <M»«) •éM«new> O awiurmv 
n^ro,, ne. a. luA r««r. rA-Vu,» CaOOel qM Ju.il, »On eu. Ivre I. Mim. t 

MsHimicd I» Xifk tririr 11. I» « li nmore 1 l\n Ors Hh U Isurl II. uni rr «r (l 

ua.iiuii q— k* Mtwjrti r« r*.wr< eut qie 0: kur rare 



jUi IJJ. 



’ixr, S 

>'S é^'crr* 1 aA©-'.--P. 

■S-' **■'' ^ £ £~ r 

® JA PW^r^'i jô A l / : J' 

«n»? ü £* ô^ : 


^‘it-i U i ;>'i'l o.^v 4**04 cp *>> f* 

j ^ ~£j*v £ £ 


. •* ^.. [« ». .w *.«•> * i »•>“»»“ j«« •“••■ “•"' • ( m - '• to t*;!", y** 

, ,h * ^ouum I.altn«..rcil et su* m.,..rr«» par ta tad*«r' V. (••* d"*™’ 


C, A» « «T* Or* ^Mi> «• <» *»' """■> I"*' *"' T’^’LuJ^ 


^ÎrVw”'"-”* * <« «ta' *»"’*'*»'“ *«' «•-> 11 > «< a.P<rc II. 


27-tes/Mrani _ jyj 

217- RcmCTU’en au I oui-Pul«tnl cl su TrésMiséflOMdieux. 

218- A edui qui le voil quind lu te lèves (pour U prière) 

2 l'J-<Qui voit) le» chanprmenti de poulica parmi ceux qui ic prestement (te 
prieurs). 

22H C'est Lui qui entend cl sia à lu perfection. 

221 Voute-n-us que Je tous interne de ceux sur qui dmcendotl In démons’ 

222- Ils de* tairai v.r loin fieflë menteur « peeheur ohsüne 

223- lit se mellenl aux écoutés Cl II plupurl d’entre eux sont menteurs 

224 Quant aux poètes, te sool les «pires qui les suitrni 

225- Ne vois-lu pus qulb se pensionnent i rimmel-tic pour loules tories de 
tendances '7 

226 Et qu ’ib disent ce qu ’ib « (col pus’ 

227- Sauf ceux qui ont mi. KOOmph les bonnet autres, évoque abomiimiiicni 
le nom de Dieu et se sont défendu* après avoir subt quclqu'injusia. le» 
Injustes auront quelle dettiiv-e te «nmd. 


Chapitre XXVII 


LES FOURMIS 

d: la |Kitc<Ic =oi)vicia* <9) verser») 


.du row rfr Dira le Mufriaidifax 
pai niextv « fiai turllewt 


1- 7a - lin 1 . Teh sont te versets du Coran el d’un livre *>|s«tani i l.lretcvut 
toute chose 

2- Bonne direction et bonne nouvelle pour b* Cro)nntt. 

3- Ceux qui font scrupubuscmcm la poiére. donnent l aumOnc Icpilc et qui 
sont bien eux qui ctovnt avec ccovKlton à !‘autre monde. 

4 Ceux qui ne croient point i l’aiairc monde. Nou* leur avons embelli leurs 
actes ee te voila crr.ipl dins leur aveuglement. 

5- Ce sont aux-U qut col te plus mut** tourment* et. dm* Caiilre mon*, 
ce sont eux te plut perdants 

6- Certes tu reçois le Coran de h part d’un infinumix ssp- et un infiniment 
sachant. 
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V Quand Moi» dil aux siens': - Je vient de voir un leu qui m’a rempli de 
joie ci d'ctpirancc. le vais vous en ru mener quelque nouvelle ou vous en 
rapporter un tevon flamboyant. peut-être vous y réchauffcret-votn. 

8-Quand il y arriva, on l'appellu: «Béni cl sioelifiè soltee^ui-• qui cil dam K 
fcu et ccu*> qui tout autour ci gi»rc « pureté à Dieu. Seigneur-ci-MalUt 
de» Univers! » 

’> O Moïse! C'en Moi Dieu U Tout-Puissant et Le Sage 
10-ilciie ion bâlon!~ 

Lorvqvi“il le vil s agiter coma»: un serpent. il « sium en arirfre «m w 
retourner 

«O Moïse! N'aie pai peur! Ixv Ménagers n'onl point peur en Ma 
présente -. 

11 - Sauf celui qui a commit une «juUKe* pot» a remplace le nul pur k bien. 3e 
rm xleri Irai Ahroluiaor •( Iréi Mbénosrdlcua. 

12 - Introduit u mtin dans ta feule de ton vêtement et elle rcisortlr» icute 
ftmefce. mm aucune mufadie (lèpre). 

Ce mm li deux des neufs sagnci (miracles) fourmi à Pharaon cl à son 
t*upfc. 

Ils onl toujours etc do gott dévergondée 

13- Quand Noi signet <eu: vinrent, ntetunt en lumière la vérité, ils dirent: 
« C'est là une sorcellerie imir.-fn.tr ». 

U- lit refusèrent de Ici reconnaître uloet qu'il* ra étaient pleinement 
CHVMKn dans leut le* intcwur ei ce pur pure injustice cl orgueil. 
Regarde quille a é”: la destinée des corrupteur» 

15- Nous avons effective ment donné :t David et a Salomon une science. Ils 
dirent: «La louante est à Dieu qui nous a préféré* à beaucoup de Sts 
esclaves croyants ». 

16- Salomuo hérita de David « dil: «O gens' On nom il enwignê le langage 
des oiseaux «1 oo nous a donne pori de loules chine. C'en U vraiment une 
générosité évidente». 

17- On raivvmbtu pjur £alon»n im irm«( -i. CKniM. O’IluttNins et dWnus 

qu'on menait en rang au lur et à mesure 


I) C'en » MU* Oi m I 'tarir* au cUnpni Mau u lut il. için .vit- xywn 

Ov an. puni In Mit. nnr. il>j qu il p-< tom 

l> nul Kiilrtum «min u a avili |*ula v ruw* C'en t v« iwn qill ■•iiilir in 
Ira d I taMiMU C‘«un fippa* O !>«u I son (uni Menant. 

J) in •»( »•* dietil au II a «I». « MC« o qu't • lia «qu a ma ltn«t »r «lia aluuOaa 
n » t api On ,V|(CV qu auiauiu .. » ir.ua. ai o«UI et urainu.1 M Mrtte ennemi 

dmlmsal U «sta Ou *4«MM 

1) Pu alhiaro a li(VTOm qu- M*t .vu) lai <•*. .u.p d. p.«i| M>« *ft.di. un 
..iriV||>-niiir iCtupiic 31 vomi 15*. 
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IX-IcM|iT» ce qu’ifc aimèrent ■ U vallée «b» fourmi» Une fourmi dil alors: 

• O foutons! Rentier danf vos habitations -mon Salomon et ses troupes 
vous écraseraient «ni s'en rcedre tximplc*. 

19 II sourit, amusé pur scs puretés « dit :. Seigneur ! Guide-moi pour que j: me 
consacre unique mont à déclame! Ta louange pour le bienfait dont Tu m’as 
irai ilie. moi et aies deux géniteurs: pousse-moi à me ceoxacrer i une bonne 
cruvie digne de T» satisfaction et tairduis-root pu Ta grî« dans le nombre 

* Tes esclaves vertueux'» 

20- 11 promena parmi les oiseaux un regard investigateur er d<t. -Qu'ai-je & ur 
point soir la huppe ou bien seralt-elk parmi Ici absents? 

21 -Assurément ]e la toeturenu sans pillé ou je l'égoigerui ou elle me fournira 
une excuse convamomic » 

22-EBe se posa non loin et dil: • l'ai embrjssé de mon ssvoir ce qui a échappé 

nu un cl je le rnpportc «le &aha 1 une nouvelle >ûrc. 

21- J'ai 1 route yu'ils avaient pour roi une femme-', qu'elle avait clé dotée dt 
toute* »oncs d’avantages et qu'elle avait un trône superbe. 

24- Je l’ai trouvée, elle et ion prupk, * prosternant Avant le soleil plutôt qu'il 
Dieu. Le Diable leur a emMlli leurs actes et. les ayant repoussés loin de U 
voe. ils ne trouvent plus lu bonne direction 

25- Qu'ont-ils dore » ne pas se peoslerner’ à Dim qui son a qui esi 
enfoui dam les deux cl en terre et qui ssii ce que sous «cher et ce q« vous 
l»i«« votrî 

26- Dieu, nul Dieu autre que Lui. Scigncur-cl-Mailrc du Trône suprême». 
2?- Il xill : - Nous allons xoir si lu as dil la vérité ou si lu as été une menteuse » 
2&- « Vu avec nu lettre que voKi. Jetle-la leur tt mola-loi en retrait pour voir 

quelle sera kur réponse. - 

29-Elle 1 dil -O éminents seigneurs! On vient ek me ;eter case nobk ktlre 
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30-F.lle nom de Salomon cl c'en: -Au nom de Dieu U Miséncoedieus par 

essence cl par citdlcncc... 

il "Ne votas montre? point oegueillcux as©: moi cl senc? a moi ra loale 
soumission » 

32- Etc du : «O dignitaires de J cour! Donnez-moi voire avis dans celle alTairc 
qui me tout-fcc cl je »e prends iamais de décision si ce «Vil en voire 
présceee». 

33 Ils dircnl: - Nous disposons d’une grand: fbrve cl nous sommes dur» «u 
combat cl la décision revient à loi. Rciléchs à ce que lu >as ordoncer -. 
14- Elle dii - Quand le» rois curent dans une crié ils la corrompra: humilient 
ws icrtominlufe l« plus houle» cl c’esl ainsi qu’il» agissent ». 

35 »Jc luis leur envoyer un cadruu cl soir quelle réponse vont rapporter lis 


th-Quand I» ib-liÿ-.tfU» unis» û .Salomon. ce tlrrnir» -lie- -Fil-a que unir* 

m'apparie? U de l'argent? Alors qw ce que Dieu m'a donné à moi est hen 
nmllesr que ce qu'il «osas a donné à vous-mêmes? 

Mais c’esl vous pluiôl qui sous réjouissez de voire iiidrau ». 

37- Retourne i cm' Noos alloas les anailbr arccete» troepes au-dessus de leurs 
forces ci nous «Bons tes en faire -sortir humbArs el lool pci ils 

38- 11 dit -O dignitaire* de I» coue! lequel de vous va m'apporter son Irène 
avant qu'ils ne me viennent tournis? «• 

39 Un génie plein de moyens el de ruses du: » Moi je le l 'apporte jusqu'A leu 
avant que lu ne quilles ion conseil i. le su» assez fort pour cela et digne de 
confiance ». 

40-Cdui qui détenait quelque science du Livre' du: 

« Mec je le l apporle usant que ion regard ne revienne * loi ». 

Quand il te ‘il bien en pt.uo: devant lui. il dil: 

«C’est U un elt.M de la générosité de mon Seigneur afin qu’il m’eprouse. 
lui rendrai-): gai ce ou serai-jc mcconnaisaanl? 

Celui qui rend grâce ne se rend grâce qu ‘à lui-meïe cl cetin qui méconnail. 
mon Scignear csl rkhe. au-dessus de tout bevoin el II est généreux ». 


I) SU,crue »vr<il oins ra ©lu * »)«« «i Kcrcccoet dirai. O. laite i nul. 

Dr*»: te «lie écran ninwcst* I* irere de e**te» é« Situ i Ileutaien. artnt nid. 

I) <• mu ua tain berner i «U Dtev lira* réWte l*pl» pul» *9 8» pneu* uni «■» ni 
en rare litrr* rrnoinx cl o* dtwn aitnbci d» Scia»en —i la *WO* mu »n (Voji ,k 
Serre* 

ClllHra«MpOrr diuci q. l rapi Oc «Mm lià-néne tpi .•*-»! courre iui 

g-iir qu wn (OIM-I cnil ben (*<l. focs «»f te kur 

C<U Anoure Oc loues r«*0M qK 11 ScMK* é< Un ai au«cma Ce nilll ««MC es i|»< 

Seo rwmr rtepe.se «te ufs W> mis tes ante perrom An,, «.uinl an llunain tu u«tC 
Or h ii.Wc Or Dm» il «kroia Mus fort U r'ir. Il»Ce qrr O p'iroirr écs limer erraern* 
l« irai daman Ce la fcece ce ée II «o» al ratai rte U fcle .car. cl Irrite 
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41 - Il <M: - Rcndéé-lui son trône mévonnjlsiibk afin que nom vnyiont a elle 
>a ou non k rreranaitre ». 

42- Quand dk arriva on dil: "B4« que Ion trône en ainsi?» 

blk dil: -On «lirait que c'en lui. Nom avons ui avant ceb (q« lu élan un 
viai Messager) ei nom «nom «k(à Musulman* (soumis i Oku)». 

43- C”«l « qu'elle adorait auparavant en débats de Dvuqm l'avait rcpoinwc 
(du droil tieranl car elle apponetMM i un peuple de Mécréant!. 

44 On lui dit: - Entre dans le pilais ». 

Quiod elle le .*. die b prie pour une grande poew d'eau 1 cl rctrouwa te» 
vêtements sur scs jambes. 

Il dil: -C'en une grande corunrucnon toute reeouvirte de crâlal poli ». 
Elle du ale*-. » SogKur! >e <ik lui» fin du tort i muimeme et je me 
tourne» avec Salomon i Dieu, le Seçncur-ct-Maitrt des Univers ». 
45-Nou» avons ellwtiveincal envoyé' à Ihaaocd leur frère Snlilt (pour Itur 
d>i'). » Ad la t< Oku» lit les mi là ilimCi eu iXv.v groupes en querelle. 

46 II J.: «O mon p-upk! Pourquoi êtes-vous li prestes de voir venir le mal 
avant le bten ’& plutôt sous dtcundiez à Dieu de «oui ateoudre. peut-eut 
recevrez-vous Sa miséricorde 1 » 

«7- Ib dirent: » Nom voyons en toi cl en té* CMapagnoni un mauvaii augure ». 
Il dit: » Votre augure (daim) cd entre ks maini de Dieu, niait voce, ilc. 
plutôt des gens qu’on wiunct i la tentation ». 

4J II y avait alors dans la ville (Al Hijr) neuf individu» qui semaient lu 
corruption lut terre et ne faisaient rien de bon. 

«9- Ib se dirent entre cm: » jurons por Dieu que nom nous mettront ce soir « 
l'affût pour fc lutt. la) et k> tient, pur nous diront à celui qui voudra le 
venger «Nout n étions pat témwns du massacre de ta lamillr et nom 
ditont assurément la vérité *. 

50 Ib combinèrent une rutc cl Nom en combinûmet une aultc «ns qu'ib ne 
« doutent de ries 

51-Voit qudk a été la eonséqttcnic de leur rute! 

Nom kt avons détruits ainsi que leur peupkjmqu'au denier 


1) On npfOle qve SAinro i mil. Hioa.«n>r> l> mu ll.lt» q» 4rvm wn dure ipoi». 
du *•”« 

Il u m «mi aimtnu* an «mon. p.1» *m 4 i«d«il k rjiqicl ci k> nm ik «nalil II 
atimpi nui le uni de parqu. d.< igitn slnntt « ni «mW. 

f" 1 "*™* mu irenallcd-mtnciire M .pus isw vuiaiX m peur» iuufansc o* 
tutti» - coaMnii * l "Win an Mon» 

ra|V«M qve blvrrxi > Hé dt volt i.« |v.i i.!ti»i tell, , (roinrfn m r«di sm 
““•n IVimi ou m«>JU d u. >■: 

il l« vwte iit-y') <riv.|sci)ni rnpVxé «i « «CI de . fine i|-q»ln m Uicupr- 
. NO». 1*1.01. <».<»« lu Monp • 
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52 Voilà leur* maisons vides et co ruine, t cause de leur iajuitiee. II y » In un 
signe pour de» gen» qui usent. 

51-Et N ou. sauvâmes ceux qu: uvulml cru cl qui vivaient don* la imir.lc de 
Dku 

5«-<Ft parle-leur de) Loth qtur-d il dit A son peuple: - Faites-reius dore la 
chose imraorab (l’l»inu»cxunllré) » voire »u i tou*? 

55-Vou» imi adresse? (pour voire dêtir etiaroel) uux homrws à la plan* de» 
femme» 

Mai* >o** des plutôt de* cen» ignorants (de louis loi ei de toute morale) *. 

56 Son peuple dil pour toute réponse: -Soit** U famille de Lolh de votre 
Cilt. ce son! de* gen* Q«! veulent Cire de* pur» (ou: ce non de* puritain*).. 

57 Nou* V: lauvAmc*. nnu que ». famille, i l’exoepeioo de <* femme que Noua 
avion* prédestinée • disparaître avec le* nutr**- 

5" Nou* lime* tomber sur eux une péuie et quelle bien mauvaise piuie que celle 
de» cens prévenus! 

59 I>i* » La louange CH i Dieu « valut A Se* csela.es qu’il a élus! - 
Qui cm meieur? Est ce Dieu ou est-ce « qu'ils Lu. asseoient? 

611- Est «ce Celui qui » aie les Cieox e« h terre, qui .oui a lait descendre du ciel 
une eau aire laquelle Nous limes pousser de» j.irilui» A la fifre allure' Vous 
n’éticx nullement capable, de faire pocioxt leurs arbre* 

Y a-t-il dune une divinité arec Dieu? Mais ce sont plutôt des gens qui 
donnent ù Dieu de* égaux 1 

61 - Eit-cv Celui qui lu de la lerrc une démon* subie, ta lit traverser par des 
rivière», lui pftiça de* masse» d'ancrage (le montagnes) et établit une 
séparaticm enlre les deux mers (le fleure et l’oeéin)? 

Y a t-d donc une dlvtmtf avec IXcu* Mois U pfeparl d’entre eux ne savent 
point. 

W- Est-ce Celui qui répond à l'appel de celui qui est reculé par les peines, qui 
dissipe le mal ei fait de «ou* les lcuienints (ou sreecueurs) de la terre* 

Y a-t-il dore une divinité arec Dieu? 

C’est rare qtar vous vous rappelée 

6.1 Ou bien cH-ce Ccfc» qui vous guide dans les ténèbres de lu lerrc cl de la mer 


I) On pmi un» iiulaiir «Ile Su iV «ctwi per 

• Mu» j «il plau>i 4» gn» q.l »«i*U borna »o... 
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cl nui envoie Ici venu, annonciateur» de bonne nouvelle prtcédant Su 
miséricorde (ta pluie)? 

V a-t-il donc une divinité avec IXcu’ 

Exalte uni-II au-dessus de ce qu'il» Lui associent! 

64 - F.t-ce Celui qui fait ta première création pui» U refoil de nouveau? Qui 
vou* «note votre sabsiuantc 4 parut du CM cl de b tare? 

Y a-t-il donc une divinité avor Dieu? 

OW: »<Apporter votre preuve il vous dite» lu vérité* 

65- Du - Aucun de cev» qut sont dan» ks cieu* et en terre ne mit l'inconnu en 
dclii-iV Dco et il» ne pecsscntrB; nullement quand il» veront ressuKité* ~. 

66- Man taurv «lettre* se SOM rejoint» au sujet dr l'autre monde II» doutent 
pluiée de ton «iitcnce ou plutôt ils vont aveugle, k ion sujet. 

6?-Ceux qui ont mécru dirent: *Est-re qu'une foi. réduit»» poussière. nous 
ei no» iicilro. noua allons, être sortis de nouveau? » 

08-» On iniu»«iK)a promet vxla a nous et 0 nos anrerret avant nous; mais ce 
ne «ont I. que de vieilles sornettes. » 

W Du: - Parcoure/ b terre et voyez quelle a été la dolim-e des criimrel»' . 
» Ne te chagrine pu» i leur sujet et ne sois pesât oppressé put hi ruses qu'ils 
mijotent! 

71-Ils disent: .A quMd «tle promise si vau» dites vraé?> 

fl Dis: * Il sc peut qu 'une punie de œ que vou» avez hâte de voir venir ne «lit 
plu» Vtin de voua tomber dessus 

?J- le» gens doivent assurément beaucoup i In générosité de ton Seigneur ro»it 
U plupart d'entre eu» ne rcmcrcieai point. 

?4 Ton Seigneur sait certainement ce que cachent leur, poitrines Cl ce qu'ils 
déclarent * voix haute 

TJ - Il l'cK guère une chose qui échappe totalement au» sens dans le» cteui et 
en terre qui ne so.t dan» un livre évident 

T6-C« Coran (Lecture idéale) rapporte au» fit* d'Israèl la plupin de leurs 
sujets de divergence. 




lT-_lc,h<^«h _ÎIB 

77- 11 csl certainement une bonne direction cl une miséréorde pour kl 
Croyants. 

78- Ion Seigneur Ici départager» pur Soc jugement mge. ctet Lui Le foui- 
Passant a Le Trèk Sachant. 

79- Rcmeii-t'cn Aine a Dieu car lu es de louie évidence du» lu lèriié ci le 
bon drert 

80 - Tu n'et point cupobk de faire entendre te motlt ni de faire entendre 
l'appel aux lourd» quand i» « nuvenl en le tournant k dat 

81 Tu ce complet put ramener te aieugte de leur cearemenl car lu rc peux 
faire ememlre q« oîtix qui croitttl A Noi >erwli (ou signet) el qui vont 
aloo Musulmans (entièrement soumit A Oeu). 

82-Quand lit auront mente la traiena* puononot* (pur Dieu) dam la 
piùétcrnilc. Moût Ira tort iront de Itéré une bêle 1 2 qui leur parlera (nu qui 
kv binon* > an kw diuuu: - Lm fini n 'atatml nullamnu eouvalncto de In 
vérité de Sot signe» - (ou «nets ). 

8? Le jour où N ou» r«,t.*mhltinn« de chaque nalion <ou ccremunauté 
rcliÿcuse) un groupe de ceux qui traitent Nui lignes (ou uricti I de 
menton*,•! el qu’ih teronl placé* en rang» 

M-Jutqu* ce qu'lit vinrent. Il du: •■Avec-vous traite Mo signes de 
mentenget alort que tout ne let eoibrnttic? put de tou» te côtes de voire 
Wiener ou plutôt qu'esKr que vous faitica? * 

8b lit méritèrent alort lu tcnicncc preesomrc dans la préélernité pour leur 
ir,u»!icc (kur meerftmee) Cl les «oila incapables de prononcer un mot. 

86 - Ne «eocnl-ils pis que Nos» avons fait la nuit pour qu'ilt «'y reposent el le 
jour pour kur permettre de voir? Il y a b vraiment des sapes pour dît gens 
qui croient 

87- Le »our où l'ca soufflent dan» le clairon (de l'apocalypse ) «| c'esl alors que 
fureta l prit de panique tout chu qui étaient dant ks cic-ax cl en terre tauf ceux 
que Dieu a bien voulu peéterser el lout mm venu» * lui en (ouïe fourni»»»" 

88 tu vo«s te montagnes « tu ente qu'eüet sonl immobile» alors qu'ellet 
oattcnl à la «itesse des nuapeti. Telle ett l'œuvre de Dni qui a mut 
façonné à la perfection II eti parfaitement au ecurani de ce que «oui faites 


1) Pim Vt litres fteutiram * l'Hone ni la srete u • tobin. 

Beiuoip * Mu/iibi ou <•* rapr«i*« iqo Or en. Nu <1 de ai ulun 
On dit <|i« c’isi «n ai mil hdtui »>m <S« rt 1 "** •“ *>•“ ai qaain (-un 

Mal —il Un ni dimir. la — » dooiptim Cciyz IWfi II |n~ril llttiur Ou Innlr. 
n Ou Stemm. 

2 ) Celi ml II» a un Uei (■>*' :* f<» di nmle iù a» "il»i — aitoœcai (ou Uki 
iwih'ti lu liera U lu octant rar Uirrvu irimlrer-rr> <n are |raiik autan roilmcnmi 
in« que pin mire noie* >m»l ni Vt irmiiin- » tTortair — deitaoni 4. (ali ic U 

rural irai terrain 





»7 



—° •‘HS* H'-ê/O; r*> 

jvC v£ »#* •£?; ^ ■*> • i -' i ^ 

j-.^i'ijLK ^ S^-î j‘ i's, y-J 

'jX\ G'i ^ .«-&»#*£ ÛV <*£<^3 

r* V* r^ < >+ >wk ^ ^ >.v 

U, 

0 JJ^iC-'Li-iL.; 


-* 

* 3 e '£ : o ÿr^t^-w* 1 * ^;o H- 
j ■* Sy'j J,<3> > Jit î>>; ^ £ 

^ iE' £ ii-U JJw. ta Vd j^; >;s i 

j* $ J V^âH^î^Ay*&y«» 

/ /#t / » < • , P m Pmrn? t 

<Xk>;,V'p4Hj 


I) Il rarivltfl p»« a (un U «MM Mot iraM U (vnt • mil ( Dicv «vu <l*r • c nlàdilt qu'l 
(■il «i'iK u.i «inli !i DM et (Vu ri'ipM «se <• «•< «i (il i« “• ck 9m vuqaa 
uiWViMn 

Cm Ifil lui la rua (Vil* U |V:i:i :•. par bi> aM cn>4j « wiom pu ■ u-inpjjm 4 n~ 
l‘vitre vu oie Oc k-i» aUim> ft bien 
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»9 Cetal qui viendra 1 avec h tonne action aura totn nucu> qu'elle et oeui-là 
wml préservé» de la panique dt ce Jour. 

SO-El celui qui viendra avec la mausaiic action ceuvIA MTOM jeté» mr leur» 
lattt dan» le feu. 

~N’<le»vwi» pa» uniquement rétribue» telon ce que vou» failici? - 
91-h n’ai reçu pour ordre que d’adorer Le.Seigneur-et-Muitre de «Ile cité qui 
l'a rendue inerte. Tout Lui appartient J'ai reçu l'ordre de faire partie de» 
Musulman»... 

92 ..et * réciter le Coran. Celui qui »e net >ur la tonne voie ne le lait qw 
pour lui-même ci «loi qui s'cpire. di»: nie ne suis que l'un de» 
nvcniucur* •. 

93-Dit; -La louange es» ;i Dieu: Il voire Km voir Se» «pic» (miracle*)et vou» 
le» reconnaître/ a 

Ton Swgnnir h'mi n ilUnvm inait^nrif A que voua fx>ln 


Chapitre XXVm 

LE RÉCIT 

dr D péitode ncojuoiw |88 \cr»cl») 

Au naw d< Dm !r Mtsmtttdmx 

/il' uirnrr H /m inrilmi 

1 (T - S - M) Ta • »in • mm 1 

2 TaV. mat Ivo vcisots du Liait qui capote clairement roule choie 

3- Nou» te réeitoeu une partie de U nouvelle de Hotte et de Pharaon on toute 
vérité pour dev feni qui croient. 

4 Pharaon »'ea montré pion de vupertc vur tcrtc cl fil de »<» lufeiant» des 
clins afin d'abuwr delà faiblesse de l'un d’esi»: Il écoutait uns pitié v> fih 
cl cardait w» femme» en vie. 

Il appartenait lùrcment nui corrupteurs 

5- Nou» voulons combler de Nos faveur» ceu» qu ont élê vielimr» de leur 
fmhleue sur terre, d'en faire aie» guides (ou de» chef») et d'en faire le» 
héritiers. 

(V ( Nou» voûtons ) Ica établir puiiiammenl sur tetrv cl montrer de leur pan t 
Pharaon. 1 Haman et d leurs années « qu'il» len) omettaient 





:t u téta 


s « 


I Nom imprime* » I» mire Je Mci*: «AHade-lc cl. si I* ai peur pour la. 
Kl*c le dîna 1er lion tans éprouver ni crainte ni chagrin car Noue illont le 
le rendre ec en laire un Messager o 

* l j famille Je Pharaon le rccwilM afin qu'il kur ton un enaenM ei une 
source de chagrin 

Cène Pliai «on. H aman cl leur» «ratie. étaient dant l'erreur. 

U-La icminc de Pharaon du : oC’esl la une tourte de lanilacitoii Cl Je )OrC 
pour mol el pour le» 1 . Ne le lues pus. |»?iit-éiic nous icndia-i-il service ou 
le prendrons-nout pour enfant ». 
lit ne te doulaienl alors de rien. 

10 - If chagrin rcmpiil alors le ccrur de la merc de Mctfc d‘un grand vide et 
elle l'aurait 6en crié ti Nout ne lui a vont put renforce ton âme pour 
qu'elle fasse punie des Croyants. 

II - nie du à ta «eur: » Etnic de retrouver «s irncct* * Elle l'aperç** en socrct 

#* *c%m qu'iU nr %*re% n*ml«*nt mmfrin 

12 —On lui uve» imenlil auparavant kt nouiwct 

Elle dit « Vo«le?-voBi que je tout indique 1rs gens d'une maison disposés 
a mut le prendre en charge es à lui être bien détours? » 

D-Nous le rendimt ainsi A sa mère pour qu'clk retrouve ta joie cl pour 
qu'elle tadie que la promesse de Dieu se fou foc loujoun. mais la plupart 
d'entre cu« ne uvenl point. 

14 Quand il aUr.gr.it a péc-rve loue el ta maturité. Ne** lut dOWfeMI il gesse, 
lorce de jugement et «tcncc. C 'en a.nn que Nom fotornpcntons ks gem de 
bien. 

15-11 cnit» dans U «ilk dint un momciu d'inattention de ses habitants. Il y 
trouva deu« huntmes t'entraînant, celui-ci de ton clan ci celui-là de tes 
ennemis' 


Il A»u. h terni» ik ISuraen. (lui Unie cl cl» lui heu Seuiua ïe aaitm c« l.iu f.iépi» 
i|U lllina et cl» mil >c> irolncl» frwuecb 

Il II l'mnal d'ui «le d’en ti<et Je l'aivc <«i S’ilitoi du en 







m 

Celui qui appartenait i ton chn l'appela à l aide coma- cela du clan 
ennemi 

Moi» le tua d*un seul :o»p de p:iri!. 

Il du: «Ceil CM l'autre de Satan. C nn vraiment un eiirKmi « un eçircur 
fi «km ». 

16- 11 du: « Seigneur.)c me Mm Un du ion i mot-même. Pardonec-rooi ». Il lui 
pardonna. Ce» Lui vraiment Le pur donneur. Le miterooedieux! 

17- 11 dit: -Seigneur! Grûcc aux btcufailtdont Tu m'usoonbk.Je ne terni plut 
Jamais un touiien pour kl criminels» 

IH II r« vnull plut dira lu vile que dam la peut cl loujout» sur ur% gard» Or 
wihi que «ckll qui l'ataif appelé hier u l’aide l'.ppcUil de nouveau j von 
vceoutï Moite lui dit: - Décidément lu e> un vrai tédwteur! *■ 

19 Quand il voulut massacra celui qui cran leur ennemi commun ce dernier 
dit: »0 Moi» 1 

V.»a lu doo. me tu« comme lu i» lue Mc. un Clic iliOHt? Tu lie» ■lu» À 

hir un volesl tur lorc ci lu ne veux pa» faire punie det Bon» 
rèforimtrun ». 

20-C'etl alors qu’arma du point le pluiélcegne de lu vBc un homme courant 
en toute hile <1 dil: 

- Moite! Le» grands (de ü ville ) sont eu irain * *e comx-ricr pour le luer. 
Sors c’est un conseil loyal que je le donne». 

21 II sorlil doue de lu ville plein de peur et d'appréhraiion cl dit . Seipne-r! 

Sauie-moi d: ec peuple injutlc (idolâtre) ». 

22-Quand il peu la direction de Mudyan. il dit: ..Peut-être que mon Seigneur 
me meiita iur lu tonne nie ». 

2) Quand II pana par l'eau <k Mudyan. il lu irouia encombrée par une üxk 
df prn* abreuvant (leurs troupeaux). Il trouva avant eu» ilcti. femmes qui 
retenaient leurs Béret II leur du ; » Quel ctt donc votre problème? * 

Lie»dirent: . Nout ne faitotas houe not bêles qa'unc Toit les bergert partit 
et notre père est un vieil homme âgé •. 

24-11 abreuva (Ici hêtet) pour ctts pué «e retira dans l'ombre ci drt 
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-Seigneur! J'ai grand besoin « a que Tu as fou dewendre iour moi 
comme bien -. 

JS- L'uk d élira val ù lui marclunl embarrassée pur 111 c «naine pudeur el dit : 
" Mon pne le prie dl tenir pour qu’il te récompraw pour avoir abreuvé no. 
bise*». 

Quand il mai J lui a qu’il lui rjeonla ico historre, il lui dil « N'aie CMilK. 
lu es sauve de la p:nt mjuue » 

26- L'une dil deux Cfilles> dil: -Père! Engagp-lc i (on «rvkc ear le ireilleur 
que lu puisse* engager esl l'homme fon el lo>aP - 

27- Il du -Je voudrais le donner ai mariage I une de me. deux mira qic vexi 
a condition que lu l'engages à me servir pendant huit ans. Si lu en 
acccoipii* dix. « sera pur pure pénerosiic de la jun ri g n: (iras pos à 
abuser d: la gentille»; Tu Houseras en moi. si Dieu seul, un lira bon 
[urler.aire <■ 

lf 11 du -C’esi d’oixocd. Quelle que «Mi I. période qui j'au.ui |msste p 
n'aurai subi aacun loti cl Dieu csi témoin de ee que nous disons-. 

29 lorsque MoiM ml accompli b période contenue o qu'il se mil en rouie 
aveu su fanrik. d apercui avec |oe du c Mt du mont Tor un Jeu II du .1 u 
umille ’ Altceder nvoi iO. je «en» d'apercevoir un leu de Kan augure. 
Pcui-éuc vous en rappoelcrjijc quoique nouvelle ou un lison de feu pour 
vous réchauffer... 

* Lorsqu'il s’j rcndil. il fui appelé à punir de la riw droite (ou têruc | de h 
vallée, dans la place Unie, d puiiii <k l'arbre 5 . 

•I Moïse' C 'en moi Dieu. Seigneur-ei-Mailrc des Univers... 

31 - >. Jonc ton béton ! ■> 

Liai ml il V; vil s'agiter corne un serpvni. .1 -c «ma du côte oppose sont 
■vcm: x retourner 

*0 Motw! Viras efc l'avini ec nieciuiixc. lu es en parfaite séeunlt- 


11 0» r.roiut soi Mnst» » dl yllitKTi lt.II xil b p«rei qia im~m V |.|,N « au il 
isivra.n uoktcr qa'Ml •«nt.c dr «usn pi. Un lin. 

U. d> .1- 41 •< Kl . u«M «un I* «te .rue le émtHi |-u» n *«a 

nan*iK (Ile *■->• k pidf. 0 » *r>« 

C'alnuai J.V. nw.it q.«k k q.iltl. di (et. et a, U.U 

Ot d» qu'J Iipl a l> lit. 01 . Cl..«ib. 

ü C'en uns dw* a «a a HBk design rois k nsn -ft b...ut inw. 
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J2- fai* (us*< u mnia par la «nie supérieure ifcr ion vêtement ci ci* en sortira 
WUK hlanc»»' *jis* aucune maladie < lèpre ). Ramène Ion bu* le Ion* de Ion 
corps par crainte KtpccturM (ifc Dira) 

Ce «ai 11 deux preuves de lu pin de ion Seigneur donnée* a Pharaon ci t 
se* dignitaires Ce tort! des gens rehelle* a toute ksi cl à toute morale. 

3.' Il du: •Seigneur! J'ai lue l'un de* leurs ci )c crains qu'il* ne m* uem. 

J* Or mon l'fére Aaron cil plus éloquent qoe moi. Envoic-lc doae avec moi 
pour m'assister Cl pour ajouter foi à mes dires. Je cru «s qu'ih ne me 
irnltoH de menteur -. 

35-Il dit: -Nos» allons jomenir (ixi bra* par ion frère et sous deanrr un 
pouvoir qui bs empêchera de ganenir i vous *u«. 

Grâce û Nos signet (miracles) vous sert*. *ous ci ccu. qui tous auront 
suivis, les vainqueurs -. 

.16 -Quand Mont leur uni avec Nos signes évidents, ils dirent * Ce n’est il 
qu'unomugU fcigee de iouk» pieu» cl nom n'avons rico cuUmlu de tel vlica. 
nos (xcmiei* ancêtres •- 

3? Moite dit: «Mon Segneur mit miras qui apporte U bonne direction de Sa 
put CI ù qui reviendra ki demeure (do Paradis) 
le» injustes ne récoltent jamais le ttaxésa. 

38- Pharaon dit: •> O dignitaires de la cour! Je ne vousm pt* connu d'autre dieu 
que mot-même. Altoas Humas! A£umc le feu >ur les briques de lcrre «l fais- 
moi une construaion «levée, p-ut-éire parviendrai* i soir le dbu de Motte. 
Man assurément. )e le crois plutôt menteur ». 

39- El son* aucun droil il se prit, lui et son arreêe. pour une grande chose me 
irne e( il* crurent qu 'iis ne devaient jamais Nous «ire rendus. 

40- Nous le châtiâmes hn <i son armée en te jetant dans les Ilots profonds Vois 
comment a été In destinée des Injustes (des Mécréant*)! 
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»-éc.<Ol 342 

41-Nous en fîmes de* prolcaicurs appctml »u (tu (de l'Enfer) et le Joui de lu 
résurrection (U n'auront i«un woen 

4? Nom In etn» poursuivre dans ce monde par une malédiction el. le lourde le 
résurrection. ik an ont parai le* cnalidi* 

«J-Nom avons efT«livvmem deene a Ma* le livre apres que Nous eûmes 
anéanti les siètfcs (jénénatiooi) précédents pour ouviir le yen» dra gens cl en 
tant que borne direction « miscncoedc. peut-être se tappribroct-il». 

44 - Tu n 'étuis pas le long de U rive Ouest quand Nom armâmes irrcio:ul«mcru 
de confier la chc« (le Mewagr) i Moise et lu n'étais pool pirmi les 
lémomt 

4J - Mais Nom avons (ail nuire des générations et U duree de leur existence a été 
trop loa*M (pour qu'elles se souviennent encore de leurs engagements!. Tu 
o'étais nullement installé à Madyao pour «ire (aujourd'hui) en mesure de 
leur Mus MectJuOt) faire le réol de Nos miracles, mais Nous avons fait de 
toi bb Messager 

•<6 Tu n’étais point du cote du iront Tôt quand Nous appelante (Moire). nué 
c'est là un effet de la misérnioede de ton Seigneur afin que tu uvenlwes un 
peuple qu n 'ont reçu aucun avertisseur avant toi. peut-être * rappelleront- 
ik. 

4? Que ce puissent-ilsêtre atteints de que^ue calamité pour les actions avancées 
pwr buis mains, et ils diront alors: n Seigneur! Pourquoi ne noos as-Tu pis 
envoyé Un Message afin que nous suivions Tes ignés (versets) et que nous 
suyvos parmi bs Croyant»? 

4ü Quand b vérité lent vint de Notre part ils dirent :aAh's>1 avait reçu la même 
ckose que Moïse !>. Mais n'ont-ils point renié ce qu'a reçu Md* auparavant? 
Ils ont alors dit: "Deux magies ee sont mutuellement soutenues!». Et il» 
dirent: «Nous bs renions toutes bsdeux». 

49 Dis: - Apporter donc de 1a put de Dieu un Livre qui soit péut près qu’eus 
deux (lu Toralt el le Coran I de b bonne voie cl y; b suivrai sa vous dites b 
vérin* ». 

50- S’ils ne répondent pas i ta demande, sache alors qu’ils ne font que luivre 


l| Outil b. Koréidini .«.sl-m k Colin, k Pn*Mir (t4.iM.iiw. n ulw a Uni ■■> lu) les. 
<|| Il i cou: <r k» •rexins tinurn ■■ ftntttfbi li TorWi où il uoiwnimi l> 
wWIm.io. Oi <uh»k 4M. « » tl... « d. Il r-.e«»l. Oe MltimK Uü«- a Ihw. 
Ou.<t ih (r.ubrou Ulmnctau «m crannulloi clin h T«a». ils aillant b Ton* Il k 
C«»ikibii nipn >e kusiik llneiaun. 
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34J 

kur» postions ci qui en p*ut dans l'erreur que ce+ui qui suit sa (union uns 
(•Ire guide de lu pari de Dieu’ 

DVu ne guide pas U pmi injuste (mécréante). 

51 Nous usons efkctncmeni (ail parvenir jusqu'4 nu le Verte, peut-circ se 
rappellerani*ih. 

52 leu». 4 qui Nous avons donne le Livre avant lui (le Coran) y eroieni. eus. 
ÎJ Quand un k leur rfcilc. ils disent : ■ Nous y usons cru. C'ew I. vênlé venant 

* ""ire Seigneur. Nous ci»ns dt>i Musulmans avant son armée.. 

!4 Ccut-li recevront leur salaire deux lois pour oe qu'Us auront enduré avec 
[utirnec Ils rcrousseni |*ir ti bcane («lion) la mauvaise 1 ci iMpnani 
(dans les œuvres de bien) de oe que Nous leur avoes cctroÿé. 

55 Quand Ils entendent le verbiap: inutile, ils lui tournent le dos en slisam 
■i Nous usons nos actions el sous asc* les vôtres. Salut i vous! Nous n ‘avows 

«im il vr*e niv .vu. qui sVoMicni i Ignmvr |l* loi -le INr.. cl Sa morde)*. 

56-Tii ncmcls|ussurla bonne voie qui luauneMiiuaDieu y met qui II svMcl II 
un mieux que tous ceux qui sont sxir le droit chemin. 

5ï IK dirent -Si nous suivons la bonne dnectica avec leu on s acharnera a nous 
enlever de noire terre * 

Ne fcs asons-Nous pos solidement installes dans un sa actuaire sûr* (la 
Mcsq«l sers Vequel soin apportés les fruiis de losac chose uiiniue bien 
ottioyc de Notre part? Mais la plupart d'entre eux -c savent point. 

55 Combien Nous avons anéanti A ails que leur grand train de vie n'a 
pointé» qu'à I Ingratitude el à la rébellion! Vrwi dore leurs demeures elles 
il'ont élc habitées après eux que nés peu et c'csr Nous qm sommes les 
boîtiers 

59-Ton Seigneur n'anéantit Jamais les cites avant d'envo>er dam leur métropole 
un Messager leur réciUBt Nos verset* 

Nos» n anéantissons les aies que lorsque leurs habitants sont injustes 
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6(1 IihiI orque «nu rretvw comme bains c'est la jouissance ck ld sic Id-fus cl 
ia parure ci cc qu "il y * auprès de Dieu eti meilleur cl plus duratte. N 'ave?, 
vous donc p»' de cerveaux? 

61 Ett-ce que cvluid qui Noue a vont promis une bonne choie (le ParadiOqa'd 
dcêl sûrement trc*avcr est comme celui à qui Nous avons atccvdè la jcwiuamv 
de lu «c id-feos cl qui wr* ensuite, le jour de It résarrectica. de ceux qu’on 
(ralDcra (aa châtiment)? 

62- Le jour oo II fcs appellera cl qu'il dira: « Où ‘Col Me» assocéi qt*: vous 
revient 1 */ Me donrer?- 

62 (eus sur qui t* juMilti la sentence prononcée (dans la precicrniwl dircm 
« Sciçneur! Ceux-là que nous avons séduit*. août le? avons séduits comme 
■oui noua sommes dévoyés nenn-enemes. 

Nous I» désavouons auprès de Toi; « iTCM pis nom qu'ils adoraient *. 

6A On Hil* u Ap|v4«r vih .ituviK'* Ik Im .ipp^Ur^ni H/mp mi ». vumv pu 

de réponse. Ils lirenl ukirs le supplice. S'ifc usaient suivi U bonne voie (ils ne 

l'auraient tut vu). 

<•' le J*«<| <>» Il les appellera cl qu'il dira: • Qu'ave/ vous répondu utu 
Mewigro?. 

« Ce jo ia-là kl arcaincnli s'embrouillèrent dans leur» léics cl ils ne 
s'interrapeM poinl enlrc eux cl ne se (oui aucune deuoniiV 
67—Celui qui sera reveeu ü Dieu, aura cru eé fuir une œuvre de hen. pciil-èire 
qu’il sera parmi I» tfeolteurs du succès. 
éd-Ton Seigneur crée ce qu'il «cul cl choisit. Il ne kui a puisais apparlcnu de 
chO««. 

Olosre cl purelé à Dieu, exalté au dessus de ce qu'ils associent! 

W Ton Seigneur sait ce que cachent leurs poitrines cl <c qu'ils déclarent à sois 
haute. 

10-C'cy Lia Dieu, oui dieu en dehors de Lui. A Lui revient la louange dans la 
première vie et dans la \v ultime (dans ce monde cl <lia> l'aultc) C'nl à Lui 
qu'appurKnt k pouvoir cl c'esl U Lui que sous serez retourner 

71 _ IVI, . Que dirira-voiit ai Dieu reivJ.il vsWre nuit étemclk jvaau 'au Jour de la 

résurrection, quelle dninitc autre que Dieu «ous apporterait quelque 
lumière’ 

N 'entende/-»ous donc point?* 
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72 Dis; * Que dinee-voui 11 I>*u rendait votre jour etnncl jusqu'au juur de li 
réiurrcction. quelle divinité mitre que Dira vous apporterait une nuii où voue 
conniiiréa le repos? 

Ne voyu-vout duw point cli*?» 

?}- C'ctl de par S» mitéiéoeifc qu II fil pour voce b nuit et le/our afin que vous 
y trouva;/ votre repos. que vout recherchiez fct dirai de Su générosité et peut- 
étr* dirrr-'oui ■ merci *. 

'4 Le jouir où II lo appellera et qu II dira : -i Où .vont mes nssocét que vous ave/ 
prétendu me donner?» 

75 Nous fimri venir de chique nation (communauté rcfigKUv; ou génération) 
un témoin 1 et Noui drain: «Apporte/ votre preuve!» IH surent ulorv que 
c’en t>eu qui avait ruiion el ne trouvèrent plut triee de ce qu e- forgeaient 
coin»; incnsosgcs. 

76- Karimnî apfx«rt#n»it ;tn jviipV* H#» MiVv II Ik iVfni* <U mi f«»r<r cl Nvui Im 

donnâtnet une quantitéde trésor* telle que km»Clefi auraient fait ployer mut 
leur potdv un grand nombre d'boe=nes unti et fort». 

Lorsque ton peuple luidit: -Nete réjouit point' Dwu n'aime putecuv qui 
te ré/suisteni ». 

?7-. Hr.-bervbe à traven ce que Dieu t’a donné la demeure uétiiic (le Paraditl 
tans pointant oilthcr ta part de «v monde. Fait du ben comme Dieu t'a fait 
du bien et ne cherche pat à corrompre tur terre c» Dieu n'aunc point les 
comipKann. 

78- Il d«t: -Tout ce qui m'a été dira ré je ne le doit qu'j une seltocc en mon 
pouvoir ». 

Ne tail-il donc pat que Dieu a bel et bien anéanti avant lui. pu mal les sécV» 
(générations). det gens bien plus fora que tai cl qui avaient amatté 
davantage de riebettet? 

Mail Ict crimi-els ne trront pas iwerropet mr leurs péelict 

79- 11 toetit se montrant à ton peuple dint tout ton apparat. Ceux qui désiraient 
la ne ici-but dirent: «Ali si noue avions fct mêract richctwi qu'a reçues 
Karoun. il a vraiment une chance énorme!» 


I > Oui/K uioi *»r* peur llwq» ouu» «IV b M> »»r»< qui II» u an mr* <»»>*• r*-*i • 


2) Kiteui rua » coivn Ce Morte et kw urtin cmui Uo * Oui dm lut U «ali 
l»iKiliiirHU ik t<tfc poiaret a«nu»it II Tctak n«ui que kui El [tu. t mil ir« 
irrt trot* loiiuie Cetipeurqin I •<! ffctnd'or(ieM r<j*reiu ktaum «.ecle plnjnol 
tléprtt. 
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OU Cou» qui avaient revu la witste (du Livre) dlrmi: - Malheur à -oui! La 
revoni pense de Dieu 01 bien meilleure pour aux qui oni cru ci aimé dira le 
bien.» 

Manno oc U Uit rencontrer (lu sugcaci qu‘i aux qui rnvenl endurer avec 
piiencc 

Kl -Nom limes disparaître !a terre tous lui et tout sa maison Aucun dan en 
debon ele Dieu ne lui li pu» lui poner secours ei il ne foi guère recouru 

82-Ctux qui avaient voulu cire hier à » plua ne faisaient plus que dire: 
» Malheur à nous' N ‘erl-ce pur que Dteu donne U richesse en abondance ou 
prcimoniruKrvent à qui II veut’ 

N , cûl été S» bonlé. Peu nour aurait lait englo«ir pni b terre Malheur à 
notas! N'ejt-ce ps que 1er Mécréants ne récoltent jamais V; succès’* 

85-Cette demeure ullis*: (le Paradis) que voila. Nour la réservons à ceux qui w 
cherchent ni à r ‘élever rur terre m à > tenter I. <c*ruptkm el I avenir est nux 
sent pirut 

M Celui qui vieodi*' (à Dieu)a>w la bonne (aetioe)uura mieux qu'elle cl celui 
qui viendra (A Dieu) avec la mauvairc (action), crut qaa nuroni fait V:v 
mauvaises doter n'auront pour rècoat pente que ce qu'ér fa ira en*. 

85- Celui qui I a imfot: l'obligation du Coran dorl te ramener à un (beauI Leu 
de retour’. Dis: .1 Mon Seigneur rail mieux que tom lequel a apporte la 
bonse direction el qui en dans une erreur manifeste ». 

86- Tu n'empirait pr te voir ieeer le Livre taul par qurlqu'eflct de In miwrkorde 
d; ion Seigneur. 

Donc ne SOS surtout pr un soutien pur In Mécréants 

87- Qu’i* ne le repussent surtout p>loin des versets de Pieu après quïfct "ont 
été descendus (révélés) Appelle A Ion Seigneur et ne t'apparente surtout ps 
au» Astociatetirs! 

18-N'invoque avec Deu aucun autre dieu Il n'y a de dieu que Lui Toute chose 
ce appelée 1 périr ctccjcé Son Virage. C'en à Lui qu 'a «un tel! le jugement 
et c’est A Un que vous serez retournés. 


I) Va» 1 . kwi H il. statut* XXVtl 

t| (nuira anal qui < Vu mi ptia—i .|r ravi» à la Mecque, d Un âne qie c'cai la 

fmnetu au rir.tlli M)u> divin Cfl il l'ipl des Ml à II les- r»»s<ar II l'rvijlpji la a 

Oi dr «l >ulii J lrnrt ci mm dim *< Imi unis pur y ntu.mci de aoavcau C «a 
(«irqioi Ici pain aïoli, k tc«u fl U !‘i|vitl di leur» ih y ntoimni. 
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Chapitre XXIX 

L'ARAIGNEE 

de li nriiKk- ™cqu>~ (W stricts I 


Mu nom dt l)Uu Ir MisMmtknx 
far crime cl fai cuillme 

I- Alif • km • mon' <A - L - M) 

2 la $cns oni-ils pensé qu’on la laiHOrail dire qu’ils ont au «an» qu’<fc ne 
setent soumis i l'épreuve*? 

J Nous lions encensement soumis à l'épreuve <cui qui éuiem avant SU* cl 
l>éu siura iissuièmenl ceux qui amont clil vrai ci II aura reru mentent les 
m« leurs. 

* Ou bien est *ce que ceux qui loin le* mauvaise* choses ont cru Nous 
dc.iux-i’V Quel bien mauvais jutemcnl ils font U’ 

S Celui qui aura vécu dans l’espoir de remontrer Dieu 1 .le terme fixé par Dieu 
dcei immanquubknKnl venir cl c’est Lui L Audlam cl Le Sachant par 
«cclkr.ee 

6- Celui qui a combattu ne combat en vériic que pour liii-mrmf. 

Dieu sc pisse certainement de toutes les créa nues. 

7- Ceo» qui auroni cru et fait la bonnes aunes. Nous effacerons eerU^emcnl 
kun mauvaises actions cl Nous les rêcompinseron* selon le meilleur de ce 
qu’ils faisaient 

K- Nous avons recommandé à l'homme de bien traiter ses géniteurs S'ils te 
cemboîtent pour t nnicncr a M'associer ce dont tu n *a> aucun savoir, ne leur 
obi» point 

C'est vers Moi que se fera voire retour cl le «oos informerai alors de ce qos 
tous tuilier. 

9 Ceux qui auront cru et fan les bonnes Œuvres. Nous ks ferons sùrcmecil 
curer dam k nombre des vertueux (des Saints). 

10- Parmi les nuis il en esl qui doem. Nous avons cru ea Dieu ». Si on leur Ont 
quelque ton dans la c.trsc de Dieu * conwkreni hi persécution des hommes 


Il Vcu «net I dt dupue II. 

21 Celle (peser pealiln ami b«n «t It b»" an pir k iwl Dieu (peux Hun™ rt.il 

-Pi s’4 ssii k nneuindira k hiabairsaS» IW «» «.. «ii.jnni ki pn/sm tt «Il 

mim k n.l k«i uiuu CVn <n «IV. foir l. f<( .t «an, k dbcruii s» lltitmi a 
n—In.i I reste li mim î. iuhi»i» ci .«k k- l'iHCf-ymn (iidoil m 

queh ijk Mtr«« le* curnKr*: «iWMrt 
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comme étant fcs tourments 4c Dieu. Si quclqw victoire vitni de ion 
Stigarur. ils s’empressait alot» de dire: - Nous étions avec vous - 
Dieu n'esl-ll pas k meilleur A savoir a qu’il y a dans le» pc-tnr.es des 
.nanti? 

11- Dieu saura certainement ««s qui auront tru et II saura assurément les 
hypocrites. 

13 feus qui otit nié dirent à ccu. qui ont cru: a Suis» «oint «w et que nous 
•-uppeutio** I. cnriv do vos fautes! - MU ils ne suppoetcnxit rien <k kun 
fautes et te sont sûrement «s menteurs 

I) «“*■ supporteront certainement leurs fardeau, et des fardeau, avec leurs 
fardeau. 1 cl on 1 rs interrogera sur ce qu'ils forgeiKtil en pur mensonge 

14 Nous a vont effectivement envoyé Noé ù son peupk. Il demeura parmi eux un 
millénaire nsoins cinquante aras Ils lurent alors saisis par k déluge en plein: 
injustice (mécréance). 

I i Nous k sauvâmes lut «1 ks occupants <k l’arche ci Nous en fîmes un signe 
pour ks habitants ek l'Univers. 

16 lit Ahraluutt. lorsqu’il dit à son peupk 

••Adorer Dku cl craiçner-Le pieusement. C’clu vous est Non meilleur si sous 
•dvica ». 

I T-Vous n’ndorer en dehors de Dieu que des idoles et vous inventer, du 
mensonge. Ceui que *ous adorer en dehors de Dieu ne peuvent vous assurer 
Mutante subsitUiKC. Rtchcrehca auprès de Die» la subsistance: adorer Le et 
rccdc*-I.ui grâce, c’est * Lut que vous serez retournés. 

IX-S vous qualifier cela de mensonge, d’autres raiticms l’on fan avant sous et I: 
Messager n'est tenu que de transmettre en toute elane. 

19- Ne voient-ils donc pas comment Dieu fait U première création puis b refait 
de nouveau? 

Cela est pour Dieu chose faeik. 

-* 1 -Du: •> Parcoure/ b terre et «oyer comment Dieu a commerce b création pus 
comment II crée la génération B)t**C ». 

Dieu est certes capable de toute chose 


11 Ctam (t« mpeuaMt « uppane q K » grape o.up mu «k qu iinimi ta im> 
(.«. Il nal a, qu liu en«uiciil le muuucanpk lunomron : «qUulenlikli ch** de 
au.un tuii L-ni! ..i. r*i «nm«r Or taefiirpr Or wsdrmeis II rnai di ru™ e. cru. oti 

*»'«« au bn tu qii rr Imrrn lr Ni. r irnp'e CMn-H il»ni: Il nins Ktcmgour que «in 

qu (OU te t»tn i kir suie nu m îmiu.r 4i kui priait "«<■*». <■ (Hulih). 
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-I - Il wamctaux tourmcnl» qui II veut « accvude $■ miKnconJc J qui II >cu(cl 
t ai t Lui que vont «r« retourné». 

22- Voui n’êle» nullement capables d'échappa i U ;utKc de Dieu ni du ns lu 
leur ni (tara le ciel ci «tu» n 'nue*. en dcho» de Dieu, ni patron-protecteur ni 
puninn peut vou» poiler «cour*. 

23- Ceux quionl nit le» agite* <oa remet*)* Oeu ftin» que Su rencontre,ceux- 
In onl dfwspéré A: Ma imséricotdc cl ceux-là uurom « «uppJiec douloureux. 

24- Pour louic lépatte son pcil(fc dit: »Tue*-te ou jetex-le dam un biKier 
aident I •• Ma» Dieu le *au«u du feu cl t ’ett U un ligne certain paur de» «n» 
qui croient 

25 II du .. Vou» n 'avez adopte da idole, en dcho» de Dieu que par égard â 
>otrr amour réciproque 1 dan» b vie ki-b», puil fc jour de la Rciurreuico. 
■ou» vous rcnifrci I» uni la autre» et «ou» «oui maudire* entre vont 
Voire relus) wra ke Feu et tout o’aure* i.i. de tuetiian» pour vou» porter 
mon. 

20- Lolh' crut à lui cl Abraham du : 

• Je wiB quiurr moa pays pour »Ufr à mon Seigneur. c*c»i Lui le Tout- 
Puiuuni el Le Sage 

27- Sou* lui donnâmes laie cl Jacob ci plupimci dan» ta progéniture la 
(xophétic ei le livre Nou* lui donnâmes son salaire dan» ce monde et. dae* 
l’autre, il fera tcrulacmenl partie de» vertueux (de» saints). 

28- El lolh. quami il dil à ton peuple -Vous commença .ruinent l’aelc 
«■moral dan* Icq ici pcncaac ne «ou» a ptivede» parmi fc» habitant» de cc 
monde ». 

29- «Vo»U main tenant que vou» «ou» adret»» nui luanmis (pour satisfaire 
voire boom actuel (.que «ou* infcitc* le» chemin» de votre brigatuUfC el que 
vous laite» data voire cercle le» chotcs lu [du* désavouable»... 

Pour toute répome »oa peuple dit : « Apportc-now donc le supplice de Dieu 
»i ce que lu dit ctl «rui ». 


il C <tl • Jreqir kl* itou ito>Cu<.omit.ot.ti0«deoioiraMmdr Dimii mi hwin 

II.UI.punit (UuUMi Catumn (•■•mUewMilD6.an.dtde»*. 

Moier K» j*l r» dm tco ceei-oimiil .In Or <e caifcmer t 11 nxieléun. t.ne rnleneii 

conpt «5c 11 itiilé el du mi un. 

« 9M» IC «O«il k> «u. «I tira qu'il r.j*n; liy» le... (un a *»r. »r h 

m»on« née». U 11 mite ni ni itir. ta pin werhie erreur Cetl 11 « Ralilr une prm. de 

tùtau II rk («KIU nerl.iV rl ni l((im ilt(K * Ce nem a «pvii pii ■ tuder « t» 


»<l» 

21 Uthatk 


0Atretnrri IVfih Jc wnbrrrl 
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ft-L'Atatffiét _3» 

-VC> Il dii » Seigneur! Dor.w-moi victoire mu et peuple de corrupteurs! ■> 

31- Quand Nos Menagen xinrént à Abeifum en lui apportai* la bonne 
nouvelle', ili dirent -Nous s tk>ns anéantir ht hahdiml* de «Ile cité; «s 
habitants sont injustes ». 

32- Il dit: « Dam celle cité il y a Loih ». 

lit dirent: » Nom sommes fc* meilleur* a avoir qui II > a Nous le Muvetoro 
certainement lui cl «1 familfc sauf sa femme. elle doit disjtiraitrc avec les 
autres ». 

33- lorsque Nos mrvaxers (Ici Anges | vinrem a lolh. il vil m eu» un mal et ea 
reucntii MM grande gêne. Ili dircm: . N'aie crainte et nraoii pos chagriné! 
Nom. allons U: sauver toi cl u Idnvlle sijl ta femme, die don disparailrc as« 
le» autres». 

3«- Nous allons faire dfWfndrc du c*el une calamité sur les habitant, de ente cilé 
pour leur dévergondage » 

35- Nous en avons effectivement laissé un signe (un lémon )' endtnt pour des 
Sens qui raisorsncnl. 

36 El à M.idijn (Noue a»on, envoyé) leur frère Clsouiyb II «lit: ..O mon 
(Kuple! Adore/ Dieu, pense/ au jour ultime « ne sous ucharne? pus à semer 
h corrupeton en «erre * 

37-lkle tiuilcreal demrnlcurel ils furent alors sais» pur la mousse (sismique). 
Ils ne fui en plu, dans leurs maisons que des cadavres inenrs. 

3Ï- El Aid ci Thamoud... leur deuinoe vous apparaît clairemcnl « (rasera leurs 
demeures 

Satan leur avait embelli leur* agissements au point * ks repouwer loin * la 
(bonne) soie Ils «aient pourtant mvitèi A bten ouvrir ks yeus. 

39- El Karoun. et Pnaraon. cl Haman Moïse leur avait pourtant bien oppoité 
ks preuves évidentes. II» s enorgueillirent sur terre mu ils ne furent pas les 
plus rapidts (dans la course 1 1 

40 Nous mots» châtié chacun «Ion *on pêché. Il en est sur qui Nous avo» 
envoyé un nuage de pierres. Il < n est qui a été y 1*1 par !c cri ( icrriDanl ). Il en 


l) Kl* A li (rockilnt iocsmik * ton Ms haie Cdill U tu mi rtraek e»r Abnlun jtwi 
sien {II, AqtDt* VIH» ira (I ta Senne Snili mil slérifc érpin u «tonirit Kiiidrrastf 
I sp Ali ! remit» 

!> ■ »'■»! do niutdc Utr ni» q» huai btot appratm». >WHp« l> Mo *k»(c ci ••> U 
«u* A 5 *ik q.c lunumtcra naitlMm u oimnvn d» KorrtdliW »n,>-> ce 
<l*oin • id-c.Ki en nnui IIm 

• l ) C'cve-t-nri qtid, r< pumi tuim a ts «ose* * dcsili qu ks (Otntitiil cl qa'ét anieii 

nheé »u leu oifMl ci tui rc*n A owir 
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ei que Noa< ason» fait engloutir pur la terre « il en en que Nom avons 

noytt. 

Dieu n'étaii po, « nntore il leur (âne de* mjiwia, maii ce sont eu» qui 
étaient injustes avec cut-avèirc 

>11 I-image de aux qui a son! donne dn patronvpcceortcun en dehors de l>cu 
«I comme celle de l'araignée qui tea donne une maison. Or b naûon la 
plu» frajAe eu certainement celle « l ara^nte, si seulement il, savaient. 

42- l>cu sait tout cequ ïl. m.oquent en dehors de Lui. Il eu Le ToulPuissiint 
et le Sape. 

43- Telle, ,oct le parabob,que Noen laiton, aux g«s mai, seué. le, savant*en 
i»mp«*nncni b sont. 

« - Dieu a erré k, «eux ci b terre en toute vénié et («vice. C'en là un signe pour 
le, Croÿunti. 

4S RicV.e clsue, 1 ce qui t a été in,|Mté du Livre Fai, correctement la prière car 
b prière détourne de, acte, immoraux cl dcuivowbk, et I évocation de IK-u 
eu bien plu, grande encor*. 

Dieu tait ce que vota faite. 

*6 -Ne dtKutex avec le, gens du Litre que de la manière la plu, doua sauf aux 
d'entre eux qui ont été injuste, ( ou qui ont associe) Dite,: •> Nou, avec* cru 
à cc qui nou, a été descendu (rèteir) et vou, a été descendu 
Notre Dieu et Le vôtre ne sont qu'un wul et même Dieu cl nou. Lui sommes 
cnlkrement soumi, t M usulnuos l *. 

47-C e» ainsi qœ Nou, t'avons fait desandre k Livre. Ceux à qui Nou* ason, 
donné le Litre > eraent et il ta ctt puimi aux-lâ qui y croient 
Seuls te, Mécréant, w relurent à avouer qu'ils crokol à Nos veneU, (ou 
signe,). 

4X-T» ne récitai, pourtant avant lui (k Coran) aucuit Livre et tu ne l'écrivait 
point de la main (droite X onon al a aurait donné quelque, doute, à ou» qui 
a* cherchent q» a infirmer toute vérité*. 


l) Oomr H xi w > >ti» rmu s» lire itou u>: iiliir. mut U OMHffl pif m ont vote, 
» ro .mil ml,rts, .si Uoswv * rêcMi <t oii >,i est i.vtk cl es irrri. s,.,,, a. V ,.l>rt. 
r ri'ai™ l< l« nrnrr <o pitiitc dits u vu fc tou «. mis 
» St» oitcikytta smkm ut, t«n 5“ <1*11 llrilrt «1 eu II eU-ril iis, eciil 

uoria.jil ConistU jvur-i mu * oup Orne k Corsn’ 

Miis s i ■>.!! cor. ||.(I(L< cl«« Jirn >. wirerer. »a 1111,11 fuir* russe DU rersiijia, Jr 
Ohio <k u lurisr tu 
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49-Il consiste piulôl en des svrnets bien tiairs dam kes pretrios de ceux qui onl 
n\» k savoir. Seuls V» lnjust»<lc*asse>:iateurs) te refusent A avowt qv'ili 
croient à Nos versets. 

511-II» dirent «Si CBCOrC on avau la il descendre sur lai des signes (miracles) de 
lu port (fcsonSei^rnur! •• Dis: -Les miracles n'appartiennent qu'ù Dieu et Je 
ne suis qu'un simple aveniueur bien clair -. 

51-Ne leur suflîc-ll donc point que Nous ayons fait descendre sur toi k: Lmcel 

qu'il Vue sou récité 1 ? 

Il y * là assurément i«j miséricorde et on rappel pour des sens qui croient. 
52 - Ihs . Die» sailli comme lémeen mire mi» cl vous II saH « qui est dan» les 
cieuv et en ferre. Ceux qui onl cru au faux et au cadi»: et qui oat nié Dieu, 
ce sont ceux-là les pet dam»». 

5) Ils te demandent de Hâter la venue d» supfe'Kr cl. n'était un tenu 
prénommé, le supplice leur serait certainement senu ce il leur viendra 
•ùrcmcni il l'improviuc alon qu'il* ne x doutent d. ren 

54- I!» le demandent de hâter la venue du supplice alors que l'tinter entoure tes 
mécnanil de toute part 

55- Le jour oü k; supplice les enveloppera du dessus d'em ce de dessous leurs 
peds et où il (k ï»n!icn de PEnfcr) dira *GoOt« A a que «ou» faisroe!» 

56- O Mes esclaves qui avez cru! Ma teste est bien vaste’. Adorez-Moi donc! 

57- Toutcerèriore vivante d» coûter à la mort purs c'en A Nous q» v-ous sert; 
retournes. 

58- Ceux qui auront cru ce (ait les bonnes couvres, Nous les installerons au 
Paradis dans des chimbns élevés sous tesquclk» roulent les nriêres. Ils y 
seront poar l'éternité. 

Quel beau suture que celai de ro«t qui agissent! 

59- Ceux qui ont enduré avec patience et qui »'e» remettent A leur Seigneur 
00- Combien de bétes ne portent pas sur elles krur subsistante cl c'csl Dieu qui la 

leur procure en même temps que U vitre? 

Il est L'Audianl cl Le Sachant parfait». 


I > U Ctnn ru e> Uiikik a. rui.iSr p« un <l,tr aumU* rl pir U vitme «► soeiees qui 
iRiretni ci qu S.~ Sonnes rv> noait tk ittoivrr 

!) Dru «ara S_ »P'T.< M*— aai qx sis. ke -Sqn. d .u r..i—V i-l,.., son K**s » » 
laine O « I* (O-fMtiKi de trois <one<rp)ic.iis 

C'«U io.rq.ru II l.u rrtMii I>h* 11. *>l <n l»e. it -S S<o alw.lMo (su un ellisui lu 

pmAlr»r«al. 

Celu qii se •iu'lie i-mut lesf*sw»ero>iixesei II iccrivUcn de U béel ik» rienn eu .mil 

O loua laits |ui srv siiMu>ns S. vsr assoit .Mrs enruUM: peina en i nnra qu'il ne 

s'a»tre su kvceoluttcrrcWc.Orcrtu qil a vu la «Mène 11 qiilii Ouiiimn roi 
C'est lut « cette îrtrrSM espérer**. qaKprn l'roqter ta (ce durs un pi(iiaiart et c'en 

rruiqni k rrondar d> ifK . Nii •'<*■ (inerte* dm vie vMlp> 
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61 -Si lu kur démuselais qui <rtt tes «eut ci la icnc Cl a soumis à voue service 
I; sol cl cl In lune. iB diraient si ni aucun doute: a Dieu ». 

A quel point ils s'en lulucni donc corner' 

62-Dieu donne Ses bicas avec larjcste i qui II veut ck Set ficlavci ou avec 
patcaaonic. Dieu cil pullulement au courant ifc loulc chute 
65-Si tu kur demandait qui a fait détendre du ad une eau avec laquelle II lit 
revivre la terre aptes sa mon. lit diraient certainement : - Dieu ». 

Dit: « La louange ett à Dieu! • 

Malt la plupirl d'ealrc eux ne sent pas capable* de comprendre 

64- Celle vie ici-bot n’ett qu'amusement ci (eu ci c'en assurément lu demeure 
ultime qui etl lu via»* vie. (i du moins ils savaient. 

65- Quand ils prennent le balcau. iis invoquent Dieu uns tien Lui associer dans 
kur adoration et leurs prière*. 

line fois qull ks a sauves en les ran*nam sur terre, voilé qu'ds redeviennent 

•doldtro. 

(6 Qu ils BWifciIcnt toute leur inpaiitodC devant « que Note leur avons 
donré et qu’il* jouissent! 

Ib auront btcmôi des nouvelle*. 

67- Ne vmcnt-il* donc point que Noui avons fait un sancttuire' <li Mecque) 
parfaitement tûr alors qu autour d eux kt gen* sont en levés pur crtttalûet? 
En-ce au faut et au caduc qu'ils Croient et est-ce kl bienfaits de Dieu qu **» 
ne veulent pas reconnaître? 

6» Qui en plus injuste que celui qui a forpr du mensonge à propos de Dieu ou 
qui a qualifié de rnCMOage U vérité quand ri lui est venue' 

N’est-ce (us en Enfer qu’il y a tire résidence pour lis Négateurs.’ 

69-CBux qui auront combattu pour Notre cause. Nous leurs indiquerons Nas 
voies et Dieu est sûrement avec les bienfaiteurs 

Chapitre XXX 
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1- Alif- lum - min» 1 (A-L-MX 

2 - U* Greco-Komains ont «e vuncw 

3- ...Dans U tare b plu» »oitinc >et. après Icut défaite. ds seront les vainqueur». 

4 ... Dans moins de dix ans*. C'est û Dieu qu'appartient la décision nu début et 
ii b lïn ctccJour-U les CnquiSK réjouiront. 

5 ...De lu vicient de Dieu. Il doc ne victoire h qui II veut a c'est l.ui le Tout- 
Puissant et le Xlistiicoedéux. 

6 - C'est U b promesse de Dieu »cu ne manquc>.mals i Sa promesse. mais la 
léjpurt des Humains ne nient point. 

1- Ils sarent une smpéc apparence Ar lu «se ici-h*». Qu.ni 4 la vie ultime, leur 

•tttcntKm en c*l totulcmcn! dclo\irncv. 

* N ont-ils donc pas médite en exu-tnemes que Dieu n u crée les <icu>. lu terre 
«l se qu'il y u mue eux qu'en toute tvrilé et justice et selon un terme 
prénommé? 

Assurément plusieurs «rmi les Muimini re refînent à ero-re qu 'ils douent 
rencontrer kur Seigneur. 

9- N ont-*» donc point pnreoutu la terre pour voir comment a été lu destinée 
de ceux qui Ire ont pièce ces' 1 

Ils étaient plus foelsqu'eux. ool toukré 1a poussière (en voy.pt». labours et 
autres travaux)et ont peuple lu terre Ixen plus qu 'eut 
leuts Messagers leur a vient apporte les preuves évidentes. 

I*cu n'était pus de nature à Itur (lire des injustices mus» sont eux qui se 
faisaient du tort à eux-mêmes 

10 - Puis lu destinée de ceux qui avaient commis b plus marnai» union fut 
qu'ils dtmcmirent les signes tou ivrsew) de Dwu et qu'ils Ire peenaient en 
dérision 

11 Dieu fan U pecmicre création puis la rcfu*t de nouveau cl c 'cm i Lui que vous 
serve retournés. 

12 - le Jour où sonnera llttsre de la résurrection. les criminels arboreront le 
masque lugubre de Satan. 

13- IU ne « trouveront aucun intercesseur pitml leurs Assocbs et ils reraeroot 
éur> Associés. 


I) Peur U .pu'itiiMn d> ces tiuo» symbrtHuo. veu ui >ti«» fl) du sturére II. 

1> Il .’.I» de b S*«- t|U «.« te p»j » le pi» re«t. » U pain.» X-N<|X- 

») le OUI f. TCtr dre j. rmitee * ITOx A <H; les tynuua pnnlmn dtaurual tel» 
IISKKtll i[(ti sep *n 
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14- 1{ Jour où tonnera l’heure de b ràurnxtkm. ce jour -lu ib se sépareront te 
uni des autres. 

15- Ccux qui *urunl eiu cl rail les bonnet txuvres seront dm» un jmdln où ib 
seront remplit de joie. 

16- Quant ù ceux qui uuronl mêcru cl qualifié de mensonges Nus signes (ou 
vertri*)c( U rencontre de b esc ultime 11 autre monde), aeut-lé seront dans 
le supplice où on te aiircindru k une présence incessante. 

I ? - Gloire cl pureté à D»su au moment où vous voyez U tombée de lu nuit et b 
Icier du jour! 

18 A Lui revient lu louange dans Incicux et en terre, l'aprés-midi et 1 I ïcurvoù 
vous voyez b soleil franchir k méridien '. 

19- Il fait sortir la ratière vivante de l> mnlierc morte et II (oit sortir la matière 
morte deb matière vivante II fait revivre ta (erre après va mort et c’a) aimi 

qv; vou> xra rc»>u>cilci. 

20 - Parmi So signes (miracles) est qu’il vote» nées de terre cl voilé que «vu» 
élei des êtiei humains tous répands ni (dans le monde). 

21 - Parmi Sei signes est qu il vous a créé ù partir *• vous-misnc* des «pouws 
afin que »oui trouviez auprès d‘elles le cubneet le gîte et qu'il n établi entre 
vous des lieas &« tondras» et de miséricorde *. 

Il y a en celu des signes ceiuim pour des gens qui méditent. 

22 - Parmi Ses signes est b création des cieu.s <1 de b terre cl b diversité de vm 
langues et de vos couleurs II > u en ceb des signes certains pour te gens 
qui savent, (ou: te WtUlllj 

23- Parmi Ses signes es» votre sommeil dans U nuit et k jour et votre course 
derrière Ses ttentaits goèrcux. 

Il y a en cela des signes certains pour des gens qui entendent 
24 Parmi Ses signet. Il vous montre l'éclair pour susciter votre crainte et votre 
convoitise'. Il fait descendre du ciel une eau avec laquelle Nous faisons 
revivre b terre après sa mort. 

Il y a b des signes certains pour des gens qui raisonnent. 


Il IX: il ici dm WK1S (U) et (11) leu tiil lil.scca ji> <■« buses de U -mie; «1 1 Crosne 

dccl se «macm i ire |rCrc«t*|aiOK ui pei aviti ts S-vn Os scte.iusK acnés sen >j\s:»s 
ror 11 ninürc. so min» eu I mitre 4c*Mil «ils i .m otKl face «ftv 1s tsiiM da 
uMilcl k Ftrïr Ou «uni rù aquisii II dsrisssr fea.i èusUet donne Itiinisn (SoNc 

ahlhr. »lu imprh. i;lil 

il tins <• vos* (Il » I > a W raitv^ que b renne «l ,1. Il (rn(« r_-.r. d> I Issirer. l'HMI 
« 1 * l»<v. dr.e loin d> rot. psrfilian.il <||I< ai qatl n a aae.r* ratio, de le «où» 

virant» 

■ > » b WBl qiv Itajeinc u (.u seDtnser 10e caSic (IUod.it ko équUsit fsOiqi». 
01 •" "WHI aeve b Umi Ceu M in rat pet 11 tins qu'l dsl. osluSoi l'X sa (inné 

tu”! Dm* re.* ".WH qm » U" “ tour 4e. km di itsdnuc a d «me 

rta«o>|u» qu unvseei ks dm ipo.il cl SMI seul pacisit icniiaio r«r iki lien. U 
m»0»-4a q..r.l Itsn 4'ai. .u nila« ou «a» -eus. ou ff.;r« de irônint 

•KWssaoH 

Il U crante a b ln»ac a de b |ick ci le MatetHi « li (Vue tKiOcuiic 
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25- Parmi Scs hjro. le l.ui que le cid ci U terre « tieniCM eu éguilibte par 
Soo ordre Pu» quand II voua lancera an appel: - lion de terre!» Idc «tu. 
lombes) voilà que «oui cei sorlc/. 

26- Crai à Lui qu'apçurlicnncnt tout CCux qui sont dans kscieux cl en terre, tocs 
Lui s«at parfaitement humbles et obéissants 

27- C'ost Lui qui fai! la première création pu» la refait de nouveau « cela Lui eu 
pies facile. Il a la transcendance absolue dans leu eieux et en terre et II eu Le 
Toul-Puiuanl et Le Sage. 

28 - Il «oui a fart une paiabole de vous-même* : 

Avex-vous dins ceux que vous posséda de pksn droit (vos esclave* 
Icptimcs) qvclqian auMKiét dam ce que Noua vou» «son» OHnvjé? 

V tcrxe-vow égaux (en droit de propriété) et les craindriez-vous comme 
voua vos» ciaigccz vouv-méme* (entre gens libre»)' ! 

C'est ainsi qoe Nous exposons les versets en detail pour des gmt qn 
■nitmnent. 

29- Ceux qui oui été Iiijusioooi plutôt suivi leu» pussions tans s'appajvr sur 
aucun wnoir. Qui m;t sur le dm «tanin ceux que DMw a «Barétff El lit ■‘oot 
(Krsonae posa leur porter secours. 

30- Oiicnlc-ti» dons- extlutivemersi «vit la reliçxm. en pur inoniil Itoslc 

Telle est La nature conformément a laquelle Dieu u crée les humains. Nul 
changement à la création ifc Dieu 

Voilà la religion bien droite, cuis la plupart des gens ne savent point. 
JI-._ Révérant à Lui [éein* ck repentir. Craigne/.-Le pccuscmeni. faites 
currtx'lemenl la prière el ne faites point partie des Ateociateurs! 

32 . .. De ceux qui ont fait écht« leur rcligieo par le schisme et devinrent des 
sectes diverses. 

chaque parti te réjouissant de ce qu'il détenait 
3! Quand les gens sont tou-bès pur quelque malheur (ou disette), ils invoquent 
leur Seigneur, revenant à Lui plein» de repentir Pin», quand il leur fait 
gourer quelque miseneonk (pltaoc) de Sa pari, voilà qu'un groupe d'entre 
«' se mettent A donner de» Associés A kur Seigneur. 

34-Alin de ne point reconnaître' ce que Nous leur ave*, donné 
Jouisse/ donc! Vous saute/ bientôt. 

35 Ou bien avons-Nous fait descendre sur eux une a ut cote (un Livre > parlxnt 
de ceux quitte Lut associaient' 


I) Demèreqie *(etpriévare Bgilnen'a neHmeM 1 panai»ses*.mi m xmlminit 
kui e« :erd-r conpr. d: nérre Dim «'a mllrrrci- h pana#* Sin lo/mtu ateola ivk 
vnin.iK dr Ses crétmit* «i A V» 1 notre d» conptM 
Col II ü réluuiov kvtfK « S.vvir dr mile .««Marna dr qiMsr>|uc * D«« 

Il Lionne eu hu« »r ruine à I 'mjeliiate .b il u .rail dnimi »a.ul il résumai la 
«r'ivce» dr »» InntalVMi. Aani ilxidir-» leurlus I ullibKi lo lemco ù qtel.ti ui 
a 'autre ruiai avma vu pin Vaul i|ae gaernl a dé. qae Ici tans alnnlatli due i! dvpnur. lu 
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16 - O un lui Ko u» luson» goûter aux gen» quelque milénCOrde. il» s'en ré)Oui»tent 
cl, s’il» MM louché» pu quelque mauvjiK chou:, fruil Je leur* actions 
piiice». voilà qu'il» perdent loul evpoif. 

J7 Ne voieal-ilt dose pot que Dieu diilnbuc Se» bien» A qui II «eut avec largeuc 
ou au compte-goutte»’ 

Il y a en cela de» ligne» ccrlam» pour des geo» qui croient 
31-Danae au proche jxiicril ton droit ainu qu'au mitcruble et à l'fc.anger de 
pim^e. 

Cda est prCKiuKe pour ceux qui rrehcrehml le vivigr de I>*u cl ceu»-U »onl 
le» reoDlteur» du tutxé». 

30 Ce que tous avec pci-tè i intérêt |»ur qu "il w multiplie au» dépens de» been» 
do geo» ne »e multipliera guère atprét de Dieu, cl ce que tou» a»« donné 
comme aumôce. ne reolcrchani que le «*igc |ln tntHfndion ) 4: Dieu, ceux- 
là Mini ceux qui décuplent leur mue. 

40 Dieu qui tou» a créé», pu» vou» a assure voire sutaBlnnoe, piaa «mu lerJ 
mourir pour vnu» reousciter pur la suite. y-a-t-il |<irnu ses Awccio 
quclqu 'un qui (ail quelque choie de tout cela? 

Gloire «l pureté à Lui! E»alteMU-H au-dewu» de ce qu'il» atncicnl! 

41 - La corruption c»l apparue tut terre ci daei lu mer pour ce que le» gen» onl 

acquit de leur» propre» irakn afin qu'il leur lotte goûter une partie de W 
qu'il» onl lait. peut-clrc (C vendront-*» 1 . 

42 Dr» » Parcourez lu tare « «oycr comment a clé Ut deuinéc de ceux qui 
éluicnl auparavant. 

La plupart d'entre eu» étaient Auocincur» ». 

4J Oriente-toi donc exclnâvcmeni «en la religion bien droite avant qw ne 
virons un jour dont nul ne pourra retarder I fehé.inie rtxée par Da:u 
Ce jourü leur unité s« rompra. 

44- Celui qui a micfu. c 'est contre lui qw te retournai! ta mécremwe et celui qui 
u «u»rè dire» é bien, il» ne font que se prégurcf un bon lieu de rcpco*. 

45- Afin qu'il ràompcat* île Sa générosité ceux qui ont cru et fait le. bonnet 
ceuuM, 


11 0 . 11,1 u... v»pxn iu.-irl t,.-, » q»l «eneec de U» s»" le >u< km et d»M V» 

me», «»«•) iku. <v»o»» ira «mit*» n«le.s»lfl«. el en omet q» 0 » 

aecuiric.ec verra «Il (itnl use anrt («naiamncu fn>gh(i»|M 

t*. |.1» I. uni il» ira luli 4e piliie au Irai» de leir viOaum d.i v. de li «luit 

rHrc» de noie «mec 

0.» I»«u «••» péter»» dn Midm de &I ceteie et qu II ne row «opte pn am la *oii -ei/eue 
(i décor* 1 

J) tlnpo.nt- •llmaaddl: 

• Icemc lu te» M"lu lu KeonSc»-. 
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Il n 'aime pas In Mécréants. 

46— Parmi Ses signes est k (ail qu’il envok les vent* pnilcurs de bonne nouvelle 
peur VIH» faire goûter de Sa miséfstordc. pour que le bateau cccre sur Son 
«die el pour que vous rrcbcrchie* certains produits de Si prncroiitc. Peut- 
être rendrez-vous grlcc 

4?-Nous avons eOeeiivemmi envoyé avant loi des Messagers à kur peuple et ils 
leur apportèrent ks preuves évidente*. Nous no» vengeâmes alors de ctuv 
qui commuent k crime (<k la négation) Cl C était de Notre devoir de (aire 
vaincre ks Croyants. 

48-INeu q«a envoie les vents qui soulèvent un nuage. Il l 'étend dans k ciH 
comme II veut, pu» le divise en morceau». Tu vois alors ta pluie sortir à 
tiaven sa masse. Quand II atleint avec dfc qui II veut de Ses esclaves, vexl-l 
qu'ils se réjouissent de <e bon augure. 

*0 Mcm< ai, uvuni qu’on ni In t ixk tombe* vin vus, ils arboninm auparavant 
par désespoir la mine lugubre du Diabk. 

50-Contemple les cfleu de la miséricorde de Dieu ccenmcnt II fait revivre ls terre 
après sa meet. 

Ceiui-U est certainement eupnbk de rewiimter ks mous et II est capable de 
toute chose 

SI Si maintenant Nous dèctminoc* un sent (desséchant) cl qu’sfc vcreal aies leur 
ségétation devenu toute jaune (fanée), ils se meltenl après ceii à 
blasphémer. 

5?- Tu ec peu» (aire entendre les moris. m faire entendre uus scanda l'appel s’ils 
s'en vont en l« lournant k do* 

53-Tu ne peu» guider les aveugles contre leur égarement mais tu ne tais entendre 
qte ceux qui croient à Nos signe* (OU veiseu) cl qui sont aloes Musutmaro 
(entièrement souma à Dieu). 

S*-Dieu qui vous a créés d’abord faibles pu» (k suivre la taiNeae d'une (orct. 
pu» lit succéder d la force ure faibbsse et des cheveu» Njiics. 

Il crée ce qu’il veut et II est par cveetïoce Le Sachant ri Le Capablt. 


>- la (7fVio.Mv.im, 
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55 Le joue oti Humera l 'hcurv de l« rrâurredion te crsnincb lira Mécréants) 
jureront q- "il» ne wm retira («bat U vie ici-bas cl dur» leurt loenbes ) qu 'une 
heure. 

C'rai ainsi qu'on Ira cgirjii par te mensongra. 

5b-Cto* qui om to;u le ravoir ei b foi dirai: 

•' Vout élr* effeeiitemcnl restés dtns le Litre de Dieu jusqu'au lour de U 
Résurrection. Vote k Jour de la Résurrection. nuit vaut ne poinl ». 
SI Ce jout-li il ne servira i rien à «eux qui aurom clé injuste* de s'excuser ei on 
i* lcu ' dcmnn«kra pu de revenir ù ce qui kur «usure ifc nouveau la 
Mlafactioa de Dieu 

$*- N oui i\oru bel cl bkn fuit lu Humait» dans cc Coran dra piratoks de 
louira sortes Cl H lu kur appoilaii un mirjck. ceux qui «liront mccru diraient 
cotainemeni: o Vaut n clcs en réalité qu: de» imposteurs •>. 

59 C rai unil qur Dieu pote un cochet sur le ocur de cou. qui ne mtenl pu 
OU Scas pi lirai! L« promené de Dieu n'es nullement mensongère Ne soit 
tortout p«« pané d la kg£rcii pii ceint qui n om aucune conviction. 

Chapitre XXXI 

LOKMAN 1 

A" Il période eicequonc |M svrsct. ) 

.la mm <tt Dira I. Mbfrinrdmx 

par unau il par iwll/vti 

I - Alif • bm • rnâm' (A ■ L - M » 

2-Tcfc mwi te veracts du Livre iré» rage. 

3 Comme boiMe direction et miséricorde pour icux qui foni le bkn 
d-... Qui fout luimr-Ki.. u jiiiéic. ■luiiiiem l'auraOne legale et crokm 
lcrmcmeni À l‘nuire monde 

S-Ccux-li sont sur une bcane voie de leur Seigneur et ce »oni ceux-là qui 
réooltercmi le suive» 

6 l’nrui tejtrni il en rat qui «chétent lou «iment beaucoup) b distraction dra 
i) Ce fenomee de LMl*e. « e.t pu le Curai cmn ijnhifc a. p«Ht et et HIT.», Lu 

tradl») )• |<U. aMiMilK •■ n **K qu < t* u> NU..r, I. U ll.ui t m u 

Lo un dncii I|K o lui ui p-cçKic. d «uni dieu qu ce lit «■ u»e 

Qnid à un mener sn Ci decra écart» cninilr. or uerme teraa l-i trfn eoanr rmuerr 

Mm io i»uh nnrmen mil ..Vtrr di reor <ona«l» 

îl Vue itrsa <11 d« elupitre II 
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mbi«p% futiles * alla d'égarct (te nuire» | de la votedr Dieu *an» l'appuyer 
va aucun savoir ei «fin de la prendre en dérision 
Ceu»-I* auront un aappfeor humiliant. 

7 Quand nn lui récite Nos rerset». il ic détourne plein d orgueil comme x'.l ne 
te aviîi pet entendu», comme s'il avait qutlque surdilc dans te <fcu« oredte. 
Annorcc-lui un supplice douloureux. 

* C eu. qui auront cru et fait te bonnetcemrc» auront tegtrdin» de» délice». 
9 II y reront rosir l'éternité scion une prcoicue sircéte de Dieu C'est Lui Le 
liiul PixMini et Le Sage 

10 II créa Ir» cteu» un» pilier» que vous pui»»ice voir et jeu dura la terre de» 
mas»»» d ancrage ( te montagne»| pour l'empêcher de basculer arec «ou» « 
tk vou» emporter a la délite 

Il ) dissémina toute» «trie» d’aniinara et Noos lime» tomber du ciel une 

c-im atrr l>.|ii(41* Non» IWrc |V>i»m tout!» ic nu J. cnupl», géfiticu.. 

11 Telle eu la crr.itioei de Dieu Montrez-moi maintenant ce qu'ont créé ceu» 
qui wni ra dchoes de Lui! 

Ma.» te ligutlci <k» Mécréant»» sonl plutôt dan» «ne erreur évidente. 

12 Nout avora cflevli rentrai dretné A Loknun U mpetw: 

” Rend» grâce à Dieu. Celui qui remente w remerce qa 'i son seul avantage 
et orfei qui renie (te bienfait» * Dieu». Dcu te jv.,k bien de tou» et II est 
certainement digne de louange. 

I3-Quand Lolman dit a son fth en lui faisant la morale: 

..Mon petit' N'awxie rira à Dieu <ar l'taocatioa est »raiment une 
injustice é nonne •. 

U-Nous «von» recommandé a l'homme te deu» géniteurs. 

Sa mfee l'a porté en allant d'affaiblissement en afTaibiiecmcnl Son te.rage 
« fait au bout de deu. an» . Rend» grke à Mot et d IC» sénateurs! C'en A 
Moi qu'aboutit touU' de»linfc.. 

IS-. S'ik te combattrai pour t'amener i M assoeit» et dont tu a'a» aucun 
savon, ne kur obéi» point et licni-tez compagnie dan» ce bat momie selon la 
bonne coutume. 

Sut» ta voie or cctu. qui et revenu à Xfoi. C'ewl Moi que »e fera votre retour 
cl Je vous informerai alors dr te DR »ou» faisiez... 
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K pair ik un pi ou d'irpent dan» le» e 
dira renltr torci <I »« un. * o »i, dr un savclr n * »m i 
d«T< J. u. icnir.vi ‘1 ante actes» ■>. Ptra a> l..ri> »• t.SM n 
“p.n detmmrr te» jm» di C«an Dmc«•»|> i au« NndncAiumqiiditod 
«ut* »t en» «iltur. 
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16- - Mon ptltl ! Quir-I ce ne serait qw le poids d un graine île moutarde. que 
i* soit J» sein d'ursc roche ou dont les c*ux ou Ami la (eue, Oeu le féru 
venir (pour fc Jugement Dernier). 

Dieu est infiniment Doux et parfailcment Cooaaûsear. - 

17- -Mon petit! Pratique tcrupulcatetrcnt la prière. prescris le bien unanime- 
nwnt reconnu comme ici. protertt ce qui est réprouvé, et endure ce qui 
t'arrive avec patience. c’MI là une nurque de caractère. - 

IK-NA: tee pat d’un abord diffus*; <mot à mot: n'éloigne point u joue de» 
gens), ne marche put sur terre trè» content de toi-même. Dieu n'aime 
certainement pi» tout être plein de militance et de vaaiardise. 

10 -Soi» tnodiré dans ton allure et burêsc un peu de u tôt» car la voix b plut 
détectable eu celle de l’ine 

20- Ne toyej-vous pi» que Deu u toumlt à votre tertio; ce qui es» dam le» vieux 
Cl en lent et vont a comblé» ik !fct ttcnfalt» 4|>|Mittitt et iiuu «i|>aiciiu? 
Il en c»t pur nu les gens qui coiltroversonl à ptopo» de Deu tant meut, m 
bonne direction, ni Livre Nlairant. 

21 - Quand on leur ibt : - Suivre ce qu'a (ail cfcseerdre Dieu ». Ils disent: » Nouv 
tuivonv plutôt lu voie de tun père» telle que tout l’atout trouvée ». 

Eil-cc donc mène si Satan les invite au supplice de ü fournaise ardente' 

22— Celui qui consacre tua adotalwn cxttaiivcmciu à Die» tout en faitint le bien 
t’etl réelVcmcnl accroché à l'ante la plus ferme et c'en auprès de Dieu 
qu'aboutit la dewmdc des CftOtèS 

23- Celai qui a mécru. que ta mécréance ne l'afflige point C'en vers Nout que te 
fera kur retour P Notât les Uifoontrom a Ion de ce qu'ih auront fait. 

Dieu suit parfaitement la truie tuturc dev poitrine» 

24 Nom leur pcrmettom de jouir «i peu de temps puis Non» les astreignons à 
un supplice brutal. 
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25 Si lu teur demandai» qui * crée In cieuv cl la terre. ils diraient 
certainement : „ Dieu .. 

Dis *i La Iuujrjx est à Dieu. mais, la pluiuil d'entre eux ne tuvcni plutAi 
point ». 

26- C'est à l>*u qu 'appartient a qui csl dans fcs deux et en terre. Doues* Le 
Riric et Le Digne de louange 

27- Si tout ce qu 'il y a sur terre comme arbres ve transformait en «laines ci si la 
mer leur sériait d'ercre avec, après die, sept autres mers, les paroles de 
Dieu ne s'épuiseraient Jamais. 

Deu est Puisant ei .Sage 

28- Votre création et votre résurrection ne sont que comme un seul souille. 
Déu est parlaitcmcnt Audiant et Voyant 

29 Ne sois-tu pus qte Dieu imbnque lu mut sluns lejour el imbrique le jour dans 
la nuit, j soumis (à votre serviie» le sofeil et lu hine. chacun coumnt vers un 
terme prénommé et qw Dieu est port alternent interne de <c que sous limes” 

If- El <C parte que Dieu est lui Le Vrai et que ce qu 'ils invoquent en dehors de 
Lui csl le faux cl que c'est Dieu qui csl Le Haut et Le Grand 

Il -Ne vois-lu pus que le bateau court dans la mer pur un hicnliu; de Daru pour 
qu II vous montre cetu ins de Scs signes? Il y a assurément là des indices pour 
tous reux qui ne ressent sic se montrer patients et de rendre grâce. 

52 Q-md il. sont «ulmergé* par île» vagues pareilles à des montagne* 
surplombantes. ils invoquent Dieu, tout adonnes. 1 Lui seul dans leu» 
adoration cl leurs prières 

Une fois qu ' Il les a sauvés en fcs ramenant à la terre (cime, il en est parmi eu v 
qui teste à mi-chemin entre la té galion cl lu loi Seuls se refusent à avouer 
leur roxmiMissaiKC de Nus signes lout traître obstiné et tout fieffé négateur 

35-0 Humains! Metter-sous t l'abri de votre Seigneur et craigne» un joui 
ml nul géniteur ne w sobsliti»! en rien à son enfant cl nul enfant ne se 
substitue en nen à son gémtcut. La promesse de Dieu n'est nullement 
mensongère Ne sojrr surtout point séduits par la vie kl-bus cl ne soyez 
surtout point séduits au nom de la clétnctxt de Dieu par le grand .Séducteur 
(le Dâblet 

14 Dieu détient la «-«net de l'Heure. Il fait descendre i votre secours la pluie 
abondante. Il sait ce que renferment les matno» 
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Aucun cire ne Mil ce qu'il acquerra demain cl aucun être ne sait dam quelle 
terre il devra mouili. 

I>iea «l parfaacroroi Sacfcani ei bien inlormè 

Chapitre XXXII 


LA PROSTERNATION 

» la perode moquoiw (!0 semis) 


-In mm i A Pi/* lt Miürivrrdusx 
fiar nstatr fl fiar rutilant 

l-Alif- lam -mm*. (A - L - M). 

2 U devenir du Livre, mro iu.mii donc, provient du Scigncur-ct- Miiirc Cci 

Univers 

J-Ou bien di*nt-ib qu'il l’a invente de loulct pièce? Mm C'est plulôt la porc 
vérité veiuiai de ion Seigneur afin que lu avertisses un peuple à qui n ‘en venu 
aucun avertisseur avanl loi. peul-êlre suivroat-ili le dro« chemin 
« Dieu qvx i cité k* ceux, la (erre cl ce qu'd y a cniiccux en six joun 1 . Pua II 
manifesta l» pkmlude de Son pouvoir wr le Trône. 

Vous n iv« en dehors de Lui ni pairon-pnxecicur ni intcrccneor. 

N'avez-vous poinl de mémoire? 

S - Il precon(oii I ordre du chose* ei te fait distendre rur terre â partir du oel 
puis le (ail reenomer i Lia en un jour lyial U valeur de mille an»' de voue 
propre calcul 

6-Telesi Le Connaisseur do mondes inconnus cl vtfcbks. U* Toul Puissant et 
LWiiumeai-Mnériuirdicux. 

? - Qui a créé loute chose à la perfection cl u commencé la création de l'Homme 

ù partir de l'uigilc. 

K Puii II iduui progéniture d'un curail (apeeraatozoïde ou ovuk) d'une eau 
méprisable (liquide ipjrmaiiquc ou ovarien» 

9- Insulte II lia tonta sa forme pailanc cl lui insuffla ifc Son Esprit. 


Il V«» tfitf <l>i*^*r« Il 

21 II ilpi (Mirmxti ce va pnuiss a»I)i>iui i» 1 peu *oi I due des mlluu U Mua de 

■Mil aU. 

I| D ieu, «ni mua. i loin ni. uii reflinnu Owi pWif« »u « dire 1K (ts Hui ta 
nllliii» («Ml qu >ul>. Ituuin .Il I llininic «.I uiWm ttiqu mlkmr» il r > us 

•«•Halle W«ik*»r«m"ii dim l'ods O* >*«<•• il mu pnuennu «V)i r«ir l'Mi diu mil 

O néi li”»Si .lnii*»«Mi si <• a '«U i»i >r» iiiulim» 
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II fit r*>ur voui rouit, kt >tu« ti kt o*»i * 1 (Mail) c'ett mt que *001 
rendre/ gruee. 

10 1 k dires! : » Est-ce 411 'une loti perd» liant la terre (août f«me de poussière ) 
"i>u« ferions quand même l'objet d'une création noua cite?» 

Mira lia ne eroieni plutôt pat à la rencontre de leur -Sclgiictif 

11 -l>» » l'Ange de U mon qu a été chargé de »«*> veut retirera îotrc «me 

pult voen serez rclnurnS 1 «oerc Seigneur <■ 

12 — Si lu voyait alors tes criminels baittani honteuncrncni la lite devant leur 
Seigneur: 

- Setgwur! No* yeu» te tout mnmtrreinl ouvert! ainsi que mu oreille* 
Rcsoumc-nom < fi U «le ) pour que noua agissions dam k bien. Nojt vrmmet 
dêvurmui» convaincus *. 

It-Si Notn avion» voulu. Nouaauront donné J ehaqvcctrc ta bonne direction. 

M*1. U. om Ncn II. Il IC Ma /»•>< Knicncc tl l'ai dit. •A 11 u 1 t 1111 .il le 

remplir ,h l'Enfer dm Génies cl de» llntnms tout ratembk -. 

14- Goûie» donc pour -noir ouWre la rencontre de voire jour que voici! Nout 
vous nvotto oubliés. G utile/ au supplke de l'éternité pour ce que vont laitier! 

15- Sculi croient en Not vcrtels ceux qui. déa qu'on Ica leur rjppelle. 
t'effondrent en prcwicrnsuon et NpJiem ta gtorilicaiion et la louange de leur 
Seigneur ton» nullement ''y réfuter pur orgueil. 

16- Lews eôeéa fuient le» lit»', lit aivoqirent leur Seigneur par crainte et par 
contours*! ei dèpenseo! de te que Nout leur avant octroyé 

II-Aucun être ne suit « qu'on « caché pour eu» comme toortts. de sérénité 
profond: en récompense de ce qe’ilt faisaient 

18 - Eal-ee que celui qui était croyunl est semblable .1 celai qui vvolail Imite loi et 
loule morale? 

Ik ne vont puvepiuv 

19- Ceu» qui nuronl cru et lait le» bonne» reuvret auront Ici jtrdint-icftigc* 
comme lieu d'hébergement eu egard à oc qu'ah l'atukm 

3) Quant ,i «tu qui autool viole la loi et lu mortk. leur refuge «ta k Feu. 

Chaque fuii qu'ill vuuilium al MHlil (III fcl ] lamOlKTU CT tl leur Ctt Cltt 

• Goûter au supplice du l’eu qvc vouaquaklire/dcmenwiigc'i- 


tr.rtiro ri qu I ■voir» rreinl. par «o Il t'ipl m 
moi lin réunit ri qu ion k nvwaW il ck li iréne lac 


I ««<• unit» par ht «m al l'iwMpm ivnt.il wt i»r k «1. CM* 
-«•" 1 ta Ire reu-éin .b dlm» 01r.fr.» *1). b wuram di.|«>i » c«bi *ui 

I >ipV»rr «1 < 'tv. peau 1A1 tfK k rerrel vrobk I lui ui miutcr a la .va al « cm (Ik.I 

J) l«<r cratiK de Dieu ci dukipênan cb.no bt *nl niaaà liaamiM lltqultml ilmlru lli 

qu mirent b pin v tr au cul Le 


Ce 1 


! le OU» 


poil fret luecne de ti mil 

IVeo'ne alti 

• tklinel •ueee'.utaektpeaiei «e* qund kl »i<re» Irrrveil. I. colm 
<n it'rt: >N'Jn»r •- t C-**- i • «v. J r 'w« .v_‘ daà< 
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0 . .Icivcmv les >*n * 11..mira - < «1-iJir> b iMImi 01 li«»Him ■“*>''•' 
Cw r—~> «. areeer «rn il filic être tu, MtatseU ml„uts « ■»>■{.*<•■ 

-Qur.l iwi mes *v»l«. ln -: ,nu l-l •»•■ P*™""* "** *•« >*“ “ " l 

sr« w»/ 1 «- «■ s- “™« »* *>•« “ 

«ukceioi!««>. irep «Pt poir io.m . Dkvi il ildti <n lu. Hm. ara» •»■>■><■ <<•**'« 
xv virai «Kl o» .Mqie tome «"* « nw»:u Ji « non v [Am iu r»™Jn « 
[r*> et ".t. ™Tf In Ai*s. 

1 ) ImiqiK k- ProtN«. lAnédüira 

■un pm ‘b« lu» <>-• Mctl ira. '■ i 
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21 -Oui, Nom k«r ferons certainement goûter au suppice <1 ’ici-ba'- av-jnl te 

rappékc suprême, [eut-éirc rcvieedront-iis (au drwl chemin » 

22 -Qui cm plus Injimc q« «lui à qui on a rappelé les versets tou tignes ) de ion 

Seigneur el qui s'en ca ensuite détourné. Nous Nous vengerons immanqua¬ 
blement des criminels. 

23 - Nous avons eflèetiocmeM dconc le liste a Moïse 

N'aie aucun doute sur la prochaine remontre as» lue 
Et Nous limes de lui une bonne direction pour les iils d'israél 
M Nous (imes d'entre eux do godes incitant »ur U boom voie par Notre ordre 
lorsqu'ils se moorrérent patients « parce qu'ils CTO pic ni ,iv«ec conviciion û 
Nos siEises. 

W-C’W ton Seigneur qui les départagera le Joui .le lu R&urrtction pour ce qui 
ost de leurs sujets À désaccord. 

Xi N< fcut a-t-il pas inooliC combien de siestes (pnCi alunis), avant eux. Noua 

avons anéantis, dans les maisons desquels ils marchent? Il j a là 
lerumerrcnt des signes. 

N 'entcndeal-ili donc point? 

V Ne soient-ils |u. que Nom (OoduBOns l'eau jusqu'à la terre arid: ci Nous 
faisons sortit grâce à elle une vvgéutioo dont marge ni leurs troupeaux et 

Ne voient-ils donc pas clair? 

28 -Ils disent. «A quand celle révéla lun'* vous dite» la vente*. 

29—Dis: Le jour de la révélation il ne servira plus à rien A «us qui auront 
rWcru île croire et on IM leu» donnera aucun délai 
ÎO-Détoumc-toi d eux cl attends, eux aussi sont dans l'expectative. 

Chapitre XXXIII 


LES COALISES' 


de 11 période mita oral I (?J ifrv.ni) 


.lu "no rfr Dira U Miittkwdlettx fini enrôle et fini eierlleau 


11 Dm. )• lmi.it lr.< vit .urosniruMcu. île L. Mecqm ■ hteuten trou «tapira XVfl >tx 
A ItMCMim 1» (ijuScr da fiim. k Piupltu. < Henri.»» m atat 4> Dfcu su Lai), 
■rutnlieJiio Ira lirai luto.li innun nioBit de MeuegmiKtOlTI.t ticuviflndtlKM 

***» q«. m ralll. -Il PiuîiiHe lu Jjdrarr de lcrot. lu naelle de amolli 1 Dxu 
d a»«f le mine Ara ;n=t. lOtpKitii qu cuit, aiqurl. iu d<(ui II ■ fali M 1-.01 

IMH<««S n diwiio m Mont puii qu: et mentit ulUMlaïq.fquvilm eu riuuucue 
I (liqiime. Dote <e -j«i iniomi a,I eu PnpSeir a tenira momie amx Moie et sa 
tratune -cenuro 

CeieiiliM milpoitonmoiWmt OU. mnolri iimnn ni. de SVopVi-. irai k Lnra 
Ile Clran» Alrsi Dire Sli dl <fc et »! iliutr dt rat uiuI.it 1. Vtsupi < qui ifia itilli k- 
t-TO tonne I k CM à Unit tl iu« aeiiti Mueum eue. h» 
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1- 0 Prophète' crains pieu-emcnl Dieu cl n’obcii pai aui Mécréant» a lui 
Hypocrites. Dieu cil parfaitement Sachant cl Sage 

2- Sur.ee qui On inipirc de U port de Ion Seigneur. Dieu cil parfaitement au 
courant de ce que tout faim. 

3- Rcmcls-l’en à Dieu ec Dieu sufTH comme prouolcur. 

d Dieu n a nulkeneni plu# à l‘tomme dru»caun dam ia pouiine. Il n u pu 
fan vos merci de vos épouse» que vous tout été» interdite. en leur disant: 

• lu m’ei interdite comme m oi mtcidrt le do» de nu nxre 1 •. 

Il n'a pii lui vos Ivraii) fils de uoi enfants adoptili 

Ce ne sont là que des parole, que vous diio de vo» bouches. 

Dieu dit lu vérité cl c’en Lui qui guide tur la voie. 

5 Appel».Ici pur le nom <le leur» pire*. Cela cil péai jatte uuprét de Dieu. 

Si voui ignore? leur» pire», ce »onl alort vos frfret dura la foi el vot clients 
(protégés)'. 

Un ne vous lui aucun gnet de ce que vous ave; (ail pur erreur, maii il vont en 
»era (au p*out ce qœ vot cœurs auront commit avec préméditation 
Dieu en infinimrni Ahioluleur ci Mitéitcotdicui. 
h- Le Prophète en pfc» d*nr de l’amour el de l’obéi&arce des Croyant» que 
leur» propres personnes. 

Sescpouiei sool Icun merci > K les parent» sont plu»digne»d'hériter te» uni 
dt»dulrr»qiie œuv qui n’ont d'autre lien qtc leur qualité de Croyant» cl de 
réfugiés de U Mcoqnc (Mr»bHjitoat) a i moint que 'oui rw fouie? qurlque 
honnête donation i soi protégés et cela est inscrit var k Livre (det 
rétribution!). 

7 - fi quand Nom prime» de» propMies leur pucie el que Nom prises de toi. de 
New. d'Abraham, dr Morve ce de Jéiui-lib-de-Motic un pacte de tré» grosse 
importance 

S- Afin qu ll interroge le» slwercs »ur leur sincérité cl II a prépare paur les 
Mécréant, do tourments douloureux 

’ O vous qui avec cm’ Rappetee-vous le bknfail * Dieu i votre égard quind il 


11 A va ri I hUn *i Aral» sva-rir II ruuuw mure «r d*iiwr tari ((Visa. «nc«i at. 
nl<w en Mirdnam 

• fuir esilttldecomnr ir ni irlrrji'. Irîindin. i<o|»nin . «ii'.fnl» . >»u» , 
U Immt ami dilMiée «.mil rim da mi» «mi «iw tiinlin 6|u»w.c et iiim >i 
'IJ.ll WH MH-tlre uic Irt» (riliji*. 

21 Llilin a mn» ui uO «uni .--si peut ikhmii.u « a ncc hnuix * itum In 

•MOU auntiqm qu roi ks e®e> to pis irfiio u» In erfuil. 

Au» rteonninlr-MICe (Komretiqac «fait nitmOxn vniuhlp» (m mus 

m MI «lis d t«>W «a il » '«tmne (tu Urd a piton mut on. Ir uvnr 

Dire I I.UtI nrrdil dr itmiiaii uni drfmilki .ccaliab alopifi <* uni mu m plu 

te '"!m du» Il fa et loi» Ici Cro>in, un frem 

Ce venet > fl» révd» i |K»i dr Z<»d lin llaNfll» qii -V>| .... k un Oi IVo|0» cctttT€ 
ttn piom mbit ri qu'ea i pu lié - Zc,d lib dr MiAimictl - Donmiuon en» rtndi. 

•Zcpl. rwKrrdr MiA.nncO • 




«V* 


rÇ&<JiïZi[ 

*V« -#£££ rr> : j ^ i 
ùi*o lr*> # v/é j& £>«Xtji . 

/ > /1 “- » ,/»_«,(») /('- V-";* * : 

o,^:J \,^y>b* g. 

i: 

j; 0 -a> ^ î^ii v 'H;jsbj ^ £ <& ! i i 

i r 

JWtf 1 


Al «bkk s«Up 11 tau «l »«« ••••« * w» •»•>•* à IM ta imiuv * h S,,W *1 •'. 

iri.ïiK t<Uk«I M !«<*• « I* **« 

1.. Ju<> .1 ta Hjroans«titre.! * lire i .«U trot*"* •*. dncu .u, ■ inri.i- - V'« 
.u.» .riinta oiic.nl- iur * uud. ...u .» & ««« .- r-.nl *l>e I .■ <« «M f“ 
. ,«ta *«■ b In ta taons B «41» Mania a I Inpidmx « » vntan is» 

te Yémm « i» ta au. N* (Mlwni* '"<"" * '* '«"* 

Vnn Mn~-y< r- -n< ■ (•«•<> 1 «» I’ 1 " “«tpcr* - 

U» *. «H .|M. W Vero. I. S.tw «»Atv dorwlf* rr«wHt.«. 


.'J Utendon 


367 

.ou. ci ven. do troupe* et qu: Nous lâchimc* mu clks un .ml cl de 
arnMo que vous ne voyiez point. 

I>Ioi n» lié fcoei ce que vous fane 

10 -Quand II. voie vinrent d'uti-dcssus de «ou. et d’én-dessous' et quand ta 
>CU» se Irru binent (par b peur) a que le otur .ou. remonta Jusqu'à ta 
gorge. Voue vous imaginiez alors bien de dune à propos de Dim. 

11 C'est U que les Croyants furent soum„ à rude (preuve cl furent (emMe.-cnt 

ttCOUCi. 

12 Lonqur les hjpocroe et ceux qui u valent quelque miUbr oxwdiuiciii 
■ Dieu cl Son Message ne nous cm promis qu'en pure trompe™» .. 

13- Lorsqu'un groupe parmi mx dit:.. O habitants de Ymfcribl ( Médine ) Vous 
ne poster rester ki rentrez die/ sous!.. 

Un groupe d entre eux etarundc au Prophète b permission de partir en 
disant : . Nos maisons rom son. A-frme -, .Vim «, 'elles ne le ro-i imita.,™,, 
mm. ils ne cherchent en rcafcM qu'* fuir. 

M - Si la ..Ile irait «vaille su. eu. par ses eôtis et « I ennemi le, invitait alors J lu 
rdcllic® (contre k Prophète |. ils y viendraient sans hésite. bien longtemps. 

13 Ils .'riaient pourtant bien engage auparavant vés-u-vis de Dieu i ne point 
Mitre en retraite cl il sera demandé compte A loin engagement vis-à-vis de 

16-Dis - Jamais la fuite ne vous servira à rkn S vous fuyez pour ne pis mounr 
no ne pas eue luis et. dans ce cas. vous ne jouirez «fc la vie | que llfa p- B 
IT- Dis: . Quel est «lui qui pjut sous rendre inaccessibles û D*u s'il sous veut 
quelque mal ou s'il sous «eut quelque miséricorde? <> 

Iknt se trouveront en dehors de Dieu personne pour les protéger ou pou. les 

18 - Dieu sait effectivement ou d'entre vous qui sèment le défaitisme et qui 
d<nt i leurs frères . Ralliez-vous i nous! - 

C’est rare qu'il, prennent port eux-mêmes au plus fort du combat. 

19- ... Très peu ph»re*s avec sous. Quand vient la peur tu les vois te regarder. 


" * ” *?* ■“ ï* ,an ‘ «*“ "•<> «>s 

Hmic.ir.MtaV e. V> firreus fo« ti ta n im «m UHtAmui muta .. 

' K ST *™* ■? "‘I.,? "'«m,".... « ,lm«m oi.„ dm, oi„ nB ta 

.Mbc en «K. rf». « ta lut. dcrnlu dï : - l».o-k«., 

^ »C«I Ci J tty*K*mm » 

U.T Z k V •«*■« '* »* ron... |, 

, I" *«•••«™ UI* »ioi ,:oita hmnrmMm « lêOim - re*ti„jr ta 

I,nn,; .1 h, r,tu,. 

Jt Itatani .jv'l. cirianmi b liaïAK ta Maolm», (snn«CtaiM ui «.h,, i™, du. U 

v.p.«i. I. t-„ „ , ro , <w . 4, p«*. Ai ,.,. P ,.k j,„, un, fl K 

IV.-p^w, I.ieti u. Ii.mi.un frnranl !«.,«. B tu>d« q.Il ^nna ro.M oi.m ■ lu, ta 
(vim 4<j «n» oA-u ci|,iilf S-,.u 
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I« jeux révulsé,. comme celui q« perd eonfct-nanevdan, te *>ut*t%iul> de 
U mon Lne Ion ta pcm partie. ik vous Nmenl avec de, bu*»* bien 
tranchante. hpres au butin. 

Ceux !» ii ont jamais «xi 

Dieu u réduit leur» œuvre, » itlo et e'est pnur Dieu choie fanie. 

20 - Ib peinent que hacontai, ne *om p» reparte et « le, euoteê, reviennent, ib 
•Dudiuient bien cire b I. «mpigne pirim te bédouins en irain de deuvimte 
* v‘ nnuvril:, 

S’il, éuiciii pim» *ou,. il, n'auniiral cooibutiu que très peu 

21 - Vin, avec cffeeiivcment dm, le Mesurer de Dieu un bon exemple d «livre 

pour celui qu, opère rencontrer Dieu cl soir le jour ultime et qui a beaucoup 
évoque Dieu (par b |xn,ec cl jxn la parole |. 

22 Omni te Croyant, tirent le. coalisés. te Arcitt 

- Voilà cv que Dku nous a promis aimi que Snn Mcstip-r et Dvu a du 
Vitii de même que Son Meuaxrr ». 

Cela ne fit qu'augmenter leur loi cl leur «lumiitioa A Dieu. 

2J-Parmi te Crt>«mi* te trônent de, homme, qui om terni loyalement leurs 
engageront, vi,.j.vi, de Dieu II en »**t parmi eu. qui ont atteint leur fin 
milwlaWe ex d’auiro qui attendent encore. Ib n'ont apporte aucun 
changcmetM là k-ur> engagement* premier»L 

24- Afin que Dku r&unipente te gens ilrtere, pour leur sincérité ou qu’il 
soumette. s’il veut, te Hypocrite* au supplice ou te lane revenir nu dicnl 
dtenun. 

Dieu cm cttcnticlkimrnt Ahioluteor et MBcricordkux. 

25- El Dieu renvoya le. Négateurs pAeins de rancœur « complètement 
hrcdoudte. Il érurgM aux Croyant, le combat cl Dku est Fort et Puimm '. 

76-Il fit dépendre de leurs lor.erciK, ceux des gen, du Livre (te Juils de 
MMine) qui te, avaient soutenus et cri la lcrrtor dans leur, eicurs: un 
poupe .ou, tuiez et .ou, en luisez peuonnicr un autre*. 


11 Dit» «a t.tefcdoe -de L im«U. . IVd, | tl„„ , » 

"*•»" * -lt>«" d da mile .roO de «d J^p | h 

■ *v4km <u i»*f lurv.it»: tk «okr Iroi* t«M» c Us k um «Orvt ic. U tviullr 

k Mb ^"' «■*» 4L Fte, pci»-. „ TO „«ta 

*» M «cUtmil lire. * M II su» nor livré umUi 

Am. D« ter*. MuutauM „ .n*,««l II. bi. d .q». U . W ,„ 

J, VO« lu i«l (10) O. là» vftipire 
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2 T- Il vous Ht Mue» <(c leurs terres. de leurs muison», de leurs biens et d ’uc terre 
Où voœ nu vio encore janu» mn les pk<& 

Dieu est parfaitement capaWe * (ouïe chose. 

2 S O Prophélc’ Dis i les épouses: .S vote voulc* U sir xt-ba* ci sa ponire. 
wœ* 4 moi <|ue Je vous fusse jouir de voire droit au divorce et que le vous 
redonne votre liberté à IJmnblc*. 

29 -Si maintenant soar voulez Dieu. Son Messager ei U demeure ultime (le 
Paradis). Dieu a préparé pou. «elle. d entre vota* qui lom le bien cl craignent 
Dlea une 1 res grande rceomjtroc 1 » 

JO O femmes du Prophlic! Celle d'entre vous qui comnet un acte immoral 
évidfoi aura six» supplier (chinaient) en double et c’est pour l>eu chose 
facile. 

Jl (tlk- d’entre vous qui oîoerve une o«i»sanic iotale vis-à-vis d? Dieu et de 
Jkm Messager et qui agit dans k ben. Nous lui apporterons deux fois su 
récoin reave (ibm iv mroiV et Han» l'miiin) ri Nom lui avoar. prapar* d.,. 
bxns généreux 

J 2-0 femmes du Prophète! Vous n’étes pas comme le commun des femmes si 
vous êtes pieuses Ne parle?, pu (aux hommes) sur un ton soumis (à force 
d’élre aimable ) cnr cria pourrdil susciter la convoitise*; relui qui a quelque 
nuiLidie au eceur mais park? sur un ton franc et tel. 

33-Reste» dans vos maisons et n'claie? pas coquettement votre beauté à lu 
muniére de l'ateicnce anarchie antétslumiquc. Pratique? scrupuleusement 
I» prière, dôme? I fluméoe légale ol obéisse? à Dieu et à Son Messager. 

D«u ne veut que vous débarrasser de toute souillure, ci gens tk In Maton 
(du Prophète Ici veut votas purifasr à fond 

,M Garde? en mémoire ce qu on récité .Uns vos maisons comme versets de Dieu 
et sagesse*. 

Dieu est inflfttnmi Doux et parfaitement Informe 

M Us Musulmans |entêtement soumis à Dieu) et ks Musulmanes., les 
Croyant! et kt Croyantes, cet.» cl cclks qui obéissent toUltoCM (U Dcu « i 
Son Prophète |. ceux cl telles qui sont toujours véridiques cl lincérts. 


Il l« Prrçéétr uvruisii I»Dmn Inruni l .r« ». aiemqt. <k. (eu.., iVirt.i pu m 
rnetirrdr^M 4c i.ltt |*p»>o« d.n q» !« *Ulm 4, nm.r* ...qi. «-» damuaiT 

K fcow UC I Ud. 

U- huiémr ktr WW»** ■>'«* o. t*n l. «p.i.1». u limon ou U pxnaür * urr* v« d< 

Hu.mi. EUn «mm isd. .n.nr... a <loM> li drrmjêw «op..»s plicu. „,ni i. vie 

*"* Il M.-Iavo ■ Ir. Ivre 4c a nurt. 
a Clinr... IK.H l'avmsdhi Jl pui Uul. k me u-w J.s|rr y leur k, pu.Mi « 4 ., 

Ur»4X. oa .iiraiik - C ou u* miyv.lr olafimM» H. on»<n »»-»(«; 4. Corui n 

U U bunli ,„\ ...n In dm. ton niloauM- ,v U r,> -J.tr.*,: 

Le «*»«• 4. Pnobht et. .np... ic.hr «nu. (mil pur 1 rs lui.,, xiaui de 1 tu.» u» 

..un. pM.-.y pu. ti vuminunn du < .1 an H.dlli, 
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C.U tara b rvi« . I«n kl «(noam «ui n un JUMl cvv» 4* u piesr.!er de rocmui 

l'io!Mlc..li»depi.-i« fn.«e 1 berlirabMtoitedeDW»«Id*ulm«f l'Idun o«fM 

an lit déuOnfcl h teéblkoi pMcnhma. 

cil nffiiiM »..., W li Wttduim ‘■""«r* '“ m"«Me>«q» » “ *«■» '•"(" 

Mise, en |.i. i>m>»t' ave le- <!■»«<« 1“ an Min.K' feéeMete. O S*elunn»i «.I « 
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«u« cl celte qui font toujours preaic de pnltence. ceux ci celle* qui sont 
profondément recueilli (devant Dieu ). ceux cl celle* qoi font l'aumdn:. aux 
H celte qui observent le jcilnc oWqtatoire. ceux cl celte qui ndeiM c( 
petservrcl buis pMin intimes. ceux e< celte qui ne cencnl d'évoqua Dieu 
(en pensé* ci en paroles), ceux-lt Dieu fcur j prépare use absolution el une 
récompenxc énorme. 

J6- Il n appntienl nullement J un Croyant ou u une Croyante, une loit que Dieu 
el Son Mouler om décidé d'une choie, d'avoir encore le choix dam leur 
façon d’agir* 

Celui qui «sobbi à Dieu et à Son Mouger .tel en fait manitelcnicnl 
fourvoyé. 

lî-Quand lu disk» ù celui a qui Deu amll «ceoidé Son bienfait et fi qui lu 
uvuis «corde le lien: - Garde pour loi ion époutc et craint, Dieu-, Tu 
cachait alnn en tn-méme <c que D*u cfcvuil dcsoiln Tu eraipnait Ici gens 
el c’est Dieu qui était plu. ii V nt de !.. «Bbue i Ofique Zi)d on iu »v.e 
d'e)h>. Nota le la lîmcs épouse». afin qu'il ne cnil [Jus r>n de grirf au.» 
Croyann au sujet dei épouse» de leur, fib adoptifs u ce, dernier. en «il 
JW/ d'eOfi 1 . Ce que Dieu a décidé est elle* fuite. 

.18-Nul grief n-Mi fan au Prophète îu sujet de ce qw Die» lui a destiné en 
paru#.* Telle fut b régie de Dieu avec ceux qui nom déjà pavés 
Ce que Dieu a décide cit un urrêi inéluctable du deu in 

19-Ceux qui iransmciKtll te meitapn de Dieu cl qui U craignent uns craindre 
pe nonne en dehors de Dieu. Dieu su fil l comme demandeur d: comptes. 

«0- Mohammed n a Jamais élé le père de l'un de vos homme, maii le Messager 
de Dieu ci fc sceau* do Propéeiet. Dieu en parfaitement Sachant de louie 
eho*. 

41 -O vous qui ave/ cru. évoque/ Dieu d une façon abceidame. 


» .ImrfbteMrara. FI.0.i l » U l< ,u». 

I> sr m ..cmf * uqmd /ne. rit * M.rdX u, ....... dTteST«j. 

I*r»ne* ri nue. aurni d* ft»|Mu eow u-'J k lu dmaidji ,• si., , u , 

moi. dk iota. K.«.è«b* (Sc b l«i. de Ikbii .) w ai il Ou. Il », 
il U ISipleu IDMMktUa « u lu de llku a» lux il »|«uiH u |rcp» causa. 

‘ *° ü ‘ "“' OI ùrl M,n " nl - '‘il' (|‘r cCi lu iMne q. dle 

kmJU « lu rtpimll <" de tendre pur mm . puigè a, ,b.u«.,u de -u nun 

™ l0 " “■ y- -»■ n. K, U.e -il, (k 

dipimel /m>l wUTe.il d> ircpmas(Ile biBlUMM IIO..I. de b rii.xUio. Pi 0( né(« 

cUidu i l in dw.ukt ne (r.nic «. 4 t'ai eir-< «. 

Ce» • peep:. u tel ir.Uee« aoedeucdi a en. *.i»\i»i r...« » nia baaue de K«v* de 

STOdeni |(~i t . .r.1 O» k> c-es.m. pnun .'pu-,.. r,,* 4. In 

(V km ( 1 . Jlipirs a qa r « pu u cm de <eki de lin mpu n. 

'(’“ “•••■«* k t-itndu ancui ds IVepXi. pur - «une e eu ..e pue 

Cibeenc el lia. de, UMpfMOn mMc. 

») <e «evi «I KHI uTr lier Me api vrqii q.e Molurtiml al b demie due de leu» 
IV«ir»elei el ae il e a «nu Orne lui Iule > b rruii-ie d'in snu au d b. i.dn au (en™ 
■U mai. 
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42-Produire? Sa gloire cl Sa pureté de tonne heure cl à b lomtee de la nu:;. 
4Î-CUM Lui qui ‘OB' benil ainuqurScr Anger 1 afin ik vou**ortirdralcncbera 
à la lunifrv. Il ral infiniment Mntfkordkuv poui Va Croyant;. 

44 leur tuluniiion lejoui où ils Le tcwoatrcrom cri : •> Paix ci talull* et II leur a 
peipuic un uluirc pfnércu» 

45-0 Prophète' Ne-n ('avoni«Biojé comme icmcm, comme annonnaKur de 
bonne nouvelle cl comme avcftiæur. 

46 Comme iq:fclnnl i D»:u avec S* penmwoon et «xnmc lumière i lampe) 
éclairante. 

47- Annonce aux Croynntt qu'une grande p-nèroiilc Ira allcaJ de la part de 
Dieu. 

4K - N'obéir aux Mècirunls cl aux HypocDlra cl ne le towie put dr leurr 

wxunnnt. 

Remet i-len à Dieu cl I>ku ruflii comme IMcnwui 
40 O vous qui avex ml Quand tour époute/ lcr Croyunlct et. que tour bt 
icpudice avant de Ici avoir touchées voté n avec aucun drorl de leur «nporer 
un delai de «duité 1 (avant leur rerraruge). 

faiter-ler jouir de leur droil au divorce et redonnex-lcur leur litvnè t 
l'aimable 

50-0 Propbélc! Non lavons rendu Ikitratraépouvcr doevi tu «r paye la dol.cv 
•I j: lu ut pnnèvit legnlcmeni parmi le pcisomuéic* de guerre que t>tu l'a 
donnfcf. ks filk* de ton o«lc piteracl et ter llllcv <k ici unie; paicrnclkt 
tc'erl-ù-diee la femmer de la iribu Korcich). Ira filbi de ion oncle mjlciml 
cl le; fllkr de lcr lanlra injicrr.ellra <c crl-à-dirr lcr femme* de la Inhu des 
Béni ?ohra) qui ont rtoiti l'exil avec tôt. une femme croyante ai elle »*C*t 
oHérte au Prophète et ri le Propèiétc a bien voulu I epourcr pour loi loul seul 
a l'excluricc* ifcr Ci oy.nl I. 

Oui. Nour avon* bien *u Ira condition; que Noua leur faux Croyant*) avon; 
jnporèe»’ en ce qui concernait leur* épourcr el leur* ckIuvcs légitimes. 

El ce aria qu'il n'y ait vji toi a «une charge «mhairawinic el Dieu cri 
infirment AbrcJulcu» »t Mnénoxdieur 

Il Ur dMIfmn il. Conl el rti Prefttir r rtr.m tmlir it rcrai rr «■«nudm irmrrmi 
Dieu (rw. Il (n.- p.ir Vreifniiier Or trpnw d» tVr fît Sx htnManmfl e»»i iVi A"|n 
tu leu eeHinlr 4 obwlinrn prie Vr Itmrer. i&s «v^, Itu 
le pirncr tett du mi* ry- eu llmoailtM •*■ De. tri fixer» 4e andin Un 

8 Huit unir w .u ren»l (7»l dj cVijurt II «u U< linmi dmirrM «liimi amndn un» 

l»l« n«t-lr~<r ttllltr .r.re a punlii u. «un n»i cia »u déni» < tiuiltiu ctij.: 
mùre t «n ml («te -.'na iviu uni. "/•»« u iou. rcnlinn. dur Mi l.m « finteir 
Mut eonne Ont cc en I n'y i eu •i«ui riprui imx II rr.n n VI fenni olk'-> n‘c»i 
lUItrem iriienu a ceve pMeeto dMtremina 

>1 l'ii» ,|~ l> ninae ml 11*4 4 fila ™ tnnlcmi >>u, J, 

• | la proiru 4 ‘.n it(«iil*U pirlu. ai n.n de la unir cptt» 
b| l> (aoute d< Itut ktkiii tilil»-. 

<1 le (aeiMH de h du per * aHUI »u mnip 

Dieu défi ru le Proihie de cer ehnctr 4 Ix detaxrtec deriunv Cioyiu* 
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51 Tu fait attendre qui tu veut d'entrefilet et tu héberge» ebee loi qui la veut 
Hun il ne t "ex fait «nain grief si tu invites ehc? loi l'une A celle, que lu *vao 
«CUIÙM Cela <81 pim de Miarc » talisfairc leur âme. à leur éviter inul 
chagrin « à leur faire accepter de bon Ciear ce que Tu leur at donné à toute» 
I>ku Mit cc qui esi dans >o* coeur* et Dieu eu inllniment Sachant et pkJ 
A longanimité 

52- A»Ali de ce. limilu». le fcmsKS rt; le *mt pii permitet de même qu'il ne 
t '«t pu. penrat de remplacer pir elle* certaine* A le* époute* même B leur 
lieuulé t’a plu, sauf te» oclacet légitime». Dieu eu otwivaieur de tonte 
dune. 

53- 0 vout qui uvee seul N'cnlter pu dant let appirirmeeilt du Hropliéic i 
coin» qu il ne vous en «lit donné la pcimiaton pour quelque ninpir. ara 
cire U 0 attendre ta ea*4on mai», quand on tout appelle, entre? Dct que 
«on arc? mangé, diiperter-vcn» Ne vou» complaise* pu- non plu- à quelque 

oon-orrttion (u—v te» femme»). Celu luiaiit mul uu Prophète mim II «c pin au 

A vou» le dire, or Dieu ne »■ gène pu» de iliic U -vrilé. 

Q.jnd vou» leur Amande? un renseignement Ole. Amindc?*k kar A 
Arnére un écran. 

Cda ea plut pur pour ved ccntrs et four le» leurs. 

Jamais il ne vout appartient de faire du icxl au Messager de Dieu ■ 
d'épouser te» femme» âpre» lui. Cda c»i pour fhcii un très grand péché. 

5* Qu» «oui monint? quelque ebote ou qu: «ou» k QKhicr. Dku etl 
parla Moment Sadiam de toute chose 

55 II Aient sera Ta* aucun glief au tu;el A leurt pèir»'. ni A leur» prot»CS 111». 
ni de leur» frérot, ni dct fil» A kur* frète», ai de* filt de leur* saurs ni A leurs 
fcmirct (A suite) ni dr leurs propres w:lave*. 

Craigne? pieusement Dieu car Dieu <»t témo«a A toute chose. 


I) C nli dut. un. Wndvérc. mil. «... 
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56- Dieu cl Scs Anges bénissent le Prophète 

O vous qui ave 7. cru ' Invoque; pour lui san* cesse U bénédiction ci le «ttlui de 
Dieu’ 

57 Ceux tfa terni du ton * Dru cl ù Son Ménager. Dtru le. a miudilt dans <c 
monde et dam l'auirc ci leur 11 prépare do tourments humiliants. 

SU- (eux qui lom du ion aux Croyant* ei aux Croyantes uw qu '* n'aient rien 
lait, te sont réetknvnt chargés d'un memonge eflromé ei d'un prehé 
évident. 

'‘I O Proptric! Dis û ici épouse*. J te» fille» cl aux femmes dci Croyant* de 
rapprocher un pan de leur toile de leur visage, cela est plus ù même de les 
laite reconnaître (do autre* lemnrsict a leur tvner ainsi d'étre importante*. 
Dieu est infiniment Absolulcur ei Mtséricordkux 1 . 

60-Assurément sa ks Hypocrites à Médine, oeux qui cm quelque maladie au 
oxur cl les senteurs de lausse» nouvelle» ne ce*scm pas leurs agissements. 
Nous le dcainrrons sur eux pleins pain ors puis ifc n'y rcstcuvnl pas 
longtemps les voisins. 

61 Maudits pirtool où on le* trouve, et qu'ih soient faits ptismniers et 
massacres sans pillé. 

62- Telle lut ta règle de Dieu dan» le* générations passées ci tu ne trouveras 
jamais de changement à la réglé de Dieu. 

63- Ict gens t interrogent tur l 'Heure <«fc ta résurrociKin I Dis: a S» seiOKC M K 
1 roun qae cher Dieu ei qui son si l'Heure n'est pas bkn poxhe?» 

6 d Dieu a maudit le» Mécréant* et km a pré pire une fournaise ardente. 

65 ll*> sont iyimais immortels cl ne trameront pcrsnnra; pour les protéger ou 
pour leur prêter main lonc. 

66 Le )our ou leurs faces seront tournée» et retournées dans k leu. Ils diront. 
- Helus! St nous avions obéi ii Dieu et si notas avions obéi au Messager!- 

67-El i dirent: •• Notre Seigneur! No» avons ohéi à no* seigneurs e* i no* 
grands et ils nous ont ainsi égaré* de la bonne 11»* 

6 S- • Seigneur! Dotise-kur les tourments en double et muodis-k» 

grarutrnwnit.i 


11 Ce wrset s'rprelX - St -crul tu VU t*.. Il est très eor <t 1res cifti-'lr et « tm« mm toile 
im te démit de .l-im Miut’uri te (Miser k su.». 

Cnsxia restes urneoeil à U bm nuuimaK 1» drsuinr> ur miir 11110 6 M| >n> 
qi« >0 Kim MUi mliiii -luili lllo Trjn)thl leu estèrent m dimito Sru< u W 
UK» tu 11 1 Or n tocMIt kur lui ccunr i|ut|iK nufM 

t^iiN ■ <0 mun tin* mnViro qui ion lias pli. i-’it dateur nr que pou aum 

-i -*. 1 clks -m « uriuBliui lui* um I i>|ri a U Ira a I llim.i «. MnUniro 

qui ki «r-esl 01 oimiaorKc de une «murant ta rrïi grise f**t tl kir tMtnuir. «ri 
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» r>: ni..- «K WMl'avoa*<V»* dit 1 fenpu du<h.|»in I. aou u ma. «en N . Cl 1» '->m< 

. talé cil Dira!" Min iK«n d»e<fi -I* ll>ui«i M .'• PKu - 

CW. fl fl- !>■ «vnnr. M Peu est dm de b.Mire r.i vii« uu nnra **"< «■'il * lui ■■ 
<fc lui Mil. 

Mu. jIi ne «ni* diquiie |U14 Cire iw)in>Huni' uik<« «n lui/.inr ne -Obi »■ 

ne remue |u. b OWIUK « CM. nf rente < («I h Vfuir . Ulule» i 

liçii>.-_>/i < —■.*,> ., . 


J* &»•« 


ÎI« 

«-O «Mil qui avw cru! Nf soye? pas ccamc ceux qui ont fan du tort à Moite 
B«-I J alora disculpé de teurs dires et il est plein de coamlcratiun auprra de 

ÎO-O «ouiqui ave? cru' Craigne? picuseeent Dieu ei a)e? un parler put I ment ci 
J«IC... 

71- 11 vous corrigera w» Ultra et «oui absoudra <k vos péchés. 

Cdui qui obcli à Dsu cl â Sun messager a remporté effectivement un soaxs 
énorme. 

72- Noua a vont proposé U depot' au» cicu». d lu terre cl aux montagnes, mai» il» 
réfutèrent * le porter cl en furent remplis de crainte. L'Homme, lui. l'a 
pourtant porté. Il sera toujours un très grand in,une et un très grand 
ignorant. 

”1 Afin qta: Dieu soumette au» tourment; le; Hypocrites, homircs et feminrs. 
Ws Assurât leur*. cl Ira AwocialrKcs. cl afin que Dieu agrée k repentir des 
Croyant) et des Crujamev 
Dieu est infinasect Absututcur et Miveocvtdaru.t 


Chapitre XXXIV 
SABA 

dr II paiodr mecqueut (S* .trust) 

Au iMm <tt Dira It Alisr/uordifax 
par m/nvr il pat tt//ltrotr 

I La louange' rat à Dieu à qui appartient ce qui rat dans Ira cicu» et en (me. 
C'en 4 Lui que revient lu louange dans la vie ultime (l'autre monde) et c’en 
Lui Le Sage et Le Connaisseur parfait. 

J II aail ne qui |»-i>rlrr dan. Ia lerie cl ce qui en IM. or qui dcoxrnd du ciel rl ce 

qui y monte et II est. pat tXcHktKt. le Misérxoofarux cl L'Absululeur. 
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J CCux qui OM mti.ru dirent: * L'Heure ne rx>u» viendra pui IXs -Oh que 
"■ par mnn Seigneur’ Efc voua «vendra. (pu) Lui qui -».l l'Inconnu! R*n ne 
Lui «ch»ppc dan» 1er cieux et en terre, put même le pwdr d'un groin de 
pouucrr (d'un mnmc). Il n'esl rien de phn périr ni de plu* grand qui ne toit 
mentionne dan. un livre bien dur 

* Ann qu'il rtconpemeceux qui auront cru O lait ter bonne* outra 
Pour O'ui-h il y a ara une abrolulion et de* bien* généreux 

5- Ceux qui auront tout làii pour trente No* ucncif en délitui. ceux-là auront 
der tourment* fuiti de •iipiplit» répugnant» ei dmAunn» 

0 Ceux qui ont reyu te Savoir voient <v qui l a ère descendu de ion Seigneur 
.ominc étant la vèntèct qu'il guide à la «oie du Toul-Puiriam et do Oigne- 
de-louange. 

7 Ceux .pii uni mécru dirent: » Voûtez-vous qtie nou* voa* indiquant un 
hnmm.«,«*~,inforn»ni.qu'i*M fcoompUienrent ddhiquuCxcn morceaux, 
cous aller cire l'objet d'une création noarocllc? 

8 - A-t-il donc forgé quelque mentoege au sujet l>,-u ou terait-il quelque 
peu porrede?» 

Mai* ceux qui nceroiem par à l'autre moode ronl pévtôl dan* ter tournent* 
et dan» l'égarement loistain. 

* Ne voknl-ilrdoncporceqail) a devant et derrière eux comme tiC et comme 
terre? Si Nom roulom. Nour ter fairon* engloutir pur la terre ou Nour 
fanon* militer lut eux der morceaux (nKtéor.ta) du «el. Il y a dan* cela an 
rigne ceruin pour tout otlatc de Dieu qui revient i Lut rcpcntanl 

II)-Noir* <t*oos apporte a Uivid un effet * Notre gênércarté: «0 momagrer! 
Produite* avec lui la gloire el la purcré de DKu. linti que veut. oiseaux!» 
Il Nous lui avons rendu le fer tacitement nulléatfr 

1 1 - - Fan ifc* cuira»»* el donne aux muillct la dimension convenable. 

Agirre* dans le bien, le «ont (ré* nettement ce que «ou* faite* 
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UKiallH» «V vanltu. (Mil bemn * ««*<•*« 6 c.u n. 4 Ou *»**» W 

brta. d’w». VL.,, ta iklm «»■-'■• «ur.™i * w» ta (lu. w-rn .1 ta Uns tll*ta 

r*MM»*u« m ™™«nioa.«<.r.« Ibde*..*»*™ -ta» l>*ud fWMecctoq.» uUn 

d. |,„|„ a i« (J.III dln »«' Ml ik«rl un. lll .1 ul- x<«.u Or (lien U*. Mita ta 

<u~iwuiiwgn.fi il.rain.nlri l'.ulu 

C tl.il K «■«* a-- l'erptol - 4. It.aiur. C «I p..qu» lta .1 — <<• *■ bft*lkli«t - 
fui kur du' * m»M ti * p*™ “i"* 

Il eu U. Il Min» *- kto.~,.'a 4 v»tota a mr imt k ■*>.<* (•■»'■ '«*» l*« ■*■"" 
qui. . en (.nta.1 ru<-»ri»ei «■ in «.I C e*. U k a. kua .nbim» r-s.<"0 


M-Saba 


m 


IJ Ri < Salomon (Nom a»ons touraii) k vont qui fait en une mniimc k 
|»rci«in d’un mco cl en un o|nb-ir.nli k parcoun d'un moi»'. 

No« a>a>» fax .«nie pour toi U aoune du «uhtf «. purmi le» Oénici il en 
cil qui aiiiutni Hiu» ■.• oidrrs *icc la pemàtiioii de ton Scijntw Celui 
d'cfilrc eux quidciie del» lipneque Noaua.on» ordonnée. Noua lui fanon» 
joiiiei an supplice de In (ournaiK ardcnic 
13- lia fauaieni pour lui iv qu’il »oulail comme consiruenoo» èloies. comme 
ilalun.comme pluieuo» |Uiell» i >k« bntiint cl comme murrailc»«illdcmcni 
ariciCe» 

Aptufe. famille de David, par pure ncomniwinoe »l lté» peu parmi Me> 
euhir» »om k» reeoi«iui»M«ii 5 

I i Quand Noua décrétante* m fin. seak la sermiae du bon ka rvmotm sur sa 
mon en lut iiur.ÿram »«m bùlon- Quand il tomba, il apparut de touw 
cvKletec aux Cicnics que. t'ib savaient vraiment l'Inconnu, ih, ne wraieoi 
pi* récif* dans le supplice humiliant (de la wrviiode). 

15-11 y avait effectivement pour b tnbu de Saba . dans kur licud Totnuuion 1 . 
un signe: deux .ctpr» à droite et à gaiaibe. Maagn de* don» de votre 
SMgaeur cl rtndn-lui prâcel Une atè où il Iühih bon vivre et on Seigneur 
Abaoluiear. 

16 Ils « détournèrent (de Nou.) et Nous lâchâmes alors sur eux Cl euux 
torrentueuses du borrage cl chunpvimes leurs deux verger* en deux «ergers 
aux fruits amers. a»cc de» tamaris et qtxlqo» ratesyj)ubicrs. 

17 A nii Nous les avons récompensés pour leur inécr ta ikc et est-oc que Nous ne 
donnons que sa juste récompense à aulre qu'au Mécréant obslnèV 

IH Nous plaçâmes entre eux et entre 1rs. cité» que Nous aiton» bénies det cités se 
succédant à courte distance et Nous lédunimcs entre elles les étapes à une 

ekmi-joumfc (ek marche k 

Circakr entre clics des nuits et de. jour» en toute séairilé. 

19 Ils dirent: - Seigneur! Mets une grande distance entre les relais sucivssifs de 
nos caravanes'.- 

lis a firent ainsi injustice à eux-tnciws. Nou» en limes alort un u<Kl de 
convrnution et Nous le» dechiqiKiâmet en tous tco» 

Ce sont U oc» signes pour tout homme qui ne cesse de taire pecuve de 
patience et de remercier (Dieu). 


11 I 01.1 ai II que k tat fa» en u« sut /rurrx. a qu'en paceur et ui nu. m ri ». 

?l Oi r>(pnl> q« k rai .SiVj*i.i mil mUi ~r soi mire, ippj^ anm Mm. u.irO »■ non « 
>»re«. h ™ «lll cris MU»* >»*.> ce U" k. nllc. nueil rrop an b,lu, C ol 
wXimm 1-nl il .rfSirOr» qi> f.» i .|«nul Or i ne» 

“■*' “"N. ta Ono «-ttiiUrinl ù Imr p>.r lu uaic. mm M cosBi luntUu. 

a uni! (»ai tlHiaianiH q.» ta Oétta m tmaieni >.(«r«ir> 1 la ru» trin.ii>. 

•" 11 *'»*»' * r«Kk«re «le a. M. ré> dire k Vin», a qKkU 11 " Xlcrtore. Ja 1ai~ 
<m vive «su. u irmwnli ■ in aarrarf *>< I ifr«iibo J, m pb.ro 
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20“C’en ainsi que Sitar, donna »Ktn i l'rckr qu’il s'était faite <1 'eux et ilt fc 
suivirent sauf un groupe parmi les Croyants. 

21 - Et pourtant il n’iviil tur eu» aucun pouvoir ti ce n'est que Nous soûlions 
revxniruilre celui qui croyait i l'autre monde de celui qui avait tirs doutes à 
son sujet. 

Ton Seigneur assure U sauvegarde de toute chose 

22- Dis: >• Invoquer ceux que sous avez prétendu (être do dieux J en dehors d; 
Dieu! 

Ils ne possèdent pus le poids d’un «tome du» les cku» et ditis ü terre 
Ils n 'ont jamais élé associés a leur création ci II n’a personne pi mu eus pour 
le soutenir. 

23- 1.'intercession n'est auprès de Lui d'aucun «cours, sauf pour celui il qui II en 
a donné lu permission Jusqu’il ce que li terreur se dissipât d: leurs cours. ils 
(les Anges de l'Enfer» Aient alors: -Qu’a dit votre Seigneur?» Ils dirent 
~L» •ciné ci c*e»i lui le Haui ci te Grand •. 

2 d-Dis: •■Oui donc assure mire subsistance à partir des rieut et de la terre'’» 
Db: * Dieu: et c'est ikiiis ou bien vouv qui vommo tvilumtincnt sur une 
Mme voie ou dans une erreur évidente. ~ 

25 l>s: • Vous ne serez pas interrogés »u le» armes que nous aurons commis et 
nous re le serons pas sur ec que vous faites.» 

26- Do: -Notre Stigiwur nous rassemblera les uns avec les autres et nous 
ik parti géra pur Sa justice et par Su victoire ("est lui le Orand 
Dépurugenr et le Sachant parfait. - 

27- !>»: - Montre/-.un ceux que vous Un avez adjointe comme associé*. Cesse/ 
donc! C'eut plutôt Lui Dieu Le Tout-Puissant cl Le Trcs-Sagc.» 

28 Nous ec t’avons envoyé qu’j l'Humanité tout entière 1 eomme porteur de 
bonne nouvelle et comme avertisseur Ma» la plupart des gens re savent 
point 

2‘J-Et d» disent: - C'est pour quard cette promesse si vous dites U vérité?» 

30 Do: » Vous ave/ le rendez-vous d'un jour que vous re pourrez ni reculer ni 
avancer d'unr heure.» 

31 - Ceux qui avaient mecru dirent : » Jamais nous ne crouons à ec Cona ni à ce 

qui l'a procède.» 


l> railHksnmi«H|<M**Misres'alrrssalnitqi 'lus lioared'mi dtimni» Cluiail0»> 
"I""" rsnulli ri lomimm 8«iV Ii nisuin Oi demis en In dn Uwpn <• iks 

t l i..4^~n n> -min inmoclc ri difiiiiiKiimi lin» COi I nt><*wi iiihiik .i 

p-tiiir dr li sr.k- utpoi * D*. ridm 
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Si lu vojais quand ks Injustes seront î^gn» debout devant leur Seigneur « 
qu’ils « renverront Vit uni aux autres les reproches 
Ceux dont on aura abusé «A; leur faiblesse toont a ceux qui « seront pri) 
pour de* grands: «Si ns vous, «oui aurions ànani clé dis Croy.mli... 

32- Ceux qui s‘étaient prii pour des grandi dirent à ceux dont on avait abuié * 
kur laibksse: - t u-ce Noos qui n«n avon* repoussés de lu bonne direction 
aprei qu’elle vous fui venue? Mais vous étier plutôt des criminels - 

33- Ceu» qui Étaient Victimes de kur faiblesse dirent A ceux que s'étaient peis 
pmi» des grands: -C’était ptui6i k. intrigues de la nuit et du jour, lorsque 
sous nous ordonner de renier l»:u et ck Lui donner des êjaux.» 

Ifc cachèrent en eut.mêm» leurs remords quand ils virent ks lourmenLs et 
Nous p&içjme* les. fers au cou de ceux qui avaient mréru. 

Onl-ili d’autre recoin pense que ce qu’ils faisutcni? 

M— Notas ilwim amil» dans nw olié aucun a'vrusiiui uns 10, n<em 

matèrulisics ne dre ni . Nous sommes obstinément négateurs du meitup: 
que vous nous apporte/- 

ÎS-lh dirent -Nous avons davantage d; lichcuc* «I d’enfants et no» K 
SCO!met donnés à aucun supplice . 

J6- DB: 1 Mon Seigneur dorme Ses tiens a qui II veut aw tarasse ou avec 
lurt'imonie: mais la plupmt des gens ne usent point.» 

37- Ni 001 eictettn. ni vos enfants ne sont de nature * sous rappreclici quelque 
peu de Nous sauf ceux qc auront cru et Œuvré doua le bien. Ccus-U auront ü 
récompense du double pour ce qu 'ils auront lut cl Os «roivt dans ks hautes 
demeure» en toute securité. 

38- Ceux qui s’efforcent «k mettre Noi versets en défaut, ccus-lù seront traînés 
au supplice 

39- Dis: «Mon Seigneur distribue largement Scs biens à qui II seul de Ses 
esclaves ou les. donne avec porvaionie. Tout ce que vow dcpvnsra (au service 
de Dieu). Il vous k remplace « c'est Lui Le Meilleur de» donateurs.- 
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40- Le Jour ou II ks rasscmbici» loin rt qu’il dira ensuite uui Anges: - fu-ce 
him ceui-li qui vous adoraient’- 

41- Ih direm: -Gloire cl pnrClC i Toi! C cu Toi noire Patrnn-Proltttcu» en 
dehors deu» 

Man c'est plutôt kl dîna' qu'ils «doraic&l cl la plwparl d'cnlrt eu» > 
crojaicnt » (cn>>ntenl » kur pouvoir). 

42- th h«n’ Aujourd'hui .oui nïtes pdu. capables de >oui (aire entre voua ni 
bien ni mal ci Nous disons i «eux qtn onl été inj-rster: - Coûter au supplux 
du feu que vous qwlifiiez de memonp:. - 

4' Quand on leur récite Nos vernis bien clair», ih dirent: - Ce n’en Li qu’un 
homme »uulant wiui repousser lom de <c qu'«djravnt vos pires™ Or ih 
dirent -Ce n'ol là qu'un men.oop' fabrique de toute* jou. - 1er 
Mécréants dirent a propos de la «ntt. quand f?c leur vint: -Ce n'en là 
qse sorcellerie évidente » 

44 Nom ne kur aso«ls pat apporté de livrer qu'ils éludaient et Notas ne leur 
«sons en*o>é manl loi aucun asxttssreur. 

45 Ceu» qui «aient avant eu» traitèrent tout <k mciiuretp: et * (1er KorékhkeQ 
n 'ont pas a Ucitvt le dixiéme de tv que Nout leur asionr donné (comme force 
« comme rkhesse*). lit traitèrent Mes Messager* de menteurs et quel a été 
l'effet dé Ma|itsi*cet de Mon resscmimeni! 

46-pi»:. Voici le seul « unique «mse.1 que )c vous donne - Mcltea-voin 
séncutcmenl j rmorr à propos de Dieu par groupe* de deu* ou chacun à 
purt ci médite/ «suite. Votre compagnon n'cst nulkitXM possédé. 

Il b en en fait qu 'un aserliweur pour >out. vous mellaBt en garde contre <fc 
durs tourments. » 

47 Dis. -Ce que Je ‘oui demande comme salaire ca à vous, car mon salaire 
n'incombe qu'à Dieu: Il eu témoin de toute chose * 

4.1-Dir: .Mon Seignrar lame là Scs Messagers) la vérité. Lui Le Parfait 
connaisseur de* monder invisibles. • 


11 O. ev. <r fui! 4i m«i d «rc. «c. Ou. reml. «uc c. On»a u >. OS»- mu A» trro» 
umkHo il i.lrmidniire» de II luln 

<*• Aifn n'i|kon qu mu u. oïdm <> n>u n r« ton qu'«m couuuaire.Cc «u «us 

1(1 *•“« 11 m««n sssanM -iir.il ou ■»}('»». qu s uviltVnl U ne. qu l> piuKumi 

mm >. nrucKci nitodqic*. qu diurfiirt. torrent, ci kr nuits ni.. 

U. Unix pu centre, uni. cou ne. la tnmiM. dnMt c» b cm « ri nuis iis &n« Ce* 
ilrin».. iiptrenreii rata *• '"»■« iti nilrl V II drureeiwa rt lovee «Il («nie b ru-iC 
hmMbw n léqulitridi b irein to i»hna afaam <>sripmrtd»tKni«n«t m 

•ui« qu tOirteM i u> i,chire osait*., »U n uil.s doom *'• I«nsles ni ; nu.« 

qv’J b Vit de b fcrst buiuk 

Olin* >«. tou «Mb. deClibni.n.»Bks ik s.i- mu .. mi mu. u.u ll.pi. Wntores 

de li plu S.™ caaignn. d. «■» MureHn? 

toiln to. lu'irs A li ire rem-cto. pis "Un muibuilim éc m tire, irvoditc.* 
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49 Ois: •. Voki «inus li vérité cl le ton droili quant nu fsus B an caduc, ils ne 
provoquent ni commcnecmeni. n iciour (n nroini. ni résurrection).* 
50- Dis: • Si je fuis fausse route. c'csl i mon propre ci seul détriment cl « ft suis 
’ur lu tonne voie, c m grâce i ce m«c m’inipore mon Sogneur. Il est 
inlmiiicnl Audunl el Proche 

5 ! - Si lu voyais torsqw. pn* de panique. ils k « trouvent nulle échappatoire cl 
ils sont pris d'un endroit toui proche. 

Sî-Ei ils dirent: - Nous y croyons maintenant-. Mais comment peusiai-ils 
tendre ks nains (ver» l’agréroeni par Dieu de Wur rvpenlir) d'un endrod 
éloisné'? 

55-Ih > avaient effectivement mteru auparavant et il, offensent l'inconnu' 
(par tours Jugements non fondés) à pirlir d'un endroit éloipif 
54 Une bamire S'interposa cmre cui ci entre leurs désirs de meme qu'il n été 
fait auparasum avec le «m de Vrur «etc. 

IK éiuicni dans une suspicion les remplissant de doute. 

Chapitre XXXV 

LE CRÉATEUR 

Oc li (àiihk mrci|i«nr |45 ueseis > 

Aa mm i fr Dim U Miir/uvrdifu.t 
fiot ttttHft r! fut fttrllt/ur 

1 - U louante esl a Dieu, créateur des ceux et de la terre ci qua a fail A-s An^n 

des messagers pointus d'ailes doubles, triples ou quadruples. Il iijoulc à ü 
création « qu'il veut. Dieu est parfaitement capable de toute chose 

2 Ce qic Dieu laisse penser pour les per.s comme mtséfKord: rien K peul le 
retenir et et qu’il relient, rien ne peut le rclkhci après Lui. 

Il esl Le IOui-Puissant ci Le Très-Sage. 

X- O Humain*' k.ip[^|p;.iviiit U hae*nf*è> al* IVm * **Mrv rpri. 

V a-l-il un créateur autre que Dwu pour >w» assurer votre subsistance A 
partir du ciel et d; la terre? Nul dieu aulrc que Lui Comme vous voir, lasser 
épater pot le mensonge' 

1 1 Dira , irgrnli «■«■••al l'ifiiK *>™i. ccvSdn «.Sud di .mm a. un 

•l“ «ssaai « Oie» Kpnino 

Vus I ne Un «Su. U une irrn* I» Inuai. uni «taonuu tau Inn tt U •« X tas qii cv. b 

“* ck IMiun uM. «u I -lire — «.le * la oui. 

Il Au ici «le r* « hiur qu uir «Vs rmu» msoimMe. el tui u. rlfcaKtl une .1«. 

Ui.lifoii n thon qui. n>«m « mu les nsrn qi* le., «m k«« aulmlbua ,« !... 

* diani . pfùfsr. Je U:li,nr»lI.HÛIq.« fol «lit» uuAl qwe'M «n iapMIcUf 
Vu. et uni te. lime, trop rIMn |»i» K r.,«.u ntl la. de «i>ei|eOa c cm ami qu'O 
Jtfmt CO da«t J fdilir «l'ut • «rnliiX UflpW • 
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ta «lu. «ni <l>* nM interne. dm ta litre. I*™ • " > - « toi uae.n» <"“'->»^. 
pnqiar l« iku.«rrc Uvw « a !•* «MM * 'Wrir qu> K W"iu 

4| Uiw .irri-marate oHq.MO.li *<•"►.->«« don MU*ooil.iare amioadl » p!«*« 

di Nil .u 4 . Iturhtalc - Il ••» d. Nil. -ta ira de ITu|hrrli - 


d-S'il* le Imitent de meilleur. d'aulrr* Ménagers nv.rni toi ont été imites<lc 
menteur* ci c'etl à Dieu qu'on fait retenir In chute*, 
î O Humains! La pi omette de Dieu netl nulknxnt nventonpére Ne tout 
laiswa surtout point tfduire par la vie ici-has el ne tout luitse/ wnow point 
réduire uu nom de lu ckutcnicifc lieu pu le gmiul Séducteur' ik DiableI. 
6 -Satan ctl pour vont on ennemi. prei»e/-lc comme ennemi’ Il ne fuit 
qu'appeler *on pirti peu qu'ils soient de osât de la fournaise ardente. 

7 Ce*» qui ont mieru ont de durs uniment, et «ut qui «il cru el fait let 
bonnet iitnici ont une abtolulion et un grand sitiire. 

8 Rti-ce que celui i qui on u embelli te* rnautaè iK»e* au point qu'il le* voce 
bon»...? I>eu égare qui II .eut a texle qui II .eut. 

Que ton âme ne ''en mlk pas en soupirs « kur tujet ! Dieu sait parfaitement 
ce qu'ils fabriquent. 

9 Dieu qui lâcha h vrai» qui soulèvent un nuage. Nous le randuttimis » un 
pi/t tant tx. Novit limes atort revivre grâce a lui une terre lapré* *1 mou 
C'en ainsi que te Ici» b KéNUfrcciion. 

K Quiconque recherche b puitsancc et b consrférution. c'en a Dieu 
qu'appartient toute la pensante cl toute la contadéruiion. 

A Lui monte le bon porter et la bonne actaoti l'ékve- 

Ceux qui outdiiwnt le* mauvais* intrigue* ont un lugÿlire kvcrc « ce *01» 

ks Intrigues de ccs gau qui »'cn vont en pure perte. 

11 - Dieu tout a créés de terre, puis i partir d une cacrétaon. puis a fait de toc» 

des coup*;* 

Une femeik ne porte rien en ton Kilt Cl ne met rien au monde tan. qull ne k 
tache. 

Toute prolongation et toute diminution de IMge d'un vivant te trouvent déjà 
interilt dons un livre 1 . 

CCIa c*l pour Dku choie facile. 

12 Le»deux mers' n om pas tanker valeur, Celfc-clctt très douer cl agréabfc à 
boire cl celk-la eu d'une amertume (courante. 


I) NUI40iir.|Ml«<krem(«cl>(uM >i<tn- V4la |wj. «ut qji t «ti.iier/ j air cl a hroin 

b t« dtir«. Peu a .tm i4 cl.V tro. tin ùstit 

(.pitam k uiuua ••Irc» a pi' « pu* ». ..Mm tua U jCTh mi kir dUan q« 
41 in'nmoi «MllaMiii <1 .tviliio C'en au uni J. it:ic in«ric.n ou', ic i> 
k. naulilt 

I) t.» N’fr^i (triée* ri.ou tt ion tort rul.o uni l.t !..•<■* ulimiqu lit j il.-nul ik nênt 
qu fci «ta for* mzrf*x k« <* u*ui 

)l II : a ut Itiditi tuii.no: « IVraMir) «ai iU qic - «In qu miîr.ir q>< D.u aa|n(m *i 
f«"i«u iIUmu |« n'o qu'à çnt Kn»m tnon.a Une Ui (ooi a w* pntn ri J leu 
rtnln tiolr 

Dln'in i Mirai urixennl.lKii ata I. litreSniBiiita mi ta Inmaiai <hp * ttiqar 
uni ittcnli -mrr o ninoare 

O « mil ma dit qtl ». r«'l:nnl>:n* a W* d mninmi « I i(e au*, qa* In voitlllin* U 
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Vous mante; (pourtant) de toutes ks dcui une viande frwlic et vous en 
retire; une panne que vous porte/. 

Tu voir k bureau Tendre kurs cau> afin que «oui recherchiez ccriuins Jri 
produits de S* générosité et pfut-élrc rendrez-vous triée 
IJ II «brique lu nuit dans le jour et II imbrique le joue dam la nui! Il u tournis 
(à >otrc sctviiv) le soleil et la lune: chacun court vers un terme prénommé. 1 
Tel ett Dieu, votre Sdgoejr-cl-Mailre. 

A i.ul appartient le Royaume et «x-i que vous invoque; en dehors de Lui ne 
possédrnt même pat b très fine enveloppe du noyau de b datte 
14 Si vous ks invoque/, iti n'entcndioal pus votre appel et. même s'és 
l'entmlakn! ilt ne vous rèpondraxnt point. 

Le lour de U Résurrection ilt lie vous reconnaît moi pat k fait de kt avoir 
astoeits (à Dieu). 

Rim de tel pour te rentnpier qu un tpêvialitle en b matière. 

15-0 llumaias! C'est vous qui êtes pauvret et ave/ besoin de Dieu et c’est Dieu 
qui eu Le Riche (te postant de tout I et le Dignc-de-louar.gr 
16 S'il veut,Il vous fuit partir et II fait venir des créatures nouvelki. 

17-Ceùi n’eit nullement iniccvettiblc à U puissance de D.cu. 

IS-Aikuk porteuse de charge ne porte celk d'une autre cl ici une (imc) 
surchargée appelle à l'aide, rien de ta charge ne sera rapporte pur une uutie 
même si c’est un proche pares! 

Tu ne mett en garde que ceux qui craignent leur Seigneur dans l'inconnu 1 et 
qui oui pratiqué scrupuleusement la purée 

Celui qui t'est puri fié ne s'en purifié que pour ton propre ben et c’en i Dieu 
qu’ubouiit toute destinée. 

19- L'aveugle cl celui qui voit n'ont pas la même valeur. 

20- De même que ks ténèbres et 11 lumière. 

21 - Ou que l'ombre et k vent brûlant. 

2 ?- Us vivants et kt morts n'ont pas li même valeur. 

Dieu (an entendre qui II veut cl lu ne feras jamais enicndrc ceux qui sont 
dans ks irenbet. 

25 Tu n'es qu.’un avertisseur. 

24- Nous t'avons envoyé en toute vérité et bon droit comme annonciateur de 
bonne nouvelle cl comme avertisseur. 


I) LMbuimu nntc-re liai te *mm le «(Ici «ci.- iWrc ><u(îi< -jin mu crut- u 
ckrlic- dsn- II IkIôc aidcciivlrt •nesprsll. Miiltellr renie n‘e»l pu intneil île 
» i!,'<t* s iu piifi nccrmé cnnnr nfimil wAtwi»ciral lutte» le» iioki du cûl Nuire 
takll v eu aie I Ure Ce ce» cuite* lu UTjtfC ildri» 

J 1 C alidirc ■ a u irusncil >u Sot! fa* sera L'an*r>lIMisve - w jierùS<|>'lvLestire«. 
Irir tN 9 4 in m rtrrttr ai ulcir 
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Il n'esl pat une nation qui n’xil dé» en un astrtéacur 1 . 


menteur» kur» Messagers qui kur apportaient le* preuves évidentes Ile» 
minuta). kl Paume* et k Livre cefcuraBt*. 


l’eltcl de Ma juuice ci de Mon rcswntimcnt’ 
i'- N; voii-iu pas que Dieu a Un tomber du ciel ujk euu a va' bquclk Nous 
Hmci uirlir drs fruit* au* couleur, diverses’ 

Dini Ici montagne* il y a de. rayure, blanche» el rouges aux diîRrcmc. 
nuance* cl d'autres à la noirceur exceuisc 
28-El purmi k. homme*, le* animaux cl k Mail, il en ci de mime aux 
diflîtmic* couleurs. 

Seuls craignent Dieu, de lou» Scs esclaves, le» invams* 

IVu en Puissant ce infiniment Absoluicur 
19 Ceu * « m «cirent le Livre de Oku. qui uni piauqur scrapulcuscnscni la prière 
<• oeil dépense e» ux-iet cl en public de ce que Nous leur usons donne dans 
l 'espoir d'un commerce qui ne connaîtra jamais m perle ni marasme. 

-Hl-... Alto qu'il kur donne Iran «.iluirc* entier* et qu'il kur en a>>ui« de Sa 
Céncrosilé. Il (si infiniment Ahsohnrur ci Rcconnai.sani 
31 Ce que Nc»s l'usons inspire du Livre est In venté venant ajoute» foi n o: qui 
l'a précède Dcu est wrl.iteiwm mforme de Ses csdasn ci II te son ire, 
h* en. 

32- Put* Nom însfs hériter du Livre ceux de Nos esclave que Nous uvioa* élu. 
P*«ni eux il en est qui ont éi( injures Bstv eux mcme» (te AteSCCiulcufsL 
d autre* que om mêlais» le bien avec le mal cl d'aulr.» qui sont k* premiers 
(à entrer au Paradr. | v hx , leurs bonnes notons, arec lu pnmewcn de D»u. 
Tel est le comble de la ginéroilU. 

33- Les Jardin» de l‘Edra où ils cnlirm 

Oa ks y pare .le hraeckls d or <1 de perks et là kur» .êlcmrals seeil de .soie*. 
34 El ils dirent : - Lu louanpe cl à Pieu qui a fait partir loin de nous k chagrin. 
Noire Seigneur c*l «alinimcnl Atooluicui cl Rreonnalssam 
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U-(Notre Seigneur)qu, nom > donne pouidemeure I. rétidciKc«terne*de par 
S« générosité. Nulle fatigue ne nous » tOKte ainsi que nuit teslode 
16- Oui qui col roferu col le l'eu de l'Enfer. On ne te y achète pat pour qu'ilt 
ireurem « on ne leur alége rien de «t tourments 
VeilJ comment Nout récompentom tout Nécitcur ohtiinî 

37- lit y implorent D*u en niant t tec-tBe; .. Notre Sergroirl 

Sort-nous afin que nous fasMont une bonne autre aalre que ce que nous 
fuitiont ». 

- Ne voua atoet-Nous pu feu vivre le temps qu "d faut pour que te rapprit 

celui qui s'est rappelé’ Puit l'Avcrtiitcur cil venu à vota 

Goûee/ don: (maintenant)! Les Injuiict n'ont aucun pttniwn pour Ict 

toulenir. 

38- Dieu est celui qui tait l'inconnu ite cicu» et de la terre. Il connaît 
parfauemcni la traie image de* ptxtrinct (des comctcncet). 

.«-t. ctt Lu qu a luit de voua des tuxrascurt (ou det «icMtCi) sur (erre. 
Celui qui .ut.-, mècni terra k retourner eontre lui sa mécréance. In. 
mécréance n'ajoute au.» Mécréants qu opprobre auprét de leur Seigneur. 
Leur mêcrtdsce n'ajoute que perte au» Mécréant» 

*)- Dit. - Due petKr-vuus de tôt A une K» que tous invoque? eu debort de 
Dieu’’ Mont reamoi dore ce qu 'il* ont créé de b terre ou ont-* quelque part 
aa» veux? 

Ob bien tour avonsNout apporté un livre dont il» dlUendraknt ainti un 
argument évident*. 

M*s te Initate» ne te promettent te un» au» autre* qu'en pure tromptric 
4|-Reu retient Ira cicu» cl la terre pour te empêcher de disparaître et S 
tonnent Ht ditptiraiMaicnt. qui donc te retiendrait aprra lut? 

Il ett inlinitrent plein tfc mamuélude et Abtolutcui 
42- II* jurèrent de toute Li force de leur» serments:.. Assureiwnt. s'il leur venait 
un utetiiSKur. ils scraMnt micu» gudf»que l'une ite naliont'.. 

Mais quand il leur est venu un everlitHur. il n'iugmcma que tour répulvon. 
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4Î- Par oteurf nar terre ci par méchante intrigue cl U mrehante intrigue ne 
'*ah»t de toute* paru que .ut <* propre* «meure. 

HàI-ct qu’il* uUcnAnl dune uniquement que * ap^uc wi eut lu règle de 
Dieu avec Ici jocicnt’ 

Jjinuii a Ion lu uc Irnuvm. û lu règle de Dieu le moindre «twnp.-lo.nt et 
>im«n lu ne trouver** n la réjte de Dieu lu moindre déviation 
44 N'ont-ik «lime )ainui> parcouru lu lerre pour voir comment a clé la fin de 
ocu» qui étaient avant euv* Ih étaient pouitant bien pim fort* qu eux. nu* 
D** n erl nullement de nature a U««r «happer pur la fuite quoi q«o ce «oit 
dam !c« cirai ou en terre 
Il es* infiniment Sachant et Ca(Mbfc. 

4» & Dieu ternit rigueur au« pen* de leur* acquit Il ne lancerait à ni surface 
aucun élrr vivant: mon II reporte fur lin à un terme prénommé. Quand kur 
tenw amie. Dieu mil ire» clairement Se* reclave*. 


Chapitre XXXVI 


YA’-SIN 

* la prnode "Kiquoitc (13 vcr>«»| 


Au ituoi ifr D/m U Mûêneotdi/sx 
l*t> ruttat tl fiai nxtUeau 

1- Ya-Mn' 4 Y-S) 

2- Par le sage Coran. 

i lu fan BMUrétnctl punie dei Mcv-agcri. 

4- Sur une «ne hen droite 

5- C’en ce qu’a fait dctirmirc fc Tout-Puroanl et Le Iiéc-Mtiérmmfccui 

6- Afin qw tu mette* en garde un peuple (Iw Arabe*)-' dont Ici père* n’ont 
jamai* cte aiertn et c’cit pourquoi kur reprit en aillcurt. 

7- La «cntence d éji prononcée (dam k Livre éternel) .’e.t clKvliiemcnl 
JuHitlfe tut lu plupart d’entre eut: ib oc crotent gwrc 


Il barri Mgr i»x|«i > Or n|U|. » wnrO 4u dup II. CtK'Onl o. , pn> 

l-a.l..)* J-irirtstrlrr 4u« L-nit. muni «uni lu. dr. «i— ton.-, pu Ile . la. 

Propl» 

* .<i pl«< r.n.iliiicila. I( «u« k IViptèlr l»OiMM..ict alu: er lira un 
>•1 iK-niiralr * Ir lin». un fc. non 

On le mile c.»i i l’ocniina de (eu 4u«er ei a nu R «il tu Pc» 

-I II • ’"«* nli< |iimtMur«TVml <V« Araire * k V«i v .i c'oi-idr.- d< ta knn.*r 4r 

t’auur Inndw nlr 4i (Wiun tatMr k Sait Or ti pMànttrtNiiamiU «• mu (An 
4 II» Mourir ii:o: k. |<i> mmu O» Il Oui «» Sali» 











J >r*> J-' O -» 1 
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* Ce mm U W rt*.t «alin»* nttitaaMn »n ■» »<« ixonHi II dut fin «fMnWCTH a 

tfcil joui * I«IM a man ■ ol >iu- mninu <«iiu ». i~un du**, p? k Ns ciKtl ou 
pu If Hfh|M <k raina. 
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r ’ , ’ 5M __«Il 

8- Nout nom placé autour *• leur cou de, chaînes. Ellct kui arrivent 
jusqu‘au-dnsom d. inralon et c cil pourquoi kur tête cil rcjeMrcn arrière. 

9- Nom plaçâmes devant eu. un barrage cl derrk.c eu. un fanage Nous k» 
couvrîmes ainsi d’un voile cl voilà qu’ib ne voient plu» rien. 

10-C’est égal pour eu» Que lu lcr averties ou qoe lu ne In avenitte* (ut. ,l> ne 
croiront jamais 

Il Tu n avertit yee celui qui u mûri le Litre de rappel (le Coran) ce a aumi Le 
Trit Miténconfcem. iant l’avoir jamais vu. Annoncc-lui une absolution n 
walùt généreux. 

12- C'çn Nous qui fcumcilom kt morU cl qui éemont ce qu ilt ont (ait pour 
demain mn$i que leurs rcuvret potihurzcs. 

Joule choie Nout l'avons énumérée <bnt un Livre hen ebir. 

13- Donne-teu cumnw exempk fc< habitante de la cilé quind lui tinrent te 
MetMjert 1 . 

U Quand Nom Icui 01 . 11 , 1)1110 deux (MoKIgert) Cl qu il» Vf IraiMmt de 
menlcurt. Nom (te) reaforvàms alors par un iroitkrac et ib dirent: 

* Nom sommet envoie, 1 vous a. 

15- H dirent: - Vous n’éltt que *1 être, humains comme nous «1 Le Trot- 
M itère ■•■leu. n’a rien (ait Jrorodre: vout ne (aile, en reulut Que 
KiMlr» 

16- Ht dirent: -Notre Seigneur sait qw Nout tout tommes orrtameenent 
envoyé» ». 

17- • Nous ne sommet tenus que de irunsmetlre en toute clarté 

18- lit dirent: .Nom perœntons en vous un mauvais augure. Vraiment, à tout 
ne cette* pis. rout vout laptdetoos sans faute et il vous touchera de noire 
part mi supplice douloureux 

19- lit dirent - Votre augure CM avec tout-mêmes'. Est-ev parce qu'on vous a 
nppek? Man tou» êtes plutôt des gen, pcodigua. 

20- Un homnve vint en toute hâte de l’autre extrémité de la ville et dit : - O mon 
peupk! Suivez kt Messagers!». 

21 - - Suive* ccui qui re vous demandent aucun silairc Cl qui sont tur ü bonne 

«U*.*. 

22-Qa’aije dcœ à ne pas «dorer Celui qui m’a crtè « à qui vout terea 
retourné,* 

25- Dois-je prendre en dehees de Lui quelque, divinité,? 

Il Cd. « 0—1 m «api de tew-lb* “»■ HKMdeioi cl alu >k De* or lai B «,«. 

eau a* m xpOun pu» •ami la pm d'Aaticebc. 

)I p.«.d le, U,,.„ uni iccCm k, «(««ti de la» ia.Hu.r-,, ,li a t. pu, 

WqKMS ipruftl mlnr u.imev.lik IiMmi dm«Uktttitec .«1 1 M .1 i«t 

km fulUir. ... «iirc.cui.up,,,. 

I llfacr <tt*e«u trfer duc c, ..penmo» « •Timrt qu «!.;». Il» p„lc t<a npi, en lu- 
**r U « * a «Jliv UIIUC qca «t |f®n «iMci cl un iuiicm 
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Si Ix TrM-Miwrte>rdica* me destine un mal. leur iiunceuion ne m'ea 
il.iiiun '«ours ei elle ne me njusv çwrr 

24- le irai» alors 41» on égarement évident 

2 5- J‘ui cre à loue Scigncur-ci-Mailrc. éix>utc/-moi donc! - 

2 (i On dit: . Entre au Parad.»! » 

Il dit; . \h M mon peuple savait! », 

2? en mima de qaoi Mon Seigneur m'a absous (ou Oc combén de pêches II 
n'a absous) et m'a placé parmi les honoré,!.. 

2*-Nous ne Emis descendre sur son prup* après lui aucune armée du ciel et 
Nous ne somme, nullement dispose* à le faire 

29-Ce ne fut qu'un seul cri 1 et les voilà tout d'un coup éteints. 

10 Heine pour te esclave» I les Humain.)» Il ne leur vient pu. un messager sans 
qu'ils ne le prennent en «rtsion. 

H-N* v axent-ils pas combien Nous asons anéanti avant eu» de sücks 
(géaéralions) qui ne leur reviendront jamais p*n? 

J2- El tous, autant qu’ils sont, «rcot certainement naines (usqu à Nous. 

13 Ils ont comme signe la terre morte que Nous avons fait revivre cl dont Nous 
avons fan sortir de, grain, dont ils mangent. 

34- Nous j fîmes de» jardins de gulaiKn cl de vignes e« > OmcgnUir de» sources 

35 Qu'ib un agent de Se» fruit» et ce ne sont pas leurs main» qui les ont 
fabriqués. Ne rendent-ils donc point grâce? 

36-Glocre ci pureté i Celui qui a crée tou. te coopte de* ce que (au pousser b 
terre, d'em-menws cl de ce qu'il» ne savent pis! 

1?- Ils ont comme point de repère | signe ) la nuit. 

Nou» a écorchons le >our et les voici dans lobwunte. 

W- El le soleil court’ à un point de fitation à lui (assigné). Tel est I ordre trace à 
l'avance par Le Tout-Puissant et Le Trés Sxchant 

39 El la lune Nous fixâmes sa grandeur selon «, quartiers jusqu a ce flu'db 
redevienne aussi fine qu: U tige du vie a» régime (de dattesI. 


Il Un ST. UUr.ni fiel fl l--lrr.Mi so i» ci nouaient lioi rame loulmw. 

Il Dp sois dm» t code* unnnon iretoqua» un mil Wu»l da .ou. 

21 Cl mi ..Ml .U** -0: - pu « cor..S... y, (oim o»|Hnl d< ntn A soi|*n. «ad 
ami» i-mpriMK dr mu»du ml. 

Pli' y rrnrr .» < o> Ou• qu > «H Hua ks ,v W ». dt voeu» «ÏHniul Cld.lllls 
«ornac. Nu» u.iim wurtlmm que imi «e «ul non ■ sine qu'es coude mom 
P«mfi.i«MiM*M6 • fiwd. «.kir ■ ...... . 

K.r. Ir Ouvcm ai Du. acKCKwIr.oup».ieJ < dur lu., sr qu riaa, dirai le noiA. i 

Sdrn BUUr.ir.Ti» w». c*liro«„l.ri„ qu fur V pj <.daen-|« a I », m , 

fc*'" » P“*v « •' "•dssirwo r ,rl«T... î.,.,u» „ :n , * ^.i.. 

dhrimu.nl *41 f.smi II» Al u. pu., «.(.qu. !.. pné,... -v<do 

?us « tou ta Uitam uhnium te pmNWm ..™.o ili.aan»» t.,«, «... 

qu tll If «cote 4c I. «K 
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40 II ne convRnl pas au soleil de (cjo«>Jrc lu lune, b nu* ne dcsunce point le 
j(wr ci chutun vogue dans une orbite. 

41- Ci ils ont comme signe que Nous ayons transporté leur progemiurc <be> le* 
bateaux charges (de marchandises). 

42- Nous leur créâmes des montures du même genre 1 . 

4i-Si Nous voûtons. Nous les noyons uns qu'ils ne tnwsent alors penonne 
pour les secourir e* uns qu'ils ne soient sauvés. 

44- Sauf par un eflet de Notre misérx-orde et i titre de Jouissance momentanée. 

45- ti quand on leur dit: • Craigne/ce qui est devant six* et te qui est derrière, 
peut-être «rtvvoiis l’obtct d'une grfac...» 

46- 1! dc leur vient pis un seul signe parmi les signes de leur Seigneur sans qu 'ils 
ne s'en détournent. 

47 Quand on leur dit - Dépenser (a aumùncsl * « que Dieu vous a dcmnél. 
Crm qui uni mttru disent a ccus qui ont cru:- ta-ce u non. «fc donner i 
manger a ceux d qui Dieu, s'il l'a sud voulu, aurait donné i nunger? 

Ma» sous n 'clés en sêrité que dam un égarement manifeste .• 

48- ft ils disent: -C'csi pour quand cette promesse « vous dites lu sériié?- 

49- 11 n'alteixknt qu'un seul «I les saisissant en pleine querelle 

XI Ils rtc ptustnl faire aucune resxmtnwndatkin'el ils ne rctourneni pis aus 
Ictirs. 

51- On sOulUa dans k dation (de l'Apocalygn) et ks voilà défcrUm de kurs 
tombes vers leur ékigmiiii. 

52- Ils dirent: - Malheur à nous! Qui nous a rOMKiK* de là où nous dormions? 
C'est oe qu'a promis le liC*-Misencord«:u.v et ks Messager* ont bien dit la 
sérilé. 

5.'-Ce ne fut qu'un seul cri cl voila qu'on ks a tous lïiit svnir Jusqu "i Nous. 

54 Aujourd'hui aucune imc n'rsl vklime de la moindre injustice cl sous 
n a«rc> pour rixompense que ce que sous faltlra. 

55 Les gens du l’arudh ont aujourd'hui urst occtipititet qui les remplit de 
bonheur. 


I) Ai*« mW. Cl k» qu scfMM d>t* les nus. Uscu eue ks nullités Munie» et I on 

?■!***«• ■ |l **Onemre i»r «.lcr», e., Anhalwo* mm..- a 

jasu titre »lr tatoua didnn a L*s«l.a%««seules* «..u.r. K mm»*., la iwa.ee 

«s -.Sises et w utile liji.l, 

tcsdiincsis.>1.»isenr qi»les («mus. uniront* nm d. innstnnn* usmwsenmit»du 

K-UCIils uipt* 

l>« k ranroKtanni ersettui no/rss * <.»n|sin oi fin ixi-.ii n (UsHSc •>< nr< 

«ioie.se liisenin. 

!> C O-I.il fl q. a. un .K1[W|V, a * d„rr 1rs. soliixn 
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56- fus et kur» épouse» sont i I coibre. accoudé* un dr» divans à dais, 
î? lit y ont de Kui!» cl lit y uni « à quoi Ils prélcmlcm. 

5H • Pan et salut! - paroks d'un Seigneur infiniment Miséricordieux. 

5'<-DiMmgita-vous au)oind tui '. Messieurs ta CnmincH' 

611 Ne vous ni-Jc r<uni i «donné. ô fils d'Adam, de ne (u% adorer Saian? Il ctl 
pour mus un ennemi évident. 

61 Et de M ode" ici. Vo.U «me voie ben droite. 

6? Il 1 cffeclivcmeui égaré plusieurs créatures d'entre sous. N'êtrsvor» donc 
pis dotais de raison' 

63 Voia l'Enfer qui vous élan prônas 
(-1-Soycr-y rôtis aujouid lui pour soirc mécréance passée 
65 Aujourd'hui Nous mêlions un sceau sur kurs hoches. Ce soni leur» mata* 
qui Nous puitai et Icms pieds qui lèuuuuiiem sksv qu'ils jcquératail 
Ni- Si Nous soûlons. Nous leur ere»uns ta veux. Ils se nnicni alors à courir su» 
le pom de l'Enter 1 moi» sommcnl |Kuvml-il» voir' 

6? Si Nous muions. Nous ta lrj»sfaimo«u de leur cm tttluil en In plu» vile 
cspiiï cl ds ne piuuuet plu» a km ni évoluer ni revenir à kur première 
nature 

68-Celui don! Nous prolongeons la vk Nous lui Iransformons ses qualités en 
défauts’. N'omds donc pis un ccneau ' 

M Nous ne lui aïons pis enseigne La pocsk cl ceti ne lui convient pas. Mais ce 
■Vît éti lit il qu'un livre de tappri ei une lec'ure hen claire (ou un Coran 
(■en clair). 

70 Afin qu'j itellc en garck celui qui est vivant et que se justifie l'arrêt du destin 
|ns a m. la pirok) sur ks Mécréants 

71 N: vuicw il» dore pis que No» kur nions s»« ti punir cfc tv qu'ont fan No» 
mains dt> Hou peaux cl voilà quVscn sorti le» propriétaire»? 

72 Nous le» leur mous soumis Ccnnm» leurs scrvenl de moolurcs cl «xrUms 


1) Os fiées sitar -iwiMIo. vos pnioiitnes «aman 

2) iVaris kMencM Usas ksccaa*«s<K passer Hrin pal lrts<lro*je«élus)(**jaikrtflfe. 

'<||| Va I|<tes Or Dta iriixnl t k uastiwr I «M "iss» wr .Uk sc*>i la case» dt tais 
oian 

Man Data ftc li vu ans MualKt qai »e pour* seir Ir pin (I loTOai au lira) ft I tnfo 
Vnr a> ituemr X» -m. (ift)al (11*)' lirai _i ... J-ly,u J — J~ 

1*1 <'■'» «o-J rr 1 '**> V-* *V o*> >. 

liait .Saiitu' hiirqunii as.luKssiv.imstufe.V.osiiKX 'Oîiis'* Il sla -CCsJliasi 
<|i« Mrs ipm U «lit isme K M 1rs ai otliles il et* eu. aaiinrl lui mlals niBii - 

)| la furie distal liaNessr sa mk»M dessin amMstr. sa slllmt Nia dnMc dislml ceuile 

«U. 
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fcun rouftiornl leur manger. 

7)- lh y ixiI des profits cl de quoi boire <lntt l. Sic rcndcnl-ihdonc poim grâce? 

74 IK udopMrani des divinités en tfcfcors de Dim en espérais! d Viles qurtquc 
«cours cl «idé. 

75 Hfc» ne peuvent pu» (es «courir ei ce «ml eut-mi mes qu on fort venir pour 
Idilcndie) eti divinités. 

76 Q*c lears paroles ik le chagrinent pis' Nous savons cequ'ils disent en secret 
ci ce qu'ils discal u voix kiuic 

77- Ettet que I Homme ne voit p*i que Nous l‘avoa* créé d une excrétion e« le 
voOi devenu un cltictnmr dériirc. 

78- 11 pensa donner un exemple de Noire ilKapudlé. oubliant a propre création 
el dit: -Ou fait revivre les ossements une Ton réduits en poussière? » 

79- Dis: - Celui qui les a aces une première fol» b» fera roivre et II st ccannil 
paifuitcmcii en loule «ratio* 

80 Lui qui u fuit pour vous du feu J partir des arhti* vois et voilâquce est dree 
feu que vous allume/ (vos brasier*} 

SI R«t-cc que Celui qui a crié les cicux et la terre est incaptahk * créer qurViuc 
chose de kur genre? 

Ob que si! El II es! U Cita leur pOr ruvllemv el Le parfait Sachant. 

82 II Lia sullil. quand II veut une chose. de lui dire: -Sois!, pour quelle 

doicnnc réelle. 

SJ-Gloire el pureté à Celui qui lient «Uns Si main le royaume absolu de loule 
chose el à qui vous sercr retournés! 

Chapitre XXXVII 


CEUX fLES ANGES OU LES OISEAUX) 

QUI PLANENT EN RANGS 

de b périede ncquixK <182 versets ( 

Au ucvw it DUu If Miiiiiearttuut 

fui /winte rl fai rtrtUmt 

1- Par Ceux qui planent en rangs 1 . 

2- P*i «eux qw éloignent auctf force fks démoas qui viennent espionner le cieli 
ou pur ceux qui icpouoent (ks gens loin des choses interdites). 

J- Pur «eux qui récitent un Livre de rappel. 


11 llslqi VIS <»s \I(»S firent du r>l mu mu •inpriwn <M< mwiiis oui V wl cv ut 

snisMr min S, 

Mlle b mi (141, suri pi»» quVI s-ipt h» des 4i«t 
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V». i> l'Mutfom ■»«<• de ..penVi* »n r"««i*bM 1* ' « *'“ 1 
1, Uni a «ncl <2«> ->U rfTm« an. Ifl***» B mpnat.1* de IV 
.,,rt. B iWh« de b leMniHuica ebl«M.>« de liai km 
C uniMKI !‘f>> «».»«.»'l •••"! p» rewctn.1** 


4- Voire Dira en aaturemeni un (ami CI unique d*u» 

5- Scigncur-cl-Mdiirc de» cicu». * U lcrrc cl de ce qu'il y u entre eu.» cl 
Seigncur-cl-Maiirc de» Levants <&>» rêsion* d'où « kveni ks »»tre»), 

6 Mou» J'om orne le Oel inférieur d'une (ururc. le. c: ode». 

7- Afin »u»»i de k préeivei ainsi de loui démon rebelle 

4 IH ne pru>cni ic meure aux écoute» de ki Cour Suhbne 1 « *» »m beœharefcs 
* ion* côté». 

9- C'en aime qu’on le» «usée cl Ile ont un 'iipplue douloureux cl continu. 

Il-Sa“f <l«" a ni*' »u >ol qeelqu'inlomuiion. i «I aloe» pourchassé pur 
un météore tranipcrtunt. 

11 Dcribinde-lcur »i <e sont eux ou ceux que Nom nom créé» qui »ont k» plu» 
«mcOB» ù trier. 

Nout fc» axons Cl 6 i» lcu«I d'uni' :irgll» mlhntn 

12 "Tu l'en e» plutôt étonnée* * *t moquent 

I.’ Quand oo le leur rappelle d* ne w rjppeBcm guère 

14 Quand ih voienl un mirnek' ili rcdOobknt de moquerie (Ou il» font rire Ve» 
aura). 

15 IV. dirent: -Celi n'en qu 'une torocltcrie évidente ». 

16 tu-et qu'une foi» mon» cl rédimts i «k lu pornwre cl il de» attentent* non» 
ullon» êlrc uniment rcuutetfe*? 

1 7 ti no» prenxer» amènes le teront-ib auxM’ 

18- IV» >Oui. cl »ou» scie* alors humWcmcnl »oumi» -. 

19 Ce n'e«l qu'un »eul cri cl le» voila rcÿmduul (autour d caxl 

2(1 II» dirent - Malheur a nou»! Vcèci le Jour de U rétribution ... 

21 Voici le jour où il rrr.i tranché (entre k» hommes» a que vous qualifiiez de 
mentonge 

22 Rjssemhk* «u» qui onl eoenmi» I inju»i»ce (d: lu métrcdike),iœu que kur* 
èpouwt <1 loul ce qu'ik adoraient... 

î> en dchon |K Dieu. CV*iduâc*-kt .u chenun de b rournaltc ardente. 

24 Arrêter-le». il» wni rcspuusibk» (ou : on doil kur demunder de» compte) 

25 Q»'a»ra-vou» 4 ne pa» vous toutenir k» un» In autre»* 

26 Mai» aujourd'hui il» vont compte te ment çourr.» 

2? Il» vinrent ks un» aux autres pour »e poser de» qaeuaont 


I) C eu eeie repro «ufcll eu IuiBkt .lu linr. ru lr» .Xr„» I» H» ornrahé. de Dm. 

imnuiiKui un .nil ur k ir.rd Lan di daln Ml qu » r.i « imui Æ.i m UIm 

C 'eu k leu k P u. «T. iwe I O» pne. m.;"c a mina l‘AaOriqe GiVM r f u iu< 

< eu li ri. (H-l V H . l-HAcm lochf.ee llmnn.qu. nBnuniMnmi q.n.T<MtPûn.tr 

û IVwplai -V vn-.iiqu ukle que »l a uiutu u a- q- «.« u». ..n, 
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28- Ils dirent: >'■ Vous vente* h nous par le bon coté’ fau nom de U religion et de 
b utrMK 

- Ils dirent ! •! Vous nctic* plutôt pas croyants ». 

- - Nom n'usions «o» vous nurun pouvoir mois vous eue* plutôt des gens 
drpussant toute mesure k. 

- La sentent* prédestinée pur notre Seigneur s "cil (miifiie sur nous cl nous 
devons goûte» ». 

- - Nom tout avons détourné» de ta tonne voie et nous étions nouvinêmc» 
épilés ■■. 

- Ce jour-lii ils sont associés dans k supplice. 

- C'est un tel traitement que Nous réservons «un Criminels. 

Ouuml on fcur disait -Il n'y a de divinité que l»u - ils se cantonnaient 
dans leur orgued 

J* tfc» déufcnl: •• Al Ions-nous iit-usdiuirci nos ilislisiKs pour un |—lu fcu?~ 

17- Il • plutôt apporté b vérité et il a confirmé fcs Messagers. 

H Votas devez sûrement goûter au supplice douloureux 
M Vous n aura d autre récompense qiK ce qta: vous faisiez. 

40 Sauf bs esclaves de Dieu qui la» soin entièrement et e.sltnivenscnl dévoués. 

41 -Ceux-là ont une part connu: f <â l'avance). 

4? IX’t fruits ci il* sont entourés de tous fcs honneurs. 

4! Oins teifirdint disdéICœ 

44- .Sur tfcs lus. ils te lônt ùec 

45- On pisse ifcvant eus en leur tenant une coupe d'an bjuide coûtant de 
«rnrcc. 

46- Un liqtoàe blanc, délice des buveurs. 

47- Rlrn n'y est qui Irouhfc l'esprit et sa boisson ne fcs rend pus ivres. 

48- Auprès d'eux se trouvent celles qui n ‘oat d: regards que pour eus (ou crllt» 
qui aixupuicat tous fcurt renard») et qui ont des veux grands et beaux. 

49- On dirait des perles dans fcur coquille. 

50 Ils vinrent les uns vte* k* autres se poser des questions 

51 L'an d'entre eu» d* -l’avau un compagne* >• 

52- qui disait: «Tu croit vraiment, toi ainsi à ces choses?» 

SI--... Em-cv qu'nie Un * morts et réduit» j de b poussière et à de* 
ossements nomallonsêtre rétribués? 

54- Il |un Ange du Faradisi dit: * Voyez-vous la-bus'- 

Sî It icgiii da et il k («ou compagnon) vil en plein milieu de la fournaise 


Il Ceux «u stUtsi CI.IT. k. (.ikv Or |sr«nl Miinrv au uni « ti liante (I <ks pompo 
Viwnrir.. Qiinfl ih «tU.vii uni U am*|<in 4. » pmi. en rUsnismirs ei dseni qa'ls 
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'fi-Il du • Par Dieu, lu ut fai& me mener à ma perle ». 

57- * Sons le t>cnf*ii <la triee) de mon Seigneur ) 'aurais clé de ceux qu an traîne 
(»u jugementl». 

58- » N'est-il pas vrai que nous ne mouron».,. 

59- -. que noire première mon 1 «I que doui ne sommes par cfcstiné* au 

«ipplKt?-. 

60- C'esl U vraiment le très grand succès 

fil Col pour uic choie pareille que do vent c»o>rer reu* qui œuvrent. 

62- Est<e que ccii e« meilkur comme lieu d'hebergerrent ou est-ce l'arbre du 
rukkoumi? 

fiî-Noia en avo» fait un supplia pour Ici l#|uHC». 

M-C'nl un arbre qui pousse (fana Ica racines de l'Enfer, 
f'5 -Ses fruits iOfl comme ks lêlea des (timons. 

fin- Ils doivent ccrimremcni en manger et ils doivent s'en remplir le ventre 
67 Puis, par-àrssus le manger. iK hii mélangent une bOfaSM brûlante. 

66 - Puis kur retour se fera assurément en Enfer. 

6 *1- Ils ont trouvé leurs pères en plein égarement. 

70 Lee voilà cour an sur leurs traces 

71 - Effectivement la pluparl dm ancMna s'éguièreni ikm eu». 

72- Nous a sans rren envoyé parmi eu» des avertisseurs. 

73- Vois comment « èié lu destinée de au* qui oal été avertis. 

74 Sauf I» esclaves de Dieu qui lui MMM enliéreraenl ei e*dusivereem dévoués 

75- Na: Noirs a vraiment appck et quel bon répondeur! 

76- Nous k sauvantes lui et sa famille de l'angoisse du tris grand malheur. 

77- El Nous limes de sa drwrdawr les seuls survivants. 

78- Nous lui lussions un bon renom dans fcs générations ultérieures. 

79 Paiv et salut U Noé ptre» 1rs habitants de l'Univers) 

80 C 'est ainsi q« Nous récompensons le* gens de bien 

81- 11 fait [urtie de Nos esclaves croyant*. 

82- Puis Nous noyâmes les autres. 


Il la «e > nu salon <|U onlU a. n*m II.IUi ■ pUi l 'rrtn. <« r«*sai< f.i »ro 
O pool Oro « Il pwnXrc non qs> IMI tti t «en* *fc Ona « nvidc. 

Gne v» al las <u uvr osotlainn mou d> para rèreavre lik irts hitir mptiuJr (qur uni 
saune du «i. li numic.i If (ta lûmes, deunt lOanSr’l 
lis beos iw (osisMii sur cetir prrnérc non I tutultr lai, OaMni pivur- * W “U* 
rswjueo Or Dieu 

Pus h rranu diu Si •« rbiolHrr OrmSSr 

Ils nu>lit rural liearuutltt fris. «|M S: tipnrrl run il, rancsl dira mi» |m que 
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31 llsn(* * *■■ lia .iiè h«atl 

O t>ucrll.» <J» (■> .inc* ta ««Mit (un ilm*»ciuirii«C ist «41»ofHx if-1 «alani 
1 sacnlw «ad IxK louai «U <>- mnMsanC Oui U Ut Ci nv. p» li ni* ,j * mai 
™» ,i «<* les »™ « ml iihil* H *Wf («ut q« l'toanoir « « pcpMiK iM 

(aduiimxil V- loi 4«I Mi d Vrad. 

O. D.ortHB'do Su. MauK qii Il srulrlt»-. iKdmi* lUMROdHMK 1 JKiir n» ai 
iU< a« leu la Sa caèlturi 11 Wi «I «n «Il «M»* ni toi sc« 

>) U Coan •! H* » "oimc * «Ile W- a— U n«*n da e«F«> ««"I *'• < ■*> -■ 

I en ca m—UlintHO |>* ca Mm< «sa t» Moubma ajciifal uo i"*»n "™ •' 

Non. un « .a|M> OU on omBiSIlA I WioOio U I. la.- qui n.y ne h loi du H“1*P 

Ct uiHr« . ni 10. oMifMBK 0-0 «la * <■' ■ “» F">»‘ <<"'"1"“ 1 

«i'iih partie * la vXlla* m dalaatc lui |UIMC* Il col H ai: ««-in son laftl -•"•“•< 
« K01 arum la ol|li" 


J7 taiW^iwi naip)__SM 

*3- IV sa MK lu «1 certaineneiM Abraham. 

'd Qnnd il uni à son Seigneur iw un tour tain 

83 O-iml il dit k miii pin: cl à »n peuple: oQu'en-ce que «oui adorer?». 

86- - En-ce qu en par mensonge vous souk/ des divinités en dehors de Dieu? -. 

87- Q*’ petWH-vous du Seigneur-et-Maitrc des univers?- 
88 II jeta un regard .us étoiles 

89- 11 die - Je suis malade «'. 

90- Ils le quittèrent en lui tournant le dot 

91 II k [vmtu sur leurs idoles et dit • Ne mangez-vous dont- point?•• 

93 Q. avez.vous k te p*. prononcer une paiolc?» 

93-11 lit pleuvoir sur elles des coups de ta main droite (la plus foelcl 

9-t II. vinrent ù lui i tousc vitesse 

93-11 dit: *Bi-cequ sous adore* t>: que >ous (aille/ (dans U perre)’v 

96- "El Dieu vous a crûs, vous cl ce que vous failcs». 

97- 11* dirent: •• Construisez lui un grund 1-J.lici cl )cte/-k dans lu tournuisc! -• 
W 11 vobliiiml liiijosKr un mauvais tour et Nous limes en sorte qu'ils aient eu 

le tfcssnut 

99- Il dit: - le vais aller à mon Seigneur ci II me B«"Vtu *. 

IOO- .Snpseur! Donne-moi iprogînilurcl d'entre les verlueu» ». 

101 N osas lui annonçlmev <1 venue d>Vn garyon plein ite mansetude 1 . (ou : de 
raltcml. 

102- Qoind il (IsmuCI) fut en Age de marcher (dans Li vie» à scs entes, il 
(Atrahom) th: uMixs petit! Je me vois en lève en Irain de t’égorger. Vois 
ce qu'il y u lieu de faire !» 

Il drt: • Père ! Fais ce qu'on t'ordonne cl tu me trouver». >• Dieu vtwl. de 
ceut qui se montrent piments 

103- Quand ils w soumirent a lu solonté de Dieu ci qu'il le renversa sur le front. 

IO*- Nnun I'apf»i|«m*< «lors- . O Ahuhsmi.. 

105- «T» a» effectivement cru à ce que lu as vu en lèse. C'esl amsi qm Nous 
récompensons les gens de bien » 

106 C'est li de toute évidence fci mise à l 'épreuve. 

107 Nous le inehriimc* pir-uiw énonrse bête' à égorger. 

IC8- Nous lui Inissnircs un boa renoa 4ins ks génrralions ullcrieurcs. 

109-Pal* et salut à Abraham! 

I» Ai™, .«a «êclH en In 1.11*1 de bit» luis OMr. 1 k i-vln mwi khik Ci 

u c '(Un lit! |IU| J. nu il 1(11 II II.II.V .-.«.IV.Te .Il II .11 fuir miui.iaSuiK. 

omiiu. Ahnlan m>Um mr vulp... swpuin ikurd. q. il mil ns. et 0 

qu n m f.i.wn |t. panopr i I.-.T Oui. «s 
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110 -C'ol ainsi yuc Nou» récompensons Ws p-ns de bien. 

111 - Il fait punie de Nos cicli.cs croyant* 

112 - Nos* lu annonçâmes la bonne nouvelle de lu piocha inc .eoue d'Isaâc 1 
comme proplièic d'entre In gens .vrnreux (ou les saints). 

115- Nod le bénîmes ainsi qulsaic. Parmi leursdépendances il y a Ibomme de 
bien ei celui qui nt mamloiemeni injuste avec hii-mcme 
I U- Noa avons etc réellement généreux «va Mofce cl Aaron. 

IIS- Nm k* sauvant» ainsi que leur peuple de l'angoisse énorme qui leur pr-.ii> 
I If. Nous filmes J leurs côtés et * furent eus les vainqueurs. 

112 - Nous leur donnâmes k Livre à U clarté parfaite. 

118— Nous leur indiquâmes le droit céenwt. 

119 Nous leur binâmes un bon renom dans les néncntions ultérieures. 

120— Paix et salut i Moïse et i Aarc*’ 

121- C'ew ainsi que Nous récompensons les pens de bien. 

122 Ib font p»nie de Nos cscla.es croyants. 

125 Rie fait certainement partie des Messager*. 

124 Quand il dit à son peuple: - Ne craigner-vous donc put Dieu?» 

125- iln.oquca-.ous Bail'en laissant de côee le meilleur des créateurs? » 

IM- »l>eu. votre Scigneurct-Mailrc es Le Scigncur-ct-Maitre de «os premiers 
ancêtres ». 

127- Ils le traitèrent de menteur et on 1rs tramera sûrement (jusqu'à Nous). 

128- Saul les esclaves de Dieu qui Lui sont enterraient et cxcltu.emcnt deioués 

129- Nous lui laissâmes un bon tenotn dans les gérKiiitions ultérieures 
I»- Paix et salut à Elie cl aux sens! 

131 C'est aussi que Nous récompensons les gens de bien. 

132— H la« parue de Nos MClautt croyants. 

157- loth est certainement l'txa dts Messagers. 

I54 - Quir.d Nous le sauvâmes lui cl sa (amitié tout cmàirc 
HJ - Sauf une .toile l'an me «u-. devait disparaître avec te aoitp. 

IM Puis Nous détruisîmes ks autres 

157- Vous pusse, Sccftaineeent 1e matin par eux. 


» Publie I IfiDler de U nolUlii wi» *a ui.riV 0 lute stntl >pV> I nmixtu uinlkr 
l'enUsi a tamlfci ne p-jviii êlie qsiuuel o» Iule n'iuli pu nune K. ■ ai iwn»i au 
nota qsa irinr m tçito It monta l ime. 

!) Dira U Unau stn.-rui - Mil . «I Orr saincui ei finir. omr» le roi BaK 

Mcw uosmiw a nitse e.i r (i< <Mr *s Ftén.leii ni le tira Mil <r nlrau* dus 4e. nu» 

ronrosés «et. toui rlti d> llsil eu HilnlMAl (H.m.f.ll 

-t U pat a In» «SI ’.U.IISI » GOHHltr n nd de II Mire Col pu k qu (naeiait 

lin» «I >11 kl tarauMt KicMIiit. «lui I» S)n« ki et miirun 
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IJ8 IX mime que le soir. N’ava.vnus pas un ctrseau? 

139- Ion» fait certainement partie des Messagers. 

140- Quand il a fui son pceipte sans l'autorisation de un Seigneur 1 el alla au 
bateau chaîné (de marchandise*}. 

NI - Il prit pan au tirage au soel que le désigna pour être jeté (à U r-m ! . 

N2- La butine l’avala alors qu’il élan bMmablt. 


n il 111:111 uans son venue jusqu au jour is«i ils serroi 

ressuscités. 

1*3- Nous le rejetâmes malade sur ans terre nue. 

■** Nous limes passer au-dessus de lui un planl de courge. 

143 Niius l’cavoyûne* comme Méjuger à cenl miüe hommes ou un peu plus. 
148- Ils crurent er Nous kur donnâmes jouissance pour un ceitain temps 
I4U Demande-leur: - F.st-oc que les Dits SOOt pour Ion Seigneur’ ci est-cv que I» 
fils vont pour cu«? <■. 

150- Ou bien a.Mis-Nou» vite les Anges de sexe femelle en leur présence? 

151- C «si fcen l’un de leurs mcnuingis quand ils disent 

I JJ- . Dieu a enfanté.. et ce «un sûrement <fcs meilleurs. 

153- A-l-ll élu 1 rs fdks de rcélcrence aux fils’ 

154 Qu’avez*vos donc fi Juger ainsi’ 

155- Est-ce que vous 11 c sous souvenu pus’ 

156- Ou bien ave/-vous un argument évident faisant autorise’ 

15?- Apporte/ donc votre U-te si vous dites vrai 

158- ns établirent un l.cu de parenté tntrr Lui cl les «tes, invisibles (les Anges| et 
CCS êtres ont Mm s* qu’ils devaient eui-iWmcs comparaître (pour le 
Jugement). 

l»-Gloireet purtsé à Dieu, très au-dessus des (kx-ripuons qulk Inventent. 

160 Saul lesesclaves de Dieu qui Lui sont chi.'rrmmi el evclusivemem tkvoaès. 

161 - Vu» ci tout sv que votn. ailceee... 

162- Vos lenlalioeis ne rendront mauvais vis-à-vis de Dieu 
165- ... Que «Im q« doit rôtir en Enftr. 

IM II n’est |x.v us seul parmi nous <ks Anges) qui n’ait une place connue a 
l’avance où il *vta se tenir! 

165 C"e»t ben nous qui planras en rangs 

IX- C’est tutu non, qui récitons sans cesse ks attributs de Dcti. 

I) >m »VMI pifcSt 1 «o txul*.- in ro.tiiur ubntt ssu. n<nfc««« lui ii.iiuxe 
Xt.iv vio nvpe vélin „ 6 , inpV. 1,1 b n'.»'. d. Où» « vu pndcmrr « a I. 

tutan» mnovv |ur Wui 
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1) Il .’xil *i«W«”> Kirrëto» 

2) A (WP* * ai* kilo t|»l”W« «• « . H» le» In«p«..ik.. >*■ !*■> «*•»» 
Cc'lliex *il*rO U» l'cw l ui »" Jtinbjti ül MIIMUI 

tVxun» qu c ol l«« Ole t«T« tu CouI 

M in *1 vwi irMu ai h 8 ui k «ni * Dii» «■• « nu* « (-» v>f*<t“ I-»" «“* 


167- Même .'il*' ditaienl: 

168 - “Si tnius avion. reçu de nn ancêtre. un livre de rappel. 

169 .... Nom auiioni certainement été le. oclavca * Dieu cnnérrment « 
exdu.ivemcm dévoué, a lui. - 
I JO— lit y ool met ru ci ib .auront bientôt 

171- Noire pilote a déjà été elfeclivemeni donnée à No. cvclnvrvmcsupii 

172- Que c’en uiremeni à cm qu 'on donnera victoire. 

173 El ce vont ai umement N rit armée, qui auront k drtaw. 

174- Détourne-toi d'eux pour un certain temps. 

175- El o|i.ci>c-lcu, ib. vont bientôt voir. 

176 Sont-ils donc « prc«»é» de vo* venir No. tourments’ 

177- Quand il. (Noi tourments) descendront dan. leur place <e «iu alors un 
bien mauvais malin, auc celui des gen. qui auioni élé averti» 

178- Dclournctoi d'eux Juiqu'à un certain montrai 

179- Renarde-ben. il. vont bientôt voit 

130-Gloire et pureté a ion Seijncur. le Maître de la puissance cl de U 
amiidétuioa, né» au-demn de. <kv.npkui' qu’il, inventent 
181 Paix el ulul aux Mctugcr.. 

182-El la lova Bp: e.l à Dieu. Seigneur ct-Maiire de* Univers 

Chapitre XXXVIII 

SAD 

<fc la ptnodt imcquone (88 vcriei.) 

Au iv m ie DUu le MitirlcotiUiit 
/.or imaii cl fiai exeell/nit 

I- Sod* par le Coran au renom prcvligieux 

2 Ceux qui oui mécru xom plutôt dan. une liât* de leur pui»uiKC cl dam une 
dlutfmoc. 

3 Combien Nout non. unéaau de uecie. (grréralion.) axant eux! Ib 
sppckmt i* I -aide) mai., lilas! lUcure n était pfra. à la fuite. 

4- II. * 'étonnèrent de voir venir à eux un aumiucur de leur (xopre race, a 
lf» Mécréant» de dire: -Celw-là c.t un magicien et un grand menteur-. 

5 A-t-il dota: fait des dieux un dieu unique? C'en là urc choit bMI étonnante 
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•la nelleare facoi «blettir <* al» O ItlvvL ll.nniit *ai«irii ’UHrall «fiut 'II —11 
Ui iKilcirc t«M* d< |»lr> M «Ile * Itavv! P i»"ui ■ n:<i« di U mit Kim imam 
un licii « rcdxnid (*nlint un wirix* 

Si I» .U-PIIK II «OUI. Il t«n « k- *mm« 11* • uv mil Wirrl c'CM imitnl «muni 

01 nneM M baume 11 * 11 " «»I "'* H»|» lin d >m»n.-l"K imsi" tarif <fc «Si vhlfco 1 
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4) O" l«var«n JiM an: *U daim nul ci loilt .*«■* •■ 
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6 - Leurs grands t'en alleren en disant: - Allcr-vouwn cl finie/ potiemmcni 
votre foi en von tfc.tnliii' C'en U vraiment une chose souhanaNc 

7- Noue n en lirai pas entendu parler dam la dernière communauté religieuse 
(ke» Chrétiens) e< ce uni en vêwé qre pure invention 

H- •• E'Kv qn- de nous ioibc'o* sur lui qu'a élè deteendu le Livre de rappel 
(LeCorun)' Ik uni pliilôl dcidoutessur Noire Livre de rappel, nu pdutûl 
ik n on! pat cntorc (Oûli à Noire supplice 
9 Ou hen déiienaciuub 1er, trésor* de li mitcrKonfc de ion Seigneur Le Toui- 
Puimm cl Le Grand Donateur? 

10 - Ou bien onl ih le royaume de» clcux. .le lu lerev cl de ce qui en cnlre eux? 
Qu'ils rrmonicni alora suivant bt vott qui mènent (nu clrt)! 

11 Voilà pourtant uwe une armée 4J coalirés qui eemnailra 11 défaite. 

12 Ont deu loui qualifié de mensongra avant eu» le peuple de Noé atmi que 
Aûd el Pliurnua aux pyramides 1 

IJ ... di même que Un moud. K* peuple de L«h el bs habitant* du (x*> touffu', 
tout co 1 «values 

ld Tout om Unité üét Mcvvapttv de mcnleura el c et! aient que sc JUlliflu Mon 
châtiment. 

I5-Cc* jent4> n attendent qu’un seul cri ne laittuni nul rém 
16 El Ht dirent: " Notre So*iwur! Accctre-noui b tenue d; noire pan (de 
lourmeni» avant le jour dit compMt -. 

17- Souffre ce qu’ili diteni avec poiùnoe cl pente â Notre raebre David, le 
pratiquant fcncni'. il ctl toupxin prompt à retenu n Dieu 

18- No® avons «luintv à vet cdtet Ict monufltî» lèpiiaitl b» atlnbuts de Dieu 
iu coucher du tobil et 4 ton lever 

19- De même que les oitcatt» atumblés en matte. tout rc (aitam qu’obèir il Sa 
volonté. 

20 - Nous lui avons aller mi ton royaume et Nom lut a vont donne b tapme et le 
terhe iruxhnni '. 

21 l’ex il p111vet.11 ta nouvelle dev deux ptv-devin q.uod il» <11I1<V<11I au 

sainttiuire pir-dcnus le mur? 

22 Ih entrérenl en y wrpreaim Dtttd qui en fut tniti de frayeur Ils dirent: 
•'N'aie eminte! Nous tommes deux parties ra litige. L’un d; noux a 

11 la mu .r.V -ii dis v» Unt <4*~~l de tx-di uAdirenl fit c> ptai m flan «lUimil 

tidt't <!••« 

C m i-uqu» mm n .11 nritt:u 6r le iriOm lui mrinen ,11 V. noHiÿv't uni 
unreul quittée. * « ik*c (Uy -V.> OllilO r.epius tnMuimt pu 
. tiw 11.1 in piuxlii km r-i - 

D’aimadMil «re Pluiui tktw Xvqunnncntreidc -Kinrmp.» kttlïlUttt Dt II 

>><i ->11111 . rtwm 111 . (•<••» - 
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outrepassé le droil * l'autre. Artwre entre nous en toute justice et wns 
<fc[«i'Wi <J mesure et mootre-nous k dioil chemin. 

Î3 Cclul-e. eu mon frire II ■ qunlre viest-dix-oeef brebis cl je n on ù qu'une 
Kule II tac dit: -Iji«c4a » ma pirde.-' et d fut k plut fort dam la 
discussion -. 

24-11 dil: .«Il l'a effccnvemcnl Hit une mjuslkv en te ckrajadaM la permiwon 
de /Jutdec ta brebis ai» siennes Plusieurs ivooéï 
oulicjmwnt vrjimtm Ica droits le un* des autres sauf ceux qui ont cru et fait 
ks bonnes uuvret cl * sont bien rires «. David pava alors qu'il scn.it 
d'ilie soumis a mr é|»cuve. Il implora rêmiuàon de son Seigneur, se 
prostcrni à terre tout repentant. 

2S - Nous lui en lîine» alors rémission et il a sûrement clic/ Nous une phice ptcehc 
de Nous et un bon lieu de retour 

26-..O Dasidl Nousavce» fait de toi un vicaire (tauttnanl |sur terre Arlstre 
«nu* tas s*oi «0 ioui*)uMiccct ni luspe. Ii puiion suson elle rCgareinKdë 
U voie de Dku Ceux qui s'égarent de la sok de Dieu ont un wpplioe sévère 
pour nvoir oublié le Jour des compies *. 

27 Nous n'avons jxv crée k c«l. la terre et ce qui est entre eux en v.in 
amusement. 

C'est ce que pensent ceux qui ont mècru. 

Malheur A aux qui ont mécri pour k feu (qui le* attend) 

7H -TraMlXB-NoiBCCUi qui ont cru et fait les bonnes «eusrrnde lu mînv façon 
que ceux qui sèment la corruption sur terre ou bien traitons-Noœ tes gens 
peui de la même llçotl que k» péris sans foi ni morale? 

29- Un Livre béni que Nous l'avons fart descendre afin qu'ils méditent sur ses 
versets et que se rappellent ceux qui ont un cerveau 

U>- Nous fîmes don à David de Salomon. 

Quel bon esclave de Dieu! Il est lou|oart promit û toenir (à son Scigneurl. 

Jl-Lorsqu'on hii présenta l'aprtsrtudi fct beau» ctevaux de r«t qui ne 


I) O. n—.111 «.! tx.. J . ,K«>>a tM«l« l. 

rt (tenta 1 (Oivurcac -n feiecé !« b In ta 
C'en piti'ioit lieu ta si ni «n™ diu> 
Lia 
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rwif « faute n'en «.ail qu'un « 

Oswt n l>iv— pci à «J«v*r main «end ci e«l aiois In deçà An*. Uijum-cti c 
ifK DniJ cnrpnt «c nn Jr B f«n U D..i m nopil a la ,n>.. * « n «lier 
Oina rota |rmtcra« Inmin planant a » 1. <,r t>.v loi t^l .™«i Kl (.rdol.tr ■ 
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ik la nul dur rro|ftfe 

La cille Al SU.-.mil' o»r» jius auv lui wiIumi ifc une liuurr « francs 
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Pour un P"*(«le cl ui. Mm(D c'ci.il lû inc faut» très r*" 

Li .oteie de SiIotk* <ail Idlmenl urinde »l‘> « mn • <uu«r Oc DI «tre te» com ci le* 

JXTUI de et. iloiui qui *1 MMM (lil cuHkf SCO Sc*l*ur 

21 Oku (il owuii l’a* 4 .. fils de Sutenan pc-ir tproimr o [allnœ M.is M poil H* 
eanptiidrv qut 8.ltraon lu-tteae lui aucinl d« «- 8- te «dueii * *"• «""■ <*>*>* 
5) Ou - iMnnntni k netii <fc ... 

41 V»nt qu 'eo lu PI* K te wl dt .nn ped il en )lilM im sowc «un deue. cl 'nie le 

J) UiiIi fU k kitoi ifc dmrw «*l «*i[» de biioi i M km» Afe« u P>*™«1 >’ «-i™ 
a IM I «ni! minuit dt lou. .ci ions dirani *i "ulule d lui cuit pài-bk * I* fi»re*> 

pour mil uin .timon Oku lui •-eiknr» .lie. de il lit un te «wi d< oml t^ei il hed* el ik 

n «n dnntei «u - u*«eulfc>ip 4 M finir* Aimi lié» «unit dorai onl et .me um lu 
promesse 


s'appuient à l'arrêt que sur trois jambes (signe Je nervosité ri de force). 
32- Il dit: . Voito que )C me suis COTIplu à aimer In bens (de ce morale) au pol ni 
d’tn aioir oublie de penser à mon Seigneur jusqu*à lu disparition du soleil 
dernfte le voile (de ITiortron) 1 . 

»- - Rentrez-les loin de moi! •• cl il se mit à en frapper (de Mo sabre) les jarrcis 
Cl les encolures 

34-Nous avons réellement soumis Salomon a rude épreuve CI avons jeté sur son 
trône un corps' (sans vie), pies il est revenu (au dron chemin) 

JS-Il dit : oSeigneur! Fais-moi rémission cl accorde-moi un royaume qu’il ne 
convient après moi à personne d'autre d'avoir, c'cal Toi Le grand 
Dispensateur des biens. 

Jô- Noua lui soumîmes alors le vent, courant avec douceur sur son ordre. 

apportant l'abondance au paya qu’il touchait. 

JJ-El les démons- Nous lui en soumîmes toul hilixanr averti «•< r->u grand 
plongeur. 

38 D'autres. Nous les lin enchaînâmes deux par deux. 

11 - Voila Notre don. accordc-s en ou refuse sans avoir à en i endie compte. 

4» Il a sûrenwni auprès de Nous une place toute pioche de Nous et un bon lieu 
de retour. 

41 - Pense 1 » Notre esclave lob quand il appela son Seigneur : - Satan m'a touché 

d'une peine alDiceante et de tourments ». 

42 .Frappe île sol) de ion pied*; voici une eau Iralchc pour te laver et voici de 
quoi boire.* 

43-Nous lui donnâmes les gens de sa famille et auiani d aimes avec eus pur un 
effet de Noue miséricorde cl comme rappel aux gens doués de cerveau. 

44 - Prends dans ta main un faisceau et frappi-s-en sans manquer a ton serment 1 
Nous l'avons trouvé plein de patience 

Quel bon esclave ide Dieu)! Il est toujours prompt i revenir (au duoi 
chemin). 

43 Pense i Vos esclaves Abraham. Isinc ei Jacob A la lûl puissante et à 
l'observation judicieuse et profonde 

46 Nous fcs avons dus en ne laissant dam leur esprit que la pensée de la demeure 

(future) 

47— Ils sont certainement auprès de Nous pirmi les élus au» très nombreuses 
trustes de bien. 

48- Pense à Ismaél. à Elisce et â Dhoul-Kifl. tous faisaient partie des grands 
bienfaiteurs. 

I) A k tilt dire. h.tulle. Sitem»! |a.u o colin en nv. Cit.l paMam I JpKvniO < 
l'tnirr oO f .irait ai Itae b deiutie pntre de rapeum!! (Al Atr| 

Mil. te. ili'.iui cli il n ulkmcl Miu.qiK kbdi K irll i la adrenr «• «iMiint de (nri u 

r»« ne. oO m Ihrar <0l*imrr a U pntn du permet crépivute (Al 

Mlfhltb) 





49- Voki un rappel cl ko gens pieu» auront SïtlainettKiU un bon lieu île retour 

50- Les (unini de riden dont ks porto leur sont large* Ouverte* 

SI Ils > sont adossé* et ils y réclameal do fruitsen abondinic ainsi < 40 'à houe. 
52-PnS d’eux te Irouvcai cdlet qui «'ont ® ictards q»c pour eut (ou qui 
mu|urcnl tout leurs regards) el qui sont toutes du meme âp:. 

53 - Voilà ic qui sous est promis pour le jour de» compta 
54-Tefc* «ont Nw donations, elle» ne sàpuimni puma. 

55 El ceux qui oofrepamaacnl loulc Imite auront un lien mauvais lieu de reloue 
56- .. l'Enfer où ils seront rôlis. O» 1 «xen mauvais lira de repos! 

ST-Ou'il» çoûteri dore i um enu bouillante et à l'odeur «courante. 

5*-El autre liais: de son genre en variétés diverses 1 . 

59 Voici e*cgrosse loule entrant pènibkmenl avec sous. Nulk bienvenue à eux! 
Ils sont destiné» à rôtu au leu (de l'Ealcr). 

60 Ils dirent . » C'est plutôt à vous que eous disons: •> Nulk bienvenue! * C'est 
voies qui nous a*« devancé* dans la mccKnnce e« quel mauvais lieu de 
fitution (que le nôtre)’* 

61 Ils dirent: «Seigneur! Celui qttl nous a entrain» a ceci, ajoutc-lui do» le 
doubk des tourments en Enfee! • 

62 El ils dirent: - Qu 'avons-nous* ne pas soir de» homme* que mus eomptiuns 
jadis parmi 1 rs malfaiteurs'* * 

65 ~ Avons-nous eu ton de nous moquer d’eux ou esHx que ce «ml nos yeux 
qw n “arment pis 4 bs soir (en Enferp» 

W-Tefcs «ont en veillé ks. querelles iks gens du Feu. 

65- Du: ..le ne sms qu'm avertisseur et il n'est de divmtte que Dvu l'Unlquc el 
le grand Dompteur (des tyrans) 

66- _. Seigncur-cl-Maitre de» eieux, de la wrr: et de ce qu'il y a entre eux. Le 
Tout-Puasant. Le Grand Ateolwew 

67- Da: -C'ctf U une nés grande nouvelle*. 

en ... dont I-.MIII.IIVI vaw. voue détourne». 

69- Je n'avau aucune connaissance des querelles des membres de la Cour 
sublime > 

70- On ne fait que m'inspirer qix )e ne «as qu'un avertisseur en rouie «latte. 

I) 11 mi jO «cil aitsfl Nil dlir nilrOiraii qs» irHgtut. le PKtessnr llamlillit jeenl 
. et limer «ni il nnpérc k n« •loir*’" de h rit d* verset IMSI corne Kir* des 
"coii-iuo.. l oi . a.r «u’i» lirait 01 néne tenr* Vs uitauim 1rs tt>* rprouov 

k lut daid il la (In. 
l'imicl k dent de.. 

Cru I U iuirsrîuiiin nia •mrdwi'ile K ut* ptMlfHr 

11 II S itil les éirts ks (lui pus el tes pis pmhei de l»eu ou pillée de tan Trlnc »r Oeu eu 
lou pré* dr ton lois el I '«I «unir nu O >11 du lies. 111 «le lu «111 w 
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71 - Loque tco Seiincur dit au» Aeijcs -le van créer un cire Ivamnin i purin 
ti'm* vf&s ». 

72-Dés que Je !■*> aurai donné sa fome pirfailc el que J’y aurai moi filé de Mon 
Espeit |souffle mal) 1 , proslcrnce-vou* alor» ù ses. pieds. 

75- les Ames >c prosternèrent dune unis ensemble. 

74-Suai Ihtis (Satan I qui se juge» Irop grand pour le faite. Il appartenait au.» 
Mécréants. 

75 II Al : .< O IN*! Ou ‘«Me qui l'a empêché * te prosterner devant ce qu: 1 ai 
créé de Mes. mains? T’es-lu eru trop grand ou appurtienstu au» hautains? 

76- Il dh : « Je su» meilleur q« lui : Tu m a» créé * feu et Tu I'as créé d "argile *. 

T7-II dsi: •>Sors-en dotxl Tu es «oui à la lapicfalion (malîdKlion)éfemdle» 

76 Tu es frappé de Ma msdcdiclion jusqu’au jour de la rétribution. 

79-Il dit: - Seigneur! Donne-moi un délai jusqu’au |our où ils seront 
ressuscités - 

B0-Il dit: -Tu esdcceu» qui onl ns^u un délai». 

B 1 -... jusqu'au jour du moment Ncn connu. 

82-11 dit: - Par Ta puraaiw et Ta considération je le séduirai assurément 
tt»*s •. 

SÎ-_. Sauf Tes esclave» d'entre eu» qm Te sont entéremeot el exclusivement 
détout» *. 

M II dit: » En venté et c’est la vérité que Je dis •. 

85- » Je remplirai certainement l'Enfer de ton espèce et d: et» de ceo» d’entre 
eu» qui t'auront suivi, tous ensemble. - 

86- Dis: . Je ne sous en demande aucun sabirc el je ne suis pa» un maniéré». 

87- Ce n’tst en fait qu’un rappel pour te habitants de ce monde. 

88- Vous en aurw bientôt des nouvelles. 

Chapitre XXXIX 

LES GROUPES HOMOGENES 

de 11 période merqurw (75 ««sots ) 


l| l e lui qie ll*?i ni unies* de Sia l»ren à luin i*tv .VIun « au ••.ikiiinl die 41* >t 

drniei ™ deveru imM. Ilci »i i*eae A Dieu II nqien pu b ica h pu ai culot 
®«i qnsenfle nitleiieiB—em a n pime monta Il (iu ber (lire b niira .11 rial* 
qui 111 V Clin qw un* tmk Ioh« iflr» b rmnl.10 Se quniaiie d «I» iv.alàre liai 

tlMK 

n ettluip ilBOIdnoerileiti. Ib.tar.nl aciofaoi au le muuUa i^,l 1W1. 

dire •derfswawdiiVtpevi» Oin>(en<ITii •■•■eiiid-miosrciin h> mrSiuv de nui 



403 


X? »«- 


S&a-fl © 

jt © ’iivV>^>’ /«£ 

î£« i-PïSffi* ^ ^t’ *£~ jr 

Cï faity**# 3 * g&ïF'Ï'*' 
^j&. XâXiPfMSp&ÇZ 

l\ty\JUÿiQ&s$ Map ^ r 

& 5 &iî& & ÿ 

û ££-J j dlf it>‘-y ^ 


J> Ccu«<.«< ii il*.»!- . h .«<=.!<* I. **"*•■ >V"*» '■'*-«<" ‘«* B "' “ ‘ J** 

Mob-n-ol „«.™i-.d.l" l -< ( (». "I™ 1 -" b m re couru u> ,rml Plle.ii 
(<*“•« ««•* «• <««“ *"*' 

il C'w-i-dMq. Vitu» arc mwm*kI .d'MHBiUiai WW»q« « "«»“ 
rxlcocn *.p>r..Mc plu' H mm ■»! Il et» lw COH|«Kt <■• leur iu.vUi coiwilcu- 
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•4u mm rf< Orra // Misfrkt/tditttx 
fui rrrrAW «f /var tutlItHW 

1- La descente (révélation) du livre peovvem de Dieu le Tout-Puissant ci le 
&i*c. 

2- Nom I 'avons (an descendre te livre en loule uérrtf et bon droit Adore donc 
Dieu en ce Lui associant rien dam ion culte. 

J- N'eit-ee point > Dieu que revieni te culte entier et cadrai? 

Quant * <sv* ont adopté en dehors de lui des pilroroproiecteurs' 
iNcœ ne lei adorons que pour qu'ils noua rapprochait davantage de 
Dieu-, Deu arbitrera entre etn dans fcurs sujet! de désaccord. 
l>cu ne gable pas .(lui qui s entête dans le mcnioar» el dm» la mjtreanic 

4 - S Dieu avait voulu S'attribua un allant II aurait choit) ce qu’il autan voulu 

de ce qu'il crée. 

«oire el pureté à Lui) C'en lui Dieu L'Uniuix el Le crand Dompteur tl*. 
tÿTtUH. 

5 II a créé lot deux cl la terre en toute vérité et bon droit II enveloppe la ntat de 
la tpliérv 1 du jour el II cnvrloppr te jour de la sphère de la nuit 

Il «vous) h -y?uma le soleil et la lune. Tous eourcat'tvn un terne nommé i 
l'avance. 

N'est-ec pu. Lui Le loul Puisiant et U Très (rat*! Ataolutcur* 

6- Il vous a crois d'ua seul et mime .oulnc vital puis II hii en fit son «[«use 
Il a fait descendre pour vous bu.! ètmcnls de couples de téses d'éleviipe 
(camélidés, bovin», ovins el caprins). 

Il voœ crée dans les ventres de vos mères. Création après création, dans des 
ténèbres triples. 

lel es» Dieu. votrc-Scigncur-ei-MaUrc 
C'est i Lui qu'appülieai le royaume. 

Nul dieu en de bot» de Lui. 

Jusqu'où donc vous laisser vous éloigner de la vérité? 

7- Si vous morrovo*. Dieu se passe larpeiïent de vous cl II n'aime pas b 
mécréante pour Ses esclave. S vom remercia. Il l’aime pour vous 
Aucune porteuse de dune' ce poêle edte d'une autre, pois c'es» i voue 
Sonneur que te 1er» votre retour el II vous informera alors de ce que vous 

fcfcfca 

Il tait parfaitement la vraie image des poitrines. 


I) Uw«ipe.|F>vq l i v 4Mt> miuiltcoin anrncni 1 IHh kwv pitptm. rl km sinli cl 

* •“ •>*o< •»•'» !•'*«’ rlvrùi vu < t>eu «ut a. rtpmlre 1 Vu in >r 
CuirO oc l»!t rrprralu «m btebfe. J. dsrii v> il. • >mm ta ptmniittt ntt duo 
'«or 4" k« I«r ». ri(i>f.xt—< «urc H” 4e D«u. 

**"■ «|MU m*mrNKUCM qi: k «Ik <to uni» ni. mrihjir s>v • lévtl dm pre-iw 
mu kturdi msitruiriy Kinili ■■nWilummilem .vnii|U C ol nmiqKuMvqn 

on Ivivi ti retikn chiiluii! ivto.ra > Oui toi roUr po|0-e 3BB.|H4|.MirK«l ttti 

muent jnMnte CitaX (SimJ>(ii t 
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« Quand un ml touche l'bomsM il -avoq x Ma Sctncar en revenant 1 In 
Pui» quand II lui accorde quoique bienfait du Sa [url il oublie I ancien obiel 
de ton m voeu lion cl d donne i Dieu de» èpiui alla d'ejaicr (In gens) de St 
voie. 

Dit: - Jouit de u ««créance un oourl moment! Tu (au rurtie dci gen» de 
l'Enfer». 

9- Etl-ce que celui qui « lient humblement soumo à Dieu tout le long de U nuit, 
prosterné « debout, craignant I. vie ultime (l'autre monde) cl espérant U 
miséricorde de non Seigneur (est meilleur ou cvl-cc cdtti yul mècroil à Dieu)? 
Di»: * Esi-tx que ceux qui sairnt et ceux qui ne livrai pu ont la même 
valeur?». 

Seuil se nippctkni ta gens doués de cerveau. 

10 Dis: oO Mes esclave* qui aune ctu! 

Craigne» pieusement votre Seigneur! A ceux qui auront fait le bica en ix bas- 
monde il i au. i une bonne (icvuni[cn>c) ci lu terre de Dieu cvt olen vaste 1 . 
Seuls les puucnts reçoivent Içm salaire rleincmcni et sons comjxcr (ou: cl 
sans tuhr de jupmwni ) ». 

11- Dis: .ij'ai reço l’ordtc d'adorer Dieu n Lui vouant un culte entier et 
exclusif ». 

12- J'ai aussi reçu l‘ordre d'être le premier des Musulmans 

IJ - Dis: Je crains, si je désobéissais à mon Seigneur, les tourment» d'un très 
grand jour ». 

14- Dis: » C'est Dieu que j'adore. Lui vouant un culte entier et sans partage» 

15- Adorer donc ce que vous voulez en dehors de Un Dis: • Les vrais perdons 
son eeux qui se sont perdus eux-roemes oins que leurs familles le jour de lu 
résurrection. C'est sûrement cela qui est la perte évAnsK. 

16 Ils ont au-desstn d'eux des nuages de feu et au-dessous d'cas des nuages de 
feu. C'est avec cehi que «eu fait peur à Scs esclaves: «O Mes esclaves! 
Ciaigncr-Mot Avne' » 

17 Ceux qui ont évite d'adorer ta fausses divinités’ e< sont revenu, i Dieu, 
ceux-là auront la bonne nouvelle, annotw-fa à Mes esclaves... 


D au ™'<**>-«*moM" J.pnlieunI 'hlm mu...n»r.>relier-Mune 

«•!>•»ni Un n«( ». Cela irptneMe en lin m «uni ocrilo irais - srsli hnMnnMi 

uliin (manu piun pic le jupmcM •. O- ji , »-i-il Or plu muta» eue u ( pistn n 
r*P >thii dmsi I» rnu P.iw.il qu Hi 6 l'nlnie» de i>n raun a lin Mnagvtr «nue non 

"»'■ iscnMo* 

II • > • p*t 4< rw vus «icvra et ü »> • ira» nln un |»ni 
• U efKiTùi de l'tnfci cvt écr« Jt lieu, o «1.1 n sns« n telil di Panda eu an. 
d voswtcs d * dSiirlneies... 

Z) C«m. n I 1 ™ 4c>4 en pi» ton. » «Kiq» . -»« . itcupr sa ce au U Itos* 

•tus IxiK i (delà en «ben <4* Dieu Ce» peut tst« livvi Ma In ilrin. ■> pma 4. 

■niidf qte roue punie pena. 
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18- . Ctu» «|ul (ventent le ducovei ci en tuiwnl le indfcur Ce sent ceux-IA gir 
Dieti a bien gœdé* « ce tom ceux-là le» tnt doue, de ccrucaa 

19- Peu»-lu Miner celui tur qui t’enjustifiée lii pe omeæ do tourmenlsT Et!-ce 
qtie lu tu ut et celui qui cil (déjà) dam V? leu? 

20- Malt ctu» qui aura» craint [«utemmi leur Seigneur aurons des ahurie- 
mcni- haut plaMt nynni au-detro d’en des appartements uvummmi Ml» 
R tou* letquclt coulait (et rivkrct. 

C'en là U «omette de Dieu el Dieu ne manque Jamat» à Sa promené. 

21 -Ne vois-lu pat que Dieu • fait descendre du ciel uie eau qu'il u fait circuler 
en terre en nwircei tl court d'eau. Pu* II fait pow®ér grât* i cite un champ 
lux couleur» diverse). Puit le champ te desséche cl lu le tnt iaunittan: Pun 
Il te rcdu-i en mettes. 

C'en là couinement un rappel au» grnt dotas de cerveau 

V> ~ •“!<" «« Dieu * <ttwMu I» poitnn. pour l'ouvrir 6 l’IiUmsi gui 

déeienl atati une lumair* de ion Seigneur (e-.l meilleur ou rot-ee celui qui al 
rené mécréant)? Malheur à ceu» dont fcicaurt tcdurtiiteni i révocation de 
Dieu) 

Ccux-U ioc.1 dont un égarement manifeste. 

21 - Die* a l'art détendre le discourt le pu. tara: un ü«rr en parlait 
cotKoedaner avec lui-mfme et au» venté* répétées. 

Ceu» qui craignent leur Seigneur en ont la chair de poule puit leur peau ec 
leur olur retleviennenl doux U la lecture du rappel de Dieu (le Coran» 
Telle eti la bonne dlreeiion de Dieu avec laquelle II guxte qui II veul. 

Celui que Dieu «rite nul ne peut plut le guider 
24- Est-ce que celui qui n'a que ton propre vrtage pour te protéger de» AfiVeutcs 
lui nui--, le jour île U résurrection (ctl plut «nsiible ou ctl-cc celui qui eu 
préservé de l'Enfer?) 

On dit alort aut Injuttci: «Goûte/nui iicqiu» que vou»fai»ici’!« 

25 Ceu» qui étaient avniu eut ont (loul) qualifié de mensonges, Le supptee 
leur vint alors tint qu ’il» ne *t rerditteni compte d ou il lew .enail 

26 Dieu leur fil goûter al»» AIOpprobre dtn* la ttt ici-bas et le tupplice de la 
•w uliimc (l'autre monde) ci: certainement put grand tu, tnvaier.t. 







/* - *#.. . <•« •* »/. /.< /#/.* ^ //» 

£-Y/®y A» ^ ^ i <s» ->^ v 

il j: C&jyüÿf&jLZl ;; 

$> jjçfjJïï,* îi jiiç.-ii ; 

iülj» ï. j-*-, J-^-'- ‘ûtfJty 

’ü^© «tfi « 3u*î2ÿ 

^jfO’i^i*:^ .y. 


li£U 


n - In iraflvi /inconnu 


4ftS 


27- Dam ce Coran Nom avoni fdil aut gens des poraboks dt rouie iode, peut- 
être u: souviendront-ils. 

2»-Unf kcturr (Coran) arah* KfcnUr ttm aucune tortuosité. peut-être 
craindrcai-ils Dieu. 

®-Ditu a etc comme parabole un homme appartenant h plusieurs associés en 
continuelle diipule à son sujet cl un homme appartenant cadusivement à un 
icul auiic. l>onn<m-ib la même irtup: 1 ? 

La louinp: est h Dieu, mais b repart d'entre eut ne snvrot pas. 

70- Tu dois mounr un jour comme lit le doivent aussi. 

71- Puis. le jour dt la résurrection, vous vous quctrUerc* auprès de votre 
Seigneur. 

72- Qui est plus inpjstc que celui qui a menti A propos de Dieu et qui a qunliftC de 
mensonge la vérité quand elle lu est venue? 

N'M-ct pis en Enfer qu’il y a une demeure pour les Mécréants' 

77 Et celui qui a apporté avec hii la vérité et y a cru. ccu»-b sont les gens pieu». 

74 lit ont ce qu ïb vcultnt auptCî At leur Seigneur. Voilà la récompense de» gens 
de ben 

75 Afin qu: Onu leur clluic le plus mauvais de leur» ouvres et leur donne leur 
récompense en nippon avre k meilleur de ce qu'ils raiuknt. 

76-Dieu ne suflU-ll pus à Son esclave (comme soutien ci comme pcomicur)' 
El ils le fotu peur aste ce qm eu en dehors de Lui. 

Celui que DM* égaré nul ne peut plut le guider 
77 Celui que I>cu guide nul ne peur plu» I'«garer Dieu n’esl-ll point Tout- 
Puitunt M n’»-(-II pi» Sa vengeance? 

7*-Si lu leur efcmindnis qui a ctfê les CK «t Cl la terre, ils doaknl sûrement: 
« Deu » DI»: * Qu: dites vous de ce que ™ invoquée en dehors de I>eu ’ Si 
Dieu me voulait quelque méfait, eti-ce que cm divinités potutakat dissiper 
Son méfait? El s'il me voulait quelque hienfail de Sa tniséncotdc, 
pourraknKlks retenir Son bfcnfct?» Dis «Dteu me tultil Col t La que 
s'en remettent ccus qui t'en remettent i quelqu'un - 


Il Cdi* qu nlrtirr qi» ll«u ans lu MUKMr rvn d'autre sut uvt vole unqir el ben 

dMremnte Tl •'• «utire ao-usieii d'U.lri s nt couvait pu de trcullre de sa amarrer. 

1“ «■ *“<>• * !>«• *rv encres (asUreis j.sù qir 1rs Or^rrslrs farm de ce 

morde i/llrstr. peux». »ni« O». ) se crosse e« trreeiirU Vomiira demi puxurs 
demis IJV'" rt <* SM pu sic diorer de b **. 

Orel •” relu des «d qu pui Met «nuit» U ««M de I Mme cl ilkr de l iv.nl m loue 

U piMikr «c nq.il d'trdm Mtd mil,, uolisq.e b saoulen «l.cre de roues 

pins |« des ordres onosés mire dt niilits en oiunul dcuuird. 
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39- l>» • O mon peuple ' Rciic/ feranti sur \oo postions lommt je le irai* moi- 
mime «ii ta mienne» Bientôt vou» «Ile/ savoir . 

40 ...a qui viendra an tuppliir qui le couvrira d'opprobre el sw qui se justifiera 
an sippice permanent - 

41 - Noui nvon» fuit de-cendre sur toi le Livre p?ur ta Humains en toute vénté 

et justice. Celui qui a peu le bon chemin ne I ’» fuit qu à son propre avantage 
et celui qui t'est égnré te t'tptte qu'l ton »eul détriment Tu ne» nuLemenl 
responsable de leurs propres affaires 

42- !>eu relue au.» êtret leur an* 1 au moment de le-ü mon ainsi qu'l cens qui 
ne meurent ps» durant leur sommeil U retient l’âme de ceu* dont llaarrM 
la mort et 11 reüche l'autre pour ut delai nommé à l’avance. Il y a 
certainement la det signet pour des gens qui méditent 

43— Ou bien ont-ils preen dehors de Dieu det inteiresscurs? OioEM-te quand 
bien même il> ne détiennent itcn cl sont iKtvunuiOc laûuu? 

44 Dis «C’BM » Die» qu'apportent l'interccuioa tout entière C'est Lui qui 
délient fc royaume des cieu* ci de la terre puit c’est à lui qu'on vous 
retournera ». 

45- Quand cm mentionne Dieu tout seul ta ccrars de ceu» qui ne croient pus à 
l'autre monde en éprouvent de la répulsion et. quand on mentionne ecui qui 
sont es» dehors de Lui. les voü pleins de joie et de confiance 

46- Dis: - Seigneur I>eu I Créateur des cieu» el de U terre, détenteur de la scler« 
des mondes imperceptible! et pércè|*ibta. c'est Toi qui arbitres entre Tes 
Esclaves dam ce qui était leurs sujets de désaccord'. 

47- S< ceu.» qui avaient commis l'injustice' avaient tout ce que oontienl la lerre et 
autant que lu: en sus. ifs ta donneraient 4 coup sûr en rançon pour se 
•ouslrairr au* tourments du pour de la résurrection 

I > Un»1..I Ota. .~«n- Vis*. o> «ml- a ai diTSmi du ■» nui dit •••*.. 

l'Un. 'Iml datons «via. m («u (la q. marrait) I. y* «noue M terni Ub‘uK 

irojRtico Ce IW Ji'tv: v.i « cas. n.ttixl Cens vse iiirenir fliiiir le .wpv uniaal * 

ic-- —I - lui J |W — "* HWM> kl lli-t-l vtuka {-«Cili-. 

croïkmii Ju Mnfl r. ■. feu pin qu'au rilirii PVs «nbfc foin.nl saler i .v.^t.mr, «ir> 

line f» le eau et leaVurr « car* ‘ «va réval 

iVi nsirm a b rro-l li ar qints «tfnrs'mait le <«f* pi» rqnrtlrs in noidi 

C’al la ittstniri 4n âi«éi4 î< domain ncun das «iras qu ««turstnl la réva aura 
tue ks niikni". car il y aurait <im >a> « oharp .Si raraOpvmxo imiouUa ... 
■haala * se narrais. 

?i l'asMoasenMsaeai soinr» demu Aa» le Cerna iut ls .«* .nn«ir. or r.»xuioiia 
1 « eu U (iis taw'< 0011.1 paatia <1 otïeaae le prenm annbnOr rtire siirémeei situas 
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C’c»l U i |lc leur apparut de la pari de Dieu ue quïl» ne mettaient guère en 
i<tnt décompté 1 . 

48- IU vlrint devant leur» yc** le» mauvais*» ccniéqucncc» de leur». acquitet il» 
lurent frappe» d: tou» côté» par ce qui était l‘objet ele leur» moquerie* 

49- Quand l'homme e»l touché par quelque infoetune il Nou» mvoque pui». 
quand Non lui accordont ur* mitcrxordc de Noire part, voilà qu'il du : .■ le 
ne dot» cela qu’à une tcience en mon pouvoir » 

C'en U plutôt une rupin de le» éprouver inui» Ia plupart d’entre eu» ne 
»avenl point. 

5(1 C'eut qui étaient Joint eu» l'onl dè> Ncn dit cl il» ne Iroiivénol pourtjnl 
aucun «cour» dim ce qu'il» poitédairnt. 

51- 11» furent donc iillnnl» par kl mauvunc'eontéqarnvY» de kur* acquit. Ceux 
de ce» (en» qui auront commit Iin/miice tcronl atieini» par le» mauvaite* 
contéquenoet de leur. acquis et il» ne pourront nu&mcnl édupper pir b 
fuite à la jrnlue divine. 

52- Ne vivent-rl» pi» que Dieu tlipcuec Se» bien» à qui II »iui «vu largcec ou 
avec parcimonie? Il y a en ceb de» upci tviLiin» pour de» çen> qui croicnl. 

53 Di>: . O Me» E«lavex qui avez trop surchargé voire Ime! Ne dnctpèrc? pii 
en la démence de Dieu; Dreu about le» pèdie. dm. leur totalité tôlière. 
C'en Lu» pur excellence L’Atwiluleu* et Le dément.. 

54- Retenezrcpenlunt»à votre Scipncur-ci-Maitrccl icnmctica-viKi» loyalement 
à Lui avant que ne vou» «venne k supplice; vou» re recevrez a kir» aucun 

*CC"UIV 

55- Suivez k meilleur de ce qui vou» a été dépendu de votre Scigneei-ct-Miiîtrc 
avant que ne vou» vienne le «upplice * l’improvntc et su» que vou» ne le 
pecttcnticz. 

56- De peur qu’une ime ne dire: «Héla»pour moil Qw d «cation» j’ai leawr 
échapper aov côté» <k Diru! Certe» j'était plutôt dan» le rang do rieur».» 

57 Ou qu elle ne dite .Si Dieu m'avan gaulée »ur b bonne vote, j auras 

oeruinenienl fail.[unie des gen» peut ». 

58-Ou qu'elle ne dire quand elle »crra k lupplicc: »Si je pouvait retourner (*ur 
•être) je ferai» partie de» un» de bten ». 


II C'cti i ce mata au îb *era>i unui.» a lUorocu»» a 

«portant ju i* r'r ml jiniii cm >»p»i»v.nt 
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S9 Oh .(tir si! Mc. vcncto (ou ligne*) le *ont bien «vnw. Tu les qualifia* alors de 
mensonge* (O te gonflant d'orgueil cl la fut du nombre des mécréant*. 

bO Le (OUI de U résurrection. lu uoii ceux quiom incnli ■ l'munlreile Dieu le 
vislge noirci N'CSKC peu en Enfer que se trouve une demeure pour le* 
orgueileux? 

61- Dieu sauve txut qui onl clé peux en leur faisant gagner (leur plaie as 
Parada) (Là) le mal ne 1er IMChe pus et ils r* reiwnlenl nul chagrin 

62- Dieu eu le créateur de (ouïe Chose cl II en assume la surveillance et la 
peut rc lion. 

65- Ceu Lui qui délient les defs des trésors des eieua et d: la lcrre. Ouan: à ceua 
qui n'onl posera aut ligne, de Dieu, ce sont ceox-l a les perdant* 

M Dis: * hti-ce autre que Dku que vous m‘ordonne! d'adorer, ignorants 
obstinés que voul ètci 1 ?» 

65 Assurément il «’a bien élé mspiré uomne * ceux qui l’ont précédé -Si tu 

asstxie*. ion iruvrc kiu cciuinemtnl réduite à zéro cl lu «rus sürcmcni du 
nombre des perdants» 

66- Adore plutôt Dieu ci sots de «us qui rendent gréée! 

67 Ils n'ont pat apprécie Dot u Si juste valeur alors que la seeic tout entière est 
dans Sa poignée, le jour delà rfsurreciion.ci quclc.eieux som cnrouKsdans 
Sa main droite. Gloire el pureté j Lui qui est bien au-dessus dis associes 
qu'il* Lui donnent! 

65 On souilla don dans le clairon (df l'Apocalypse) et tous les hibiianls des 
lieux cl lie lu tare tombèrent foudroyés sauf ceux que Dieu a bien voulu 
épargner Puii on y souilla de nous eau ci fcs voilé debout, le. yeux grand 
ourert*. 

69- la lcrre resplendit (g ce naomeni) de U lumière de son Seigneur. 

On déposa le Livre et oa fil venir In Prophète* et les Martyr* 1 . On jugea 
enlre eux en toute équilé cl ils ne suhiiienl aucune injuiltce 

71) Toute âme recul ilôt* inlégralrmrnt ta contre-pari* de son crusre et II sait 
mieux qœ tous ce qu 'ils font 

Il Uquldaidurabe J»* vor.ftn* tare dre -i|i>lo.l .qu ..«luqu i r*«ir*■ p.nur b 
ksi. clv.idiri qu *i>k wiu IrtSbtur tr tour notais 
!) ta r»rl>n ai k* sénats. 
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71- On conduisit ceux qui avaient méetu 4 l'Enfer en groupe» homogène» 
l<u*quib y arrivèrent, on en ouvrit Ici porte* et tes gardiens !cu> dirent 
*Nc vous eu-il poini \tnu de* Menton de voire, race vou» Matant Ici 
verwt! de votre Seigneur et von» prévenant de b rencontre de votre jour que 
»«l’- 

Ib dirent: - Si. mai» la prenne** de» Uniment» l’csl Justifiée 0 Icncontrc 
des Négateurs». 

72- On dit: •■ Franehisàtt les porte» de IEnrci pour vous » clcmise» Quelle bien 
mauvaise demeure que celle de* wgucilkm'i. 

Tï—Ft l'on conduiiit iu Paradis. en groupes homogènes, ceux qui avaient craie: 
pleinement leur Seigneur Lorsqu ils y arrivèrent et que scs portes 
4'0u«rirtni. >im gardien* leur dirent: «Paix et ulut 4 vous ainsi que 
béatitude’ Entrez-y donc pour rétarité ». 

71 ll« • * I ji livonp^ mi À I >»#*!• qui nnm :t Mnn Sa pnvrvw fl nniK » f*il 

hénter de la terre 1 où nous nous installons a l'endroil que nous voulut*'du 
Piradi». 

O-el beau salaire q« celui eles gens qui truvrenl!* 

Ji Tb *o» ators kt Anges faisant cercle autour du Trût»; et chantant la gloire et 
h loiunp; de leur Seigneur 

llaêié(aimi)Jugècnircïuxcniouicjustkcci l'on dit «La louange «« il 
Dru. Scigofue-e-Maiite des univers!- 

Chapitrc XL 

L'ABSOLUTEUR 

de la perK»*r bixïmu (Si versets I 

,lu noue rfr Dm !t Mummdia* 

put dimr rf put txitllt/ut 

1 Ha-mim» 01-Ml 

2 Descente du Livre de la part de Dieu le Tosil-Puistant et Le Parfait Sachant. 

Il U urit (tenir » le Pandit II M |»i qi* o»~ un. nMn a.mi*inÉw toute U 
irrdimi pinUaqu |ii -p>A< %y}t > '_/}* 'JO «> 

- Le pt< Ml la «a mm "“Ion» vu *(■-■< dvi“ q“ •> «or - «*rpirt M irracr Mil 

Col ci htriari M ictre quili liu.-uw.tt: «r te «tm»n> d'«*r Jri» le b*n (utr *»«• 
li |li(e»r'aiaeilnTi(i«me" n Piolri. 
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3- ... Absoluteu» du |WW. agréent du mon à lu bonne voie, au eMlimcnt 
tévere cl à U gcMnssiic tant limlies. 

Nul «heu >11110 que Lui. 

Jouir» lo destinées utautKscnt d lui 

4- Seuil controverses» au sujet «1 •«*!« (ou wsncs) «3e Dieu ceux qui oni 
mftriu. Que ne le irompenl fus tes situations diverses don! ili Jouissent 
successivement dan» le |>i>» 

5- Ont déjà 1 raiie 4v.ini eux (ks Messagers) <fc menteurs le peuple de Noé ei tes 
cootnés apres eux. 

Chaque communauté compkna c cotre son Ménager pour le tuer. 

Ih controvenérctn avec de faut arguments afin de démolir la vénie 
Je I» ai alors anéantit et comincm lui Mon eh à liment I 

h-C'«l ainsi que la wnterte de ion Seigneur se justifia sut roux qui avaient 
méeru à lavoir que ce sont eux les oceuiunti de l'Enfer 

? Ceux qui portent le Tronc el ceux qui l'entourent chante®! la gloire et lu 
louange de kui Seigneur et ctoent b Loi. lia impfcuetit rémission pour ceux 
qui ew cm -Scieur’ Ta misennndc « Ta wenro onl la obtenante de 
toute chose. Absous ceux qui sent revenus repentant» cl ont suivi Ta voie el 
présrricte du SU|X*C« de la Fournaise ardente «. 

S-Seigneur! Iniroduls-ks dans lés lardms de l'Eden qtwTu kur as peomis ainsi 
qu 'û ceux de leurs jérev de leur» épouses el de leurs progénitures qui ont «# 
vertueux. C'rsl Toi Le Tout-Puissant el Le Sage. 

9 Préservâtes des mauvaises chose» et celui que Tu prévu . :r»s ce josar-là des 
mauvaises choses. Tu l'auras effectivement comblé de Ta misé racc-rdc 
C'est U le très ira ml succès. 

10 Ceux qui auront méeru seront interpellés: « L'aversion de f>eu est ben plus 
parade que celle qtae vous vous voua J vous-même» lorsqu'on vous invite à la 
foi ci que vous mécroyo». 

11-11» dirent: « 501811001 ' Tu nous as fait mourir dcax fois et Tu nous as fait 
revivre deux fois cl nous avons alors reconnu nos porhén Y a-t-il quelque 
moyen d'en sortir? • 
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12 - Cdi para que. chaque fora qo’on invoque Dieu tout seul, vont mceroyra cl fi 
on Lui donre de» associés. voui croya. 

U- juccmcnl appanicm A Dieu Le Sublime « Le Grand 

13- Col l.ui qui vout fait voir Sei signes (miracle*) « qui fait deuxodre pour 
•oui une minorante a punir du cid 

Seul» te rappcllenl ccui qui reviennent J Déu. 

14- Invoqua docc Dieu en Lai consacrant cxeltevement louic voire adoratioes. 
a en dèpli i« au» Mécréants. 

15 -I>eu aux degrés élevés et possesseur du Tronc II jetlc l'Esprit (l'inspiration) 

M-lon Son arrêt sue qui II veut de Ses Escines pour qu'il prévienne lira 
Humains) du Jour de U rencontre (* Dieu). 

16 Le jour où ih «rom bien en relief ni» que rien d'eux n'tvhuppc à Dieu. 
A qui appariant k royaume aujourd'hui? 

A Dieu l'Unlque ci Le Donipleur «ki puivuntt» 
l^ _ Aujourd'hui chaque être en récompensé scion sci propres acquis Nulle 
injuslice aujourd'hui 
Dieu a le cifcul rapide. 

IB- Mets les en garde contre le jour de la réiunettiooqui approche U grands pus. 
quaerf kes cours remicieront nui gorpes loui wrrés d'angoisse. 

Les injustes n'auront alors aucun ami fcr«vnt et aucun iaicr;e«cur A lu 
parole foulée. 

19- 11 sait k moindre regutd qa trahil el ce qiæ cachent les poitrines 

20 - Dieu décide des choses en roule Juillet Cl cew» qu ’ib invoquent to dehors de 
Lui ne décident d< rxn du tout. 

C'est Dieu qui est l'Audiant cl Le Voyant parfiiitl 

21 - N'oot-ils jamais putcouru k monde pour voir oomram u clé la destiner Ce 

ceux qui éiaient avant eux? IL- étaient pourtant H» forts qu 'eut et ont liisaê 
sur lenv bien plus de muges. 

Dieu ks châtia pour leurs péchés et ils n'avaient absolument tien pour fcs 
préserver iV: Dieu. 

22 El <c parce que kurs Messages leur a ppor uiem ks pec uses ev identet et ils se 
moMfénnt métiCani* 

C’est pourquoi Dku k. anéantit II <w certes fort et a le châtiment sévéec. 
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2 ! Nous im. bien envoyé Moïse a>rc Nos i-gne* « un pouvoir évident .. 
24-... 1 Pharaon. H*man cl Qaroun. lit direm: «CcM un mi cari en menteur* 

25 Lorsqu 1 leur apporta lu vérité vcrunl <k Nous. Ils dirent: «Tue* les lïb de 
«u» qui ont ci» avec lui cl garda brun femme* en sic • 

Les nues dr, Mécréants ne VCŒI qu’en pure jerlc. 

26 Phuiaon du « Laiisenaoi lucr Moïse cl qu’il intoque son Sc.çoru! le 
crJins qu'il ne sous change toile reigion ou qu’il ne fane régner U 
corruption sur lerre « 

22 Moïse ifa a kirs • le rix suis mis sous la prolcciioa de mon Seigneur cl do 
vôtre «mire loin orgunùruv ne croyiol pas au jour do comptes* 

2 X II» homme de la famille de Pharaon. croyant cl cachant sa foi' dit. -i Tuez- 
vous donc un homme pour la souk raison qu’il dit «Mon Seigneur esi 
l>cu »? Il tou, a pourtant effectivement apporté les preuves évident» de U 
(«ri 4- votre Seigneur. 

S’il est nxnteur. son nxnsonge retomber» sur lui et s’il du vrai, vous veto 

touchés par anc parle dr ce qu’il tous promet 

Dieu re guide pis relui qui cal proche»: et invétéré menteur. 

29-... «O mon peupk! Vous détenez aujourd’hui k royaume comme 
dominateurs de ti terre Qui donc nous stiutera du châtiment dr Dieu s'il 
noua vient? » 

l*hsraon dit: - Je ne vous fan voir que re qur>r vois cl je ee vous guide que 
»ur U voie di hi raison 
Mi-Cclui qui croyait dit: >iO naon prnpk!* 

le crains pour vous quckiuc chose comme k jour des coalisés - 
Il «Comme OC qui est arrivé aux peuples de Ne*, de Aid. de Thamoud et dr 
ceux qui viennent «prés eux. 

Dieu ne veut faire subir aucune injiniàx «U* Eveil tes (aux créatures!.. 


11 Ce ‘.I II <>. de AM>s (aol. J, Pi,|l«i' <|K <•»! Or» Ir pumr n»i. * r.rd, Ut le 

I"™" 1»'" ■»■“• lUn «Ml «Il 1 nstnpti >1 lutlr «Uin. 

C eu l.iqu rr.ur ks lékrhsd. MMIKl'tiew'tmm 4 rrokftr Ir Mmipreailir tes* scs 
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J2--0 mon peuple! Je crains pour tou» le jour où I on n’cniendra que do 
appe& A l'aide ». 

J) -Le jour où vote» battra en retraite sans avoir personne pour vous protéger 
de Di PU. Celui que Dieu égaré, nul uulrc ne peut plus le guider.-. 

34- Joseph tou» ptl IWn venu auparavant avec les pteuivi évidente» Vou» 
n a»w pas cewé de douter de ce qu'il tou» a apporté juiqu’à ce qu 11 mourût 
Vou» dite» alors: - Die» n enverra plu» jamais de Messager ii|«C lui -, 

C 'cm aimi que Dieu c»rc ceJui qui c« prodigue el qui doule de toult chose. 

35- Ceux qui a. m reversent au su^i de» versets tou signe») de Dieu sans avoir 
revu quelqv'argument d'autorité, combien il» corn déliMês de Dieu et de 
ceux qui ont eru! 

C'est ainsi que Dieu pose un «eau sur le ewur d: tout orgueilleux liolent. 

36- Pharaon dit: «0 Maman! fieve-mor une grande constrvactiun. peut-être 
parviendra—.* aav voie» 

37 .. au» vu.es qui mirent au ciel, peui-ctrc aperccvra-je le D*u de Moite, 
mai» ie le crot» auurCment menteur -. 

C'est ainsi que fui embellie à Pharaon Ta noirceur de ne» acte» et qu'd fut 
icpouttê loin de b (bonne) vou. 

La ruse de Pharaon ne va qu'en pure perle 

38- Celui qui erojuit dit .0 mon ptufée ! suivea-moi cl Je «on» guiderai sur h 
vcw de la raison 

39- 0 mon peu pi: ! Celte vie ici.bvtc»'esi qu'une »i«nptejoo«ssance et c'est la vie 
ultime qui et* U maison de In fixation «ernefle. 

4fl Celui qui a commit une ma u va tse aetioo ne lera réeomprntê que de tu 
pareille et celui ou celle qu: a (ait une bonne action tout en étant croyant. 
eeux-U enin'nt au Para*» où on leur aecorde des biens sort, compte* 

41 - O mon peuple ! Pourquoi e»t-ce que je vou» npjwllc au »aloi undit que tou» 
m'appeler au Feu? 
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4?- Vo«* m'inviteà mer Dieu et a Lui rmocMt ce dont Je n'ai aucune mente cl 
mm Je «oui appelle uu Tout-Puissant cl â FAbsoluteur infini. 

41- Nul doute que ce a quoi sou* m'appelé? t*f peut exaucer aucun .le vos 
toukncs ni du» ce monde ni dans l'autre, que noire reinur eu oblignioire- 
ment «ers Dieu et que ki prcdijucs sont eue Ici habitant* de l'Enfer. 

■M Voeu cous wuvicodic/ île ce que je voua dis. ci je m'en remet! à Dieu. Dieu 
«il parfaitement le* Enclave) Iks créature*)» 

4$-Dieu k p*é*ervii de* rn.uv.ii frou* de leur* machinations «t te mal du 
supplice Irappu de toute) part* le* geo* «3c Pharaon 
46 ... Le Feu auquel on te présente matioec *oir' et le jour de la résurrection 
- l aite* entrer U I-nulle de Pharaon dan* te plu) dut) tourment*'.. 

47- El Iaodi) qu ‘ils * ’accuHal te •=* ks autres en Enfer « «pic le* faibles disent 4 
ceux qui t étaient^ri* penir de* grands n Noœ ctiot» cfc* gem t votre suite, 
alka-vo® iniinienaiM nous soulager dune punie du feu de lEnlff- 
4S-Ceux qui *'Ciment pris pour de* grands dirent: - Nnirt. y sommet tous. Dieu a 
<k*«raai* jugé entre te £*cb«c* (Vs créature*)... 

Ceux qu. «akm dans k l eu dirent aux gardien» de l'Enfer: - Demande, i 
xoerc Seigneur de nous alléger un Jour de notre supplice . 

5i) Ib dirent : - Est-re que vos Messager* ne »OU) xnaient jus porteurs de 
preu>e* éxtdriite*’. 

Ils dirent: ~Si° 

llsditntl: «Appeler maintenant!* 

Le* appels des Mécréant* »*en «ont en pure perte. 

51 - Assurément Nous donnons victoire à N«>, Ménager* cl & ceux qui ont cru 

dan* la vk kl-bas et k jour où icdrelieront te Témoins (ks Anges gnrdicns I. 

52 le jour où leurs excuses ne «niront i rien aux Injustes. Ih ont pour eux ls 
mskdetion et ik ont pour eux b mauvaise demeure «l’Enfer). 

5)-Nous J von* réellement apporté à M«*e la bonne dlrvvtion ee avons fait 
hériter du Livre te fil* dliraél 


i > ru nous oui mr «w m mm n«M « soir m«i ■■ p.nrf« m a tiixn >nq. 
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Si bonne du tenon cl rappel pour le» gen» douer de cerveau. 

SS Prends doue pillant ut lu promène de Dim n’csl nulkirent irenronpere 
Implore li rëinèrôn de ici pécWs cl produite le gloire cl lu louange de 10a 
Spgoeur I ":ip»i-î midi cl le malin de bonne boire. 

Sfi Ceux qui coniroverwni ausour des agiKi de Dieu tan» noir revu 
quelquarguavat d'aulorilé sur quoi s’app:>er. mais qui n'ngiuent ainsi 
que par un «mineur d: grandeur qu’ils n'aitciivlfont jamais. demande 
(conue eu») protection de Dveu, c’en Lui L'AudiaiHd Le Voyant parfaits. 
57- La création de* cku> et delà terre cil certainement plus giumlcquc celle rfcs 
hommes mæ lu plupart des gens ce si vent point. 

SS- Nulle équivalence entre l'aveugle et celui qui vmi. entre cent qui onl eru et 
accompli les bonnes outres cl k muUaiuni. 

C’en rare que tout v<nil rippefccz 

SU L'Heure doit inélurinbleuicnt venir. Il n'y o A son sujet aucundoute. mais la 

pbaporl de. gmt ne sont pn croyants 

60- Votre Seigneur a du : •• Invoquer-Moi et h répondrai à votre appel. Ceux qui 
« croient trop grands pour M‘adorer entreront liurahkmer.t soumis en 
Enfer -. 

61 - Dieu qui a fait pour vota la nuit afin qne vous y retrousiea votre calme et le 
jour pour tous primaire de »o»r clin 

lues gmt doivent cerainemcm beaucoup à la pêntrosiiè <k IXcii. mais b 
plupart d'entre eu» ne rernertrém guère. 

62- Tel et Dior, sotrt SeignCUr-ei-Maitre, créateur de toute chose, nul dim autre 
que Lui. Mais comme «out vous en laisse* conter! 

6S Ainsi se kaaseivr prendre au mensonge ceux qui ne voulurent jamais avouer 
leur recixsaaivuncc des signes de l><u 

64- Dieu qia a fait pour vous de la lcrre un lieu de fixation et du ciel un toit, qui a 
ceerçu vos images et ks a faites de toute beauté, qui vous o donné votre lot de 
boonn choses. 

Tel est Dim. voire Seigneur ci-Mallrc! 

Bail soll-ll par Lui-mfts»*. D-oit. Le MalUt des tinivrrj! 
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65- C'c« Loi Le Vivinl. Nul Dieu autre que Lui. Invoqucz-Lc dore en Lui 
consacrant exclusivement toulc vesre adoration. 

la louange cil a Dieu. Maine de' univers. 

66- Di>: - On m'a promit d'adorer ceux que vous Invoquer en drliort de Dku 
lorsque me sont venin (ex lignes evufcnti de In ptri de mon Seigneur et l’on 
■t’» ordonné de me Soumettre totalement nu Maître dei univeei -. 

67- C'ev. Lui qui vaut a créés de lerre. puii d’une c>cr«iom. pui» d'une nos* 
acenxhee 1 . puis 11 vous fatl toelir SOU» forme d'enfant. pin* afin que vou» 
atteigniez votre pleine lorce pui» que vous deveniez vieux (il en eu parmi 
tout qui meurent auparavant) et afin que vous altesgn«a un terme 
prèneenmé. peut-être eompteodrez-vom. 

6S-C'csi Lui qui tonne la vie et b mon. Quand II a dtodé de quelque chose il 
Lui lutlit de lui due: *S«sf pou» quelle « réalise 

6»-Nv «HMa pua ceux qui controvcrwni autour de» u(iu.i A. Dki* comme ils 
sonl dêlotaroé» |de I» vérité)’. 

XI-Ceux qui «ni qualifie île mensonp» le Livre et «e que No» .ivon. envoyé 
avec Nos Mev.igi.-rs 'auront.. 

71- ... quand ib auront des chaires 4 leur cou et à leurs membres et qu'fe 
seront traîné». 

72- ... dans la roumaise ardente puisqu'ils iront bnJtwdan» te l'eu. 

73- Puis on le ut dit: «Où sont ceux que vous “torlez comme Assoctt». 

74- _ en dehors d: Dieu?» 

Ife dorent: • N OU» ne les retrouvont plut, ou phnOt nout n invoquions rien du 
tout auparavant ». 

C'est »imi que Dku égare les Mécréant». 

75 Tout cela pour vaut être rè)ouis sur terre de tout autre choie que du bon droit 
« de la vérité et pour U gaieté eiuherunie que veut affictiez sans pudeur. 

76 Unirez par les por.es de l’Enfer od vous vous étemiseeez! Quelle bien 
mauvaise demeure que crffc des otgucilieux’ 

77 Patiente' I » promesse de l>»tu est bien vraie. Ou hkn Nous te contreront* 
coup sur une partie Oc ce que Nous leur promettons, ou txcn Nous le 
reprenont ton Ame et c'en U Nous qu'ils seront retourrés. 


l> Il llpt 0* I Vntv).o kcihMoui p-ni d< IWmi dsm I K ncuml 
Cm pmi iis* lii.Jnfc pu ‘ira «ri * »»«■ «i ~ un vUI; 
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78-No» t«'iu birn envoyé <fc» Ménagers avani loi. Noui l'a von» rapporté k 
réat de certain» d'entre eut et Nnut t’en a von» tu d'autre» 

Un'app»r(ient nufcmcnt à ue Messager d'apporter m ligne (c* serve! )o ce 
n 'en ittt U pcrmiaton de Dieu. 

Quand In dcciiion de l>tu vient » terme, il en en ivipé en toute justice et c'est 
U que Ici p-irt.iini du faut et du caduc» retrouvent perdant». 

?» Dieu qui a fait pour voui k» bettiaut afin que voue en roontiex certain» et que 
«ou» en manette d'autres 

TO Vo m y a ver dei profit» et afin que von» atteigniez wr eut une choie récci- 
«ire qui vou» tenait à cœur. 

C'en «tu eut ci nie le» navire»que >ou»éie» liantpoeWs 
81-11 voui montre Sci ligne». Quel» ligne» de Dieu nier-voua donc? 

82 N ’om-IIi donc janan parcouru la letrc pour voir quel a été le vert de ceux 
qui ttaitnl avant rex? 

Ibéukni pounim plu»nomtucuxqu'eut et («en plu» fovtt. Il»avaient taîMd 

•III letie beaucoup plu» de volign 

Tout ce qu'il» accumulatent ne leur »enit a rien. 

8}-Lorsque leur vinrent kure Ménager» avec le» vignes évident', lia $c 
canton noient tout iBtiifmt» dan» ik qu’il» détenaient déjà cornant science et 
il* Harem frappe» de loulc» parti pur l'obtet de kur» moquer»:». 

84- Quanti il» virent la dureté <k Notre châtiment, th dirent «Nou» croyons 
uniquement en Dwu et nom temont ce que non Lui «Mciioas». 

85- Lcut lot ne pouvait kur venir à rien apeôi qu'il» ont vu U durcie de Noire 
(bâtiment. 

Telle e»i la régie de Dire drjâ oonaterbe pirmi Set Eteiivo» cl c'« là que k» 
Mécréant» »c rcirouvérenl perdant». 

Chapitre XLI 
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1- lia raim’ (H M) 

2- C'en Chose descendue de b pin du Mtsiritorditt» par csscikc cl p.r 
excellence. 

i- lin Li«ie dont k» verset» om été détaillé* mus fotnv d'un Coran (kciatc 
idénlc) “tube pour un peuple qui Mil. 

4 ... Porteur de bonne nou'dle cl d'a»ertH*cm.tit. 

M»ii U p4up.nl d emie (U tournèrent k de* 

C'en qu’ils n'entendent guère. 

5 - lit dinni: - Nos dur* trot dm» dm cnvcfcippct qui ko soient ce i qued lu 

noui mine». Omis ncr, oreilles il y i une surdité et un écran » 'interpose entre 

noilt Cl loi. Apis donc de Ion ivu» *l nom >cl»...w do notre -. 

6- Di»: -Je»; mil qu'un être humain comme voua ■ qui cei inspire que voire 
dieu n’eu qu'un Dku unique 

Rectifie? Ipur In piété) iolre chemin vers Lui. implore* de Lu. voire 
absolution cl Ridlhcur nui Assocutcurs...!- 

7- "Ceux qui ne «'«quittent pat de raumdocMgab cl qui s'obstinent 1 renier 
l'cxluence de la vk ultime» 

* Ceux qui «Mil cru et lail bs bonret œuvres ont un salaire inlarittabb. 

9- Dis: k Non, mai» vous êtes iraiinent en train de nrêr l'existence de Celui qui a 
crée la terre en deux jours’» de Lui dotante de» égaux! Tel en Le Seigneur- 
Cl-Maître des uni i en 

10 II |*.v. au-dessus d 'ete des mate» d'ancrage (le montagnes). y mil Sa 
bénédiction el lui assigna tes ressource» ahroeeiaires selon une proportion 
«Unie, le nul en quaire jour» entier* et répondant exactement aux béton» 
de» vivant» 

11 - Pais Sa volonté * consacra au citl qui était alors Innée « H lui du ainsi qu 'i 

U terre: - Venez pur obüSMKC ou [xir eoniraintc- (tb grc ou Ce force). 
Ib dirent -Nous xoiei ptr pure obéissance-. 

12-11 décida d'en faire sep< cieux en tbux Jours ci II iiupira à chaque ciel su 
propec fonction. 

Nou» ornâmes k ocl inférieur avec de* lampe» (étoile») servant «ml * k 
sauxïgardet* Tel est l'ordre arrélé pir U Tout-Puissant et U poif.it 
Sachant. 


l) Voit >.o« m du dur» il 

» Il > tm IWiwi de phkdn filmons qui w* «uki *> n*m lin». 

Il 1*0 U.I ltor,MT«ni prou 11* lINoiK 4i I* -tirSUm.. jnprc * noie snicn 

41 Cm uir ilu.krt ». Mi.it- qu ro**ch.io*»i oirlii.K.^ct ton k> dMnaset nltn 
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I J-S’iU tournent le dm. dit «Ion: « VoOi que k tout si me en garde contre un 
foudroiement pareil à celui de Aâd cl de ITumoud -. 

14- Quand In Messager* Irai vinrent de devint eux et pt.r derrière lleur disant) 
•i N'adorez qu: Dieu! Ut dire*. -Si notre Seigneur coulait. Il (crm 
dtuvndrr dn Anges. Nous r« croyons pu au Message dont vont «oui dise* 
porteurs ~. 

15- Aâd. de leurcôM.tc prirent u*r tcirc pourd:t grand, en t’appuyant sur tout 
autre chcne qu'la vémè et k boa droit. 

B> dirent; «Qui dune ett péut fort que nous?» 

Ntf soient.ilt pas que Dieu qui In a créés cil. Lui. (dut f.wi qu'eux? 

Ht ne fjui-nt que renier Not signes. 

1 6- Nout lâchâmes mu eu un vret tioiem et glaçai dant det joun ani.tre. afin 
de Itu r faire goûter au rapplke <k l’opprobre dant lu vie ici-bxs cl le lupplkc 
de U >te ultime «mikot encore plut d’opprobre ei tb ne recevront nul 
Kcoui* 

17- Quant à Homud. Nout In avont gu«ks lur le drml ehemin mai, ils 
ptéferérent I meuglement A lu bunw direetion el c’esi «kir, qu’ilt furent 
uiiti par U foudre du supplkc le plus humiliant pour les acquit qu’ils 
faiwienl 

18 Not» sauvâmes ceux qui avurnt au et qui vivaient dans In cramlc de Dreu. 

19 El le jour oû Icsenacmn de Dieu seront conduit, au Feu ta masse et qu'on 
ks poussera dans M direction. 

20-Jusqu’i ce qu’ils , arment enfin et c’en alors que leur oâe. fcur, yeut « 
leurs peau, témoignent contre eux de leurs nclicoi puisées. 

21 - Ils dirent à leurs peaux « Pourquoi axe;-vous témoigné .unire nout?« EBrs 

dirent: - C’est Dieu qu. noo, a far! parler. Lui qui a fait parler loute chose 
C etl lut qui cous u créés la première fo» et c’en à Lui que vous «ter 
retourné, a. 

22 Vou, iiccbcrchie; pus à vous cacher pour cmgûtker ainsi xotre ouTc. vot ycu» 
« vu, peau., de témoigner contre tout, mais xous a,ic; cru que même Dieu 
ne lavait pu, grand chose de ce que tout faisiez 
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23 - Telle ai l'afte que vota «oui «et Une de votre Seigneur Elle vous a 

conduits à votre mort et vous voila parmi la perdants. 

24 SJs te nontrent patients. le Feu cm leur séjour cl sïheherchent 1 te Manche 
de ce qu oi leur rejeixhc Ils n en seront pai hlanehn 

23 Nou. kur tutu lûmes des compagnons qui kur embellirent leur» vies future cl 
peftente 1 et c'en ainsi que la traient* (de Déu) sejustilu sur eu» en meme 
tcmpique -ut de» communautés ayant patte avant eu» parmi k* Ciéma cl la 
Humains. 

Ils sont tout perdants. 

26-Ceux qui avaient meeru dirent; .NècoWec p*s ce Coran cl oppos«-lui 
verbiage Cl vacarme 1 , peut-être .crcy-viua vainquears» 

2T-Assurément Nous feront çouter 4 ceux qui ont ntécra un supplice «vête Cl 
Nous leur donnerons la récompense du plus mauvan de ce qu**; fazsxicm. 
28 Telle ai U rwoaipense des ennemi. de Dieu 
u r««. 

Ib y ont li demeure *k l'eteimté en récompense de kur ancien relus de 

reconnaître Not ognes 

29- Ceuiqui avalent mntu dirent "Seigneur! Montte-noit evu» det Oénia et 
des Humains qw no» ont induits en erreur afin que nou. kt mettions sous 
not peds et qu'ilt soient parmi Ici plut hss-plscf-s. 

30- Ceu« qui ont dit: .Notre Seigncur-ct-Maitre est Dieu: puis ont pris le 
chemin de la droiture, les Ang« docradrai sur e»> par vigne* sucecuiva 
(m kur disant) « N'ayea crainte et ne voœ minutes point! 
Rpouiisa-vout a l'avance du Paradis qui vous était promis••. 

31 «C'en nous vos protecteurs dans la vie xi-hot cl dam lu «ic ultime. Vous y 
«w* IiaiI ce que désire votre ftmc et vous y ave* tous ks objets de sotte 
prétennon ». 

32-CVst là une faqon de roxvosr toi hôtes de la part d un très grand Attotuteur 
et d'un MiscrKordicai infini 

J3 Oui donc a meilleur psrkt que «lui qsii a appelé à Dieu, qui a agi dans le bren 


11 Ce 1» «K rtoi ra niurur se Mil ciitfutt ik naraa sm.il.u-i o U ennui. «■» au lu 
cMVliur. U. irtisri dits « nosft H <vl lai l-Wlua U sir fiam SO*e* s* «il «u'* 

n y a ni russeit u S-ifer. sur rr luibk<Mcreiie<|a'a»'McDa|ttru(hBM*tMnJrriniKdr 

ll.ü KM al Mfnniriil > lui JtvAer diU mmr lu nistrarrUr ce Dieu c« iMUnru 
infn. mi.USi « «rame (/* 1 rs -ni ki.miiii ik-i lr cn.r n'ni r«. œuin wluMO 
ru»cnlHnsbnr et cfc: rorguctl ■ 

21 Cm «u cm k imr sain de ldi mm-iir n dr u«n ave«n»e «i use soi élira n nu» di 
Cerna corme I Imsr «ur 4uu* .r. umik h.n ms» m r«iol Mlb k> hymrars ri ht 
irnn-ns M ™ un vif Iroiti'c n vul» mm i <Tip eue donc arc lui!!, ml rirlk 

Aim ru *M * SCI imr rus .ll-s «u inlnurf. •niii,.ùn- ll ,i J, , r „, ,b^,i o, r«.rs 
il. K pcedrri du. de. nMipùuimn ci.iu, r< m s» ksi- eu >i. tu. nujn.ikuv 
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el qui a dit: «Je fan partie dpi Muiulnum»? 

J4- La bonne «lion cl la mauvaise n ont pis la même «aient Kc|»jsk de 11 
pKn belle manière cl «oïl» qw celui avec qui lu avau une .inimostè devrne 
Ici un ami cholcurcui 

iS Cela n'cM le loi que de ceui qui oui pnienic. Ccte n’esi le loi que de 
quelqu’un A la chance énorme 

56-S’il l’arrive une Ion d cire aiguillonné pir le Diable. demande protection A 
Dieu, c’en Lui l’Audamt el U Sachant parfaits. 

tf Parmi Sci lignes ion! la suit cl te jour, le tsoki I el b lune. Ne voue prosterne/ 
pai au soktl tu .1 il lune cl prosternex-vous à Dieu qui to u crû», si c'en Lui 
que vous adore*. 

.1S SU» font tei orguealteui. ceux qui sont auprès ite ion Seigneur fts Anges) 
chamenl Si gloire de nual ei de jour «ans éprouver le moindre ennui 

)9-raimi 3c» ligue» c»i que lu sus» u «eue aille ci nue Quand Nnui faisons 
descendre sur clic l’eau, t*e «e wutcue el a ugmrnic de volume. 

Celui qui Ta fail rotvre eu bien capable de ressuKitcr Ici ruorli. Il en 
capable de loulc chose. 

40-Ceu* qui drnaliirenl te «ni de Noi verset» ne Nous édiuptvnl guère 

EM-Ot qi* celui qui eu prié dam te leu cv meilleur ou cikc celui qui vient en 
IOUIC «écurilè te joue de la lêsurmtion* 

Faites ce q« «ou» voûte 1 ! Il «oil parfaitement ce qo: vous fanes 

41 Ceux qui n om pis cru au Rappel quand d leur csl venu ftktft que C’est un 
li>rc inallaquable 

42- Le fau* ne pool venir à lui n: par deinnl ni par derrière, cho« de«endue de la 
part d'ün Sape porfa* el d’Un Tiè>-digncde-lo«inp:. 

45 On ne le dil que ce qui aélè dèjidit uu> Messagers avant loi Ton Scignear a 
urc absolution certain; 


Il Ai» lionne ni IK. ik lise u q.il s,« nais » «’cti ». line d’ea ncdltii k. 
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mais II u aussi un châtiment doulourcn 
i4-SI Nom en avions (art un Coran en langue étrangère. il> auraient dit: . Ah a 
tn vciaM- avaient clé détaille» (en arabe»! Qaoi? un (Coran) étranger ei un 
(Messager i arabe? *. 

Di»: .C‘r« pour eeuv qui om cru um bonnedirectione( un remède efficace 
Qiitml a crus qui ne croient p»s. ils ont une surdité dam kurs oreille» cl il eu 
(x v 4i eut une cause d'aveuglement. 

Ceux-là uni appel» d'un endroit lointain ». 

«5-Nous avons cflceiivcmcni appoeié J Mefae le Livre Ce fut là l'objet de kur 
déaccord. N 'était une parole déjl prononcée par un Seigneur, on aurait 
ivilui-ernmi tranché entre eu» et rts »ont vraiment à »on sujet don» un doute 
trouWint. 

46 Celui qui o bien (ait. <'edi son propre «ramage et celui qui u nml (ad, c'cst à 
soa seul délrimcm et ion Seigneur u’est uullcmcni coaimeikur d'injustices 
envers y» Esclaves. 

41-C. "eu à Lui qu'on Ravokeetux qui veulent savoir la tlale ck l’Heure (de la 
réurreetton» Il ne sort pu» de (mil- de leur» enveloppes (spithcs) et 
aucune leadle ne porte en von son ru neraci ou mon* sans qu 'Il ne k sache 
*)à. 

Le jour où II les appellerai «Où sont Aine ceux que vous M’uttodiw ». 

Ib dirent «Nous déchirons qu'il n*! a pus un seul témoin parmi nom 
(pour attester que oe sont Tes asuxié)». 

4H-lfe ne trouvèrent plus ce qu'ils otvoqiuknt auparavant et ils lurent 
convaincus qu II» ne pouvaient luit nulle port. 

49 L'homme ne se lasse pas de prier pour les bien» (de ce monde)» quand le 
irai le touche, le ‘ml toute sous fc chagrin de son déxespecr. 

50 Si Nous lui Faisons goûter un dTci * Noire miséricorde après ua mal qui l'a 
louché, i dit certainement : - Cela me revieol (* droit >cl je ne crois pu» que 
I Heure se lèvera on Jour. Mime si ) états retourné A mon Seigneur, j'aurao 
auprès de Lui la plus, belle demeure » 

Ou. Nom inFosirctons ceux qui auront mècru de ce qu'ih auront fait et 
Nous kur Otons sûrement goûter 4 ua rade supplit* 

51 Quanti Nous accordons Nos hieninils i l'homme, d lourne le dos et k voilt 
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pkin d'orgueil cl de suffisance. nul» quucd fc mal le lowlic. \»*i qu'il ne 
UM plie en larges pnéres 

i2 Ita: -Que pemez-vou» s'il (k Coran» (XOuenaN de Dieu cl que «ou» n‘> 
a fri quand mêw pr.i nu. qui e»t plu» épuré que celui qui «t dan» une 
divjdiace Ictnuine? 

5) Nous leur mumreron» No» signet dm» le» horacn» ci en rot-mémo< 
jutquïi er qu'il leur dessew ma ni feue que c'e« la vérké 
Ne leur suffit-il don: pas (de u>oir) que Dieu eu ttntoin de (ouïe tfiose? 

54 - Nom l«n qulh oui un donc dm» In reiKonlre <fc kur Seigneur. Noter boen 
qu'il embrasse loutc chose (de Sco «voir et de Son amortit). 

Chapitre XL1I 
LA CONSULTATION 

4e U [«loO: mccqueuc (5! aciseti I 

.du ni m dr Dieu le Miiftitotiim 
fet> tarent el par exaUrntt 

1- Ha-mm». (H-M) 

2- Aâïn • Sm • Kal* (Aâ-S-K) 

i C'cm aimi qw l'inspire à loi ei à ccui qui iont u«nt»l loi D>eu Le Toul- 
Puissnni ci le Sage. 

4- A Lmapjunicniccquicstdansksccuxeicn icrreeic’cst Lui Le Sublimée* 
Le Très. grand. 

5- Le» cirut ne tonl pu loin de craquer (d'indignation) le» un» nu-dessus ik» 
«ultc» Cl fct Ange» ptoebmem la punit cl la lotanp: de kur Seigneur el 
imptorcM rémission pour ceux qui »nl »ur lcrre. Dieu est en effcl infiniment 
absoluieur el misérkordk-jv 

6- ej-wu 4 «O» qui —U «dOplédW pMlOn-pralOCKWl en dvlluica Oc Lui. Dieu 
«pille 1 et qu'ils (on! el lu n'cs ni loir observateur ni k garant de leur »alui. 

T-C’en aimi que Nou» l'avon» inspré un Coran arabe atin que lu mule» en 
gurifa U mélropole (>.i mère du ckés: L« Mecque) el »e» aknioors 

I) Csuc aOnrtNa (rspSéikOj vik aktk eu srrac le» atnaotr qaa 4ant k« un-p I srrir la 

«■" Iwr dkaasnak k< nmiili» 4» I'iiimii >| Oc km piujva UUIMMC cl qae Ma 1er 

«Mnr»i l«Cir«.n > ii-.unl/ri b Naa-rotOiA «lu Mlgfeoeikcaruttit 4Mn Oc et Livre 
VUaa m«mi ci cli Ion ka Iran Oc po« tara» 4i «<•« inPiiaet quo-utiirii 
I Liait cri 4a nran icnr.inr an Icra * ItialxaiicM 0< l'kton »i <k son Sca-tmi*. Id 
tu It en 4a r> Mnc.t llimiW ,-.ri Oc lira paraître ailiaW lutosurr.: 

•la an. ai na al » Sénat - «i 4 dtu»«re «k 4» «panrli iti pian «a: acul k 
Car» n«ia an lailiiie otacardlnet aste k» Itnnc» snmiilqw iraOamcr 

>1 Vor vu» I. Cîiaplit II 
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el que lu met;» en gxrcle «mire le jour do raœmbkment qui re lait pai 
l'ombre d'un doute: un groupe tu Pu ni du cl un poupe dam !o fourrni»- 
ardente 

8- Si Dku avait voulu. Il en aurai) ftil une seuk el nfente communauté mais II 
introduit dans Sa prix qui II veut el Ici Injuste» 1 n'ont personne pour ks 
protéger ni pour les secourir. 

9 Ou bien ont-ils adopté dci patreets proiecuur.v en dehors de t.ul? 

C'en IXeu qui es I* Puiron-Proiccieur 

C'ol lui qui ipnuKile lo morisel II ol capable <k louie chose. 

10 loule chou sur laquelle vous iveiélè en désaccord. c'en Dieu qui en jugera 
(ou: c'est J Déu qu’il appartient d'en juger.) 

Tel ol Dieu mon Selgncur-ct-Mattie- 

Cctt à Lui qœ je m'en tuii remit el c'en à Lui que je retourne (en toute 
chose) 

II—... Créateur ilci cicui cl <1: U lene, Il vous lil de >ous-mémrs des épouses el 1 
partir tki bétes d'éfcvnce docoup*». 

C’esl ainsi qu'il assure voire procréation 
Rien n'en a Son imap:* ci II en L'Audunt ci Le Voyant parfaits 
12 II dotent Ici cks des irisots des ceua et de 1 a terre. 

Il dépense Ses hiem a qui II veut avec largesse ou avec parcimonie. Il a la 
science absolue de toute chose. 

IJ-Il a fait pour vous à partir de la religion une législation comportant ks 
recccnmarditioas qu'il a faites à Noé. amsi que ce que Nous t‘avons inspiré 
(révéle) a toi-même et « qw Nous avons recommandé à Abraham, Moïse et 
Je»*- * savoir : o Pratique? correctement la religion e< ne vous désunisse) pas 
à son sujet! » Les Assoeîalcun ont jugé Itop grand a 4 que» tu les inviter 
Dieu élit cl rapproche «le Lui qui II vcnl et II guide 1 Lui celui qui retourne A 
Lui (en toute chose). 

14—Ils ne se désunirent qu'après avoir r«u la science et par kar dépassement de 
la juste mesure (ou - par pure jalousie) 

N 'était un moi déji prononcé pur ion Seigneur pour un délai prénommé, cela 

dUlAJi CtC Il U 8 A.llC CilllC CUA. 

Ceux qui ont Write du Livre après eux sont assurément A son sujet dans, un 
doute trouNani. 


l» Ceto c»»re ci paner In ks issxuiUUtns car b pli* gnnJe irjwkx ni * Oui» » 
l>«u des «won 01 *s « 0 M 1 « c'est U U atgainn 4e Su mrttea d'inel» .il-.>)ir 

J) VoiUimn^l .n4a;m.i|.,ai)r>i'-*l. («eiiDin K>r. iWI S-ir .nvrd.ilar'l .t 
peut oiwKif Si vraie nuire el Smi ci lie 
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15 C'est à celi que lu doit appeler. Adapte U soie de U dioliuie' comme cela 
<’* éif ordonné cl ne mit pat leur» pistions 

l>ii -lui cru ice quel lieu. Il il dépendre comme lore cl j'ai ro;u l‘ordre 
d'clre équitable emie vous Dku en noire Seigneur el le vôtre. A noui no» 
uciicoi cl j vous In vôtres Aucun argument ne peut trancher cnire nous. 
Dku nous regroupera lo» et c’e» 4 Lui que «a lostc désunir 

16 Ceu» qui opposent Icuu argumcnls à propos de Dieu après qu 'on a ripooju 
(à Son appel)’, leur argumentation en nulle auprès de kur Seigneur. Une 
cokrc retombera sur eu» cl & auront do «ximunis sévère*. 

17-Dieu qui a fail descendre le Une en lOulc vérité el justice ainsi que la 
halum» D’où pcus-lu savoir' Peut-être que l’Heure est désormais toute 
proche 

!Ü Ccu» qui n ÿ notent point sont pressés de la soir venir, nuis cm.» qui ont cru 
sont pkins d’apprélicntio® i son idée et savent qw c’est U pure vétiie. 
NoKr b.en qui üu< qui contestent la léadiâlc sfc l’HcuiC sons sl«lts un 
égarement lointain. 

19 - Dieu traite Se» Esclaves avec doureur el accorde Ses biens 4 qui II seul C’est 
Lui Le Fort ci Le Puissant. 

20—Celui qw recherche le labour (les jouissances) de il vie ultime. Nous lui 
faisons prospérer ion Inbsur. et celui qui recherche fc labour de loi inonde. 
Nous lui en accordons de scs jouissances el II n’a dans la >ir uhirce aucune 
pun. 

-I Ou bien a a ravit-ils &<s fois des Associes (de l>eu> qui leur auraient (ait 4 
partir .fc la religion uir kgislation lest prescrivant ce que Dieu n’a>miais 
ouiofisé’ 

N ’ciait li parov- péremptoire Idïja prononcée pur Dieu), Il aurait «te traixhé 
entre cm les Injustes auront un suppliée douioumx 
22-Tu vois les Injustes pleins de crawle et d 'appréhension du fait ik leurs icquaf 
et d. auront effectivement ce qu ’ib craignent. 

Ouani à ceux qui ont cru et accompli les bonnes enivres, ils sont dans lo, «te» 
11 Cet. bt U .kiv.ro ro» i.;ic b ctiirn * IleuOI qu Di. ikniuk au Prie*:* -dukeve 

V itrr.lv. de la «luxure -. lu q.i tu. rompe urne de II dniluie 

C est icrqio. k Pro*l> . di .fc, " ^ 

• ttoid et tel tatr. non Un peintre drt ele.ew M».. 

J| rvMUri •uue6>isqu'«aaW«ivureupuluiHiuln*vtatnsdeSoacialcHC(tikga 

C eu vu .Cure ... J.Us * qM Dire a S.otiiué k. .mit ak.vp.te- qu. ir..kù Ion 
.eainiKTr. a dneuer du .intb.it di Des. Mail eCu eemrae .>H uoteoi. q.i <ni «r 

mire inroenemem. 
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délieicu* dc% jutent, lit om <c qu'ilt veulent auprès de leur Stiancur. 

Telle est la grand? générosité (de Dieu). 

23 Telle K! U bonne nouvetfe que Dieu annonce à Stt Escfavra qui ont ou el 
accompli let bonne» œuvre» 

Dit • Je ne tout en demande aucun salaire w ce n 'es! lu gentillesse duc au* 
pioches parents ••• 

Celui qui (ait une bonne «lion. Nom lui en dfcupJont lu récompense. Dieu 
cil infini ment absolutcur ci digne de rtmcnxiocnts. 

24 Ou bien lit disent: «Il B 'orge à propos de Dieu quelque mensonge... 

Si Dira voulût. Il te tcelleran ion cœur. 

Dieu efface le faut cl le caduc et entérine le tint avec Set Paroles 
Il cm parfaitement «chant de la vraie image det poilrlnet. 

24 C’en Lui qui agrée de Set Esclave* leur retour sincère n b bonne voie, qui 
pardonec les mauvuisa action» ci qui suit oc que vous faites. 

26 II cia U te let vieux tic ce ut qui onl erv cl lait let bonnet œuvra a kur donne 
encore plu» de Sa générosité 

Quant au* Mécréant» il» auront do lourmentt sévère*. 

27 Si Dieu ditpenuit tant limite» la bien» A Set EKbvus. ilt rcmpliroknt la teire 
de leur injuulscet de loir démesure Mait II fait descendre ce qu'il «eut «Ion 
une proportion bien déterminée. 

Il en cxperi en matière de Sa fcsclaves et II le» »0«t patfaittwtst. 
28-C'cal Lui qui fait deteendre lu pluie btcnfasanlc uprét qu'ib en ont 
désespéré. qui déploc Sa miirrcnrde a c at Lui b pttrco-proteetcor digne 
de louiogct. 

29 Parmi Sa signet cm b création do cietu et de la terre cl ce qu'il y a 
diaèmme comme ctrei vivuntt. 

Il est en outre cuptbk. quual II le veut, de le» réunit toœ ensemble 

30 - Tout ce qui «ou» atteint comme malheur» «ou» ne le dever qo'uui aequo de 

vos peopret moins et II pirdoimc bien dû choses. 

31 - Vous n'êlet pat cupatéet d '«happer «ur terre pir b fuite à lu juuice d; Dieu 

et «oui n'*«c/. en ileborv de Dieu, ru piuon-prolocteur. m quelqu'un pour 
«Ms xcc-.ru 
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>2 Parmi Se? signes soni les nutlie? qui courent a uasrrs Ici mer* lels dei 
monutnct (ou do étendards)'. 

33-S'il voulut, II fenil oxnpteicroem tomber le vent cl ils resierataM itori 
immobile* sur le dis*.' (à te surface) de te mer 

Ce scrnl ccrumesKn: lil dci ligne? pour tout homme doue <| 'une très grande 
pitiecee et ne ccwanl de remnexr Dieu 

34 Ou ben Il causerait kur [crie pour ce que tel homme* se «ml acquit (comme 
ixehèi) ei II pardonne bien des chenet. 

35 - A lin que cm» qui controverent à propos de No. lignes «client qu ils nom 

aucune chante de fuar. 

36-Tout ce qur voua reçoive (comme biens) n'esc que jouissance* lu vieio-to* 
ci ce que Dieu délient auprès de lui est meilleur cl plusdurahte pou* ceux q» 
oni cm ci qui s'ra remettent on loui A leur Seigneur. 

J3-C.U» qui «Viecnl de cummctln. k> [r.r-ts pCcliC* ce k. »h<~n ..tirâtes Cl 

qui. «ï km amie d'être en colère, pardonnent aussitôt après. 

38-Ceux qui onl répondu i l'appel de leur Seigneur, qui oni pratiqué 
scrupuleusement te prière, ccui demi loulci Ici ttecson» nuisent de teur 
constitution mutuelte cl qui dépensent (au scrytee de Dieu) de ce qw Noua 
léur avons accordé. 

39 Ceux qui. déi qu'ils sont vicumes d'uw agresiion. rèagmeai «unilôl. 

«0 La récwnpcn.e l'rmc nuovaneaciion csi une mauiaisc action pareille Criui 
qu* pardonne cl corrige i Ile oimpoilcmcnl de ion nul), sem «birc incombe 
à Dcu » Il n'aime point tes iijuiii*. 

41- Ceux qui te tengcol d’une mjuiike. il n> a contre ccux-te autun recours 

42 II n'y a de recouii que cunlrr ceux qui irailcrx les gem avec in)inneecl qui 
lémenl Iltègalrmenl iur terre agreuioa cl violence. Ceux-là aurom un 
MippteX douloureux. 

43-CiM qui se naonlre pi lient et pardcanc c'en ccrlaincmem la une matq tarde 

caractère. 

• « Celui qui Oku CgaïC n'a | 4 u>. a|né> Oku. aucun |u(ioo-|«oitviCUr. 

Tu vois akii. tes Injustes dire, urw fois qu'ils ont vu le» tourments |qui tes 
allcndrntl -V a-i-il un moyen de nous faire retourner sur terre’-. 


*> Ut»I I.»' -> OispK k*alccqu e»i rroonneN o qu v4iUli(ikdJ reste. C’en U 
«inlipi- cm . riMim. . eu i cxofcrt us |»(m- «e voii 4. Ina uu un» .o 
nireheetceuli Sort qu iidqitui iiMnlaiii IXiponioOiue opir-noii.p» 
pir lllMta *k nui «ir ik. ruoin. im pu • «"(Unk . m poccci au iMl <u m-rcqu (*<>.• 
unuru au Iwinerr 

î> Il S a lui <k it*** I miK car ilk nui. i .ihti* iVc aavSin O» l>- pin. m ui> <m qu.- 

«lu qia M »UI MC fureter car kc p<p«»in»fs. Aiisi te uvinaiou «apiiH.» i*s lires 
MTilpi. <i iKijMitedl lieu ruiiur.nl. 

» Oourl ro ir sar«r dln eeweur lo r» far xu-rrr qu'iugiiKniii U l,i. «■ .1 t. 
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47-/untuiuJmo._ JJ» 

45-Tu kt •»» présentés a l'Enfer 1 . humblement soumit a immobiles. lli 
regardent a U dérobée « d'une f*(on furtive 

Ceux qui oM cru dirent alors: .les vrai. perdant* sont ceux qui te ton 
prrdut eux-mêmes et ont [wiilo Ici leur» le )our de 11 «mi notion .. 

Oui. le» Injuste* «mi atsutèmenl dam de* tournent permanents 
**- ••' " ’obI aucun patron poieeteur en dclior* de Dira pour le* secourir. Celui 
que Dieu é#irc n 'a plut aucune «Ote. 

47- Répondre à I appel de voue Seigneur avant q* ne vienne un jour dont Dieu 
n; rcjoncta jamais le lcrnve. 

Ce joar-U vous n 'Jurer aucun refuse et aucun moyen de nier. 

**8—S'ils te tournent le dot. Nom ne ('avons jimait enraye pour assurer leur 
sauvegarde car lu n et tenu que A- inmsnxtire. 

<^aand Nout boom goûter * l'Homme un effet A Notre müéncordc. il s en 
rijoiw et. t ilt tool touche* par quelque mal pour OC qu: leur* propre, maint 
ont avance. I Homme c*l akni un lié» grand négateur. 

49 A Dieu appui tient le royaume des cicm ci de kl terre. Il cnSccequll veut. Il 
donc* à qui II veut de* filles et Il donne à qui II vent let mile* 

»-Ou bien II donne à U fets mal» cl fcnclICtct II tend qui II veut uente. Il ctl 
mfinimcm tachant et capable 

51 Ce n'eu nuUemcnt le (ail d'un être humain que Dieu lui adresse b parole ti 
ce n cti par intpratioa ou de derrière un écran ou qa II enrarc un Mettait 
(l'ArdiangeGabriel) pour qu'il lui intpire avec Sa pvrmiswn ce qa'll veut. 
Il est sublime ei tape. 

52-C'ctt ainti que Nout t'avons itnpirt un souffle de vie (le Coranl put un clTct 
de Noire grâce. 

Tu ne ««ait guère ce qu'etail b Livre ni lu foi. malt Nout en avons fuit une 
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lomiêre avec Ifcqucll: Nom gadon» qui Nous voulons de Nos Esclaves. 
Tu conduis asMrémcnl loi-meme à une vu* rectiligne. 

53 ... La vois de Dieu à Qui appartient ce qui est dans les mm et en («ne. 
Ot- c’esi « l>«u qu'aboutit U destinée de. cltwes. 


Chapitre XLIII 


LE DÉCOR 

de li piriode mtcqiooe 11» sériels I 


Au «.un de Di,\i h Muttuotdia* 
/“»' tumt >< pm rurtteau 


l-Ha mimi ill-Mi 

* Par t Livre gui fait appataitrc nettement toute chose! 

3 Nom» en tivon» mil un Coran arabe. peut-être cemprcndrcv-sotu 

4 II est couinement dans l 'Ectuutc-irktc. auprès de Nous, haut pince et s*n\ 

5- Allons-Nous .ous priser de tout rapisl eu votn tournant carrément le dos 
tout la raison que vous avez toujours élè un peuple prodigue? 

6 - Combien Sous avons ensove de prophJW* parmi les anciens! 

7- Il lie leur tient pas un prophète sans qu’ils n'en lassent leur risée. 

H Sou. usons anéanti des guerriers plus redoutables qu’eus et on a déjà cité 
te temple des anciens. 

9 Si la leur demande, srnment qui a créé evut et terre, ils direct sans faute: 
• C’est U Tout-Puissant et L'infaMmail-SdChant qui les a créés.» 

10 CVIu. qui ;i fuit pour vous de la terre un berceau ci qui y a aménage 
I»mu «VIST* o;s rouie» ivm-fite ea [rendrez-vous la noms; 

11 - Celui quia fait descendre du ciel une ca u selon une proponion dèternurèr et 

grâce à iuquelV Nous avons ressuscité une cité morte. 

C'est ainsi que lous-menres sou. vie/ rtaorlis à la ste. 

I !-Celui <|ui a créé les cléments d: couples ’ dans leur totalité cl qm a fait pour 


Il Vnr Verso IVu<*rp II 

2| l’uiMMrsi ii» wr*oOi>iqicn<lr»s<Vr briimou.tr 411 l>iu ■ «u sors k- «|IK ft 
Il diNUr lui st un I1MC 1 pi" I>«|| ol in rtotfcisi de .-.-ujl \ny il , , >o »ur|> es 

rnffll.ksoleil II fc l««. k((•no b lt»l. (fermees ta trnrx. le snro le llu«.l’itlU*H II 

roono <% . 
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roui une monture i partir de» bèse* il ‘«levage es de» navire* 

H-Afin que “iui vont inilaBtc? confortablement vur kursdos et. qu'une foii 
bien aiiii. «oui penstca nu bienfait cfc voire Seigneur en disant: •■ Gloire et 
pureté a Celui qui n mi* co:i * noire irrvKc cl noui néiinn* nuisirent 
capable» nowcrirei de l ‘y loumellrc. 

U- El nnui devom crriumcmeni reioarner à noue Seiÿneui. >• 

15- 11» lu. firenl de Sci propre» Eirlavvs 1 (crtvilureil une punie de l.ui-miine. 
Cale» l'Homme en numlctlanrai un miciàre nCpncur 

16- Oti hwn «w *r»il-ll «liribué d'entre Ses trôl*»i de» Elle» tout en vou» 
lÉvervnm par prèkrea.'e le» ga«;i«v? 

17- Si Ion annonce:) l'un d’eux la naiiianced: ce qu'il n ptcccodu être à l'imnpe 
du Tréi-MiicrKordraj» *. voilù que ion litige Aninl loul lomloe el il u 
peine » raehee ion nwwnlimenl 

■ H l.ti^e donc tel lire (U i ille) qu'on ikr. nu mllfcu de. paruitaei qui. dninlu 
diipvlt'. t»l incpaMe de v défendre pur une nrgumemuiKm claire cl 
convaincante’. 

19-Ib flicnl des AiifiC» ICI ce aom le» Enincidu Tré»-Miiiricixdieu»ck»êlre» 
du ie»c féminin! Onl-il» don: été lémotn» 

de fcur citation? Leur lCmc*cnapliera aloisétiii cl ils auront à en tépoodre. 

» IMircni •• Si le TrOs-M'a)i«ordicu« nvail voulu. nouinckiauiioaxiBiaao 
*di»éi. * Ib ne IC hisenl en cela wr aucune science el ili ne font qor porler i 
ion et a travers 

21- Ou bien kur avoni-Noo» jpporté d»am lui quelque livre auqvcl il» 
demeurent fortcmeni attachés? 

22 - II* dirent plutôt: ■> Nou» avoox trouvé no» pétri lur ure certaine direction et 
nouv non» guidom sut lent* Iruo» ». 

25 C'en nmu que Nou* n'avorr. pii enro>é dam une cité un avertiwctir »un» 
qi»: ses gros ailés 1 rodaent: » Nou» avons trouvé nos pères sur une certaine 
direction a nous lui von» kur» trace» • 

2 d II dit : o E*l-oc quand bien même je vom apporte uor direction meilleure que 
clic iur li-n*-ll- irrunj \ns |ïm?v II. dirent :*Nou» ne croswis t«s 

ii oette million dcet on vo*s aura" charpo*. 

25 - Nou» nom vengeàmc» d‘cm Regarde qiel a etc le sort de ceux qui traitèrent 

Nos Messager v de menteur»? 

26 Et lorsque Abraham dit âson pète et i son gètapk : » le désavoue tocakrrent 
ce q« vou* adora... 

27 A l'exception de Celai qui m'« créé. C'en Lui qui me guidera ». 

» Il en lit an mol qui restera vnunt dam ci descendance. 

I) rv.l u.t tllivm. loi»H» iWsonn^l Jtili.tr. S» Snru.ii lr.4nfo.<i (n|wlhtUr V » 

OiréiVaïqo .»»xwi“ 11>«» St.i vr<v.j|.r« Pnfiléw m> t> lr «S-inl 'MnptGitiel 
I-k Salai I»r0l -1|s.i> m (tue!• • riit.ll 
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peul-êlre reviendront-ils (nu droit chemin) 

29- Mu» J'ai plutôt comblé de jouissances CCI gens « leurs pire» jusqu ‘à ce qix 
VfUr vinssent li vérité et en Messager probial. 

2(1 lorgne U vérité leur «ni ils dirent : ■> C'esi de la magie cl nous refusons d y 
croire-. 

31 - El ils dircnl - Atisi ce Coma aval! été desixtidu vit un hcoimc de l'une tics 
deux cité» (La Mroque ei Aita'if). de grande importance" 

32- Sont-ils donc ou qui rcpurtisscnl la misérKorde de Km Seigneur? C est Nous 
qui avons réparti entre eux leur subsistance dans h viexi-haset qui le* «von* 
élevé* le* uo» sur Ici nuire* de certains degrés afin qu le. uni prémuni le* 
aulreSCil dérision (ou: alin que les uns «slicigncnt fes aulrcsà kur service’) 
Mais la miténeoide de ion Sogixur est bien mesure que ce qu ils amassrni 

33— S'il n'y u>ui( a craindre que iouic l'humanité ne formai plus qu'une seule 
communauté (mécréante |. Nous (crions pour cou» qui ne croirai pas au 
Irés-MuirkOldicui des plafonds d'urgent i leur* maison, ci de* tours 
(d'argent) du haut detqarlle* ih domineraienl les autres. 

54- Nous doterions aussi leurs maisons de pones et de divans (en argent) sur 

lesquels ils s'accoudent.. 

55- ... Ainsi que de lout un décor Min* tout cela n'est qu: jouissance dr lu >ic 
Ki-btis. Oui.m: i b vie ultime elle est auprès de Ion Seiçneur pour les |mi 
pieu». 

56 Celui qui se montre aveugle au rappel du Très-Miséricordieux. Nous lui 
suscitons un démon qui devient son compagnon inséparable 

}7 Leurs dînions le* repoussent sans aucun doute loin du chemin (de Dieu) cl ils 
w croient quand même sur b boeme voie. 

M-Juiqu'éce qu'il vienne il Nouvel qu'il dise (à son démon): •> Ahqur a'y rut- 
il entre nous deux la distance qui sépirvI'Orienl dcl'CXxidmt'Qiel mauvais 
compagnon que tu es!. 


I > Il. (.ail t II Mecqae « a li • Or w«« trait du. p.m. pmmugii noudrui Inn 
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KrsetMi» étilen AlaaM lin Alnoiitrn • Il Mrcqut ri Ovreui Un Misuioé • Ta» 

î) itlrnji O*errin i^ du sobe _ • * nrqxr • ovCO serbe <%. -Hunniirii 
«TM« dr Jidqrln ... 0> a lin: ci l'iurr du cScvi ii*rr;rUiium nnt.eriW* 
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W Aujourd'hui. p,M|UC «oui ave/ commis llnjunice (de l'AeooaliM). il ne 
tous servira .im.ii j rien d’êlre associéi dm kl tourment* 

40 Est-ce dore loi qui fais rnicndrc Ici sourds ou qua guides fcs aveugles cl ceux 
qui moi dam un éjurcmcnl manifeste* 

dl-Ou ben N oui allons l'emporter « Noui Nom «engacmi alixs lûrtrocnl 
d'eux. 

42-Ou bien Nom xlloos le l'aire voir a que Nom leur avons promis cl Nous 
m sur coi ua pouvoir ccruin. 

43 Accroche-toi bien à ce qui l'a tld «lipirt. lu es tur une «oie rectiligne. 

44-C'en «mûrement un rappel pour loi cl pour Ion peuple cl on vous 
demandera des complu 

45 IX'irundc * ee»« de Nos Messagers que Nom avons envoyés avant m« si 
Nous avons fait en dehors du Tifc-M rvïncordicui dci diviniics degnes d cire 
adorés-' 

46 - Nous avens hien envoyé Moire aweNiW signe. à Pturaonet J icidigniinires 
Il leur dit . «de suis le Mewvigcr du Sciçoeur cl-Mulre des univers» 

47 Lorsqu'il leur apporta Not Ngnct. voilû qu'ils k mclieoi à en rire. 

48- Nous ec leur montrons pas an ligne mns qu'il ne mil plus grand que ma 
précéd e nt. 

Puit Noos les frapptnve» de divers tourment!, peut-être rc.recdront-ils. 

49 lit dirent : » O tee le sonwr! Invoque ion Seigneur en noire laveur au nom de 
l'engagement qu'il a |«lscn>trs loi 1 cl nous suivront alco la tonne voies. 

50 Lorsque Nous ta libérâmes .le» Imumcnti qui les oppressaient. voilA qulfe 
Irahirenl leurs serments 

51 - Prumcei ena au milieu dr son peut* cn : •• O mon peuple! Ne suis-Jc 

dur: pis mailic du royaume d'Égypte ei ne .oyez-vous pis ce» rivières qui 
coulent à mes pieds? Ne Yo>ee-»ou* do« pus clair? 

52- -> Ne los-jr pas meiûeur que oelut-ci qui n 'inspire aucun icspccl cl qui peut i 
peine s'exprimer* 


11 II s'ai» de a lui.- ■ «.m nu D<u a dr.|X* le. mtvnirs il» pripr dr P>ir.nn ai 

qs'<s .snmil > Lai i Mns 

51 On lanune 4U StoO» l.M updtr.ia 4> pmiœaimi .1 c«vl pso^oo PIui ac* K impa de 
ta ai disait «Il eoi.iit 1 pore ikipmr 
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51 Si encore oo nw jelé lur 'ii de» bracelet* d’oe ou u Ici Ange. jurent venu! 
ttvcc tel pouf dire partout à scs côtés... o 

54 II .ktouru ion peuple des «ms de b sa gnu cl de U pondération ci ili lui 
obéirent. C'étail do tem »n* foi ni momie' 

Si lorsqu "ili Nom déçurent. Nom Nom vengeante* il "ch» el ki nnyi me. (oui 
ensembk. 

56 Nom en fîmes un précédent et un exemple pour In pSnératiort* future. 

S?- El lorsqu'on ciii le fût de Miric comme cicmplc 1 . «oïl* qu: ion [wupk k 
" in à crier i iuc-té«e 

55- El ib. dirent • Esi-ce que «en divinité» .ont meilkur» ou c»t-cc lui?» 

Ili oc te k citèrent en exemple que dan. un .impk Oui de controverse. Mun 
ce sont plut Al de» gens chicaneurs. 

59 II n‘etl en fut qu'un élic (Etcfavc)quc Nous avons comblé de Moi bienfait 

H ilAni Ntv«»k a«ivu fnil un nu'nipl* |Vbir li*i Ali /t'IiinM 

6il S< Vous voulions. Noue ferions de tout d» Ange» qui «oui luceédemieoi 
dam la lieuiennnce sur lerre. 

61 -C'est un indice cou in ck l'approefte de llleurc’ i<k ti rétuncction» 
N a \vi surtout aucan douic » ion Mijet el wrivr-moc 
Voilà une viw bien rectiligne. 

6! Ne vous en lai ver pas repousio pur le IXibk. il csl pwrr vous un ennemi 
ttecbrt 

61 Lorsque Jésus apporta k. preuves évidentes. Uét> Voilà que (c suit venu 
sous upfttilci lu bigcitc el vous aulne au clair muni de vos sujet, de 
désaccord Cuignc? donc Dieu el obéissex-moi!» 

61- .i Dieu csl mon Seigncuf-cl-Maiirc cl le »<Mrc. Adoic/-le donc! Voilà une 
«oie Incn icctilignc ». 

65-C esl alors que les punis furcnl «a déwceOfd enlrc cm Malheur 6 ceux qui 
ont commit l'injumte (de l'Assocatioeii pour le supplice d'un jour 
dnulnureu» (qui k« «lleodl 

66 Atlcndenl-di donc absolument que leur vienne l'Heure à l'inprwiste et s>ns 

qu'il» na l'ai landanl comptai 

61 les unis les plus intimes sonl ce jour-là ennemis les uns des aulres sauf ks 
fpns pieus 

6$- -i O Met Esclave.! Nulle crainte a jounl 'hui a «dire suje'ci nul chagrin ne 
vou» «fflipe. 


Il U mn r’ «fil a ce . nmk .. J1< Iiiminnc »i ut. * li (Hq.i* cl tk k mirai 

Ami in reipf -mi fai ni mni» eu no peu d*i; de wnsUIrUIca « t irrocr» qui r»nn 

K K k mm" ni il mil II y. toc itkikti «unie à cllcl crm k icvmonl <l »! puicrc« ci 
ali ru cm ter cipri™ (.c k Itinui M.ïih ( c_l.t| Ji'lÂ VT. 

Tek mil iccei. le h «on w»z pjuxeaf. (!•> "Mue. ici vikcl 
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«-Ccu» qui ont cru i Nos sigrcs cl qui Nom ffniml entièrement soumis. 

Tü-Entrer au Paradis! On vote y procurera i vous cl «os (pauses les plus 
prondn Joies »• 

71 On OU porter devant eus «ks boly cl do coupes en or. Il y u b tout er que 
l'âme envie cl tout ce qui fait Jowr les >eus. ci vom y (les immortels. 

72 Tel est k l'madis qu'un vous-a donr>: en héritage pour ce que «oui flirter 1 

7}-Vous y iver des fruits en abandioec demi vous ni»Tlj»r/ 

74- Les entai nds, s mil dans le supplice de l'Enfer pour l'éternité 

73 On ne leur i (ternie rien * sn thakur cl ils y arborent le masqo: lugubre des 
démons. 

76 Nous ne fcur avons rail subir aucune injustice mais c'était eus fct injustes 

77 Ib dit cm: «» O Malle*! Qo.* Un Sopœur nous achève une fois pour iouics'- 
II dii: «Vous de ver y donc m tr (éternellement)- 

78 Nom vous avons effectivement apporté U vérité mais la plupart d'cmrc vous 
détesiriM I* vérité. 

79-Ou bien onl-ils soigncusrmeni «rréaé un pro®anime d'iclson? Nous en 
faisons de même. 

*-Ou bien pensent-ils qw Nous n enlcndons pis ce qu'ils se divax en ca«- 
méesrs mi t vois fasse? <» q«K sll fl Nos Envoyés (les Anprs pardiensl 
aiuchcs à ku< personne iemail «oui oc qu'ils dbnM). 

SI - Dis: nSi Le Muencirdicux «van vraonml un enfant. Je serais le premier à 
l'adorer*. 

82 Glo-re ci |>ureié au Maître de* Cicu» el de I» Terre. Le Maitre du Trône cl 
loin de lui les descriptions qu'ils fabriquent! 

KS Laisse-ks t buts divayaiions cl i leurs amusemenls Jusqu â ce qu'ils 
rencontrent leur ÿaur qui leur est promis. 

84-C e.t Lui qui est Oeu dans le ciel et Dieu sur terre* cl c'esi Lui L'infimmcnl 
sape et Omniscient. 

85 Béni son pie LuMnème celui qui a k royaume de» cicu., de lu tare et de ce 
qui est entre eu», qui dMieni la sec me de l'Heure et à qui vous screr 
retourres! 
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8n-Ceut qu'lit mvogiKnl en dehorsde Dieu nom aucun pouvoir d 'intercession 
mu( cm qui onl attcMc la uéiité 1 m pleine connaissance de cause. 

»? Si vrnlmcm lu leur (krumlaii qui le, u créés. ils dinucnl certainement 
• Dieu - Comme ils * luttent prendre au mensonge! 

88 Uuim i si plainte: •• Seigneur! Ce nw U des jens qui ne CfOienl pocni -. 
8« PaidonnC"leur et dit :<■ Salut l»Ib vont tentât avoir. 

Chapitre XLIV 

LA FUMÉE 

<* Il (teloifc inrcquré* |»» sirs.» I 

-•“ *oa> de Am b l/i.iri< v',/r.n- 

fa< uuntf e( ftai fMrllene 

I Ha - rnim’OI-M) 

î Pur 1- livre probant? 

ï Non- llwni liait descendre par un nuil Kni.'* Nw» ne cessons pus de 
■Kllre Ile, gens) en garde 

4 C'« nu rouit de celle nuil que te différencie route dtanâon immuabfc et 
si/cmos! flnhirev 

5 C « là un Ortie tenant « Noui CCI Nousqui nxjirai (le Messager»). 

6 C’ftt un effet de tagniredeton Sesgrtjur C’en lui L'Auduntct USichant 

parfait». 

7 Si-igneiiicl Mjîiic des ceux. <5; U icnc cl de a qu'il j a entre eus ,i uni 
éles ennvainem. 

8 Nulle divinité autre que I ui II don** la vie et La mon Votre Sciçnrut-ct- 
Mniue cl celui de »e» p*cmic*» ancêtres. 

9- Mois ils epeouseai plutôt un certain aceplKitinr ci il» s'amusent. 

H>-Attends le jour où K; eicl appoitein une liiinôc bien visible . 

11 Qui enveloppera wdulemcnl le» gens. C'est là un Mippbcc douloureux. 

IJ -Seigneur! lai, di.'ip:i loin de nous ce .supplice Iqui nous astable) car. à 
prftcni. nous citions. • . 

1.1 D'où Nui vicm celle prise si: eonseénce alors qull Nur eci déjà verni un 
Messager aux •iRumcnls prohani-'. 1 

II CM-i-l«qu «il nohiuc té |itirai»il- ta niisum »iIIn>■ p»d atne«siHKq«- 
Hkio «nni woinvi l)<iiims» iiihOms iimié ■ Manu.«nw. •t«i*«C. 
A*™ utliie. n»«s wis Unis m-. i 
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4 Fuit ik lui loumènnl k dm en dsanl: "C’eta un (ou à qui on » Inii la 
l«oo-. 

3-Nout allant dit*) per uot tourment* pour un ariain momcnl. min vont 
reviendrez quand meiw |4 voire premüec erreur» 

1- Le Jour ou Nou» happeront noire coup le plut dut. ce «ta alors Noire 
revanche 

7 Cène» No*oa»omdftf fournit* la letalaiion le peuple de Pharaon avant cm 
cl 11 Nue etl venu un nobk Messager. 

I > Dc*me»-inoi ce qui m'ctl du 1 . Esclave* de Dieu' le vaut met un Mc«in'r 
lo>al- 

fl- • El ne tout montrez poinl hauiu.fi. vit-J-vit de Dieu. Je venu vient poneur 
d'un pouvoir ounilctie. » 

20 > Je me tuit mit tout In protection de mon Seigneur cl du «Vie pour ne pat 

Air* l.tpuV (Uf nMii ». 

21 - - Si vout ne in a.ouicz pot loi. laeacz-nioi u me» |iro|»e» nllniics >• 

32- Il invoqua ton Scijneur: •*Cet pcns-ln toni un peupk de criminels <■ 

23 -Prend, la rouie la auu nvani l'aube avec Metetefav» (Ict (ils d'Israël) « 
l'on tiendra à toirr poursuite. - 

24 Laitte apcés loi U met «Ile que lu I 'ut Iranch c ce terni de» armées voué» à 
In noyade 

25 Combien de vergers ils onl lait*» derrière eu», el combcn de sources! 

20-Combien de ibampt ci de timaiMnto paternes! 

27- Que de h test leur proeumni malle joutssarKct’ 

28- Il en lui ninu c: Nos. I» douanes en héritage u d'aune» gea» 

29 Ht ne furent pleure» ai pur k ciel ni pur U terre el on ne Wur accorda aucun 
délai. 

30- Nout atoot elTeciiveirenl tnuve kt fils d'Israël du tupplice humiluM (de lu 
»erviibde|.- 

31 de Pharaon. c'éliul un homme pkui de tuperhe ci appuilenunt au» 

pradie». 

32- Nous Ict atout etreilivetnenl c-hoiti» de peClèrcncc uut noue, humain, en 
pfcirc connaittaniv de caute. 

33- Nom Icui a voit apporiè comme «nuclet dr quoi k> nreiirc manilê»icnieni A 

l’épreuve. . 

M VraûMOI C«t tcnt lii diwal : 

35- »Ce n eu IA qie noire première mon el nout ne tttoni jamais reuutcilét. » 

36 « Paît et donc venir oot ancélret il veut dilet lu tvrilè. - 
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3T-Soot-il* meilleurs ou est-ce le peuple de Tixrftbùa' ci «cm qui I» om 
prix***? 

Nou* k* anéantîmes: c’êtaicm de» criminel*. 

M-Nma n‘avons p*s créé le* cicux. lu letie cl ce qu'il y a entre eux en pur 
amusement. 

39 Nom ne le* avons oié* qu’en toute >Oilé et hon droit. mais lu plupart 
d entre eux tK savent point. 

40-Le jour de la *éporat>on (de* bon* de. mauvais* est kor tcr.der. vous à tous. 

41 Le jour où aucun protecteur ne peut rien pour son pioicgé et où nul ne leur 
viendra à I'jhI;. 

42-Sauf ceu« à qui Dieu aura accordé Su miséricorde. C’e*( Lui Le Tout- 
Puissant et Le Tré*-M«ricofdicu>. 

43 -Cette* I arbre du Zakloum 1 ... 

4< ... Cm U nourriture du grtnd fùhcur. 

45 -Te) k métal tond;, il bouillonne d.m* les ventres. 

46-Du boalllocncnKnt de l'eau lurchaufloe. 

4T Piencr-k et ttaitH-le . 1 * 0 : brutalité au fin fond de lu Fournaise 

4S Pua vener-lui sur b tétc une quinine du supplice de I'cju surchauflèe 

49 - Goûte, c'etl loi l’intouchible et le oohfc 

50- C’evt bien cela dont «ou* metiierea doute I cmience 

51- 1X1 gen* pinu iceil dans une demeure pleine de sécurité. 

52 - Dan* de* Jardin* et de* source*. 

53 - Ib* portent de* vétcmenl* efc scie fine cl de brocart et ih « (ont ftKr 

54- Oui et Nou* leur donnâmes pour épouse* de* Houtitatsx beaux (eux. 

55- 11* y densindcnl en toute wcurité toute* roctes de fruit*. 

56 Ils II ’> goûtent [US à la mon laufà kut prctniciv nuxt et II ks » préservés du 
surfékr tfc la Ftwmaitc 

57-C’c»l là un clkl de la générosité tic Ion Seigneur et c’en U k très grand 
uctn. 

58 Nou* n'avisas fuw que le rendre plu* compréheniible dans ta propre langue, 
peut-être *e rappelleront-ils. 

59- Attend* crame ils *oo< eux-mêmes dons l'attente. 


Il loUVMofsH'rtikvaiKifriKi.aiVemn.D'uikuiiic'Kitie.l munie r.Ti:n:i>r*n«W 

ni Ytuvn pur 4t*i(ntr k rc* de irétre ai >’< foire or dmii.. Hunu* - .-11 Sraia or 
dtüllirCMa» 

î| fai u> setlv qil p«iv» il— Il P|>n * D bu» <11 A-il«t <* qti ol -qirï par ï pmi 
irr.iuini U.- — irilu Mi-cal tant 4 Mil! me iHi|*r fnoi 4< mur ali raiiRdai<«iU> 
*** Arat.. d ale i|a>|i* A I auirr IIC.M. dinl t« r« poil uni Km. Ik- K,l, 
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Chapitre XLV 

L’AGENOUILLÉE 

de b prriede nn»i». 07 veiuu) 

Au nom <U Diiu It Mutriumlifux 
fiai turuft fl fat txailfitt 

I Ha ■ mira’. (H-M> 

2-C 'est la descente du Livre Je b part Oc Dieu U PuMant es Le Suge. 

J - Certes il > a du» les data et dans la terre des v«oes pour In croyants 

•I IX* même que Ai» votre propet création et dam ce qu ‘Il dissémine MBIM 
animaux il y a des '*ïiks pour des gens pleiu A; conviction. 

5* Dm» la diirérensc entre la nuit et k jour, dune ce que Dieu a fait dtxirjlre du 
acl comme nchnw (Peau) pàee » üqudk II ramena i la vie ht terre apré» »e 
mort et dans la distribution de» vents, il y a des üjscs pvui des gens qui 
raisonnent. 

h Tels sont les signes (venets) de Dieu. Nous le les récitons en toute vérité et 
bon droit A quel dncoms peuvent-ils croire après Dieu el Ses signes? 

7- Malheur à loui fieffé menteur, pécheur invétéré! 

K II entend kt veneu de Dieu qu'on lui récite puis il » renferme obstinément 
dans vin orgueil comme s'd ne les usait jamais entendus. Vnncnce lii un 
supplice Atulourcuv 

9 S’il a connaissance de quriqufc uns de Nos versets U les prend en dérision 
Ceux-là auront un supplice humiliant. 

10 l'Enfer est .i leurs Housses et ni ce qu'ils auront possédé, ni ccuv qu'ils aureeit 
prit comme puirons-piotetteurc en dehors ik Dieu te leur serviront à rien cl 

iU .«tarant an wpi^icr ctwirmr 

II Voui une home direction et ceu.v qui auront rené ks signes (ou versets I Ar 
leur Seigneur seront secoues* pur un supplice douknireuv 


Il VC *c«i<i I .Jothifilrc II 

!) Uni* r. islunlurenuituluaakNuisisoasaMyéderadie telleruir.e 
r«r k srttoe • cctucr -s 
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! J Dieu qui * soumis li mer » vue; service afin que le mime y vogue |«r Sim 
“(dre et qia. - vous albe/ j la recherche de Si pénérostié Pcui-étre remerciez- 

vous 1 . 

y «H»mi a voire service tirai et qui en il-mt les C*u« el en (erre, le tout 
venant de Lui 

Il y a lù de* signes tx-flams pour de» gcu qui méditent 
Il Ois a ceui qui ont <iu de pardonner > ceux qui n'esperent pur la venue des 
loura de Dieu (la revanche de Dieu) afin qu'il réccskpcax un peuple pour 
In acquis qu 'il' faisaient. 

15 Celui quia rail du bien «'mil son propt avantage ei celui qui a lu» du mal 
C'm h von seul iKl nmenl pn e’eM à voire Sogneu! qee voua serez retournés 

16- Nous avons «I1i.xtiveitv.-nt apporté aux (ils d'Isrnd fc Livre, h Sapes»- cl la 
Prophétie. Nous kur avons accordé leur ku de Nnnnes choses et leur avons 
donné ixrfncm; sur b, autres humains. 

17- Nom leur avons donné des preuve, évidente» du bien fondé de la «hose (de la 
reosion de Mohammed >' Ils t* divergèrent qu'aprés avoir reçu la Scàtnoé. 
par pure inyxaiee de leur purt. tou par pure jalousie» 

Ton Seigneur iruitchcn cnire eux. k jour de la résurrection. dans ce qui élan 
l'objet A* leur désaccord. 

I* Puis Nous l avons pincé sur une voie codifiée de la Religion. Suis-la ei ne rais 
pus ks passions de ceux qui ne savent guère 

19 II. ne pourronl jam.ii le préserver en rxn * Dieu Les injustes sont le. 
palrons-prolecleurs ks uns dm autres el Dieu c.1 celui des gens pieux. 

20 Voilà de quoi éclairer la vue dm humains* méinequ une bonne direction et 
use gnlue pour des gens Convaincus. 

21 F si-ce donc que ceux qui se sont compromis par ks muuvuism actions 
pvnseol que Nous allons ks iraiici dans leur vie et dans leu» reorl comme 
ceux qui ont cru et accompli ks bonnes erux*»'. 1 

Quel bien mauvais jugement que le leur! 

22 Dieu créa le. ceux et U terre en toute vérité et bon droit et alin que choqtE 

Il finn ncn. ivu.v n >m d.- r<|rntiin l> tulirvrf-.« On fin. «uc k «ai «d» indsil 

tl ifK f«ui MîdfiiuN; 

J> U mu >’ PHI a liai l-n a« k Ouc I attwi ni I oedie. le omilirdrr.nl Am- 
indure a «ml sir 

- Nui. leii >»n iiinniu «réillr Vs <t»s» »em«s « le. «lu.» i raid Un . 

tal-èlir i|i In iTTob.in o nre IJ«u t JaaieitM redu estnnir le. ikui dus > b Iris 
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ÙKC reçoive lu récompense de sti acquit tint qu'ils ne subissent U moindre 
injustice. 

23-Que penses-tu de celui qui fil «tf ses panions son propre dieu et que DM* 
cgiiu malgré a tunnununcc (du ben cl du miill.a qui II scella Poule «l le 
ccra d'un cjkIici cl >ur kt «nu de qui II plwu un «aile obscur? Qai dort le 
timbra après Dieu? N ’aser-vous aucune souvenance'' 

24 fci ils dirent: » Il ne s'«gu que «fc noue vie ici-bas Nous mourons b nous 
venons J U vie et c'est seule U longæur des années 1 qui nous (ail mourir.» 
Ils n'onl de cela aucune science mais, ne (ont que conjajuiei 
25-Qiund on Vcur réelle Nas \erseis txen clairs leur serai inhument csl de *rc 
» Faites venir ira -noclret si ce que vous dilcs csl vrai ». 

26 !>“• ' Dieu vous donne la va*, pas vous lu mourir pour enfin vous grouper 
Issus pour le jour de b résurreclion qui ne fait pas Tombée d "un douie; nuis 

la plupart stn. g*mt. nu 'avant ps .nl ... 

27-C'«il à Dieu qu'apports™ le royaume des ckuv es « b ictre et le jour Où 
surgira l'Heure (de la résurr«tion).«*iur-là les ennemis de la vérilé seront 
perdants. 

Jtt Tu sors al.xs chaque eommunauté :i genout. Chaque ccmmuniuio esc invitée 
à prendre son listel 1 . Aujourd'hui sous êtes récompensés selon ce que vous 
(ailier. 

30 Voici Notre livret qui icmopre onirc sous en toute vérité et jutliee car Nous 
faisions mentionner p>ir éoM ioui ce que vous Misé; 

30-Ccus qui aurotn cru et accompli les bonnes leuvre*. but Seigneur fcs 
introduira dans Sa (race 1 cl c’est là le soc ces évident. 

31 -Qu»ni j «us qui auront mécru: •• Eil<0 que Nos sersets ne sous Mairni 

donc point reçues'.* Mais vous vous (tes alors retranchés lins votre orgueil Cl 
sous fûtes un peuple le criminels 

32 Quand on disait: .la promesse de l>cu ew sûre et l'Heure ne (ail pas 
l'ombre d'un doute- Vous diver: ■. Nous ne savons pis ce que c’est qur 
l'Heure cl nous ne faisons à snn sujet que le sam pies coojecioros sans la 
moindre conviction ». 

I) Cm uarilliuoid la vcudtt Irai<ne* -Imro^b-iqu tirr«(o.rr li >bti la 
non 1 1. «ntfi .«to. iSi ua*. ri. „>* dklllrua k. nwnl- .m •m.h HUrdDIr. «si 
'"■<e» l« n-ial'Miraiaii<*•*<* du.ruixo■ liqMb Ucio." a'm.r.w.rnequ'm 
dauaniiul4«<«ii*Md.u<>imtiiii au unie4tu r.M: «liiptoi innulqjo.H n 

vu* avalraquH loi t nt •nuquilmpinnn U. p<t>»iM.t»i b««du nalrt <V k|.to<. 

mniiMiu di D«u |<>s*u. Ik.ii su. «toi w«»t mm) «i «tua». 
i) Ci.n». nlaiu .ol provins I. ktratd. 10 » iai mu i.i—. S. mi Mil. <*t pou-r 4 

lie s I «i. ivret dni u "un droit l.pK ds mlil a « n latin ni t«|iti( 1 k '•nldomri 

mUWm mil psackc H*vcJc dumilisn Cl d'èthtCl 
ss Unit . 1 » li pwrte dr rôde nr «t rmdUro a r« lins qa. •< b en nui n serait uuiei 
fle I Tstcr .»< pr kl pl« .!■ lk.il Crpmfcni se Km roi tdeeis «Mut « MMUtrarti <* 
mue li Mus ira. en iksh Iroi inattHn iwurr crut |tXr nhre t'es r< mus silm (Oi 
pnari.iiMo k ranflt Le Pirsl* n eu qiuidoa de la rtoe gmtouw dMmdon aonn 
wr* prou >i(or*n sV (*v“ Il P"n rm 
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JJ IU virai devant eus ks maatuncs ooiiMxiucmv* * kurs khi ti ih furent 
fr»|**és * loule* paru parce qui ôlult l'obpii «te kius moquerie» 

J«-On leur «kl: •< Aujourd'hui Nous tous ouMIoni comme vous asez cohlif It 
rcndc/soin de voire Jour que voici Voire asile csl k Feu et sous nOse/ 
pvrsoerK pour t«n >vnir à l'aide ■■ 

JS Cela parce que vous as*z pris les signes |s(MO) de Dieu en dérision cl que 
vous sont Oies laissé ksirrer par lu vie icitu». Aujourd'hui ils n'en soricni 
pas cl on ne leur donc pas l'acuaon de se blanchir 
J6 U louange c* j Dksa. Scigneur-el-Miiire des ckm. Scifneur cl-Maiire A- la 
icrre. Seiÿncures-Midlie «le» urucrs 

J’-t'ew j Lai qu 'appartient l'orgKil' dans kickusct en terre et e'csl Lui Le 
Puntani et It Sage. 

Chapitre XLVI 

LES ERGS* 4 

<k la période moquoise l JS servi s i 

-l.v wsvst île Dieu if Muituaréirax 
/ht/ essence et fni/ eicelle/ue 

I- Ha • mim 1 . (H-M). 

2 C'esl la descente du Liste de la part *k Dieu Le Puissant ci Le Sage. 

J- Nous notons créé les deux. la lerre et ce qu'il y a entre cas qu'en toute 
sente et ton dtcol et selon un terme nommé A l'asancc 
Maa ceux qui oat rnferu reluseal d'attendre ks j«erln-.-menls qu’on leur 
fait. 

4 D-s; « Que diles-sous de ce que sous insequet eu dehors de Dieu? Montrez* 

ihl'i iluiiL cc qu'iUum uct ü: l.i micuu I >*M i 6tc a -* Im OV»II‘*II 

des creux' 

Apporlcz-mce un Lhre avant celui-o |k Coran) ou quelque vestige tk 
science ci ce que sous dil& c .1 stai 

11 UnMiilnn.i-'iipmliiikU-ii -l'orprtil W«Minonlen. „ !„ J je. • s.** 
<e«>* qu S J unie oa Slin. « le btiic... * 

U l'nisriol mroureilcr •.ereiiire.ilrtlrt.ciiaifrn.il Ko.xr. IilWoel ml.jliifir 
ik l. m »’».-* a Dm. « «être «vu! oi (un à im rurndeln l».u ni il en tirpnru 
J» lu I" Il r-inuM duohedr Doi «ni qu niunki muamntuts* petfecar* 
Jl ("«a ,.<i*i «l'Or St-M" <"• Kpr» d. rod.si «r l'Ar.lfc rreojrerlr te dm .ISi.sxr. cr 

huit. 

ti Voir sma 11». <»•**»• Il 
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5 Q-i e»t plu» égaré que celui qui invoque en dehors * Dieu celui qui ne 
répondra Jamais à ion appel Jusqu'au jour de In résurrection et qui ne font 
nwuae aile Ilium à kun invocations? 

6- El lorsqu'on réunira toute l'humanité Ipour le jajement dernier) ili «mi 
pour eu. de» ennemi» cl ils renie root leur odoration (pour nu). 

î Quand c® kut léotf Mo» WT»|, ben clairs, ceux qui ont mecru disent à 
propos de lu sérxc une fois venue J eux: » C'en IA use sorcellerie évidente - 

S Ou ben U» disent: >11 l'n inventé de Coulis pores- DH:-Si je l'ai invente, 
vo» ne pouvez rien pour moi auprès de Dieu II mit mieux que tous vos 
divagation» ei II mllil comme tcatoin entre mot et vous. 

C'CSI Lui IWhsoluieui et Le Miséncordrèux par cxtclknee ». 

9- Dis . Je ne sur» nulkmcnt une innovation 1 parmi le» Messagère a je ne son 
P»» ce qui sera (ail de moi ni de vou». 

le ac fai» Que suivre ce qui m'o* inspiré el ic ne sws qu'un avcriiwur h*n 
clair 

10 Dis: ~Qœ d»ne/-vo«» s'il (le Coran I vcnaii recllemeni * Dieu et qs* sous 
lcassiez renié alors qu un témoin pirmi k> lïls d lira ri', s'appuyant »ur «m 
ixueil (la TorahX en a atteste le caractère divin? 

Il a cru el vous ave i renié par orgoetl. Dieu ne gu»de pas la genl injuste 

(auocùirlee)a. 

11 Ceux qui oni méeru dirent à ceux qui liraient cru: ce Livre claie une 

bonne chose ils ne nous > auraient jamais devancés .. 

Ht comme ils ne w seront pas laissé gtader par lui. ils diront: -Ceci est un 
vieux mensonge •. 

12 II y cul avant lui k Livre de Moïse en tant que guide et source de grâce divine 
et ceci est un Liste venant le confirmer, exprimé en arabe, «lin q»'i mette en 
garde fcs injustes el qu'il annonce ki bonne rouvrk aux «ms de bien. 

IJ Ceux qui ont dit: "Notre Sogaeur-et-Muitrc est Dira», pois ont adopté la 
vOk de la rectitude, aucune crainte i leur siâet' et aucun chacun ne les 
a/lfase. 

: 4 - Ccox-lû sont ks gens du Paradis où ils seront pour l'éternité en récompense 
ik ic qu'il» Car»Km. 


I) L» VOIH d. McOinocd cenm pmiréteel m»p « lh»« n i "ri dlscui ai n banc 

I > •.vitres pttpww»imi xiMiv.il lu t» luimt i.x. .V airp*»nenth (I r--i.nl pimi 

I.IOV.. qu. ifc. «iiImi crf«J>t». Ici» e.i <n ntn I .i.m.li « rn.urtV rede d. Soinu il 

•eiH tes JM» as mi au.il: a —ii|». |w IMpitl « h line osru I. ccololci 

II . .pi .b »M*r.v n>« S<l»n j.i lin .h 5.m. de 11 .-ta» ).xe de Mldr. cl «i clin 
paœU I Henm res * dm. k. lun. mai. rrcr.ih t.irpio H» qu'il .*,1 uuninunrr <Si 

Ci-m.il iiv'iinil Ipiiumurr yn cinotir dMn U te cour ni iiiàreniii ■ l'Un 
le lui. k cofn.br. Km .>■.« A <r>ur toute an louât wv.re >i ,b >.n> a«»Jtre> 
Mih. de (un eu II. uurmta > l’Idam IK lu ii'.ii loues ov qu.»».- 

'i <>. Ib. - Aut.K 5MI ne «» Mihk. • 
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I S- Noui avuia recommandé * | 'homme d éuc bon il.»- scs deux gfniictlts. Si 
mère l'a porté à contrecœur ci l'a misa» monde a contrecœur. Si gustation 
« son testage durent trente mois; Juuju’â ce qu 'Il ail aurai! sa pleine force 
l"* r *«* .ta quiranic am'. i du aX**: -Sapeur! Fui, que (e rrtrereie Tes 
bienfaits dont Tu m'as comble ainsi que mes deux géniteurs. Pousse-moi à 
faire ouvre d: bien digne de Ta viiiifiction ti donne-moi «ne bonne 
progéniture Me voici romptticmcM revenu â Tc« et me voici du nombre 
ifci Musulmans (de C«u« qui « sont complètement soumis à Toi).. 

16- CC sont ceux-là doni Nous agréons le meilleur cfc ce qu'ils ont fui ei doiK 
Nous pardonnons les mauvaises actions Ils foni pari*- d:i gras du Para.li, 
«Ion lu promesse sincère qui tciu clail faire. 

17- El celui qui a dit à ses. purenls: - Oh vous deux alors' Ec-ce que vous me 
promeus vraiment quc>- «rai un jour sorti (de ma tombe» el voilà q ue les 
vèclcs sont déjà fu**-. as-anl moi (sans qu on n 'aie jamais vu un mort son» 
d.- «. tombe)?... 

Fi loul en implorant I aide de Dieu, ils disent a leur enfant: * Malheur a loi. 
crois! La promeut de Dieu c*l sure... 

Il dit . Ce ne sont ta que de veilles sommes -. 

18 - Ce sont ceux-là qu. om mérite la«nwBce <prte.-rile)en même temps qvv du 
communautés déjà passées a niai eux de la race des génies ci 4>s hommes. Ils 
étaient réellement perdants. 

19- Tous ont des degres ide même) de psir ce qu'ils ont fait afin que Dvu leur 
donne ta pleine récompense de Lun œuvres sans U moindre injustice 

20- Le jour où ceux qui nuronl mécru «tout présentés a» Foi: .Vw ftwz 
dilapidé xos venu»: dan* voire vie lerrcsire ei vous en asc/ tiré pleine 
jouissance. 

Aussi éies-vous aujourd 'hui récompetté* avec le supplice le plus hiinnk.nl 
pour sou. «ire injustement enorgueillis sur terre cl pour avoir constamment 
vidé tes lois de la religion et de ta morale ■ 


Il Lift * (fiiunie ira est cimadrir <n Win canne lise Je I» rfc» n.iuiW ri nu. k> 

n™~.. v i r,-,^» a. lM.lrai.ir, n om ira nsras * >f.r snil. us .km 

«uipiesaMti uinncl.f. 

«rarerever. ,ra ù Du.àreilp>.iai K .*,l.»d'-« km0. W„ «ü 


2 ) M..i . rira. -Vu. re.ii., .(ou,., t'aién son. pcunsel rraW n vin cr.ipr. 
«mlracuvo ne ih,|io «O buvait . «i lu ur RSaiM «m «i» eu Su. di... v.n I: htr 
... vtn k «ut II v-.|ll ft » txci pS>—1>: * I M.IlRur au o«Wl. * I. lune., d. pcuuir 
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îl -Ciic le frère de Aid II- Prophète Houd) quand » mil en gnide ton peuple 
dam la répon do erg»’ (cl In avertissement» »e mm <fc?i tépètéi avant et 
dprét lui»: - N'adorez que Dieu) Je crans* pour ion* Int ourmeo» d’an 1res 
grand jour. - 

13-II* dirent: « Es-tu venu nout détourner de net dim. av« tes mensonges’ 
Appone-notiv donc ce que lu noua promet» u <v que lu du cil vrai. - 

33 - Il du - la Mâmot ne se trouve que chez l>eu cl je ne lait que vous 
tramireitre l'objet de eu masHin Mai» je von que vous èics do geo* 
Pentium dan» lïgnoraiKCH 

?4 - Lorsqu II fcur npjurui comme un grand nuage U dirigeant vers leurs vallées, 
ils Aient: 

» Vol9 un imite qui va nous appoeter In pluie- Mon e'e»l plutôt <r que 
•ou» étiez Impatients sic mit svnir. ta vcoi conlcnam un iuppdbc 
douktureus. 

25 II diuuii iouic chose par ordre de son Seigneur. U lendemain on ne voyait 
plus que leurs habitations. Voila comment Nout .éeompersons la gcol 
criminelle. 

26-Nous leur avons donne de» moyen» que Noos ne «oui a ions pas donnèi n 
vous-mêmes. Nous les do IS mes d’une iwâe. d'yeui et de omir* nui» ni leur 
ouïe, ni leurs yeu». ni leurs cecurs ne bur servirent à nen du moment qu’ils 
refusaient « teconnamc les ligne» ele Dit* et ili furent Irjppcs de toutes 
parts pir ce qui était l'objet de leurs moquettes. 

2? Nom avons clfcciiremcnl anéanti ee qu’il y avait autour 4e vous comme 
«tés cl Nous avions dnenifié les ugnev pan-être ici endraicnt-ih (au droil 
thcinm). 

2$ Que ne leur Cuisent donc tenues « I ’atde les divinités qu'ils avaient adoptées 
en dcliues de Dsca pour sm-dranl se rappnxfcer ' de lui? 

Mais ils ne leur I ruiné rem en vérité plus, trace 

Voilà le résultat de leurs déldrmaiions de la vcrilé «t de ce qu ils Inventaient 

comme nxnsonec*. 


Il Voi' lu detail de ce durant 

2| V(.ti im lontinu- ban Mtw 4» lom Woinim ««Dallée 1 tune «h Dku Cm qu 
srolMHm II «MSI pur lei Ar«n. 1rs PnptlM. ui k. Sailli nMin mqcurs quVli nr le 
S||«.|« aauràeiiplas pnde Douldtia I'o|u> de suar cra eirn iramli nienolai «n lia 

t««r -i|«n le DM» 

511 est penna ei mâle liu« de romu ce. «... pan Dm nslkmtn pmna de k» 
d>St«H«ei deleir ioiDui >11 pwvoir qkIu*k« C cu cr. psraoftor km 
minanuuin ci|l(sse du msiitcantfls: qu 1 leleiKii u Nanti a su» punit* 1 Mlle de 
lldira «s «ai a rttapWaé « preb de ta Sti tarde fanon cribiom ee per a sapenillbo 
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2‘> Fi tonqw Nous dirigeâmes vcii loi un pet* nombre 1 de Génies pour kur 
faim entendre k Coran.. 

Lorsqu'il. assistèrent à sa keture ils dirent: 

- Tai.cz-.ous o écoutez!» 

Un fais s.ï leeiurcachetée. its retournèrent a kur peapk pour les mettre en 
Sarde 

30-Ils dirent: nO notre peupk' Nous «vnoos d'entendre un lum descendu 
‘ P ,tK Mette «I confirmant ce qui l'a prcivdè II piidc a lu vérité et ù üu voie 
•ecl il igné » 

J l 'O notre peuple! Répondu i celui qui von» upprlle <k la part de Dieu et 
‘■roje/ ù Lui II sous ubsoudiu alors d'une punie de vas péchés et vous 
oroifitrru contre an supf&cr ilotlourcu.i -. 

32-Quiconque ne répond |«s k celui qui vient lapperér de lu pun cfc Oeu ne 
poun jiimai- réduire Dieu ;i l'impuissance» sur terre et il n'a en dehors de 
Lut aucun pmion-ptotcelctr 
Ccas là sont dans un égarement manifeste. 

3.1 V s—vnt-ib donc pus que Dieu qui * irté cku» <l tetre uns en èproucer lu 
moindre Imitodc est captiljfc de ressusciter les mort.? Oh que si! II est 
parfaitement capable de toute chose 

34- Lcjaur où cens qui naroni mévru seront exposés au Feu (ck l'Enfer): • Cela 
n“est-il pus U vfw?» Ils dirent: -«Oh que si. pur notre Seigneur! » 

Il dit: - Goûter donc au supplée |-'-r mire «récréa nec pussée!- 

35- Patiente «■mine ent patienté ceu» des Message!» ù lu grande force de 
caractère et ne le montre point trop pressé de ks voir subir leur châtiment Le 
jonr od ils verront « qui leur est promis, ce sera ulors comme s'ils n'étarént 
resté» (sur cette terre) qu'un: heure de In journée. 

Les voilà ainsi suffisamment a virés. Qui d'autres que les 9 : 11 s *ins foi 1 » 
morale sont dune anéantis? 


Chapitre XL VU 
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1 Cm» qua om ilKcni fl repoussé Ici gens loin d> la veto A- Dieu. Il J égaré 
leur» actions 1 . 

2 - C«« qui uni cru. accompli In htmees œuvre» cl ajouté foi à tv qui j clé 

descendu sur Mohammad Ile Coran), cl c'en la pare vérité venant de leur 
Seigneur, IXeu feue eHacc leur» pxfiés ci leur améliore kut situation M Scur 
«ttur 

J Et ce parce que ceux qui «il m&ru ont tuivi le Tau» « le taduc « que ceu» 
qui om cru ont suivi U sériié vennni He kur Seigneur. 

VV’-i comment Dieu donne au« gens leur image rctpeciitc. 

* -Quand vous rencontrez là la guerre | ceux qui cml laécru, frappez-cn ks corn. 
Une foii que vous le» avez éven ulfuibl.. pur un «nmd nombre de morts e» de 
blcvsés. serre/ le* lien* de leur caplirité Litkrezdcs ensuite son par pure 
gétérosité de voire port, soit contre irmfon jusqua ce que cesse lu guerre 
(osa: jusqu'à ce qu'ifc déposent les armes). 

Oui cl si Dieu voulait. Il se «cogérait d'cui Lui-même, nui» c'esil pour >o»is 
éprouser les uas par les outres. 

Ceux qui auronl rtc tiws sur le chemin de Dieu. Il n'égarera jamais leurs 
allions (en pure perle). 

1 II les guidera et leur améliorera leur situation et leur ncur. 
b II les introduira dum le Paiadii qu'il leur aura fart connaître'. 

7- O vous qui oser, cru! Si vous soutenez Dieu II vous soutiendra et raffermira 
vos pas 

8 lit ceu» qui oot mécrs, puisscnl-il» mordre U poussé te cl qi* Dieu égare 
leurs actions I 

9 Ci ce parce que. n'ayant pas aimé ce q« Dieu a fait descendre (k Coran), 
DKu leur ancanth leurs truvres. 

10 -N'ont-ils donc jomuis parcouru la lerrc pour voir qud « clé le sort A leurs 
prédécesseur»’ 

Dira a tout lait crouler sur eu» et la meme cfcase attend Ica mécréant». 


I) C tu .-On le. > nndaa ««ns cl un- azur lou m qu 'k «n>r< fin <fc tves «ira et .mt.Sc 
teii inrut pr l.-ir itoitn» rl ik n'm lu-nni iinnc rxropti». 

Le *ob« « «en mil ha do v Un ont Kc nini qtn rapawr «V nuits Me « hmt «> 
?) Dnn k Panda ,1 y • Jo dr*fti tlfttBiral mmémt rl ch*.ur r n k uei kHi l'aum dr IM* 
qu'l mm #.-t»»i|le ur truc mtr D<u la», tmnar.it 1 <>m.tit >a part au farad v a I nr 
(oarra pat la *a«tt- (vu vie autre. 

C'ni «la» la «kialmqiequrthatan wil.'imun <lk*u J: Ouiu un u phatewit as 
Paiado eu en litCri AB», aitts k iw’ttr- dtirati. clv.ua le fini un Vusr I « cm" 
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11 -1:1 cc purée que Dieu est te pmoa-prolceicBr île wux qui ont cru cl que le* 
Mcvteuiiii n’ool aucun pairon-proicclmr. 

12 Dieu inerodml kui qui ont cru el accompli Ici honnev rouvre» «Un» île» 
iardin» ions Icsqucli covtenl Ici rivières. 

El ceuv qui cai nweru Jouaient el montent comme mante te téuil et te Feu 
(de l'Enfer) kiu leur ikuiriiie 

IJ Our de cite* tacu plue fortes que Et uenne qui l’a expuhé Nom tet avon» 
uréàiuie» ttm qu’cite» ne lrnii.nl personne pour le» «courir! 

14 F.vl-cr que celui qui déticM une luintetv cl une preuve évidente de von 
Seigneur c»l pareil j ueuv demi on J cm tell i ter mauvaivc» action» ei qui «il 
suivi teurs p.micmv? 

15 L’image «lu pHr.idi» promis au* jvni pieu, fil qu’il contient de» nvteree. 
d'euu iruXcrve. des miens de bu au coin iiutunjet. de» mieres de vn ddiu; 
de» Knruri ci de» miére» de nuel filtre 

ll< y «ml loulc» sixlcs de fruil» ainsi qu'une absolution d: leur Seigneur 
SoiH'il» pireil» à celui qui doit % rierni»eriUnv te l eu (de l'Enfer)d où on ks 
U abreuve» d’une cnn bowllanic qui leur déchira te» intestin»?. 

Ifr II en en (urmi eu» qui i’écouiem puis. une Ion tortis de clic» loi. ibsent i 
teuv qui om reçu te uvolr: *Ou’c»l-iv qu’il vient de dire? . 

C’en 4 ceux-là que Dieu apposa un «cou car teur dur ci « vunl ecm-l.i qui 
om wni teur» pussions 

17 c««» qv» SC mireni sur U bonne «vite. Il k* y guida encore pduscl leur appoela 
leur prêté 

ih Aiicideni-il» absolument que teur vienne l’Heure a ITnipromie! Or voilà 
dé]* venu* sci sigws prèvursevir». Corameal pourrom-is »e rapjvter qumd 
cite leur viendra i lImproviste’ 

19-Sache donc qu’il n’> a de d vu que Dieu cl imptore l'absolution de te» roche' 




dune «Tik tu< ol«liu.i dir» Meuisn «»«■*■ '• * *• 

(orin>ixi|>:ui liait tuscaænlsdi l'tiUna ptti a*«i karsboann |i»«s« t<r <rv 

C* son (•onéneiM tes hinoH qo. Uni (l.s« « tan de »v» I I™”* “ *'• •» 
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«l A- ccu de* croyant» cl croyantra 

Dieu mu «os activités (dam ce monde) cl «ocre demeure (futaie). 

20 -Ceux qui ont cru dirent: -Ah »i l’on faisait descendre (révéla*) un 
chapitre) <■ 

Quand on fall descendre un chapitre ctpliivlc cl inabropeabte et qu'on » 
parle Oc fuerre. ta ton ceu» qui om quelque maladie au «rut le regarder 
asce le yen de celui qui est dam le coma de la mort. 

Sciaient ben préférables pour eux... 

21 ur eMMam cl une bons* [Urot Quand on a fermement décidé de 
passer aut actes, s'ils tenaient leur promesse envers Dieu, ce serait pout eut 
bien meilleur. 

22 - Man qui sait si. une fois au pouvoir, tous n aller pu* semer la corruption w» 
terre et rompre les tant sacrés de la parenté 1 ? 

2J-Cc sont ceux-ü qm Dieu a maudits. Il les a alors rendus sourds et a rendu 
leurs yeux aveuefes. 

24 Ne méditeat-ilt done pis sur le Coran ou est ce que oertaais cours portent 
leurs propres cadenas? 

25- Ceux q» ont fuit volie-fatc pour tomter dues I ‘apostasie après que la bonne 
voie s'était nettement montrée à eux. le Diable kur a embelli «r minimisé 
leurs actes et leur a largement oasetl (les faux botirons de l‘espérance I. 

26- Et ce patte qu'ils ont dit à ceut qui n'ont pas aune ce que Dieu u fait 
descendre (le Coran): 

. Nous vous obéirons dans certaine» choses., et Dieu sait bien ce quïfc 
ruminent en secret*. 

27- Qu'ud\1endra-t.il d'eux lorsque les Anges viendront kue remet leur âme en 
leur frappant la face et le derrière • 

28 Cela parce qu Ils om suas, ce qui a provoqué U colère de Dieu cl n 'ont pis 
aimé ce qui aime Sa satisfaction. Aussi km a-l-il annihilé leur» œuvres 

29 - Ou ben est-ce que ccus qu ont quelque nu ladic au saur ont pensé que Dieu 

ne mettrait Rimais kut haine moticlle au stand Jour? 

Ill Si Noos soûlions. Nous le ks ferions suit et lu k» reconnaîtrais alors 
«trcmcnl a leurs traits particuliers, lu les rwonnailras certainement J 


I) <« ««nu m un wr.c-.Sl (vcptaia ■antopm ks db-niois qn ubi l'IOan sou plnieiii 
des nlibs .|s. nidnu i(rts In tuxrr pim—s lAhiu 0«*i. Om. Olin.. n »ll li 

P'.t-f d'mirr «.« iiuormm S “n p v !«.-< « èi.Wiail k .Ki.li nuiSMn oi 
n»""« lUiusii. (ixs.il uni lie unpi S u (•nlr- mm «i. (><si« .mi « *■> dr. 
mid. a I tikm 

le vsitw Jr («UI «>il:u dre:i irriise «u pssic.r su mon • loin— Ir d» n 
ko» ™. <l~ u (iuiov ).n»|i|<s 

2| li 'nn b du h»[«™ Oli —.toi pièari Mol .s« In UmMui <e an (U.) .... ks 
<»n:m ck t'Idirr T«U «n w iioni ctt runu nipJiranc ik nwiiMi U* 
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l'intonation de kun parole» (ou: à leur parler ambigu) 1 
Dieu tait or que tout fait». 

Jl-Om. Noo»vo«ts»:llroniiûrenicnia l'épreuve jfinttecoonaiiicceui d'entre 
tout qui comhaitent (pour In cause de Dieu) cl qui >r montrer! patient» O 
alin d éprouver tôt noutcllct. 

jJ-Ccvaquiont mo. ru. qui oni rrpotnv Ici gens Icende la voie de Dieu et qui te 
sont mit da ni le dan appâte au Mettagcr upret que V; droit chemin kl* IW 
apparu de toute Mdmofc octat-U ne pourront jamais nuire en nen à Dieu et 
Il annihilera leurt ouvres. 

JJ-O tons qui a»W eeul Obéis*/ it Dito. obéaw/ au MetMpjr et ne réduacr put 
vot autre» ù zéro. 

M-Ccux qui ont mferu et répousa' In yen» loin de In »o(e de Dku pois toai 
mont en état de tnécrévKc. D>:u ne leur donnera jamais l'abtolimon. 

M- Ne faiblisse? dose pu <t ne laite* pu de» proposition! de pi>« aloe» qsc vout 
eut In p--t hauts, que Dieu est atec tout et qu 'Il ne tout frustrera jamais du 
Hou de toire «ravie. 

»6-la tic let-hut n'eu que jeu et amusement Si tout cro>e? et (rdignc? 
peuument Dieu. Il tout deemera ton salaires e« ne vous demnndtm pat toi 
biett». 

Î7—S’il vous ks demande au dcü de « que tout pouvez supporter. vout vota 
montre/ alors ataret cl II met au grand jour toi ressentiment* 

38- Vout toilâ. tout autres, invités à dépenser tur le chrmm tk Dieu. Il en eu 
punni tout qui te monitent nvaretei eefcii qui te montre nuire r.- k fait qu i 
ton Wul préjudice. 

C’est Dieu qui est le RKhc qui te pao.se de tou» cl c'en vout qui êtes pauvres 
cl dus* k besoin. 

& tout faim vol te-faix. Il toutrcmplitxtti par un peuple autre qia; tout et 
lit ne seront pat comme vout. 

Chapitre XLVIII 


LL SUCCÈS * » 

de la perode medintme (29 «mêla» 


I) lcmet>- nul (ireirtugae Or dnteoa «irir fini » part» B -niilrcaasU lin. |, nanûiK 

Soit tanin wnraitet. qu U mal ta n. d«< om > U Boit. 

le parte. «et hiratairt te marna* à tu liioiiiinti rtiuiucua ■■ hmm «nui ym qu i 

ta> nirgie te (rnratiw rl * «iule 

Ü Utote — (ruartnui t>?> >-ai>in»<Kqn<qM(tonqilnic|-:tmti «tiurn 

l»iu. ■(■■ nmoiu de fur U .a* «< Data. ilt ce Oop.nl « aura et c oi U «• put p.r.1 

diipi ili* pr- eu ml r». ire ouVrirrr IK ww rerin-. cnrtint. mit ih loti mil <• 

prvtrti (tint élirait» *i iun Ont Int iniw -ic 
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,•1* am * />mv /e A/i//ruar4inii 
<t fiat txaiUtut 

I - Nou. i Wm* ouvert d'une façon manifeste Ici porici (ifc No, faiculi |. 

2- Ano q« Dieu i'abioK« de (es pèches ancien ri futurs, qu'il pu.achève Se, 
bienfait, à ion égard «( qu'il (c gunfc ,ur une .oc rectiligne. 

î- Afin que Dieu «• donne une vwtoirt peu accessible au. milrcs. 

4 C 'CM Lui qui fil descendre pii» cl confinue dans k cour de. Croyais», afin 
que leur foi. dit» grande, devienne plus grande e«Kore. 

C’en à IK-II qu’appmieonett fcv «unies des cieu» ci de U leur et Dieu csl 
toujours infiniment sachant ci sage. 

5 Afin qu'il introduise la Croyants cl Ses Croyante, dans de Jardins sous 
lesquels ooulcnt le, rivière, cl où ilssetool pour rclcmitéct nlindekurtflioer 
leurs péchés 

Cch CH auprès (le Dieu ai ir»< grand tuceé*. 

6 Fr afin qu'il soumette au supplier les Hypocrites, hommes ce femme,. les 
Asuxialcurtei 1rs Awxlalrircs qui ponseol du mal de Dieu, puisse le mal sc 
retourner contre eu»' Dieu k, « frappés de Sa colère cl de Su aukdMkm et 
I™' “ P«tp*rè l'Enfer, quelle twn mauvaise destinée! 

7- C'en » Dieu qn'appenlcwcM les armées cfcs cieox et de la lent et Dieu est 
éternellement puttant « sage 

S-Nous t'a.oas envoyé comme témoin, comme annonçâtes» dt bonne 
nouvelle et comme avertisseur. 

9- Afin que vous eroyrér à Dieu ci i Son Messager, qw vous U soulcnic/. le 
respectiez et que vous prortimiez Su gloire ci Sa pureté au lever du jour et à 
son courber 

10- Ceux qui te font serment d‘allégeance ne le font que vivù os « Dieu 
main tfc Dieu coifle fcs leur,' Celui qu> tmhil ,on serment ne faii que 
trahir lui-même ci celui qui tient scs engaecmrals envers Dieu. Dieu 
donnera un sature immense 
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II - Ceux do Bédouins qui «rom restes à lu mère le diront: «Nous. avons été 
préoccupé! par noi battis «t nos fiimülo. implore pour nt*B rabeelution de 
Dieu» 

II» dirent avec leur langue te qui ■ '«(! pu* dam leur cm». 

D«: «Qui donc peut qwlqoe chose pour cour auprès de Dieu «'Il ve»l w 
faire du tnnl ou s'il «eut vous faire du Iwn’ Mm Dieu est parfaitement 
informe de ce que vous laite?". 

12 - Voui ave/ plutôt pensé que >imin le Messager ni Ira Croyants ne 
retiendraient p*u ,tu> leur». CcU «ont a «ë embelli dans rai errais Vous 
vow éses la il une tnauvaée «die de Dieu et vous fûtes des gens perdue 

13- Celui qui ne croît pot» Dieu cl A Son Messager, ch bien! Nous avons, préparé 
pour In Mécréants une tournure ardente. 

14- C‘csl a Dieu qu'il ppimcm le royaume dracieutel de U terre. Il absout qui II 
ira* cl tourne! au nuppfcf qui II «eut ei Deu ni touioun infiniment 
abtclulcur et miséricordieux. 

15 - Ce» qui seront restés » fainëic diront quand vous «oui mettre/ en route 
vert un butin a t amasser : «Laissez-tous vota suivi», lit veulent Changer Ira 
pure*, de Diru 1 2 . 

Ois: " la nuis «oui ne nom suivre/, ainu IXeu a du aipirutant - 
Ils diront: -Voie, êtes plutôt pleins de plousie à notre egard-. 

Mais ils ne comprenaient en réalité que peu 

16- Dis » ceux des Bédouins qu: sont restés A Caméra: o Votas serez apprît 
contre des gens durs au combat. Vous les combattre/ » moins qu'ili 
n'cinbeuHral l'Islam. Si alors vous obéisse/. Dieu sous donnera un beau 
salaire et. « vous faites volte-face comme par le passé. Il «ous soumettra » 
un supplioc douloureux, o 

17 Nul gnef il’est i faire à l'u«ra S k. ni au boitcut au uu malade*. 


1) Oin «'«I rom» un tort «aitssium * la lt:t>li|trr.i te bilit Or la «ta tfc Khi, Nu 

<*»« V» IkMnim n> •«.«•ni moi <Sfti pnqulh n'cm lama» aai pana 
<"«•« cn.«^< *» paru*. 4» D«-. tôt Or to (a ilnmi use [uti 

2) ..1——I.-I. - Si» I» I——Km va* ai «nOa. • Cru ir umn* mr rianpim as 
«mi rriliairr. 
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1.1 C .. b lire" .» Il dtapüon Ou WltOnni dcu. a» upnui. 1 I. IColr.O,,. M .i« ,. 

*'*" k “ ««tint Ù b Mxqtc pur Om k p.u pdui.uK (Ounnl. 

Tl 'cuv.i.inlu: -pi. «o. uun . 

»■!.. 0« , tnpt.hr lu MuUtnraJ. 5m.l1. ir ».M«*»« lu.,.i. nunht<1 d.bu 
lan. (».t. kMOlir.K.ti irt.H.rtk.ni ikkurio.t™ i,lll ( «, p^sued.n. I. V..^.» 1 , 

•en<k. Mu.i.lr.m u ck. M.iilil-i.. iroy.m >• m.u «I au. rua dira but Wl.nnu 
V diT.bati». du utlm 
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Celui qui obiit i Dieu et à Son Ménage*. Dieu rinlrcOuiradant do jtrdii» 
ww ktqwlt cou km ki n.iérei el celui qui IjiI .ollc-iirc. Il le toomtllrj u 
un nipplk» dtulouicui. 

IS- Dieu u ht lédkmcni wii^aii do Cro)uins okin qa'ili le promut wtmrnt 
d'allrgcince b«B rurtne'. 

Il ««icoqni ‘il y avait dan. kutxaurv fil al« ( dEKCndic vu. eux ta confuiur 
ei la pan ci k»r rtwtva en rtcompcnw une cocquree prodnine>. 

I9-. Aàui qu’un abondant butin qu’ils ranusMfoiM, Dieu en éicrneikmcni 
puissant ei «jr 

2B-Deu vous a ptotnii un abondant butin que vous pemdreT II jccikia pour 
vous l ïchfante de .elut-ci (k butin de Klvi)tur> cl empêcha le. ^ens <ln 
Koreichile.l de tous combattre* 

Ainsi afin q« uela voit un œç* pour lo Ox>>utitscl afin de vous guider sur 
un chemin rreüitgnf. 

21- 11 sous a prônas d’auirei butins que vous, «tes Ktuclkmcni inupihke de 
ramasser et qu’il a entourés (pour le moment! d: Sa sauvegarde (pour en 
empêcher tas autres)'. 

Dies ts*l infiniment capable de toute eboK. 

22- à ceux qui ont mecni vous combattaient, ili bâtiraient sûrement eu rctrailc 
Cl ne trouver.tenl pur la Halte lli peolwtion ni secom 

2J Telle csi l'SKicnne règle de Dieu et ta ne trouveras janaa de chnutcmnil a 
la règle de Dieu. 

2d Cet! Lui qui k» empêcha de vous cotnh-llre et vous empêcha de les 
combattre dans la vallée <fc La Mecque apres vous avoir donne victoire tut 
eux 1 

Dieu voit parfaitement ce qu: «oui (ailes. 

2 S-Cc sont eus qui ont mccru et qui sous 001 rcpoutws loin de la Masquée 
Mette (La Kuàbu) cependant q« les VKIimes que «oui aviez amenées en 
olfriiud; étaient empeehees d'areiici jusqu’au lieu consacre de .'cur sudifiCC 
(M«a)«. 

S’il n’y uvuil pis ru (parmi ks Mecquoit) des hommes croyants cl ita 

fmmei croyanlu que «oui ne connnliMa |«is et lui k» i.hIuiio i|cm|wI« 

«oui auriez pu passe*, ce qui aurait été pour vous, à votre insu, une «ouïe* de 
honte ci d Tnlamic Afin que Dku introduise dan» Sa grâce (Vida* 1 qui II 
•eut. el si les M ufulnus d entre ras t'étaient dinêrenoês (par qudquc signe 
apparent). Nousawions (ait subi* à ceo» des Mecquoi» qoi avaient infini an 
supplice douloureu» 

1) Va* I. nicio.il».. la wna 110| J. M ciipirc *>..t »»| 

2) Il 1 XII é b praAiix airquu * «but., u.».. us in «j... de alk ik I. VS*.,« q^ m 
kr. on. imp lire 

>) l« mil. * Hwdeytyl Mpibe je: k> Kamhm U>n».i. «u. Muntn.m le namahv 

ton kan .ll« h. lui. d. Kl-,0.1. 

**•““ “*• *™ n»«qiu»k popviuci). I IVM< de b luult. de Ktalter DU 11a. Sri 

■e.lcreni «uOuk- noo i|ri> « èMuirai 
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26 El cc [une que ceux qui avaient mécru mirent ducs leur cm Ici fierté 
soulevée |xir kur grande colère, wie fierté de l'obsanalbMeantéiilamique 
Il fil alors dncvndre Si pur et Sa confiance sur Je Manger et sur 1rs 
Croyante rt les attacha fcrmcmt« au mol de la pieté (la profession de toi». 
Ils en étaient te plut méritants et les plus digne, et Dtcu ail parfaitement 
toute chose. 

27- D*u a Ixcii revtk lu pure vérité à travers le songe de khi Ménager: 

O Vaut entrerez, w faute dans b Mosquée sacrée. pur il grâce <k Dieu, les 
cheveux rite ou tailler ccxrti cr sans ressentir de peur* 

Il sut itors ce qw vous ne rûtes point vous-mencs et vous assura aupara vanl 
une conquête prochaine (celle de Khayhar), 

26-C 'est Lia qui a envoyé Son Messager avec la Bonne direction cl la religion du 
Vrai afin qu'il donnât à celle-là ti prédceninutxe sur la Wfigion tout entière. 
Dieu suffit comme témoin 

29 Mohammad est le Messager de Dtcu « ceux qui tcat avec lut sont durs avec 
tes Mécréants. ituserKMdteut entre eux-mêmes. 

Tu I» vois souvent vc Courber et se prosterner, recherchant un effet * la 
généralité * Dieu et Sa silisfretion entière. 

Leurs signes distinct Ils toril dans leurs visages du fut de leurs proWTOMlCOB. 
Tell.- est leur image dans ki Toeah et leur imuge dam l'Évangile cri celk d un 
champ ayant fait sortir ses épis qui l'atourdlrcnl. devinrent de plus en plus 
gros ci se dcwèrait loHcmot sur leurs tiges. Il phk aux agrkvftcuti. 

Afin que Dieu en fasse mourir de jalousé te Mécréante. (heu a promu A 
ceux d'entre eux qui ont cru et accompli les bonnes ouvres une absolution et 
un salaire immense. 

Chapitra XLIX 
LES CHAMBRES* ' 

* Il période mcditeK (Il vcrxtsl 

I ) Olil.re ils fautes tu fripée ar.4 u im sluithir a or. drsq« ;« - te ctarNlte* . 


l emiMr <k U rattn du froihee qu al uhtu.ii I u niisp.-r ri l><'oa von .iiuji * <e 

fjur. 

Cn duntro «4i i^rltnttli »iicU nrm*rr rte nmf 
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ttt -\~P^ â?' CX o r) >£ *'> e* ■> 


r 


^n "«"1 * Dim /» Mumrvrdtetix 
fiÿ< rilfiut tl par txtrilmtf 


I ((vous qui aoc/cru 1 Ne devance?plis DictlclSo:iMnwBrdans unjugement 
ou une initiative 1 . Dieu est (virfaitemem audunt et taclnnl. 

2-0 vous qui asc/ «U! S'élever pas la voit au-dessus de celle du Proph«e ci ne 
lui furie? pas tur le ion Ifamilier i que vain employer cnlre vous-mêmes de 
peur de voir vot ouvres nneAilrés sms qw mus voui en rend le? compte 

J-Ctux qui éui&scnt U voix auprès du Mettait de Dieu. icaotvt CCux-tt dont 
Dieu a façon» le cœur pour la piété. ils ont une rcmiiwon el un «luire 
immense. 

4 Ceux qui t appellent (à grands cri») de derrière les appariements son pour b 
plupart des imvnsrv 

S- S'ibuiiilŒI pi tienté jusqu 'à ce que tu soricsà leur rencontre, c'eût «(bien 
meilleur pour eus ei Dieu eu infiniment ataolutcur et mnêrioxdifu» 

6 O sous qui usa cru. a quelque dévergonde som apporte ur nouvelle, soyex 
tùcn cueonspea* <fc crainte de fuirc du ton u des genv par porc tn)UUKC cl 
de sous retrouver pur lu suite pleins de remords. 

1 Sache/ qvi'il y u parmi vous le Mfssuprrde Dieu. S'il sous ohéiinil dans plus 
d‘une chose celu sous sciait certainement une sourie tfc grandes fatigues et 
de péché*. Man Dieu vous u Tuu aimer b foi et I a embellie dint nucceur. Il 
vous a A’ même remplis d'aversion pour la mécréance, U rébellion j Dieu et 
la dftobMtaiw. 

Ce sont ceux-là qui jouissent de Bur peine ruison. 

8- C'est là un «ITci de lu gcrkrcwtc de Dieu el de Si grâce; Dieu est infiniment 
sachant et agr 

9- Si deux clunsi parmi les Croyants se combattaient, ramène? lu puis entre eue 
St l'un d’eux outrcpiMait kl dioits de l’autre. 

II C<b V.UI J-. «Sin la . 1 1 s->" ««I ***ri*«. MM I- liai-. - U la. M U. 

« ni* ru K oi dre qu r* kir si» [os oiMsm» 
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combattez K: dm transgresseur jusqu'à cc qu'il entre dim l'ordre de Dieu. 
S’il y rente, nrrunew le» choses cnire eux en rouie ju-ihv 
S oyei équitables c.ir Dieu aime In gens équitables. 

10 -Les Croyants w sont que des frères Ramer.ee dont la paix cnirc vas cfcux 
frères e« craignez pieusement Dieu. peoi-êit* screz-ious «omMés de Sa 
miséricorde 

11 O sous qui axez crut Que des gens n'en railler»! pis d'autres, qui sait s’ils ne 
sont pas meilleurs qu’eux et que d:s femmes ne se moquent pas d’uuires 
femmes, peut-être $oni-Clk» meilleures qu elles 1 

Ne di les point du mal les uns des autres, ne xous blessez pris entre > eus [xir les 
sobetqocts. Quille bten xxltio? chose que d 'accuser quelqu’un de 
Jaget après qu'il a cru! Celui qui ne revient pas au droit chemin, ceux-là 
aom les Injustes. 

12 O vous qu avez, cru 1 * Evitez beaucoup de conjectures 1 , certaines conjectures 

wku un NV* tnirc i*«(Vi¥in« pu M rv pu l« »fti «V* n»i»rN 

Est-ce que l'un de vous aimerai’, manger ki chair du cadavre de son frère’ 
Cela vous répugne évidemment. 

Crainez pfeuwmeni Dieu' Dieu agrée toujours le reiour dis repentis et II est 
Ipfimmcni mw^riawdmi» 

1.1 O Humains! Nous vous avons cnês a pirtir d’un male et d’une femelle cl 
Nous avons faii de xous dis peuples cl cfes ulbus afin que vous vous 
eonsanue* entre xous 4 . Le plus noble d’entre vous pour Dieu est le plus 
pieux 

Dieu es! parfaitement sachant et bien informé 
14 - les Ifedoiiins ont dit : Nous avons cru - 

Dis -Vous n’avez jamais cru. mais dites» Nous nous, sommes (a pci rem- 
ment 1 soumis* à Dieu- El 1a foi n’est pmais entrés: dans xos cœurs jusqu'à 
«jour. 

Si xous obéàsez à Dieu cl à Son Messager. Il ne xous frustrera en rien du 
sabre <*r xos trimes. 

Dieu est infiniment jfcxoluteor et miséréoedéux. 


I) lin ex nul -nu.. iiuiis- nmi t«u le. hmim y*: la temres. I •xermiKii ai 
KHlineil rt|*le pioi le. tsvimif ou wl pu: 1 uWkré «ui eu prlisiMniari (repu La 
ratière eu en clkx l'inn «i tktvi cl de. luH« 

21 La «étalon a Ihoi esl trliilde xotteSa Isaee Sa mxiilsieli roi rue imlui par le 
nol .nxrrpnalipi. , 

31 C<u» dre - OT'i» 

4) Si IXeii(Ui<iirasdrfi»tsetdr«Mcu*sdilTacHrsicn'cil lUlerenl nui nnia.uii Beu 
au etairait. I tienne pente plis «ri to torixitudnccd iniinc tonne ("oipf é IU ei c’esi 
ce utaratt. de animé uil roax i:k tes dis k»x les mues 

SI Croc fériee isl U inidr cooyi&c «rmxle de 1 libre ci u plu Mta itnoswlm. 6 ara 
l>.*<r«ra. r< f»u m prt wt.«r ik li *ii>'ii:ou U o wx c»j 4t u cc«ikur mu k* «»il tiMin «k 
pKirtu* foar IX«u etc U iiWtk ik «cm fa m k tfc^M A uui p*»t 

6 » l.i foi c'i m ftfttlMl fr«îfrt»d di o»«r qu %* ftfHk il* tit.rrtfrar Jim Mot k% KM <3c 
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15-11 n’y a de croyant» que txu.» qui ont cru i Dira et à Son Mevugrr puis n‘ont 
plus connu le doute, qui ont combattu avec leur» lient et leur vie tut k 
cltemiB de Dieu 
Ccu'-U ton» les gens Muette» 

16 Dit: •• Etl-cc que vuu» apprendre:/ à Dieu \ottc lot quand Dieu «ni ce qu'il j 

J dan» Ici cru « en terre et Dieu connaît parfaitement toute chute?» 

17 lh le rappellent avec vantardise leur 1 entrée en lilum. Do . Ne compte/|ut 
votre oonvosnn à l'itlwn comme un wrviec dont ic vous serai» rvdcvaWe 
nua c'ett «oui plutôt qui êtet redevables à Dieu dt vou» avoir cuidè» à la 
foi. il du moins vint élc» uncérc* ■. 

IR- Dieu ai» l'mcwinu des cieux et de U terre et Dru voit parfaitement ce que 
vo«t (met 


Chapitra L 


« QAF * »* 


de b férnxk meeqioite (45 xncii i 


.4u «uni êr Dira h MisfntmJiatx 
fur tu/nrt K fir/r tl/tlltail 


I - Qaf. par le Coran gkmeuv ’ 

2 - Malt ils t étonnèrent plutôt que l un de» kars kur «inl comme avertisseur cl 
kt Mécréants de dire -C'en là une Chose étonnante ». 

J- Est-cc qu une fou mer» a réduit» en cendre» (itou* allon» é»r ressusalèt?) 
C*ea un retour trop luia (de l’eipnl). 

4 - Nous avon» dé)i »u ce q« la terre msnsera de leur» cadivret ee Nom ■vont 

■n Livre qui comme tcrupakuwmrnt (tour ce qui ) c»t écrit). 

5 Ib ont plutôt traité I» vérité d nnmtpc quand elk kur uni et leur affaire 
k» remplit de trouble et d'bêciutioo 

6 - N'iMtl-ibdorejamaisohvervé le crI au-dessus d’euacomment Nousl'avons 
hhti et créé un» la moindre l’aille' 

7- Et la terre. Nom l'avoii» étendue, y avons >ete de; masse* d'ancrage (kt 
montagnes) 


11 Le vrrW > 1* xul dre npKir à ^uïer'ir m terne* qu'Ol lu ■ rüdi >lin de k tkiur 
dll« «l <ipi« ui pi- vantirdrK 

ZI Karor k ntm de ta kure K Peur b «tnrxjiwntt « nnlMk otnoir. voter k kw I du 
du litre II. 
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o y avons. Iiil pou«ei coule, surira d'csp&ra à b beauté éditante. 

8 Cela afin d'ouvrir ks ymv cl X rnlraiclur U mémoire à loui rai lare de Dieu 
revenant à Lui 

9 Noui finie* descendre du ccl une eau bénie Nom limes pousser grâce J clic 
de» yirdin» «1 tes graine» des moàwon». 

10 De meme que ks palmier» élance: a a» fruit» bien ordonne:. 

Il-C‘c»i là un bien accordé aux genset Nou» lime» revivre grâce à dk (Tenu) 
une eilé morte II en «ta àc rnénve de la re»urroclion 

II-Le peuple de Noé. ainsi que le» cens au fossé ardent 1 cl Thamnud nal elrjà 
tmilé | No» Messager») de memeui». 

IV Ainsi que AfliL Pharaon e» k» frète» de U*h. 

14 -De mêrr* que In gens du boi» lourïtr (te pcupAe du Prophète Chou'âyb) ee k 
peuple *: lauhluii Iroi Yéménite); mua ont traité l;. Miiugendl menteurs 
Cl c'en -ii»i que se justifia <»iir«u»> Ma redortafcfc promntf. 

15 Est-se que lu première crealmn Nous a peixurè quelque fatigué? Mai» ils uni 
plutôt dxm un d utile troublinl au »u|cl d'un: créa lion nouvrfc. 

16 Oui. Nous avoua cirecli.emenl cièè l'Homme, Noua savons te» mauvaises 
pensée» que fait nailre en lue même »on âme beilxile el Nou» somme» plu» 
près de lui que sa seine jugulaire. 

17 - Quand te» deus enregistreurs (k» Anges gardiens). m»i» l'un à s» droite et 

l'autre à &j gaiicne entegi tirent aafurctâ mesure (l'un «s bonne» aenom et 
l'auur «a mauvaises) 

IK II ne prononce pu» une parole »an» qu 'il n 'ait â «s eùtra un observateur bien 
prédisposé là ce rôk). 

19 - El »oki renue I isresse de la mon en nafmc lemp. que la vértié 1 C'est «: que 
lu as loujowt voulu éviter. 

Kl-On souilla ate>r dan» k clairon (de l'Apocalypse) c'esl là le jour de 
l'accomplis»:icm des promisse» redoutable». 

21 -Chaque âme >int a lue» accompagnée d'un conducteur et d'ua témoin''. 

2 ?-Tu élan vraiment bien loin sk penser à «la Aussi l'avoua-Nous écarté ton 
voile el voici que Ion regard aujourd'hui est prêtant 

23 Son comgugnon inséparable (l'un ete Anges gardiens) dit (à l'Angidc 
l'Eafer): - Vcci présent celui qu'on m a confié 

24 - «Eh vous deux 1 Jèler-irxii donc en Enfer loul Mécréant enlélé et qui ne 
veut rie*entendre’! 

25- Ofcjinè à empêcher le brcti-, iransgtetscur cl scrpeiquc 

26 Celui qui a fan avec Dieu un autre dieu, fticr le dota: dans tes lourinrnis 
sévère»!. 

II II y avuk «i '.>1 <r li »1 m|.i vit h roux di Vonm. Ir. irato» * sa.r»a au nmu 
cvitvosvr k llevuilw l'.ul qi'il •< .» Oüilin pu b» lio.v. oayanBiUn sium 
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21 Son compagnon inséparable (ion démon) *t: -Seigneur. )c ne l‘ni pu 
poutti 1 «utrcgutwr la meiure. nuit il «Hait don* un èpircmrnl Iojiiuib - 

2 S- Il dit :. Ne Me «OumelMZ pis vos hliges ulor* que je vous ai diyt prévenu! de 
a qui m attendait... 

29-- On ce peut chinger par-dotint Moi « qm a été dû c» Je n ‘ai pa* I Twhnode 
d'être injuste avec Ici «claie* (Ici crèaturcil ». 

iO- Le jour où Nous dirons i l’Enfer: .. As-tu eu ton plein? - et qu’d dit . y en 
»-t-il encore? » 

31- Pus loin tk U cet Et avanotr le Paradis pour tel geni pwux. 

3? V«U ce que I ’on vous promet à voui cl ù tous veut qui ne cessent de munir 
à Dieu ci qui «nillcnt Jalousement à l'obtenus de heurt obligation» 
religieuses. 

31 Ceux qui ont daim Le Très Miséricordieux «ni Le von et qui sont .cnu» 
»*ee un mur entièrement porte à Notre obeiuuinc 

31- Enlrex-y en toute securité. e'elt là I< jour de rimtnonahté 

35 lit y ont tout ce qu'lit dèurcnl «I Nou» avons (pour eu») bien pém encore 1 . 

35-Combien Noui avant anéanti avant eu» *• génération* (ni:Ici) bien plui 
fono qu'eai à lu guerre! E&i liaient pourtant couru partout dan» k 
monde cfcercfcanl vainement où fuir. 

31 II y a «rtc» là un rappel à .vit» qui a un cour ou qui a tendu l'oretlb loul en 
étant témoin* 

3*-Oui Nou» avons téeltement crié tes cira». la terre et ce qu’il y u entre eux en 
»ix jouit» *an» en avoir reuentt la moindre Imltudc 

39- Supporte leuri direi ivcc patience et proclame te g’oire cl la louange de Ton 
Seigneur avant le Ic.cr du soleil n avant »on coucher. 

«0- Proclame Su pureté cl Sa gloire une parue de lu nuit et à b fin de toute 
pr osier nation (proie»). 

41 Écoute bien te jour où rappelait lancera son «p|«-l d ’un endrcl loue proche. 

42 Le jour où il* entendront te en annonciateur de li vérité intanpWc 1 (le jour 

du jugam.ni damne), i» eara «Ion. le jour de te sortie (do tombe, y 

43-C’en Nom qui doeoon* la i» cl la mon 
cl c'est \«8 Nous que va toute dcHinée. 


I > O. i»;|om qai Hulin» de et «r*i «, ain(«g.im â. nafhtu lu omoUiiu : . Un 
f(H que MU» lien. tout »t j», ion dùmro *ue »-novi»n iqknr C’atr/c 

C’ait «on 0*1 le IVapMR k-o auena m txtu < dnnlaan • on .jeCv kur emite n 

PindH « eu b toub et la i(l.-!<kui de .t a.Mi ivOm. <i, lre.ii --nier leui kl dHm 

il* Pmite LI («lin qui» or .k.jirme.1 pu qi> ru.- oi coei.erpW-,oi ftwnt k Setj.ei. 

!> Col idre pfticol ni lOfri a l< ona 

» ce «ni «Vtdtamn *» pHOft» •éaletl*» qu pe.vtr. tire CvMUeia de.mHoM d’im*n 

4) Cor » deuoene nuit. ,b rAïue d. lAlualrpo ll<r.iptill <h‘ h" “ou U. nom de ku, 
lur^c» ikr» n*c le prtrtKT uullU jit> na fn * i aéii \M xrrgqiro 
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44 Le Jour oU ht terre w rendra pour 1rs laisser sortir en toute précipitation, c'w 
U pour l*iu» un russmblrmrat bien («aie. 

45 Nous usons mieux que tous « qu'ils disent cl tu n‘es nullement U pou* ks 
astreindre (à croire) pur (orct 

Rappelfc par le Coran > «lui qui craint Mo rwnares. 

Chapitre L! 

LES (VENTS) DISPERSEURS 

* Il pblork nmqmx (00 miels I 

, 4 a 41101 dr Dira U Xlnéiuouiitx* 

/wi n«( <f /vvr nttUtau 

I Par ki ivnli qui dispersent dans lente-. Ici directions' 
î- Par ki nuages lounkmint chargr* (deuu)! 

J- Pur ki navires qui ouïrent en toute atone»! 

4- l*ur bi Anpes qui rr(artiurm <lci Ixem) selon un ordre rc^ul 

5- Les prorreiiei qu'on vou» luit ion! dei plus lincerrx 

0 El le;our de lu rteritolion arrivera uni (nuie. (ou. ci une rciilitéiKituinc) 

T Pur k ciel nu» voici (Mifuilemcni tr««ci' 

& Vêtu etc. assurément dun-. dei uflWmationi eoninuScioim 
0- Elk» trompent pur le nwniocipe cobv q«- k memoope u trompés. 

10- Maudits soient les menteurs! 

11 DOM l'apr* en» dans un» tfelruclioei tutak sons l'clïct de l'ignorante où ils 
wnt noyés. 

12 Ils demiirtdcnt quand viendra kjour de lu rétnhuiion (du Jugement <kn:er |. 
IJ- Le jour ou ils seront soumis u repreuve du leu (de l'Hifer» 

14- Goûter i votre epreov»' VoW te qie *ous Clic/ impotnmts de vuir «vnir... 

15- L» gmi peux vont dans de jardins el des sounes... 

Ib ... Prcunl « que kur u donne leur Seigneur. Ils ctniesi uvunt cela 
Wenfadeurs. 

I? Ils ne gotiuieni au sommeil qu'une pelile punie de lu nuil. 

18 Ils imploraient Hbsolulton de Dieu au» dernières heures dr la nmt. 

IM Dons leurs biens il y a vuir une port ik droit 1 au mcndaict et au déshêmé. 
!" Il y a dans la taie Ce. potir «ut qui eroient avec conviction. 
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21 -Ainsi qu'en vcawmn. n‘avez-vous donc pis dei veux pour voir’ 

33- C’en dan* k ciel que se Irouve voire subuslatK* et tout ce qui voue cm 
promis. 

23- Pwl Serïrwur-et-Maîtrc do cieu» et de lu terre c’en fci pure vente toui aussi 
vrai que vous «es doue» de purok. 

24- T'est-il pixel» le récit rfci honora Mo liAto 1 d'Abraham? 

23-Quand il» k luepiircnt cher ha et dirent:.Pau et «lut! >11 dit: - Paix et 
«lut! Oen» inconnu* de roui.. 

2 fi- Ht te retira discrètement parmi le» siéra pour apporter ua veau gras. 

27 II le leur avança cl dit: - Ne mangez-sou» donc put?» 

28 - Il en ressentit de la peur-et fls dirent 

-N aie cnillltc!» lit lui annexèrent l'heureuse naissance pox haine d'un 
garçon très savant* 

20 -Sa fossma (Saiah) t’avança alors »n poussant inninma frappant V 
visage. de dit: 

• Une "cille femme stérile (comme moi pcul-elb donner de» enfants) 1 ’ 

30— Ils dirent: «C'est ainsi qu'a du ton Seigneur. C'est Lut U Suc ei Le 
Sachant parfait 

31- 11 dit: • Qurfk affaire importante vous amène. 0 Mn&lgcrt'• 

32— II» dirent: «Nous avons été envoies 1 ua ivupk de criminel*. 

33- Pour luire tomber sut eu» des pierres d'argile 

3*-Marquée auprès de ion Seigecur 1 lïatention des prodigues «. 

35- Nous en limes alors sortir ce qu'il y avait comme Croyants. 

36- Nous n’y trouvâmes qu'une seule manon de Musulmans. 

3*- Nous y laissâmes un signe pour ceui qui craignent !c nippfcre douloureux (de 
l'Enfer), 

3R- (Il y a de même un signe) en Moïse quand Nous l'envoyâmes à Pharaon avec- 
un argument (preuve) convilncant(e). 

39- Il sc cantonna altradans son «g«il et du «C’est un sorcier ou un fou •. 

4Ü- Noue la lissai paiir lai et ras arrntas or los envoyâmes au fond de I <ou pour 

son comportement Nàmabk 

41-Et dans A,id quand Nous détfctinime* sur eu» le vent stérile*. 


I) O uni «s .Sites qti « son («venlS > Ats-iliin son use inumu auram mu ta, 

■KIO. qu On ivmi ft.il* « arMBM V pcvrfcdr Ion iScdorc tiOceiorrMI 
?1 Qraed OI rrltac d* rronjar dm vu tou ceti ni sossna Miter Râlé om an iui<u 
dHlniK 

«ns kl *f«es tTAtnlan. ne i**ii eutr mniir 

Ar*n « ts Aj||» vint .1rs Jim pmiâieli 
Il lli aÿmliaisto.- 
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42- Il n 'épargne rien »ur ton pissige »n» le rendre lanbbbVe 1 de» miettes * 
fouilla desséchées. 

4'-&dans Thamoud quand on km Oil:.. Journée jusqu '* un certain moment -. 

Il lit outrepiwcrcoi Ici oidrci de leur Seigneur cl ib furent «ku» frappé» par 
Il foudre 4 leur propre vu*. 

4J- lit ne purent *'cn relevai Cl ib ne furtai pu vainqueur* 

46- Et le peuple de Not auparavant. d. étaient de. prn» ans foi ni morat. 

4? le ovl. Nom l'avons construit de main de ma lire et Nom en elargisson» 
comummcm le domaine 1 

4* - ti In icrrc Nom b couvrîmes comme d "un lu. quel bon uméivjgcur Nom 
tomme 1 

4‘J- Nom avons créé de toute chose dem Clément* de couple * peut-être voue 
ranrvellcrea.vous. 

SU - Fujee donc .en Dieu, je %».. pour ram de Su port «a avertisseur évident 

SI-Ne faites pa» avec Dieu un luire dieu, je tués pour raui de Su pan un 
avertisseur évident. 

$2-Ainsi il n’eu pu venu un Messager i leur» prédécesseur* sans qu'il» ne 
disent: *C*ca un torcNr ou un fou ». 

SJ- EM-ct qu'il» »e sont pa»»e lu consigne h ton sujet’ Mai» ce tom plutôt un 
peupéc de transgresseurs. 

Si- Dètournc-toi d'tox car on n'a rien à le icpiochei <ù lier sujet! 

SS Rappelle' Car k rappel profite au» Croyants. 

Sf>- le n 'ai créé les Génit* H le» Humain» que pour qu >K M adorent 1 

S?-Jc ne Veut demande aucun: subsista Kt cl Jt ne heur demande p» elc Mc 
nouirir. 

SS C'est Dieu pat cccllcncr qui pourvoit à (ouïe subsistance. Lui Le détenteur 
de la force et Le Tout-Puissant 

59- Ceux qui ont été injures auront uac pleine maure (de tourmenu) (urcillc 4 
«vile de heur» compagnons (leur» semblables) Qu 'il» ne Me pensent donc pis 
de hâter leur chinmeut. 

60 - Malheur à ceux qui ont méeru pour fcui jour qui leur csl proir.O! 


D II > «11 l'Aip OibiSS de «mr .» en m»v«i p»« k» nu,. 

n en ne «U Kl IK |U. l'Àiinr Itou «ik ."IrmnOo de I Olniii ecn-m> de. lime, d, 
rinim» qie IMlm.un. ciovnro'ine ifcm 1 |«ine d: iBuuyrir 

1> Centre non I i»».. >V»I di et.» kiut. l ire,., en I ip..^ nelMT de Dku I.ul a qu 

>.">•«qU»i«WildeO.«de i , naît eil> kmtk. It .ma leinn k on.ei 
I mer I aeomu r— " el l'éVilr iK nq^ilrx ai . 

<1 Ce» li a» utfamnee» e«.i*tfc a n IA. *. ,»Vn,»un qu 4~m .Ce 

n eu ni «emeque i(«re vie «e-Wi neui mutin, et tem «uni ■ li vu u ieU li iinp ikmi 

I»r nwuilr - ietw*iin *' -en-i M« 
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*"*•" leu» A (tun.!h.»ci ptnfem h euf.l pVrnip .nul Itir main ,,«,, . ,*, 
«nuiio A nrtUr mm. <1j vu U irnun 

J) MiliuU ™a II ner » «nftnil A leu 

*) Utair du/ipm» A ira» h amiipn ■ «i®n! px. «MM loi. «» oeu. U K urti 

a lu «Ara 4» »r.iil A>«l<> pu k> iWm. qu kt «mlinni. On upn. iu «■ 

«moi 4.. «ut*»» •awnon .i.ivcr«. 

*"■' “«• “ “•"*<» de li une «Il .nrWmM fdr. <l AMAcc II II «in n 

*‘*'“ r «llMUTel » »> «Il mtmCMrtn «w «h .!> Tifoi A Stiiioii temo lue vu» 

» U mil eiadre llnenanel Aii Okeru drenqi'AdraMui unaiaietn 

diniK «lu qn nantie du> I «u «mil 

W U ~ki ,' r eu U |4i. -I «tWIll A v oMIrc l> icirn. »iv yen Mb 


52-Lis MaM la 461 

Chapitre LII 

LE MONT TOR * i 

de U pAk-A mecqiMA (« «r«l. | 

/In «\im <tt bitn U Mtsintontiaa 
fiai tntw rl fiai rtttUtnct 

1- Pii le nom Ici! 

2 - P» un Livre «fil ligne par ligne ' 

3- Sui un pmhemla déployé. 

4- Pur la Mai ion II. Kiaba) p«U|*J<-! 

5- p-r le dblond Ile ciel) élevé! 

b Cl pu l> OKI embft*ée'<oa dichainAI 
T Le supplice de ion Seigneur v réalisera uni aucun doute 
S-R*n ne paurra k: repousser. 

9 Le Joui od le ciel laglicra de fond en comble 

10 - Cl que Ici montagnes se mettront à marcher’. 

11 - Malheur ce jour-l» à ceux qui auront traité Ici Messagers de menteurs! 

I 2- Ceux qui * amusent û patauge' tlxni leur épi rv me ni 

IJ Le jour ou iB seront brutalement poux*» ver» le leu de l’Enfer 

U Voili le feu que vous qualifiiez de pur mensonge 

I5-E»t-0C que cvto Csl de la «irccHerc ou bien ce voyez-voes pi» du«* 

16 ROttucz-y » Pilleniee ou re patiente? pn. te ter» pour vota la même choie. 

Voui ne recevrez comme récompense que ce que xoui faine?. 

17- Lee B»* peux sont d>m de» girdin» et dins de» débets. 

11- Se détectant de ce que leur a donné leur Soigneur et leur Seigneur ht a 
préservé» de» tourment» de la Fournaiie ardente. 

19-Mange? et buvez, grand bsn vou» la»c' Pour ot que «ou» raina 

20 Accoudé» mr des lit» dépotée en ordre et Noui leur itoni donné comme 
éporn» de. Hourx’ au.» yeux grand» cl taïux. 

21 - Ceux qui ool cru cl qui ont été Miivi» dan» leur foi par leur pofféniture. Nom 

le» faisons rejoindre par elle sani rien leur diminuer de la récomprntc de kur» 

ouvre». 


I) C'en I» uuiliiic Je le pnsqujle du Sliel ei A AriKr* lituSK* Dki pin A «« >uu i 
Volu 

ft IVnWr. la lion imv Malt <»«| fm O mil A ’>•<" l> K^S<" Kfrtv A h 
onium lauwi (Ai oi nom A pin ni (nuni *> k|* h»i «•»?» iMoar dr k hxitu 
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Ot npnK w; 'h» Bill •|X> , I *1"» ■’*" **■••' du ‘ '**“ ■'** ;, "‘ k f,u ' * " 

dv™*)*. Il mi a.»* « dr.f.. d.ro >ro pr... ei ..«. I».. e. «a U >•■■" * m"#> 

Ceb woiin * qael !>J.it c..« (..!«!. Oi muait U P«»MU <*i*taw« « -l« * 
lieu Ml lui a mulll lei fcsuna * d« qa » «.lOUaMat <n* «rw » 1“'“ *no> U* «•* 

.« *t.« o. «— **■ *• mimiIMM CK,«. o .1 « «*•>«■ « 

itmrquilfe 4< mm a** In nu fct n"‘- enmrali «"I « P 1 » wiartmaux 


Chacun ca retenu en Rage Ce m prcpeci acquit 

22- Nom leur fournîmes en ouirc do Cruil» cl de li viantfc «Ion leur» propret 
dctiri. 

23 111 * puiicnl ifc inuin en mon une oMipc ne COnlCMM nen qui Incite au 
verhiape nu au péché 1 . 

24- l>cs;cunci parquoi circulent entre eux pour le Ktvir, parais à *s perle en 
coquille. 

25— Ils liaient fci uni ven Ici aulre lïnlcrrocre 

26 Ils dirent: .. Noui vivioni au milieu dei nû«re dut», lu eininie de Deu... 

27- t>eu nom accorda alors Sa grâce ei Nom preierva du supplice du loufUe 
d? l'Enfrf. 

2X Noui Lin»oquon» gidti cl c’en Lui l e Renfaiteur t la Cémen» afinie ». 

20 Ruppelfa donc OU. par fa pria. du ton Sui^nuu.. lu n - r« ni uo d.«ur de V-nue 
aventure’ ni un fou. 

30-0u bien ils dncnl: ..C'en un pente dont nom attendom Li chuie itxn kl 
coupi de b inorl <t de «i viOanudei ». 

Jl-Dii: « Attende/ ' te <ui» inm-ménie avec «oui de ecu» qui attendent ■• 

32^ Ou bien eu-ce Vui raiion qui leur ordonne ceb ou lunt-ili dei rrm tcnoeanl 
toute meiure? 

J>-Ou («en ill diwnt qu'il l'aioriidc m propre imaginatioo: maii ili ne «oient 
plutw (vue 

3«-0u'lls »pp<>«e»l don: un diicourv pareil J lin (au Coran| i'il» diicnl la 
vérité. 

35- Ou bien vont-* uix- pinémio* xprinunor ou vont-ih eux bi createon’ 

36- Ou bnrn Cfal-ilv créé les cicuv et la terre*.' Mail ili n*onl plutôt aucune 
conticiioa. 

37- Déiiennenl-ili doeK k» tréiora de ton SeigKur ou tont ili eux kl 
dommaieuri? 

3* Ou bien ont ili un eK-aKi (vtn k t*H I d où ik eeouteol ' Que leur écouteur 
apporte donc un argument (pouvoir) probant? 

» Ou bkn eM'Ce qta: Ici lilki vont pour Lui et pou» «ou. Ici gurçonl.* 

«0 Ou bien eil iv que lu leur demander un mliiire et *t xont alori ecraiér «mi le 
poidv * cette redevance? 


Il II vie d> Prid» »■» vu ■ Mx vrec un bliwlK .>Vxal««ai t<- r«ui au» pilrn rl 

..nr.i.f* tou s n». r. auw>.- -.u*«“ <•“> “"•"“i 

(OU IC rrelire k il pmn d* » ronrnWn.ru i»> atn (V «•«» rpv* (I e> . 

...UI ra«oit mur uxi *• 1 *. ni «rre et <c q« eu ■» 6«>Hi ««•“!“ ronp™ 
I raAie > -xi ottci n k *M » l»l*li 

Il la Ourmr .1 e« iliKlcwol m»C-4lr par l*Ml » «lo 
«il ■ «n nrore* 


qn la (Filiiiml iiuri t»f ql i (tu 


«« 
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I) MH im . I. « dira Mh ,tu< - 

Confit k< put «ni r«(>rc t pus pAvui 11 > 'Mm*, îtu in upc A Irf. pj.ü irwu 
•<“•‘1*“nim'co le nas dira sety«ui 

!, «uc li.,,e lirait XI «mil «un. «I Mkunls IralUl MmHmi h"n l'M.i A ro 
jnnA imiut cl d'etuac d* frcftrtK •<«' *>■<1 >■ W h rrttMbt II*' ''«•-'»■ 
Gitcd *<» u MrtuNf Iittv ar«l>iir. C cl.il 0.10.101"). •* mu*».*» On. L’Anp 
0.1.<1 J ftr.tii.-i Hors a «u w..« ruine lumiit Ml B. loi». i*r *nt nco.u ne. 
«un|»ihes*ble. Bfetamud lu dnnmh Oe w ntontr d IM ko. h Wma»» uw*c 1 c* 
ibu t*'4 V .* tonH"*n KOI I. IIIHIM elle i»« mwilTOiri ou » irapn 0 u*c n 
■nu» "111:0. Il V .«<> 0 Iltun « iVoiinc M Ooncic lot y», un uup 
&m ko >o>un *)<•«.»« .«AI» d> aninic «H 
îj U nçi/w*; fk.fOs U iMtmt 4*1 Mptit U |u«M* A l'aie de l ue A «i «<u««ll*s la* 

iiibci m|loi.iini. aine unie, mm A imin l. Icomr A l iât 

Min U loran* -»i «cl d.c un» Wn|*mmi -ma («. •. 


SI-LI imV- 


«Il - Ou bien délienneM-ifc l'inconnu ci ce «MM ator* cu« qui écrivent (tes 
deslinèe*)? 

42-Ou bkn chnclMM-ilt d iramcr quelque mingvC Ce «mi «eut i|ui om mîcru 
qui .ont le. viciime. de leur» propces intrigues. 

43 Ou bkn ont-ils quelque divinité autre que t>ku? Que Dieu soit gkinlk ci 
purilk de tout ce qu'ifc >i..ocieni! 

44 S’il» voie®. ïambe, de. mcw.iux du ciel iH diM-nl e'cu un nup lu en ilcnte 

45 -1 .mK-k. donc junju'4 a qu'fc lencomrcni leur jour où ih kioii 

foodroyo 

4fi- le jour où kur. inlrigue» ne Irai «ivironl ù uni et où iH ne reeoroni .iBiun 
wcoum. 

47 - Il y a en ouirc pour ccu« qui «ni commis l'injustice des «miment! «ulrc. que 
eeui-lù. Mai» la plupirt d'raire eux k uucim point 

4S-Suppoitc iw patience l'arrêt de ion Seiinxur 

lu esl'objel de Nuire p*olectimi .igttontc'. Piwlamc la gloirc ei la loiunp; 
de ion Seigneur à lc«i réveil. 

49-Procluiw Sa gjoire cl Sa pureté une [unie de I» IIIMICI quand k. floïki 
.'évunouiiunl (dan. le joui). 

Chapitre LIII 


L'ÉTOILE 

de II rênoA m«qi>MC I*? verwn) 


Au «wii il. Dit u h MisfruottUtax 
pa> toatu il ps< luiUeoa 

I Par l'ctode quand elle lombr. 

2- VuUe vuiii|Uginni (Mulidimiml) m lia i>*i i(ui Cl n'a |>«i >lc ~t4uil en 

erreur. 

3 - 11 ne prononce rien sou. l'eflel de lu passicei 

4- Ce n'esl en rail qu'une rnélilion mlphte. 

5- 11 n éic imiruii i«r l'Anïf (Gabriel)aux force pnKumet. 

6 Kl au jujcmcni uilide (solide comiiK une corde fermemci ireuie ). C 'en 
alors qu'il *f momm tous .o« muge rcdlc (anprbquc)). 

7- Alor. qu'il «ail d.ms rhonnan supeneur. 

8 Puis il se rapfuocbi cl x Ui.u descendre. 

«-Il ne fui |4«. qsi’* une longueur d arc'ou |4u. près encore 
Kl- Il inspira alors i 5km esc Use ( Mohumnual ) ce qu'il inspira 
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)) D«u *«1 «corail » cullre « « m •vror»! «U VAIII n |rc> de Sen lime 

«i la AreOe. covnkraou U Icnne «no» un «<• mineur «i m «cum M el.hm.ii 
.«1»<n Jim II m®*.»- J un nir me «no uUm» «>» c«»«i cir».n.i 
tvilrtxct I D*r. r». ‘l«>oi M penome A. Anm IXo; In ni*, wm m)«Ms dé., 
dîna ai Ton-Pu.uii IIU molli to wneiimm niira.ics Ji tein m«iv U. 

Jmiim OI» k. <*.. wrm. imMcw «an* m.,.!™. pu «"* « 

Dieu 

» Ct uu J <U*l)lil kl |.m.-.Mt.«ii|-n . cior.e~.ic do crmi. flUtC**** M. Il 0.1 C.| 

dr IIbv.ii c'c« ®ilb te l.lillic'-irml.r.c.i n> k» «mekl»» etwuilod) '« 
t oi k Cc.ui Mil ni .tou contpr mu inw et*»* le ikiIoOc en inlun fc. pimeat 
l:iP3i>n im m locoiiiiiincnicWI-.n wircagriineMUKa. Ce (u:l Ikrmi nxnc»i «i 
oiutirv enjoilr «I kl Mnulrom * Il X'«* Hniairr Ce fi» le («.U de «pal Wd du 

nooullUK «.Ciiifouc « dr « UI 01 •.:i*l« - ». «im»« n.ln . 


W Hlii 


Il Ce qu'il «il n’étail nullement une illu.ua mensongère de son cœur 1 . 

12 -Lui conteiia-voub donc ce qu'il «oil? 

I J-ll 1 1 pourtant réellement vu Ion d'une nuire Avccnic' 

14 Pré. du lujubicr du Terme 

15- C'en pré. de lui que se irou.e le Parait* Refuge. 

16- Alors qu; k Jujubier clan loui touverl * loui « qui k couvrait”. 

17 loi vue n‘u nulkmcnl A-vie B» oulrcpanté In mesure. 

IS-Oui il a bien 'a ccrum. Ai signes de «n Seipwur. 1rs plu. paixH. 

19 Que dites-vous de. dieux Allai cl AIWoiT 

20 El Minai. «Ile autre troisième? 

21 Erik* que le garçon en pour tour et pour Lui la nfc‘? 

22-C'en donc IA un partage injurie. 

2 . 1 -Ce ne .mu en reiktè aue des nom. .lue .ou. avec inventer «ou. cl voi 
ancêtres et |»ur la confirmation devjurt. Dieu nu lall dcicndrc aucun 
argument. Ils ne font en somme que tuevre les peèvomplion. et la 
pendu ni» de rime bestiale 

Il leur est pourtant bien «nu de la jort de leur Seigneur la bonne direction 
24 Ou bien nue que ioui ki désirs de l'Homme deviennent réalités’ 

25- C'c.i A Dieu qu'appartient l‘autre monde et crlui-o. 

26- Que d'Anper dans ksdeux sont d'une inicrcctoon 

abKiluwiit vainc a moini que Oeu m k. y autotiw auparavant ci ne donne 
Sa laliifaelion à «IH en laveur A qui il. interceAnl' 

27 Ccrles ceuv qui ne crcwnt pu* A l'autre monde deeinral aut Angel de. noms 
A Icmmes. 

28 II. ne se bu vent en cela sur aucune science cir il. ne fcol que .ui.-re Ici 
petwinplKim quaM k. simples présomptions « |xuvem nulkmem mener à 
In vérité*. 

29 Détourne-loi donc de celui qui a décidé de ne pmai. penser A Noui et qu ne 
tient qu’à la vx ici-bai. 

10-C'M là ta mmriv Je Itvir MSWrir fol ion Srigaeur >|.ii mit maeut i|lK tous 

qiu .'est égaré de Su voie et qui a pns le droit chemin 


» On (*ul aussi irslurc «nnn» «al. . 8 en oiœ nr Okrxoïl; pslil « qu'» nul v* de «i >m » 
2| tonne >u.i l'iuu. ür> Ji .1 p«0(«. eu « («I A n«u« c*«f« vt.ilair,rw.e 

iHcetteni* el ul.i Or D»u lu lu) a r* u« Auknic (us IAi<l*n> GlMd «M. “ 
.rruh» mue «in * SCO akoiaco i.-iMi J* tpjttu oel icV-*> OoOOcl lu *rv-r. 

Unn A «lia dm .m .Oi*A mrniHi. *ni«. xujm d> . JiuiNn d> Tenr. .. Ol»<kl 

lu di au il u (Vircal l'.n.in(«*iri (II. km It lv. t au leiilme alu. Min «U tl II k» 

r.1 r*nm de .ne de. e*n« nknlle. • nom k. «virn n««it. A Dm uuf «ulii«s tires 

KIIUII (m.aim «Il -ni J.mr du T Km lu fapni el lui incfimi k. CeirnW. lu 
de. line. 
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J» U «K<i*V,.lniir» U («rr. Jmq. nocoMvt <cl. q. (nu- (U pu* « *■( l"t“ •IMI •“ 

m.iu. Cru purqia» s™ '-lOiunt o verni * mu "•<■•(- 

» c—i i.fn.~.(.<-> .*» •( <» 1 -*-*v)■<.(. u ...,.~~>.I......(-.(—i, r . ..< —ri— - - - 

ropcnabilk damna. Il » a »rk««ni li «ssurO: llwiiun d» r:c<.x«c( a> auro .nu 

* l>«i. iib.ks* iiitr.tsswaar K li««> aprferaaonwaa du -iitij ci «ici qu'la cU 
oMfail it U luioc IM (k «lil ni Iwu « q>i en mmcMa 

ai 1. IVipWu. IUn»'-i--.i Cl uUl a l>c. ver U. • in pw inc» piIiui * >»Im imbit» 

• u '.mil Oiu a Ole Mil lira Hun. (puni ifc l’Inui Al. >1 In a tiVv'/M I f* 

ûinpu 1 “ •■> “>*• l>cp<" ™ P<"i "•"•> 'u f'*'«l» <•> i» <* C*-"* i‘" *>•' 

niljn » piuriSqn Uilu a lu . U ■ dil d’Mrc pci qu? r«j*icd*u« «unw l'arrfuli«al 

ancai vafdaamoaiH; 

1) S'I an» m nmv a b«rl.Mr«c fo»UiMil «rtl X* 

2 ) Oi lO- aimi «Miiifquv orofmbV: 

J) O. .n vilun .."-.I qM (« peui lu « «ul tt. «f. îa baaùcnr de lut*.. 

I) C ol u. nupd 1 C»u> qi* dxinl «• aura, «h U SvtMr* 

4> Or q* l'.Vnai <ub-«l a Muks* m dru evi- cl In -a mmio de KM « ointM 


Si-lMi * 
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31-C'en à Dieu qu'apiurticni ce qu'il > i dan» tes item cl et qu'il y a en (erre 
afin qu'il révontpertK eau qui om fait le nul parce qu'iko»! (an et qu’il 
(Inrine à c«v« qui ont fait le (“en la meilleure rtcompcnte. 

32 Ceux qui évitent kl Brandi («féi et l« atln immoeuui à pin fc. 
peciudilln. Ion 5ei|;neiir ni >k>ri luge me ni ubioluieai 
Il eu le mtillcur <i vous cnnmillic «muni II vou» a fait pxintr île lerre cl 
quand «oui étic^ dci toi» dam le sein de voi mérci. 

Ne vous donne; pai .oui roInKi dei dipdfunci de ivrtu 1 . t'cil La qui ail 
mieux que ioui qui t M peux. 

S9 Que dii'lu de celui qui a tomé le dU*T 

34- Qui a donné un peu poil en deienu dur conune de la pieue- 

35- A-til dcin la «iiiKV de Hnconmi cl il y voit atori dairemer.i? 

36 Ou bien n'a-t-il pa. Mc informé de ce qu'il y a dam Ici Ubietm * Moiee? 

37 Ni dam .clin d'Abiulium qui a tenu paifaiteiiKiit u prointm Idc 
iiummeurc), 

33-Qu'aucune [wricuve de charge «cipooMibilitél n'en lupportc cdk d'une 
autre’ 

39-Que l'homme n'a pour lui que te fiuil <te Ht propres*florl5‘ 

«Ü-Quc ici eflori' seront vb (de Dieu, du Prophète et des Croyant»>. 

41 -Pui» il en recevra la rêcom|>:n»e la plua Juste. 

42 Que c'en veis ton Secteur qu jbouti.Kiil toute» le» destinées. 

43 - Que c'en Lui qui j fait rire et qui a fait pleurer. 

44- Que c'est Lui qui a fa-t mourir cl qui a ramené à la vie. 

45 - Qu'Il a créé les (feux élément» de coup*;, le mâle et la femeBe. 

46- A pan» d'une gouti» «te liquide quand elle en éjaculée. 

47- Que c'en uar Lui que repos; la deuxième crèntmn (la rtiurm'HOn» 

48 Que c'en Lai qui a rendu les manches cl a inapxré aux pauvre» ü satisfaction 
de leur sorl 

49 Que c'est Lui le Seigncuret-Maitrc Oc la constellation Sirius' 

JO-Qu'Il a a»éaul( Aid. la piouiiéic. 

51 - El Humovd. fl n'en laissa nen. 

52 Et 1e peuple de Noe avant eux, Ils étaient encore plus injustes M plus notent». 

53- Il a fait effondrer les cités renversées 1 (Sodoinc et Corrorrhel 

54- Elles furent entièrement recouvertes parer qui les avait recouvertes. 

55- Quelles ouïtes de ion Seigeeur chcrches-tu donc 4 meure en dou«c’ 

I > 1#U Dwu «I m «Mit! <fc «'qrl i» dire l> oiu drr (ars II ni soi oiMbl * nia dr km 
«•■cami .JUur bn« <i n .u ml > rSirn* Soi absoMiKn 
te itiv» nu as - » oioir k «as su van 
• r* ions tour f»' ""P In uss lis auiris • 
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I. Vente. 


id. l'Kfira* kateunm»n Céi 
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t. 0 *c aie don <»« •>• 
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H-la km __ t«8 

56- Voici un usertisseur (Mohammad) appartenant oui avertisseur* d'autan 

57- U VOICI IOUIC proche l'Heure gui ne orne d'approcher. 

58- Rien d'autre guc Dieu ne peut eu dhoikr le secret 1 . 

59- Islic de ce discours que «crut *ou étonne/'.’ 

6i>-Que rouf r*w et que «oui ne pleure* pi*’ 

61 - Absorbés que vous ites par votre dBtruction. 

6J-Prostcrtie*.vt>es donc à Dieu et adorcr-Le 

Chapitre UV 


LA LUNE 


Alt mw lit Du u It Municwdieax 
fut tome ti fut txaUfuu 


I Voâei que l'Heure eu toute proche et que la lune s'csl tendue*. 

2—S'il* voient un miracle il* tournent le do* et itaent «C'en une wncdktic 
continue ». 

î-lh qualifièrent tout de mensonges. unirent leur* passions et le* choie* 
seront toujours ce qu'eUes sont. 

4 Ils ont pouriimt bien reçu comme nouvelles de quoi le détourner du mal. 

5 - (Elle» rep*v«mml ) le tnmbfc de U tagoec. miiit k» avvrl imemenls ne kur 
servent i rien. 

6- Dctourac-l« donc d'etu le jour où l'appeleur ' appelle™ j une chose 
affreuse. 

7- le* >eu« numtttes et hagards. il* sortent de* tombeaux tomme une marte de 
sauter elles. 

8 Courant vers l'apfelcur. Ici Mécréants disent: ■> Voci un jour diffksle ... 
9-Le peuple de Noe. astral eus. ont tout qualifié de mensonges et ont même 
truite Notre Esclave lN.:e) de menteur en disant de lui: 

«C'ctt un fou o, et ils tirent lotit poir le tktouraei de su misiim. 

10 - llappcli ion Seigneur: « le suis vaincu. Seigneur Prends doea: lo.inéme la 

revanche I <■ 

11 Nous ouvrime. ulces les vnnrei du cid en des Ilots abondanti. 

17-Nom fimei asssi jaiDii ck b terne dei source* et ki Idrut) eau» se 
rejoi;nireni dans une crinro déjà prédciliaec. 



.»***- 



-! *'> tfA gV> w»i j. 

-A ^J*Xi '->4^ ?■*£ 

V/- 4 J ^ l -KA‘. <3^Â «fi & jÿ-» * 

4 -* 54^‘f« 2» 1 tr J < 2 ! 

ju^ji'L^- li'i <jj. ; i» J- Li'SiS <J> ^ 

&•/■' j* / j 

4. 4* / y j ‘ <s> s ■’ f - j'vi '“ ;r '^v 
.^•ÿiù&i^Ni ÔAi 1 ©^ 4*^ j* ,>.*£ 

Sifîçi “i 

jpZpÿB<i&£iï%Z?ül 
'j^^ïûüai <&£> /* 

} ie j;>ji ’£>',<£,f&'yü &»> 
4^ Ü4a'Æ>aI^ k i fy <£S$> f" ^ > 

Üfi? La> ^ «fc/ J- J J‘V< t-C 


S4-l*\*r _ ( 469 

IJ- Nom. le iransporidrrvt dam une chose faile de planche» et de doui <l'an**). 

14- Ellecoun entourée « ÏWtre providenceoxnme récompense de oefai (Noël 
qui n'a pu été nu. 

15- N "in l,i laissâmes COiimk ligne, y a-t-d un seul homme pour en lircr lu l«oo’ 

16 Commim fuiem alors Mon suppirc ee Mei avertissements? 

17 Nom * vont rendu le Coran facile :i retenir, y a-t-il en reul homme pour en 
tirer b k*on? 

IH -And aussi a tout qualifié de mentonp;i Comment furent alors Mon 
Supplice cl Mes aveitisremcnts? 

19- Nom lâchimes sur eu.» un «rni gl.u~.il et ttoleni duo. un jour de malédiction 
continue. 

<0 II arrachait b* jent tels d:t iroocs de pulmtort déraciné' 

21- Comment furent Mon lupplicc et Met ivcrttttemcnts.? 

22 Nom a vont rendu * Coran Utile i retenir : > a-t-il un seul homme pour en 
tirer la bgea? 

23-ThamOud aussi qtialifu les avertinereenti de mensonges. 

?4 Ib dirent: ~ Fst-oe donc un être humain de notre propre ra« et un seul que 
nous suivrions.' Noui sertee» alors vraiment ilci égarés cl Cet lout * 

25- liil-tx que le Livre de rappel a été pelé sur lui à l 'e.teepeioa de noui tout? 
Mais c 'etl plutôt un menteur plein de prétention et d 'orgueil. 

26 - llt uiront demain qui eu le menteur plein de prétention et d'orgueil. 

27 Nous allons bur envoya lu chamelle'comme tentation. AlWndi-leielarm-- 
toi de put ier.ee 

28- Inférait-le» que l'euu a été partagée entre eui cl que chacun c'y abreuve co 
wo jour. 

29— Ils appelèrent leur homme qui te taiiil <de l'arme) et |b) tua. 

M- Commenl oeil été alors Mon supplier et Met avertissements! 

il - Nout liohines un eu» un seul Cn et Vis voilà [«reilt au> dcbns * feuillet 
sortes pietinéet par la troupeau» de l’éleveur. 

32 Nous avons rendu le Coran flKik i retenir: y u-i-il un seul pour ta tirer la 
bton? 

33- U peuple de Loih aussi n qualifié les avertiswmnus de mensonges 
34 Nom Ucluunct tur eu» ux pluie Ce lincs pterret tnuf In famille de Lolh. 
Nous la suivi mes avant l'aube 

35-... Par un effet Ce Noire bonté Vixti co moral Nous récompensons «lui qui 

Il II." Wir ai >"TI iiw nim'ur» r’in.1. .limita n«iU|i» q*. «taqse lot quel» 

«">> I» lnu»! non «“K 4 In II Sur “«im mum »urs 4i ti ko lire p(>* 

<m«Kr de l'm n n~ fc. mirts n ni peur b itanMh D ton niode. fomdVoon * lu 
Suclc aiUnlo ~.l 4 i»i w pamto to» Riionill 

MU. I" «wn «Honni Il ...n. U kur Ml 4 u'<4 .lirp.l.ot.'.u «l UlK pu II 

■ni <• M ai™, qn l)«v W. lop» 





470 





Zb <&£> <$* ^'•J-r^~' 

V> *-*t& <& 

<$>£# 

’&£<i 

jhlj<g,>J^ i>,i ÿ yj; j r# 

•P*; 8**^ <£> ^ * S, »ÿ 

j ^0 <$ ijcÿjf ! €> ^j 


vawax^y^ 


»M »* HW"»' rw ' —T^ww . r •■—»•■ •"■ --*-*- 

üniCc 4e loi h tel moe û W" « *“"*• 

î| II <Wn»rair as» »..M. « * «MlMail 1U » fm»è tt «O.M 
mppr VI flb MI >U-M« b«* »»"*.’<«. imt k. bsro ai 
iUiiiiîii dr Dsrs. 

il cm l^mnrn-O» de .* a- !•« T»« te 

Di., ois ira Umà » lui <1 ion • « "|k « «" Ki* 1 "* 
Canne le ICIOL h train <ow t « **»« ■<*• "* r» 
ntl. o.e r tel Dieu «II loin y. eitskdirp in II «ru» <«<*> de 
dttim le K> .1 k ml «n I» S*»» Brtiu>« 

«I C«***n *uc lira . a pe> -v» de «a k mîra o.4n c~ 
ci ut .In d'ml II ai » K*» «h» -><■• - « * *"*" •*•**» 
« w- wenpkw .ura.de ïoli dee unie. M- 

Dira co trtn.IM « "V » >1 *tWl|*s n i iretiwoer» COUlUHIT. 

sri.nl dm n l*l> "unie 4 IW»*** « de oilec 


» - Cf nés UMHeouSna «Ul 

(Noms) a rendu griot. 

J6 II tes dvun pourmni tuai mis en guide de la dureté «k Noire thàiiroenl nul. 
Ü» doutèrent des asKriniraints. 

Jî Ih lui ovulent (kaundé .k leu» livrer ses hôtes 1 et Nous effaçâmes 
comptotmal leurs yeux 

Goûter donc A Mou supplice ci i Mo avaliucmenlsl 
M-lls lurent réveillé* de bon mulin par un supplée pcrsiuani 
i9 Ooûlce doue ù Mon suppliée cl i Mes avertissements! 

40 Nous uvoo* cfCecnvvmco! tendu le Coiun laeik û retenir. y n-l-il un seul pour 
en lirei U l«oo? 

41 Us avertissements «ail réellement sent* û lu faindk de Pharaon 

4? -1 Is qualifièrent (eus Nos signet I mirneks ) de mensonges cl Nous les 
cMlinme» » U minière d'un pvvsinl 1res cnpnbk. 

».< F.sr-cc qw vos mécréants » von* som moiteurs q« Ceux-là ou bien jounw 
sous de quelque immunité duos les litres 1 ! 

44-Ou bien ils direnl : •• Nous sommet un groupe puissant cl noua vaincrons ». 
«5 l.cui coalition sent vaincue et ils tuitrom en retraite 
«6 Mais leur ( vrai) rendez-vous c’est l’Heure (du /igcincnl), cl l'Heure «si bien 
plus implacable cl bien plus amère. 

47 Celles le» criminels sont des égarés «I cfcs fous. 

4ft Le jour où lât seront naines sur kur Ijcc dans le ! : cu. -Ooüic/ au contact 
(ou 4 la douleur aflblanw) de Sifcir (l'Enfirr)!-. 

49-Nous usons créé tomie ehote selon une propsnion prédèiermirke'. 
i» Notre ordre n'arme qu'une seule fois t« à lu vitesse d'un rcçardv 
i I Oui Notas a socs cllccmvmcni anéanti ks anciens mécréants de tWrt espece; 

y ••«•d nn reul pour en tirer In kçon l 
SJ Tout ce qu'ils ont liit est mentionré dans ks Livres 
SI- Toute petite aclxm et loule granifc (>) sont cirilcs bp»: par ligre 
S4 Les gens pieux sont dans des jardins et tfc» n faites 
SS- Dans une ambiante' toute de vénre dre; un grund Roi très cupibk. 

Chapitre LV 

LE TRÈS MISÉRICORDIEUX 

rk la (tnoûe medmose (7» «rselsl 


i Ntt.i.orseejii»n>)r>li»«iore4f toihi-vsoiprnmpis'stinniiaI» ksHo» 
rkmeaenakCl 

»I|*0 1-1 Angt* rnI Socron Xsl .(mol 4* Il tari ils Ils.» r»sr lu aïoimi k pr.tori 
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i»)t>u « Or «iii q»i 

jM^Stütnimmt . B lu .iv.il I. .UmA|u. 4»« Il •»■« <fc h pan* C *" **« 

«U K«k. que Htemnc poil Ire « Mn|»idu U COnn ce qu.l peu. (ci la su*. k 

STS* ,"’«wrjoitr l* lartare d.« * ll.n Oc l’Uiivtn «YM-«h* 1= **•<'> i..n.i«. 

21 U m« - C..«r>: iui Nef kl •l.-'W «uc I vn.- U ((UNO de ••>««• ll_lu-«. «i NI 

.tort* .. Non .«a 4UC te ptank. u pcraHral de c6l» 0> i l«MR .« C«l «t. Onnd. « 

MilV.rau IC pcji ipnjrc.C/c *u'lli u pt«M i 1. «ntaali * Dm «. dim I. en. m peu 


I) I* eri «I k Oinarc Or I «-'*■ a * lU* H «i h «crcc «i k dunlM du «rt.i.f « 0)1./.». 
»u< D.U. k«I «r Kl « «unit «nue« »ur piracrat «ci. inc I Mie. «■» 
m«* 10.1 ni foin. ira preatkndé'rnum « mu ni Inné pu k» l:«dc l» «.<1 « 

h oM.it.lk.. li .k .•» _< P—iMe «o » *•«»«' la duoJM. de Dk. du». 

c al le rtffC de rtijina. 4* k <«k«ce et d. «W 
d) Il l'ü,r On C-™ ci du lien»., «.i W« «• Icauru de crie tore On Menpknl d'apte.. 

«kl qui te m.< le uUi lira pcurra -au ru • ü paaiae» unlu «ue te Ane -al 
flfl.iW.Hv cl nÿ ml pa M«M 


15 IrirfcJtarnreMVrtu 


471 


An veut i/ Oim U Aiûtrimdùux 
/«/ /«mer ri fi*’ txuUate 

I - Le Tres-MûwrRordiwx. 

2- A enseigee I; Coron. 

J A crée l'Homme 

4 El lui upprll lu rbétonqiK < 

5 Le soleil cl U lune (évcéueet) iclcei un calcul minutieui. 

6- L'herbe cl In arbres se proslerncni 2 . 

7- le cid. Il l> êlc.é ci II u lue sk-xndre (.ur Icrre) la balance». 

I Quand voue pesez lie députiez donc pu lu juilc mesure. 

9- Fallet correctement la pesée el en mole Justice tant faire perdre au pends. 

10- El lu terre. Il l'a •dupcêe lom v»u* -ju. l'habilenl. 

II - Elle contient du fruits amu que ks palmiert pille un de spatbes. 

12- De iréitt que les graines avec leur balle ci k* plantes arocdtiquc*. 

13- Quels bienfaits de «olre Seigneur quiilifKU->xiui don:, tous deux*, de 
mensonge? 

14 II a ciêé l'Homme d’argik loul cccnme kl poterie. 

15- El II a «ce le Oins’ à partir 4: la flamme d 'un feu «ns Tuinie. 

16- Quels bicnlam de voue Scipncur qualifiw-vous donc, «ou» «fcu.v ifc 
mensonge? 

17- SeigBeur-ff-Miiuc des deux Orienis ci Scigaew-ckMalirc des deux 
Oxide tus. 

1*- «Jaelt tentais de voire Seigneur qualitaj-vous doce, viwt deux, ik 
mensonge? 

19- Il a permit aux deux liai* fia mer salW et la rlvlfre douce) de w reneonirw 

20 - D y a enirc eux une inurface qu'il» n'ouircp»sse*i guère. 

21- 0ucts bienfailt de voue Seigneur qualifica-vou» donc. »0u» deux, de 
memonBe* 

22- De mut kt deux sortent les perles el le coeaiL 

2>-QueH bienfailt de voue Seigneur qualilkz-voui dote, «oui deux, de 
men tonge? 

24- Il a kt navires qui courent en mer en >c dressant telles des montagnes fou des 
étendards). 

25- Quelt bienfailt de voire Seitnrar qualifiez-vous donc, vout deux, de 
mensonge? 

26 Tout ce qiu eu sur terre est appck i dispitulrc. 

27- El ü reste le vaige de toa Scigoeur digne sic loul respect el sic loul honneur. 

23- Quek- tentais de xoere Seigneur qualifez-vous doue, vosn deux, de 
mensonge? 
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0 jüL : £^;Yu jy 0iP>-,v r'“ 
^l^.0 ^C 3 jsL",Yv.iu 0 j 5 ‘ïï»Ji 


Il Gnrarannl aui .n,r. inoariOek. ta l«~ « In Ont. uni toun* » l> pemlnr « 
«ni 4roc « do c«tr jo poith ». 

1 ) U oel (•0*1 atoe» la o,u«u a b Ik*i «k li row. U tf«pwi«i >r<i““ dn l«'“>> "‘•Im 
ho fcM«hlto»»lia|lwi OMrla moKirk». <CH(lWir IMdnna U'.mir. »<*■!« 
la lixudrs en«i«lBO. il «a *»i |MiaiUifMM «s b» tfiris ta«*l» »'•“ ™" ' n ‘ , "‘ 

» «U r« MU nitrtarai Jmi|» ’J( r-Wii. |ui. maki iu.i(« il Kim Wa-( taioaa (Muer. 

ttca» au to a'Jiri r«a »*vo U ha immun p.n In email f*. CW »<!-<>< !<■ •■■o' 
tfWo.i~M.roi oa.(US rl e«l * «a n>n|tr' M“<n la rrxotaX» Hta mai «tain l<" 

•Miiuiiocnml laxi-ttt J«li liata lAroi 
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24-11 ni wilKIK île tout ceux qui tool dans let ceux et en terre et choque jour II 
en à une occupilica. 

W On* bienfait* de votre Seigneur qualifiervous donc, vou* deux. de 
mensonge? 

31 Nom Nom contacteront tpcciakneem j vota. ô lieux coept pconU'. 

32- Ouclt bienfaits de voire Seigneur quolifi«-vow donc. >ou» deux. de 
nue n tort «e? 

33- 0 ensemble dos Ocniet O de» Homme» ! & «oui pouwea terre det domaine» do 
cieux el de b lernr. sortee-cn dood Von n'en wrlcx q« pu un Irét gianl 
pouvoir 

14 Quelt tentait» de voue Seigneur qualificz-vou» donc. >oui deux, de 
mmoaga? 

33 O» lac liera wr tout deux (génies ci huinaint) de» flamme» ardente» ci du 
cuivre lundi dtlxqurfe vont ne pourrez dcfctppcr 

3*>-Qw* bienfait* de voire Seigneur qualifiez-vous donc. vo« deut. de 
mentonge* 

37- Quand le ciel te sera fendu en prenant l'a'p.H d'une ripe, telle de la graitoe 
touillante’. 

3X- Quelt tentant de voire Seigneur qualifiez-vous don:, vout deux, de 
•cnwope? 

39-Ce Jour-là aucun dire humain cl aucun génie ne ver coi interrogé* *ui fcur» 

pôcbéf*. 

4(1 Quel, bienfait! de voire Seigneur qualifiez-vou» donc, vow deut. de 
in en tonte? 

«I - L<» «rimmels seront en effet leoonisiissubletâ kur* propret marques et on Vet 
chinera selon ce qui eu écrit tut le freai cl tur Irt pieds. 

42 QueUbKntaii»de>oireSeig|icurqualiraca-vau»doi>e.vou.deut.ilcnicnaong(’ 

43 Voici l'Enfer que In criminels qurfiltanl <fc mentonge 

44 Ih vont ci viainem enire lui ci une eau teuilbnic. 

43 Quci» btcafaiti de voire ScipKur qiuhftu-vcai donc, vont deux, de irKMOngc 1 

46 A celui qui * erainl de compinu'lic (un Joa») devant ton Seipicsr deux 

janlini. 

4’ O** tentai!» de voue Sclgncui qual>nc/-vou» donc, août deux, de 
meiponee’ 

4?- Aux nimum de toute» sorte». 

49-Quelt bicaluiti de vOUf Sevgneur qoahliea-vou» donc, vout d'eux, de 
wmonge? 

30 II »’>• Irouve deux tourtes courante» 

51 Quelt hienfaiu de voire SogiKui qvi.lilkx-vou» donc, vont deux, de 

mrmtongcT 

52- lit contiennent de toutes tortci de fruit» un coupe (ou deux etpttct). 

53- Qucb bienfaits de votre Seigneur qvulilka-vou» donc, voua druv. A- 
mensonge* 
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» - /. YUI.'WHV awmfr _ 47.» 

M l!< «ont bciouA* -or Ai Du doni le. Autture* sont en tôle èpantc 1 CI le. 
Iruiit de» deux jardin» *t balancent à neetee de leut mam. 

55 Quel* Ixcnliit* de voeu Seigneur qualifie*-tout donc, «tut d'ciiv. A 
mensonge* 

56 Dans en jard™ m In (hours) au regard pudique qi* nul homme avant 
eu» n'a jamxi» déflorée* pa» [dut que nul génie 

57 Quc6 bienfait* de votre Seigneur qualifier-vou* donc, iw deut. A 
mensonge? SS-On dirait le rubis cl le corail 

59-Quel, bienfait* de votre Seigneur qualifier-voui dose, voun deai. A 
mensonge? 

M- La récompense de la bienfaisance est-elle autre (bave que la Ucnfaiurvcr* 

DI Qucfc bienfait* de votre Seigneur qunlifler-voui done. \(m deuv, A 
mensonge? fi? - A part ce* Aux )aidin*. il y en a encore -deut autre» 

03-Quel* btunlim* de votre Stagnent qualtflrz-vvu* donc, «vin deux, de 
mensonge? 64 II* sont d us ver. nombre. 

6 S-QueH bienfait* de votre Seigwue qualifiec-vom dose, vow <lcu*. A 
mensonge? 66-Ib conlientxnl Au.» sources bouillonnante». 

67- Quel* bicnrurt* A voire Sogneui quallfiet-vOUt Ane. »OU5 dcu». de 
mentonge? 

68 - II* contiennent A* fruit* ainti que de* Altier* et A* grenadiers 

69- Quel* blenlaiH A votre Seigneur quallllcz-vous Ane. vous Aux. A 
mensonge? 

70 II» contiennent A* femme* toute* gort&i ver» k bien cl belle* 

71 Quels bienfait* A votre Seigneur qualifiez-vous Ane. vou* Aux. A 
mensonge’ Tl- IA* hours cloîtrées dans Icn tente* ! . 

73- Qw’li bienfaits A votre Seigneur qualifiez-vous donc, vou* Aux. A 
mensonge’ 

74- Aucun homme avant eu» ne k* a (amai* déflorée* pat ptu* qu'aucun gène. 

75- Quel' hienfatt* A votre Seigneur qualifiez-vous AnC. vou» deua. de 
ineniomc? 

76- II* tont accoudés *ur de* dra-e vert* et *ur de* tupo à la beauté géniale 

77- Qurl* bienfait* A votre Seigneur qualifiez-vous Ane. vous deux, de 
mensonge? 

18 Béni toit par lui-même le Am de ion Seigneur dignede tou: rapeci et A tout 
honneur! 

Chapitre LVI 
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imOntii de U tauk> 

») tau qu nilKWiob pim». I ewtm Obael » Ipr «MIWI «X 9® l«u, fcdr .llttr Si 

fkf.te uMCllIile. 
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mm dt Dira U Mattiraidiaa 
pi' meurt et fn< eueHeure 

I Quiml im.tr» l'èWncmnii aiitndu 1 . 

2-SOD »fll.«c n'a auran imliix lruropeur r 

J 11 en a b*aw ccnnin» el il en èM.c d aulra*. 

» Quand lu lerrt "ern .««Venuneni searnic. 

S-Qunnd le. nonugnn «rom itduilci en poudre Une 
6 Qu'elle» devienne ni ulor» de U pcuuüie c peuplée »u.< quaire >eni4. 

^ Qui ml .ou. vite/ uoa cniégmiei. 

8 - Le» un* de lu demie • et que lonl lo gêna de U ifcMrc? 

9- 1*. gem de lu sinistre el que «ml les gens de lu sinistre? 

10 El tts précurseurs, les precoiwuis*. 

II -Ce sont ceux-là que D»*o adiuei dan. Si proximité. 

12 l>»m fcl jirdins du délier 

IJ-Un nooibre inditeiinme do gérerations premières. 

14—El un peut nombre des gènétalion* ullimcs. 
lî-Sur des lits trciés d 'or et * pierres preoeuscs. 

16 Ils sont accoudé» sur eu . et sc fout lace. 

17- Imrc eux circulent slo^uncs garçons à b jwnesie éiernelé. 

18 - Porteur» de coupes, d'iiguiércs et d*«n .in eouUnt ifc source. 

19- Sa lunson ne leur donne ni mnl de le le ni nausée* 

20 - II- leur présenlcnt leurs Ttuil» pefftris. 

21 El toute viande d'oiteiui dont ils ont en.se, 

22 IEntre eu. circulent aussi» do. tours' aux ycu« grand»et beau». 

2 J-Elle» tc*t pnretOfs i des perles en coquille. 

24- Ccsl U la récompense de ex qu ib rjoaKnt. 

25- II» n'y entendent ni vcrlwge ni bittphèmo 

26- On n'y entend qw -Salut et pan. salut et paixl- 

27 - El k» gens de la dextre. que sont les *ens de 1» détint 1 
28- Entre de-juyubicn, pn>» d: fc«» ««ne. 

2V- Ainsi que «s bananier» uu« Huit» disposes en rangs «rnis <1 dru». 

10 Durs une omtvc èlendue. 

Jl - Et «ne eau qui coule sans urrét. 

52- Au mabiu de fruits abondunts. 

55 Ineptnsibk» t< nullement linerdils. 

54-Sur des lit.’ haut placés. 
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35 Nous ki avons faites à b perfection. 

36-Notas en fitrot de* vins". 

ÎT Pki net d'amour ci toutes du meme âge. 

« Pour Va «nt de la de»tre. 

39- Un nombre indHerminf des »>néntioes prcmrért* 

40- Hl un nombre indéterminé cfcs réitérations ultimcv 

41 El ks «n- de b sinistre, que sont k* «n» de b sinistre? 

42- Ils sont dans un touille brûlant cl une eau bouillante 

43- D»ni une ombre l'aile de lumfe noire cl torride 
44 Elle n’m ni fraîche ni généreuse. 

45-IU vivaient auparavant dans le htxe. 

46 Ib s'entêtaient d-rns te lié? grand potion:' 

4?-ll. ili.aîoti rhu< qu'une ruts mons et réduits * de la ivndrc cl a des 
owcm.ali nous agoni vraimem «lie ie»uscité»? 

4K En seni-t-il de même de no» permien, ancêtre»? » 

49- IX»: - Les (-ornes comme te» de mors... 

50- ... ■ercnl certainement réunis au rende/ vous d'un jour connu (à l'avance» 

51 Puis, vous autres égaré» et sceptiques 

52 Vous mangerez sûrement d'an arbre de Ziilloum' 

53- Vous vous en icmpfaci k ventre 

54 Puis vou» boira pai dcssus cela ite Tenu bouillante 

55 Vous en boire/ i lis manière de» chameau» compktfflKM assoiffé»». 

56- Telle sera leur vte dan. te jour de te rétribution. 

57- Crsl Nous qui sous avons créés, ne le cn>>e/-vou» donc pas? 

5tC-Que dites-vous du sperme que vous éjacule/" 

59 Est-ce sous qui k crée/ exi est-ce Nous les créateurs? 

fO-COl Nou» qui avons prédestiné entre vous ta mon et Nous ne sommes 

jamais devsmv. 

61 Ren ne Nixis cir-jvcbc de sous remplacer par d'uutic. êtres pamfcà vous et 
de vous faire revivre dans ce qsre vous ne savez pw-tc 

62 Vont ave/ ben lu la première création, ne vos* rap|vlc/-cvu» donc pas? 

63 Que dites-vous de ix- que vous laboura? 

W- Est-ce vous qui l’eniemcnra ou eit-ec Nous, k» cnsemcnccurs-’ 1 ? 

Il No.s .sus. SU pu. Il LU lihip VH ver»i l’’)cmnc.i Die. a pin ta fiB il'Adin in raar 

tf»Ht»wi»x <1 4e n,n UKtuinmirH O ces cens rat.'lr. pu le lui a Imnp. pu Ut 

tpknktrs «ce iM an vue «MKce* m/.j.iKni n atscelii 1 D.-. tur forum, le.rs 

alan: Cl luit «c «I deiicni ux sur. au aie nmili* d«ns ce meule 
-I c eu MI ut« h l'tiAi I l'.neroine éot.nnle tl ùie» le. tui nuorrtlmi ms Km 4e. 
àOioiu CVu 1K I-Min-.IIKI qui O lCsriiue pu el oc ululM un» lui 
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6 S-Si Nom voûtons. Nous le réduisons en débris et vous vou* débitiez alors 
entre la stupéfaction « !c» icmoeds. 

66 - Nous voilà donc ruiné' -. 

67-..Ou péutôt nom sommes * pauvres déshérité . 

61-Qie dites-vous de l’euu que vous buvez? 

«-tn<r vous qui l'avez fait descendre des nuages ou bien Nom? 

70- Si Nous voulons. Noua lu rendue» saumâtre. Ne imienier-vous donc poml ' 
71 - Que «Mb-vmb du feu que vou. raina jaillir'? 

72- Esl-ce voue qui en avez créé I arbre où Csl-ee No« le* créateurs? 

73- Nous en avons fart un moyen de rappeler (l'Enfer) <t une jouissance pour 
ceux qui campvmt dans V: désert'. 

74- Prodiave donc la gloire et la pureté du nom de ton Scirncur Lc-Trés- 
GniBd! 

7J le ne Jurerais pas par la positira det étoiles.’ 

76- Et c’est uo serment, si sous saviez, énorme 

77- C’rat ccriairemcnt un Coran (lecture par euoVncc) noble. 

7*- Dons un livre soigneusement abrité. 

79 Seuls le. (Auzcs) purifiés (de tout péché) le tombent. 

«l-C’«i une chose descendue cfc la pin du Seicneur-oi-Matlre de. Univcr» 

11- Ce ifcwours n’csi-il 1 vos yeux qu'm* onction verbale*? 

12- CtO)ce-vous assurer voire subswamv en imitant Mes Messagers * 
menteurs'? 

* J-Rouvre-vous faire revcnli l’àme du mourant quand elle a dc?> atteint soc 
gosier? 

84 Vous regarder alors Itoul ce qui « panel. 

8 5 Ncuu tomBKtreKvxïpluspres de lui que vous-mêmes mais vou.Kvo)ce[<«nt 

86 Si vnimcnl vous n Visez pus tenus de fîtes o» lu rétribution de vos nclcv 
87- Faites-lui (A telle ime) rebrousser chemin si vous êtes véridiques. 

*8-Si le mourant appartient a cou que Uicu admet dans Su proximité 
89 lih bru c‘«St (pour lui 1 une pais reposante, une odeur exquise et u*s sndin de 
délite* 

90-S’il far partie des gens de lu dr.ire. 

91 Sulut ei paix à lo. qui appartiens lus grev. de la de.tre! 

92-Mais s’il fait partie des (tarés qui traitaient Nos. Messager* de menteurs. 

93 II sera installé dans la chaleur brûlante. 

l> te* Arabes fi a viril lu fo. en frnrni oninrs trantes In uk> noue l< miras II-, 
an artues puli.olcimin pm;n, iuUu -Sx* Ils iMp-nuicn Je- nnxaii n« ,vu f... 

'■"> -"mn Cm i CCI arhra- le un. •»>-! >« .11.... 
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W-El II sera rôti dans la fournaise ardente. 

W-C’cm U le pus haut degré de U con.tcnon'. 

««-Proclame donc la gloire CI In purtw du nom de ton Seigneur le Très Grand! 

Chapitre LVII 

LE FER 

d» li pé*Kxb mednoiK <29 *™oi 

Au oa» 4> Di/u If MtifriiO'duni 
)*>' rutwe fl fui i attA.AU 


I -Tout ix qui ot ûtm lo cicn* et en ifttc » produira- l,i gtoire et la pureté tfc 
Dieu cl II cil Le Puissant el Le Sage. 

2 - Cot à Lu qu'apparient le royaume de» ceux el «te lu terre. Il doute la »ic et 
ki mort et II est parfaitement capable de toute Chose 

3- Ce» U- U Premier et U- Demie:. ILxoténque (l'apparent) cl lEsotériquc 
(le caché) cl II sait parfaitement toute chose' 

4 Ccst L ui qui a créé tes creux et la terre en su Jours 1 pas a manifesté Sa peine 
autorité sur te trône. 

Il %ait ce qui pénétre data ti terre cl ce qui en sort, ce qui descend du ciel «l ce 
qui y monte. 

Il est a»tc vous là o) vous voyez cl Dieu «oét jurfaliemcnt ce que vo» faites. 
5- Il détént b royaume des creux et de la terre et c 'e* i Dim qu 'on rapporte tes 
choses*. 

ft II émlu..^» lu nu.1 d-n. It Jour « Il >mbr*|ii<, O Jour dan. t> nuit II «m 

pirfititemcnt lu véritable image (tes poitrines. 

Î-Crojee à Dieu et à Son Messager et dépjnttt de ee dont II vous a donné U 
leutenance Ceux d'entre sou* qui auront cru et dépensé auront us grand 
salaire. 


I> KM <1*™ te* ai (tu htti qu* lit.»» » u mil. m«i u |<ru or Mm us nauta te »«o 
tnto. flisu un r*.ic üi nrede iHtaiu r do.il.- èio )tua • «jures niet'u 

iIiiMki.it. •■M-I.H.I te»t<. ctoOK, mu Ui^ute kiii > I toilkmnli 

l'i»! .1K. U li tw Vi (Tus faire à ccqu il u.l d. «. prefn. *»n. C ra fou crt» qx b nm 
.4 IUIMHI.HI) r* K*l —«( Ijhiqilf te nuil lins tr Ccn l 

îl a» ptei un« . DK* p.' fa «n> <" jiuSrh fa teutfranion inuu.i» « x. snvwt 

Ibm a tel Dh» oi dt .iminn . ni >uUn«w 
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8 - Qu'awz-vou* à ne pu croire i Dieu al on que le Messager vous invite i 
croire a sotre Seigneur cl yu il • effectivement pr» sur veut un pacte « coin 

èiei croyants? 

9- C’est Lui qui l-iu descendre lui Son Esclave l Mohammad l ik* vrrwts him 
iljiri afin île tous sortir du lénébres à la lumière. Dieu «I «sûrement pour 
vou» pkin de compuraon et de miseric-mk- 

10- Qu'uvc/-vous à ne pas dépenser sur k chemin de Dieu alors que c’est i Dieu 
I|i*e retient l'héritage des cieux e« de U «erre? 

On ne peut mettre sur ai même niveau ceu d’entre vous qui eut d*|xn»è et 
combattu avant la liMalmn tfc la Mecque et ceuv qui ont cfcpcnsc et 
comliuiiii après 

Le» premiers sont d’un degré supérieur 

A tous Dieu a promu li pfes Mie récompense (le Paradis) cl Dieu est 
parfaitement au counmt de ce que vous faim 
Il -Qui dix*, fait un piet 1 Dieu de ce qu ~Un txen acquis Jltn qu II k lui rente au 
décuple? Il a en plus un salaire généreux. 

I’ le jour où tu verras fcs Croyant* et les Croyantes, leur lumière évoluant 
devant eux et à leurs droites 

Votre bonne nouvelle, se jour-la. «iront des jardms sous lesqucli coulent )es 
nvtércsct ou vous serez pour l'éternue 
Tel est le très grand succès. 

15— le jour où les hypocrites des deux reies diront à ceux qui auront cru. 
• Altcntk/ cous pour qtie no» prolitieers de votre himiêret » 

On du : •• Revenez en arriére et tfant») quelque lumière I » 

C'est alors qu’on éleva enta* eu» une muraille 1 ayam une porte dont 
I ’inlêiKui contient U miséricorde et dont la face appuient.- a devant elle les 
tourment* (l’Inter 1 

U Ils lesappeikm? •• N'étions-lois donc psuavec vous? <• Ih disent : . Si. nu» 
vous ire’ cède a la lenution. vous avez guetté (li défaite de l’Islam), vous 
ave* cultivé le douce et vous avez été dopés pur ks (fausses) optantes 
jusqu’i ce que vint I ordre de Dieu cl vous avez été trompés au sujet de Dieu 
par k Séducteur (le Diable). 


11 Ci» 4; eue HH. II. „« -rare le h-.<l» ft Ifnfa au Vu pub 4<m b tt-c.Ui Vil. 
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15-Aujourd'hui nn n'rmvp'e dt tou» aucune rançon ni do ceux qui uni menu 
Voue ««le en le Feu. C'en lui voire pjtronprotceieur ci quelle bien 
mauvaise dciUn»! » 

16 N'eu-il put venu le tempe pour ceux qui onl cru de Imuei Vint «.aura ic 
'emplir d One wma non de |uu cl d'humble soumiuion 4 11 kvlurc du Livre 
* nppci de Dko ' « do ce qui e»l deteendu *• la vérité cl do ne (.>i»i être 
Wicils à ceux qui un i reçu fc livre avant eux (Juré» et ChreiKit*)? Ceux-là de 
trop longue» annee* vont déjà passée» tfcpxiti qu'lit l'ool reçu et c'en 
pjunjuni leurv cour, devinerai iropdurv 
Beaucoup d'entre ou* vont de» dévergondé». 

17-Sacha que l>cu ramène b terre i la vie «pré» qu elle rat moetc Voilà que 
Nout voua avxim elniraneni etpné Ira vignei (veraeu), pcul-êtrc 
tompremlree-vou» 

IR Ccu* qi font l'aumône ei celle, qui font l’aumône cl qui ont accordé à Dieu 

m> etnp.uM da bon «loi. kl» Me* rendu uu décupfc cl il» ont de plu» un 

talaire peréreuv 

19 Ceux qui om cru à Die» cl a Sra Ménager*. ce «ini ecux-là Ira pluv prompt» 
4 croire et ù dire la vérité cl le» témoin* aupecv de leur Seigneur lit auront 
leur tulairr ainsi qsc leur luenicrv 1 . 

Ceux qio auront ntécr» cl qualifié Not ugne» de ItKn&Mges. ceux-là vont Ira 
gent de la Fooraane ardente 

20 Sache* que U vie Kl-b#s n'ctl que jeu ot amnwmcni. C'en une parure ci un 
»UJCÎ de vanlardite entre vou». C 'en une courte vett un lurptuv de bien» cl 
d'enfant». Me ctl en cela pareil b à une pluie benfaieame qui a fail pousser 
une végétationayant |Ju aux Mécréant». Pui» cellc-hi te dctKche cl lu la voit 
touic jaui»:. Pui» ce n rai plu» que détail el dan» I auire monde ur supplice 
tévéte el une rémission de la pari de Dieu et Sa satisfaction entière. 

l-i vie Ma-tat n'ctl qu: joui»at>:e illusoire 

21 - Coure* 4 qui micu* mieux vert une absolution de la pari de votre Seigneur 

ainu que vws un Parada large comme le raet et lu Km II u été «menap: pour 
«ux qui ont cru à Dieu ci ti Set Mcuugero 

Telle Ctl b grrvcroiile de Deu. Il l'utcordc à qui II veut et Dieu a b 
tinvcrodts la plu grand* 


I) Ou: -à h kevin di C'aeai - 

Il Au|Kir «olmireri ikiirei kaki an lié» prnhe «V ti arre rah d ne Amer» Mm «jeu» 
lun ne. t>in cette obvoiolr rlTrav.M. >••<.< «tvrm.i raorv vu- le ivn: lié. ilrù A- lb*r 
VoHkvCmviin ri Ici luatv aiuei eouvvnd Un lim.ee Je vire e« et i kir 4mle ci c m i 

<«» qiib f“n.tir!'i k. „-,i -ik (.oui. IInt.,) H ,, t cm Ver dm. k. rn(,-«.n» 

mbiaiNn de l'Enfcr. 

M«> le» «-lin™ el le» liium «ton icuitM nvti-v. o l'auimi iu.uk Imm 
t "«« Kkiqio Iv Mal mrimxuiMnrt vuu. I U rcuml» ifd.uk lO.u i» en 
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22 - 11 n'est de calamité qu> ram touche dam sos urnes ou dans vm propre* 
pmonnes qui ne *oil d «fl Mente data un livre asuot inSnK que Nous h 
créicei». 

CeU est pour Dieu <*me facile 

23- Afin que sous 11 e vous affligiez pouni pour w q.*r sous asc? manqué ci que 
«oui ne vous rcyouiHoec p«> de «« que «ou» avez alieini. Dieu uHunrc l««ul 
>ua»cu> plein de vdaianlév. 

24 -Cens qui se montrait avares tl ordonnent au» gens I'uviiikc Celui qui but 

•Ollc-fiiiv e'ev. Dieu qui x pisse de tous « qa est Le digne de loaangcs. 

25 - Oui Noua avons envoyé Nos Messagers avec les prunes évidente» et a»ons 

bit descendre avec eus le Livre et lu Kl U oie «fin que les gens fassent régner 
la justice 

Nous avons Tait devrendre le fer à h tcocaciié puissante, icndanl |V odeur» 
services au» gens et afin que Dieu sache qui Le soutient Lui et Ses Message» 
Imcii qiK ne L‘ayant jimm «u. 

Die» est fort et puissant. 

26 Sous avons elTctluvinent tfcargé du Message Noe et Abraham et avons 
placé dans leur descendance la prophétie et Vf Livre 

Parmi eu» certains som sur lu bonne voie cl plusieurs d entre eut sont de» 
dJverjondfs 

23- Pin» Nou» le» finies suivie de Nus Messagers et cnthacnimes avec JtwflH- 
dc-Maric. Nous lui don&imes l'EvungAr et platumcs dans le ixra de ceux 
qui font suivi une eompottioa. une miMncorde et une vie mceucalc de leur 
prope invention que Nous ne leur avions jamais prescrite Ils cherchaient 
seulement pur là à otttnir U satisfaction enlifte de Daco. Ib n'en ont fus 
suflnimiiia:it rcspxtc pu la suite la règle Noms donnâmes à ccu» d'entic 
eu» qui avaient cm leur silure et beaucoup d emie eu.» sont des 
dévergondes 

28 O veut qui ave? cru! Craigne? pteuserxnt Dru cl croye? ! Scc Mevsiger. Il 
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\oui donner» a Ion deux parti ' de Si miséricorde. vous 1er» une lamine à 
Uqutû: vous marclinc/ it vous donnera Son absolution Dku est infiniment 
absolurent O plrsi de miséricorde. 

» Afin que les gens du la*te (JuiTi et Chrétien») sachent bien quïfe n'oet 
ukub poavoii dan» U répartition de la générosité de Dieu ri que lit 
générosité en dan» la main de Dieu. Il U donne a qui II veut et Deu détient h 
générosité la plus grande. 

Chapitre LVIII 


LA DISCUSSION 

de b perkke rrednoue <22 verser»> 


Au nwu Jt Duu Ij Atitfriuodimx 
fia/ awut cl fia/ rxttllmr 


1 - Dieu a ben entendu le» parole» de celle qui discutait avec toi »u supl de son 

titan « qui te plaignait à Dieu. 

Deu entend mire discussion. Dieu est pirUucmeitt Audiuai et Voyant. 

2 G:u» d'entre venu qui detuiHeru leur» femme» en leur dttant; h Tu ta pour 
moi mterdite comme m'est interdit le do» de ma nscre 

«tort qu elles ne kmii nulletreni kuis mcicscar ils n'ool pour iwrcsq* 
cellet qui le» ont cnfmtés. 

Il» disent 14 de» propos tmcccptaftc» et mensonger». 

Dieu pardonne beaucoup et CM infiniment Absolatcut. 

Ï-Ceux qui délaissent leur» femmes en leur disant: - Tu r» pour moi interdite 
canine m est interdit le dos de ma mère », pu* rcvemient sur « qu'ils ont du 
douent affranchir un cwti.e avant d'avou aucun contact Iconjugal ) avec 
leur femme 

Cela e»t de nature à sous débarrasser de ces marnasses geatiques et Dieu est 
purftilcmenl au courant de os que vous faite» 

4- Celui qui n'eo trouve pas k» moyens dot jeûner deui trtois consecutifs avant 
d'asott aucun contact avre sa lemme. S’il ne peut fc faire, il dort donner i 
munp:r û snuntr miséreux, el ce afin que sou» croyiez à Dku ei à Son 
Messager. 


11 Oi pr.l iw dnnKui plIU » |K»t cc tu nroj. .. I ium 10.1 k i ivmtl 

Jtiwi. 
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Telles aom te» lirait» (interets i * Dieu ci fcs Mécréant» auront des 
tourments douloureux 

S-Ceux qui k rapproitcm irop’ de* limlies de Dieu ci <k Soa Mcswgrr en 
seronl refouks d une («en bumilUatc comme l’oni été ku>* prédécesseur». 

Nous a va il» cllcclivcaitiit Ril iIsmciiiIic ilr- irncn hkn clair* cl le* 

Mécréant» auront de* lourmcnl» humiliant». 

6 Le jour ou Dku le* icssiKitciii loue ensembk ci k> informera akir* <k ce 
qu'il» auronl («il 

Dku en uun (uil le compte et ils I ’uuroot oublié cl Dieu eel témoin de iouic 
chose. 

7- Ne vvxvtu pas que Dieu ait « qu 'il y a dan» le» cieux el ce qu’il y a en terre 
Il nCil pus (rois personne* à te fa-rc de* confidences sans qu’il ne toit leur 
quatrième. ni cinq un» qu'il ne «ni leur initmc.nl moins que « nombre ni 
davantage «ni qu’il ne toil anv eux b où il» « trouvent. 

Puii. k jour de lu résurrection. Il kl informera de ce uu’ils auront fiait. 
Dieu siii pnrianement mite chose 

K N'u>-iu >inui« fuit itientlon » <ru> * qui on a interdit tk efcuihoter entre 
f»« cl qui retiennent quand mime à ce qui leur n «té interdit cl w cceKcrttml 
à vtx» balte dam k [cette. I 'agression et In désobéissance du Messager’ 
Quand il* viennem à toi ils le ci Kent par une (nrmuk pur laquelle I >cu ne I ’a 
jamais salué. Ib k disent en eux-mêmes - Si encore Dieu nou» loumcntail 
pc-ar ce que noui disons- ! - Il leur luffie d'avoir l'Enfer où il* rôtiront cl 
qutile affreuse desnaécl 

9-0 vous qui user cru! Quand voui vous concerter U von basse ne k (ânes pas 
dm» le peihe l’agraaon et li déiobkiisaiKv du Mmaetr mais ooncMlw- 
vois dans le tien et la pieté et craigne* pieusement Dieu vers qx vous sert* 
conduit» es masse. 

K)- 1rs cKceniliom à »otx bisse ne scci que l auvre du Diabk alla quil eauie 
du chagrin t ceai qa ml au. 


1) On irMinUIiitilulr k vir»c — far. iiuiifcsl.-r iiuutikn vi~.™a»i-i|i .n. 

On («n akrs Jr U miu àictslidccduetl. «itiii 

V_ s il est c'iH kl «. (cnfcrntmm su mue i/i 11 sipi p uùi ik U rieni «u un dur 

Suie merde 

s» jure Ii.erenl de. . Unies Or lie* . eu» le setnt rnoUeil 

[Nir. i, «i >iu Htii.l die à loin wc «voir le. mena* lm«r* eue iuclji “« Un lmiri®M 
de t,n Vin. serrer dr l/dp pM Jn I nil» dr Q.eq.'m. U <> k sets de ki cone.nr ai Mnu 

: Ici errai. di Ucn* cruraani u» k loi de ne pas é;*e uikuulqiaïuit pins (ou kin 

cv.iii.-r.es km iiyeiiai «lui .n **nc c»lci< Je U nnwine.ee de u «niiee de Dxu sorti 
Or t>.c liiam iel du nom Jir te preacniil le «unn 

Mu de mil «ni qu'le r> ptiden iki i iisuiûv el au Du fr«*l* Muai» • t inorirmsc rl 
d tue incn «npir.l»» 

I.U1 d eue peine. I lnpil.ni pufil ci Huer k PiopVéie «Ire-, qu’l clin prosierrr es 
■'nliriUml (eu* .trime <M> l'entMle *ie»e ifc li kn.r. >: croserl. 
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Il ne leur fail en réalité aucun mal si ce n’est avec la permission Ce Dieu 
Que les Croyanu s'en remettent doa; 1 l)uu! 

11 - O sous qui avo cru! Qaand on sous dt dans ks réuni ces d'élargir sos a>rcfcs 

(pour faire place ao\ autres ) élargisse/*» ci Dim vota» élargira «olre place 
(au Paradis). 

Quand on sous dsl de vwb kv». k»er-vous ei Dieu élèvera de pliseurs 
degrés cm» d'entre sous qui auront cru es cm» qui auront ic^u le mvoir 
Dku est parfaitement au courant de ce que vous faite» 

12 0 vous qui a>e/ cru! Quand sous soin confia au Messager iln-.-c» asunt de 
le faire quclqu'aumône. Cda est mofcur pour sou» cl plu» pur. 

Si sous n'en trouve» rus les moyens. Dim est infiniment Absoluteur et 
Mlsérkordktas. 

13- Avw sous crainj (tk »ousapptuntr)cn d>nnant quelques mm ôtes avant sle 
faire ses confidences’ El puisque vous ae l'a ter. pas fait et que Dku a agréé 

’otre retour 0 tu butine soie, peutiquet dons lu prière. fuisco l'aumône Mgak 

et obéisse» à Dku et à Son Messager ! 

Dku est parlattéiTKnt au courant de ce que voie unes 
U S 'as lu jamais fait attention à cens 1 qui ont pris le puni ck gen» ayant 
encouru la Colère de Dku (le» Juif*)’ fil» nr vint pourtant re des vôtre» ni 
des kurjl. 

Et ils jurent lut k mensonge alors qu'ils tasent (la sente). 

15-Dku leur a préparé un supplice sévère 
Ce qu'il» farta km alors étau très mauvais. 

16 Ils se sont abrités derrière leurs serments pour repousser les gens loin de la 
»ok de Deu.lls auront donc un supplier humiliant. 

17-Jamais fcur» bien» ni kurs enfant* ne leur seront d'aucun secours auprès de 
Dim. Ceux-là sont les gens du Feu et ils y seront pour l'éternité. 
IS-Leyouroô Dieu le* msusviter» tou» ensemble. Il» Luijur»>roni alors comme 
îb sous jurent à sous memes. Ils croient tirer d: cela quelque profit mais ce 
sont eu» ks menteur* 

19- le Diable 1rs b mis socs sa leruk et leur a ainsi fait oublier toute évocation 


I ) Il S'l|*l4n l»M<n»»dl W«4« n<* larSClOnd. ÔWUti» Be N.M.I a ui U|j..-mnl «< 

Ailft iou « a <* 0*Ml S: rmiOUc a lluilami u« <u. 

Dri «s i Usa O'ro-viS w a mrt. 
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2) U feu ai km I* piiK •<•*« * l*-fa '' « ••» !»H» *•• P“ » «"'»* «• 

l. Kn un ium j lou V OKI* <i o> piilicilcf .<» >«/•»•.<« i«tc* »•>'> «*»•"<« •> 
m l -l~.~ M I*. Kl» Il ikci 

1) .L. peatlM d- rude.. P« .IMeco » k dhunr* •« manque «U "«.< <» “l“* « •“• 
dinwm» «roueoHe. Je oi Umen 

« t c«-.4.k • (»>■» qu. —■ »«"< b Coon <cnn. (M »■<**' ••"<> *"' "• * (•" 

P»,, isut bu. KOI’- Cd. I«IM t Krt—rioo la ,*,..Li.mqu - * 

b nli|u. «te lo -.«*.*.«» o I *>*-<« - •>" >= * •»>«* «“ 
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il de De. 
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(Uc/Kiii Miirneei 1 ou- 
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de DMll Céux-Ü «ml le parti du Diable et c’eu le parti du Diable qui «ont 
In perdant* 

20-Ceo» qui cultiveM la haine et l'animonté de Dbu et de Son Mctuger, 
ceux-là sont parmi In plut humiliât. 

21 -Dieu i toit: - Je vaincrai evrumement Moi et Met Ménager» 

Dieu c*t Tort el Puiuani. 

22-Tu ne Irouve* pu 4r» pin* qui croicnl à Dieu et au jour du jugement 
derabr K liant d'amitié agissante a\ce ceux qui vivrai due» h haine et 
limai ouïe de Dieu el de &m Ménager quand même ce wratCM leur» père», 
leur» fik. buts t’rére» ou Ici gsm de leur tribu. 

Ceux-là Dieu kur n inculqué II loi dans kmerun el In a soutenu* pi r un 
»oumc de vie de Sa pari 

Il In inlroduim dan* de. jardin* »oo* ksqaels cooknl In rltwm cl où il* 
uronl po«ir l'éternité. Dieu bura donné Sa pteme satedactioaet il» Lui oal 

donne la leur. 

Ceux-là .uni le I*mi de Dieu «I c'nl le parti de Dieu qui récolterai le 
succès. 


Chapitre LIX 


LE GRAND RASSEMBLEMENT 

de II pModr médmxw |22 «ml 


•du mm ii DUv t.f Miitrirndin* 

rnrutf t! fu- iifrJltatr 


Tool ce qui ai dws le» cirai « en terre a proclamé b gloire ei la pureté 
*b Dira el c'est LW Le l*ui«inl el le Sa#c 
2-C’*SI Lui qui a fail «orlir de leur» mai«>m ceux dci grax du Livre lin 

»uif>> qui uvuicnl mevru («iur le premier /ruml raumblimcnl 

Vou. n’avia pu» en qu'il» xorliraKnt et ili avaient p;cxé que Iran fortifia- 
lion» ks itKlIraicnl à l'abri de Dieu. 

C'cd alot» que Dira leur vint de là où il» ne »‘j alîcndaieol put II jeta h 


Il U or» 'Avon dre. b fiml uactiUrnni -qui » fer. .pin k irvurmlrn Cn a. qull 

•no leu Cm» k )ein de Syie «u o-npi-le ce qt'un invite itiiura bu I. i»nr. t. 

Icedmk. k Ik.v.it el W lit-i 

Corne le» »iib de MèO.e. H» ci~.Ki.eU k> Be.i S.dln. ir« !... dum p>r K IVrpUu 
pou bu. uùiDcu. icreiie. cCkui. niiqimiu à leu. ai|i|raeii. rcnmieKti u.-» t» 
rite d.- Kl.iO.1 il »d> Il S» ne. te l.l p;u cl. U 1 |nni«T .uni nuanhkneii au « une 
de SriK el le (kuiéiic ci. ed.i d. lupinnl deriiei. 
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Jl Ccn» fnwmoMilco ni *ik tenfiniiic.. J; l’aittlUt <lu fort** qu i (iimi a/K k 
C««« >|Mli* (•>»* iuMn a. BMana ta >hno Ik».' eau qn i”ta'»f»<n i'r« '<"» lu 

«vl Cnan (K »« (“1 MKOK inné. ai libn. m en M wilia 
«I II < j>il do -Aaeir • t taIJ KI J*t »|I—<k MM.« 411 an a mal ta pillo le tells 
tamem iui imiu <• ifc la Miser»: <1 eni tslnr .«•[•« d. panaper ata eue lui fuiwae. 
Il ea en nette 411 cia lipide l'ar« de tain ffMKtpaai «uc le|ei*»'« m (me mn|i«. 
leen «ae un 0U eu la .laine (ta (air. k pMMiocr cl r* <wi.- Medne ev.a. drenl eonl.M 

» tetaua» 1»: eaae »iTe aeni piitteilrnuria allalita et umlaak 
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terreur dans kurs orme Ils démolissent 1 leurs imitons de leurs propres 
moins et par les maint det Créants. 

Tirrz<n b Icq on 0 sens doués de b vue! 

3- ü Dieu ik kur avait pat prédestiné l'évacuation (l'cxodc» II k* aurait 
cer lame meut soumit aux tourmenta dans ce bas monde cl Us auront dans 
l‘nuire k supplice ita fku 

•1 tl ce pour le fuit de sétre rongtl dans k Camp oppote à Dieu cl à Son 
Manager et pour «lui qui s’oppose à Dira. Dieu a le châtiment ben sévère 
5- Tc-al « que vo» ««I «topé comme palmiers ou bissés bien droits tur 
kart louehei c'cil a vue la pertnnmm tk Dieu cl afin qull couvre d’oppao- 
hre les drv» rgoodn. 

fi- U blim provenait de kurc bien» «1 que Dieu a accordé tans combat’ à 
Sors Messager vota n’a va forcé iu cheval ni chameau pourl'obtenir muas 
c ‘e« l><u qui donne à Set Messtgers pouvoir sur qui II veut et l>eu cil 
ptulUntiiKm «apunir de toute chose 

7- Le butin provenant des bkns des habitants de cité et que Die® a accorde 
tant combit à Son Messager. ce butin revient à DKu. à Son Mcvuger. uut 
proches parents. aux orphelins. aux miséreux et aux etrangers de postage 
afin 4»'«l ne tourne pat cxchitivvnvnt entre kt rallies d'enuc vous 

Ce que k Ménager vous donne, prener-k et ce qu'l tout mterdit. 
imerdivw-lcâ vout mêmes 1 

Crjicoe/ picotement Dieu. Dwu 11 le châtiment ben révère 

8 - Aux inimiprèt pauvret qui ont été exptiltet de leurt mnitons et de leurs 
hnt anémiant de Dieu une gêoèroMté a uac ulêflKliOn entière et 
Combinant roilt la victoire de Dieu et de Son Messager. 

Ce sont ceux-là qui sont les (Croyants) sincères. 

9- Ceux qui possédaient avant eux b marin de l'exil (Médine ) 4 ainsi que la 
foi. aimem ceut qui immigrent <lw/ eux et ne ressentent dans leurs 
pcalrires (eiciirs) aucun sentiment d’envie pour ce que «s gens ont ro;u Ut 
kur donnent de plue lu preiérccoe sur eut-mémo ni (vue s’ils sont dans k 
besoin. 

I) Sot* a Mena p» s>»i la cm.-onliK* Ou »np> pou tur plat fikti au «va; On Cran 

i|tc Ihr. sial limiter 1 cv Mit. au .cumin Uni II Mnpl ft lot It lllikl 1 ar« pana 
tkaiec 

Caat 411 otiasii a Ki«r li .atirapint tl II lUM tur une tau luatauit ta pirnmi 
vttlnm * tant ipitamus 

7) C^-'-vanlamiciil « h 1 '-. >111 fc hiin 411 «n cloua itamum. •aii.iuhii C’rtl <» 40 
ImvIIiirtiieitesiOMti 1 - 111 I 1 teiailk. Coi umi .1411 nu.. inncr-MiscIninifro 

u non 4111(0 t a’il n~ JVrKi. roi uni b dîne o la uoaala» 

Si k balte r» pamc <u-; ae»»i* a«« lonSaiiinli ->il k ir-.unu 411 uvktii 11 liooi 
pibls il/' —1 kCjf « «unie are«ril .a Mrtsaiei qai et fail <x «al yap torde flire 

ud via limitai 

finies II 'areu< tautlta - dela liio*tt.|jxO «/ik fm(ta.-iacii « rom ta luAde. 

brui Kowcidtiifi (nu l.«ni liai. lui» ku> lui. M «ntsm par l’Etal a. It- 

«(•IM eiiktivernil rtilia ta iC<i|ta ik la Marqiar «ni ne tiro-tl |lis J parai de ic :cr ■ 

la u lin do "-'Im.. tl lui nnlMal la. ardu 411 . tau ...itail dans» 
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W Le «ouf/iit«t>d<»i»sir 

(«lui qui oti prémuni contre u propre avarice. ce sont ceux-là qui 
recolleront k luxes. 

III Ctm qui tout semas «prêt eux Aven l « Sogneur' Donne-nous rata**» ion 
dlasi qu't nin frétés qui nom ont dcvacccs don» la loi et ce place put dant 
not cicurt uir rancir, i pour ceux qui om cru 
Seigneur' Tu et plein do compuuioa «t infiniment Miséricordieux ». 

11 N Jwu (imait fait attention à ccut qui ont tu h)poerlKS quand lit disent 
t kun frrret (semblables) ck ceux des ptns du Livre (Ict Juifs) qui ont 
micro: 

- Assurément ti vous êtes c»pultC> nous sonnons sms (aine mec vous et 
nout n ‘obéiront J personne en ce qui vont concerne*. 

- Si Ion vous combat, nout vous assisteroos • et Dieu atteste que ce sont 
certainement des menteurs 

12 S'il tont opufcét ils ne toruronl pat avec eus. s'il» sont combattus ilt ne let 
assiMIvuili pii* et s'il» *:« axxeacui ilt tniiivul eu ic-Iihwc («ili iS i»; 
recevront aucun autre secoure 

11- Vous leur mtpirc/ ocrUâncuKM plut de ciamse que l>cu et ce parce que ce 
sont des gent incapables de comprendre. 

14- lit ne tout comtallenl tout oitcmble qu'fl partir <k places fortet ou ck 
derrière det muraille» Leur hargne entre eux etl très lorlc Tu fcs crois 
enemMe alors q« kurs Ctturt toeii dant «kt directions diverses et ce parce 
qir ce tont det gens dé pourvut de raison 

1 5— Tel fol k cas de ceux qui kt ont précèdes de peu. lit ont goûté aui 
conséquences nefavei de leur comportcmeni ci ilt auront un tupplcc 
■loulou retiv 

16 Tel fut aussi keas de Satan qeind il dit à I Hemimc -i Mlcrois’» lorsqu'il 
mevrut >1 dit: oie te désavoue, je enfin» Dicta. Scigncur-ct-MaSliC des 
Umven .. 

17-Ils curent pour donnée délie tous deux dons k feu Idc l'Enfer l. pour 
rètcrniié. Tclk est h récompense det Injuttes 
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IS O tout q« ate/ cru! Cragncr pcmmml Dcu ci que chaque iue >W bien 
« qu'il » awnei pw demain. Craigne; pieusement Oicu. Dsiu cil 
pirfailrmrit au ctturani tir ce qif voue laites. 

19 Ne soyez pat comme evu» qui. ayant oublié Dieu. Dieu fcur a lait oublier 
leur («opte personne. 

Ce seuil ceui-là ks ilèscigomln 

20 - les p-ns du Feu r.e sont pas sur im même niveau que lo. pet» du Paradis 
les péris du Paradis «ont ni les gagnants 

21 - Si Nous faisions dev:cidre cr Coran sur une montagne, tu la verrais 
certainement hueihlcmmi recueillie cl Kxilc fissurée par crainic de Dieu 
Ces [arables, Nous les faisons aux gens, pcui-élrc mcdiicrontHt* 

22 C'est Lui Dieu. nul dieu aune que lui. Le Conrmsscur des inondes voilé* 
" <*» morale» pervcptibks. C m Lui Le Miséricordieux par essence et per 
e.Kcllmcr- 

23 C'csi Lui Dieu, nul Dieu nuire qu: Lui. Lr Roi sanctissinw. l u source du 
slilul. de la pin el de lu sécurité. Le Prédominant, lai Puissant. Le Contrai¬ 
gnant qui écrase tout de Sa grandeur 

Gloire et pureté 4 Dieu, bien nu-dcanin de cr qu'ils usswicm! 

24-C’m Lui Dieu, le Créateur, L'Kmicncutçur 1 . Le Dessinateur. Il a les 
attributs les plus beaux Tout ce qa es* dans les cieux et en terre produise 
Sa gloire. C’est Lui Le Puissant et Le Sage. 

Chapitre LX 


LES MISES À L’ÉPREUVE 

<k I» prnode rredino k 11J sirseis | 


•du Aum dt Dim l.t Mi'érucidint 
/m; rümrc t! fier ttttlUntr 


I O sous qui nue; cru' Ne prenez pai Mes ennemis cl les soties comme amis 


11 Stoi rois seemes pour, ce iSi’l-ini- |uu nr-m.-i l u» tininr a a mi s rnimnep 
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intimes A qui vous litres (Ici secrets do Musulman 1 ) pur amour alors qu'ils 
oni n«S et qui vous ni venu crame v*r*é 

Ils expulser* lr 'tcssigee cl vous-mêmes pour la seul; raison qir ><xis crojci 
à Dieu votre Sclgncur-ci-Miitic.» «lu moins wus «es sortis pour combattre 
sur Mon sentier cl pour avote Ma satisfaction. 

Vous tes assures en secret de votre amitié agissante et Moi Je sais ce que tous 
caches et ce que > 011 » tfcdarer. 

Celui d'entre vous qui le fart s Vil bel cl bien Fourvoyé loin du droit rtemin. 
2 - S'ils vous prennent en Icut pouvoir ih sort pour vous de. cnnosili ci 
decésaiocnl contre vous b méchanceté âe leurs mains cl de leurs langues Ils 
aimeraient ben vous voir retombe dans la nséeréantr. 

J Jamais vos prêcha parais ni vos enfants ne vous seront d'aucune utilité k 
Jour de U résurrection. Cej0W-l4 Dieu marra une séparation catic vous; 
IJicu soit psufailrmrat te qw sous laites. 

4- Il y a cireviivemml pour sous m bon modèle il si»»rc dans Ahruhuto et ceus 
qui étatent avec lui lorsqu'ils deent à teur peuple: « Noos vous désavouons 
vous et te que vous ulniev en delta» de Dieu. Nous vous avons reniés cl 
l'animosité et b haine se sont à jamais rnoolrOes entre nous et uotKjtasqu'A ce 
qie vous trouer à Dieu tout sent sauf ce qu'a dit Abraham à soa père : - Je 
vais assurément implorer pour lot l'absolution de Dieu mais (en ai iipres de 
Dieu aucun pouvoir en ta faveur. Notre Seigneur! C'est » T." que n«s nom 
en sommes remis. C’est sers Toi qt* nous sommes revenus el c'est à Toi 
qu'aboutit toute destinée «. 

5 --Seigneur! Ne fais pas de nous un sujet de tentation pour ceux qui ont 
nttem 1 . aoaxde-not» latuoluüoii. Soireur! C'est Toi le Puasant el Le 
Sage 

6- Oui il} a en eux un hoo exemple à suivre pour vous, pour ceux qui espèrent 
Dieu cl te Jour dernier 

Celui qui fait volte-face. Dieu est. Lui. le nehe qui se posrc de tous et Le 

digne de louanges 


Il nialll A- Hillti *0 Atltolulh ir rnia t> Moqh oi 1 mil ni. tn< limite on. mui 

lin imr II «0101 *teti™ IMi* mil Un limn. 4 lin— te dnAte >3i 

•i nn»|»» !" M«11K1. do dhaaou «Ollo 0. Mimpr. 

li™.v.rili.niqiI»iteUM«q“ ‘«OVI’V fcMwpeiM4imniinu•« «nivl 

Il *|J«. Ml* Il mm*, ««pii r«r »** dlptehi > » ».« Ak qu br.l'.p. <1 dràlivt* II 

niwve. 

Il eu 4 iKiti qii te rropMu puOmu .1 lliHhcmc humse IraUnc 
:i II y ■ il*, nuNtei pu» Vs Cro»lim «tu. ut •*»! dr saiilim pur ». s*t rl.ro 

Sc.r ipSU salami tnrv ( ovK»r..m * V* MAii—H pmi* .ter. toi ite hui nit.».. 
Siiiqx le. Cwruiis x amfami dm Si vk il (oiirsliini..*. lu romr» iwi^ A leu 
foi il .Irai" lui 1U< unirai» <l« lil.v-v tellf* d< IM rili».« iv (oui «1*01 
rcpoiMXT. Cl MOI «Ors te. vcl dv.il tran» qu iu*ll > npildn di lin ninii 
mi.itUrvr.1 U dr *> ll.v~|Mf..v ntÿvrx» du» tl |.->;1||I|.-I. tt rUUlt 
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M Us mues ù ftyrniK 


T Pcui-éliï que Dieu êlabira une imite agissante enlrc «oui et ceux d'entre 
«u» dont vous avez été fct ennemi». 

Dieu en indûment capable et Dieu cil infimment Aftsoluieui cl 
Miter tcordicux. 

8 Dieu ne vous défend pis de fréquenter ceo» qui w «oui om jamais 
combattus » Cluse de U religion cl qui ne ions onl jamais 11 * sortir de vvu 
maisons. Il ne sout dcfcttd pis d'clre boas cl justes avec eux '. Dieu unie ceux 
qui sont juste» 

9 Dieu vous délcnd uniquement de fréquenter ceu» qui sous onl comhillus ù 
enusr de I» rcbpon. qui vous onl (ail sortir de >04 maisons et qui 01*1 aidé à 
voire cxpu&on. Il vous défend de Ici prendre comme unis intime» cl ceux qui 
fcs prcnncni comme omis iniunev ce sont ceuv-ia k» Injuste» 

10 O vous qui a ver nu' Qua.il In Croyantes vienneai d vous comme 
immigrâmes. melto-lo à l'épreuve 

Dlru un midis que mus kur loi. N vous savez qu elles sont Cro>umes. ne kt 
*«** [«» alors aux Mécréants Ni elles ac leur sont pcnnisc» fcomme 
épouse»), ni eux ne leur mm |vnn>. 

Donne/ a kur» ancien» «ris ce qu'ils col dépense (comme dot! 

Il ne vous «ta fait aucun grief si vous le. époinev une fois que vous kur ave/ 
donM kur salaire <d0<). 

Ne maintenez pas ks liens du mariage qui vous uniment aux Mécréantes. 
Réclame/ ce que vousnvc/ dépensé et qu'il» réclament ce quibont dépensé 
Tel ett. comme vous voyez. k jugement de Dieu qui régit vin rapport». Dieu 
csl parfaitement Socfsini et Sage >. 

11 - Si certaines de vos épouses aposiasicm ci voni rejoindre les Mécréants et que 

vous n>e? pris de ce» derniers tin butin à tilre de représadks. donne/ren à 
ceux qui oolclé quilles pir leurs épouse* léqui vulcnl dCCC qu'il» oM dépensé 
(comme ttol |. 

Craigne/ petitement Dieu auquel vous croyez. 

12 0 Proîééicl Quand le» Croyantes viennent le peéler serment d'alKgcancr et 
«engagent ainsi à ne r«rn associer a Dieu, a ne pu» voler. A ne pis forniquer, n 
ne pos tuer leuts enfant». A ik commetlre aucun iwnsonpe cflromé qu'elle» 


!► L. «ère * a™ t. Uk d. Ahartdkr. <d'> - - ^i<« s.n« a Mtûnr indu .»« a u 
rikei luwiuncid^vWu.i .t.i„ „ M , . co la | «imitir* t»r r e»: 1. sjtprt «.ml» 1 v 
e« urine «ail -cnpwn 

C ol aire» qsc « servi n» 0U|M »a PlvvhHe ri H. nr*;u aires ck U rainai 

U Dana oc .en* <HI ,1 y • urne uilm l ni«s.ii«i Sin.II. .1 evittik Cu nuuu d< la 
< ru>gr* évw Vr Vaxroni « &j Cro>ani a\»c t» V«\»«'*air 

I , a <* -relire t •Jmvre ™ w . dMu CTOmiU asm. de ks «c«(ur 

CMTMK ICI». Il M -i.'l € |i» ê »•« 1 (i 1 -MUilllMn -Jl tilll. UMHCi. f* VC IIU|UI 1 I • fe 4|tfi il > 

aliit peu* 0...I1II p«r«<ic ....,:i ip-e.«epviw are Mmulrmr f ««qi. nrtrttr.de 
|.,f..i.-> (tomimi <*» iieilio a la mm Uuvitr.ne <1 «kl typante,qn imaaiirot» In 
lui remis k. plis stWls ce Is «las hitihm. 
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forgeai pur devant leu» maint ei leu» pied» 1 ci à ne le désobéir dam autuoc 
chose «vnlormc i I- tonne couiiime. «vepic leur nUfgeanw ei pra; Dku de 
kt absoudre 

Dieu etl infiniment Abwluicur ci Mitèricotdieu". 

IJ-O n«t qui nvn «tu* Ne peeiKZ pis comme J mit imimet tien jent qui oni 
encouru la colcrc 6: Dieu. Ibont effectivement detetp:rc de l'uulrc monde 
comme les Mtcrcuiut ont iletisperè de voir un (our retenir i b vie les 
Kihit mis des tombeau.» 


Chapitre LXI 


LE RANG 

de la |Kn«lr nicdimioe- 11 4 sériels I 


■Au nom dr Die u /-r Miuruwdirat 
fnir rnewr rl pu r rxcdUtnt 

1 Toul ce qui c*l duos le» cieua d en (cire .i proclamé b gtoire de Dieu CI c’en 
lui Le Piratant et Le Sap:. 

2 O vous qui ave* cru! Pourquoi dites-vous ce que vont ne faites pat' 1 

î C'en une grande uhomiojiion auprèt *• Dieu que de dire ce que vou» ne 
ütm Pli 

■l Itou aime ceux qui coiataneni tur Non tentier en rangs. pareils il de» 
contlriKliont compactes 1 . 

5 - El quand Moèw ibl à ton peuple - O mon peuple! Pourquoi me fuites-tou» 

du loti alors que vou» savez liés bien que » suit kr Messager ik Dieu envoyé 

■i vous?» 

lorsqu'il» délièrent Ida druil ctoran) Deu lit détiei kunetzun. Dieu ne 
guide pm b oem dtvojre. 

6 El quand «lutnitde-Marte du: 

•O fils d'Israël! Je vu» le Ménager de Itou a t out, tenant ajouter foi a ce 
qui m'a devureé comme Torah (Ftnuncuqae) et vous annoncer lu tonne 


I) to nuei|n«Ii iumaUiiM |«i ikstMl ka*s aient « kl»» r"* n(i~ii*u U» 
lllmi uiunh t>i<lka minimal rKUK«Mtunetl t kc» nit- 

IXu-.v o.*f.*n n"»sii o«- atli lu atinko A ta pemqu de II MPI ou à lo diTssioi 0» 
mrani|K noltriljiio 

?l la A>jtnn'isiiiMqi''>nr telle IMiQKi II tarne mnlse * Itirpin.-w ni IVcaiii. la» 
d prier MàaKnbc l> 6ak * 

C»U k PnvNtr. ( Srtml.lMo <l tilu iVj Ih.-. -e lui! <ni k.r • .|*m i en «nue en «ip 
•enociqu la u lune en ui uitlie.de» *lkt»e ur* ir«r«#m« Unie kaKonim n K. 

IVœ. euiniiuaial tel oïdii ik tuiitm «« CO eo «U I»iuImi ke lnw en tu* Or- 

. Hiitsnri 
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nouvelle de U v«im* d'un Messager qui viendra après moi. nomme 
AhtngdV Lorsqu il leur apporta kt preuve» évidentes (mitack*), ils dirent : 
-C'fU U une mujie mtnifesie i> 

7 Qu: eu pl» injuste que celui qi_ a invente eut Dréu du iiscmoncc cependant 
qu'il invité à embrasser l'Islam’ 

Dieu ne fade put b genl inÿ»lr 

à- II» veuknl ««Ire la lumière de Dmu avec kure bouches cl Dieu accomplir» 
Si lumière, n'en dèpl-iw un Mécréants. 

‘l-C'csl lui qui a envoyé Son Messager porteur de b bonne direction et de In 
religion du vrai alla de I» placer au-dessus de la religion' loul entière, n’en 
iKpIuiir au Assocratturs. 

10 O voue qui *«/ cru ! Voulr/-u»in que je vous indique un commerce qu vaut 
lame d'un supplier douloureu»? 

11 Vous croyez à Dieu el à Son Messner el vous combatte/ sur te vcntici de 
Dieu avec vus biais cl vos vies Cela vous eu ben meilleur si vous saviez. 

12 H vous donnera akus l'utaolutiun ek vos pochés a vous introduira dans iks 
jardins sous lesquels roulent ks nviéres ci dans des «Inwures sgrtubks 
dans les jardins* l'Edctt Cesl là le plus grand succès. 

13 II y aura de plus pour vous uulic chose que vous aimez bien: une victoire 
venant de Dieu cl une conquit» ' tome proche Annonce ccttc honnie oouvdk 
uus Croyants! 

IJ O vous qui avez cru! &»rz les partions de Dku de mime que Jcsus-filnk- 
Maric a du uux Apôtres: ..Qui sont mes partisans dans b voie de Dieu?» 
Les Apôtres dirent: » Mous sommes les portisans de Dieu ••. 

Un dan des fil» dlsnrcl cm et un dm nia. Nous, appuyâmes alors roux qui 
avaient cru contre leurs ennemis et ils curent k dessus 


I > U sipolitdc—“IVM dut Se nt< il me a» Inairqw ou «In «u r* crue * bstr D.u C» 
rrol.tno oc »-i «111».w o» dm ITvostfle » PimiK O f onpt a tu IM» jmc 
Miunip d'nlm ,1 U I— 4. ««►.!» . 1 » N.WIJJ5) mil q«cVii>i nm onugaiiis u 

nui»» hunaanm rrein dira or-ras l>MoHe«o» ••uniIn d'Anikum. d'Aini«tK 
a lAnaruia 

!l Kcnrqa.v q» D.u ne Mite r-nu suc d u» •.il, MVfim eu. u Us «vdiiirm weerssors 
son dr.me- clin ne dlSnnl su, o» l,ir Ji»n :< n»»nre <i par loir cr.vr/irr nais ,IVs 

/<"'»». IHIK «'me «utc il iràna irlum l'Islun 
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»“ mr,***** Dsru a dit. 4c Sa pncmonia * Sa nuiJ® ji 
q.1 ne fcnt Hc* *>« le**n—. .« e«J. lesIW- •• !”“'9« «H»™" '«'*“ “ 

2m «une m... .u rffiWM.. U Mur* dur* Je le.r ff-io-rrnl * *«' 

4 , plJ| u,.ic». Oc le M«>» 0< Oc. 

U* lfc*aih J«: 

-Tien la la fl rtc* «cil uul *• *a*«nls 

Tom Kl H«n «•! «<J>- lailccii. «a. •««<'• «la. Ici X'O. 

Ton «ui 901 minci* «■•! (•**- «>» <™* If»<*»n«*e.*s • 

-..-W V j-J v. >- jJc* Jf-*4U % >- .«• 
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Chapil re- LXII 


LE VENDREDI 

.le II «•«** iroJ-oiw (Il verse») 

<v nww d!r D»v Le MifJri/arehn» 
for 'ifn/e et fur neellinie 

I - Tou» ce qui cil dans Ci ceuv cl en iciic produise U gloire lie Oui. le Roi 
MiKliuim. U Puissant et L< Suer 

2-Ccil Lui quienvoja [aimi Ici lllelircs* llci Aube.)un Messager dcsfcurfc 
k- 1.1 ici.imii Se» >md». C« rarifiuni (Je» fausse* cruvunoescl de Pcimirlct 
leur enseignant le Livre cl la laprue bien qu'aupunivuni ili fussent 
auiucmeni dan» un egiiiniKiil manifeste. 

J II l'envoya auni à d'autre llktlrèt ’ qui ne le» ont put encceo rejoints (dam 

rhUm) 

C'en Lai Le Puissant ct Le Sage. 

4- Telle en la «èiktopIc de Dieu. Il la donne à qui II veul n Dieu a b pciKionic 
tant boenei. 

5- L'imaje d; ccuv qui ooi été cKiipe» de meure la Toeah (le l’cniulcuque de 
MoISC IC« puilqw cl q ui ne l'oni pis Tait esl celle de l'âne qui porte do liviei 
de grande valeur ! 

Quelle hicn mauvaise image que «Ile des gens qui ont mècru uot licnev de 
Deu! 

Deu ne guide pin U «nt injuae 

6- Du: ■ O voua qui étei devenu' Juifs'Si vous préiende? ilre les hiro-.ii nvfs dr 
Dim â l'cuvpcioo ifci a lires humains, ■ouhai Ire donc la mort à vous dites la 
véme.. 

7 II» ne la souhailtToni iunais pour ce que leurs mains oni av.iri.-e (comme 
petitesi Di» connaît parfnliemcnt let Injustes 
8- Dis: - La mort que voies fu)«. eh Ken! elb vous rcsvcMilrcra iùicuitnt peu 
vous set ce reoJus à Celui qui connaît la mondes inviMblrs et les mondes 
visibles cl qui vous informera alors de ce que vous llrcc/». 


I> A KJtM. Je se imt irsr V «h.1 .Si chmltn 4 t Ipife S’I I 

3| n».)uFlnAiabntaienliln>eii|iuiOtniuiiKillniié..cuqia(irijiir pou xub'eibr ei 
||U« t «Il pii mu 4 t l «ni la J«Tëm»t Jr. Juticfei Onlbu I, .ui.npif.luA 

une m RinHliir bjmviiu l-n ei neroa.eni les «irn 1 Inn 

>•«' Js- UlMlr*» M .s .ls «suSS.nl suNet 9.1 Oir. Inde 41. Il «u de Si (| 4 ee et q.r Si 

«.«ni«J. «line cisJiJe loalrsSo iriaiuie. 11 ism m: euVrci lui ikVne i r>u<piHr Je 
muas «s «aliis Ce ««ail 01 «uliaiUlun fa-mi .K. Si ,a*ce o Sa («II® ll/llicv 
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9-0 vousqui»vei rra! Quand on appelé 1 la prière du Vi.nlic.li. hâlce-vous 
ver» révocation de Deu (kl prière) ci laine? Ce C 6li le commerce. Cela ci 
hen meilleur pour vous si sous sjsier. 

Il)- line loti In prihr terminée. répi nd«->uus sur lerte '. rechercher qoelqa'eflel 
*• l> penérosite de Dieu cl ésequee bcoutocip l>eu. peut-être r&o4irTC/-vous 
le taxés. 

11 -Qu»nd ils vok«l un comrurvcou un amuscneni ilstcquilieni pour case» le 
laissant en peine prkte. 

Dii: «Ce W Die» délient auprès de Lui eil bien Bailleur que lâmuscmrnl 
cl que le commerce. 

Olm csl le meilleur des dit|vn>ulciiit sic lacni ». 


Chapitre I.XIII 
LES HYPOCRITES 

de lu période aVdlnnue (II scrscit) 


.•fv nom 6/ HUu Lt Misiritvtéirax 
fior nt/wt li f *■ melltntr 

I - Quand les Hypocrites ncnaenl vers toi ih diseni .. Nous attestons que lu et 
le Mcsuper de Dieu»cl Dieu wil tpK lu es vraiment Son Message! et Dieu 
nllrée que les Hypocrites soc! vraiment des menteur*. 

2- Ils se sont servis de leurs serments comme protection pour élixgner les gens 
de In vole de Die* Quelle mauvaise chose que ce qu'fc faisaient!. 

i- Eue pour avoir cru puii renié UaKcaafutaloreapiwséMitlcutscocunciIcs 
voilà incapables de comprendre. 

«-Quand lu les k«ois. leurs corps t« pkirwnl rl quand ils purlcnL lu «ou 1rs leurs 
dires. On dirait des planches habillées ! . Ht se croient cbecemés par tout cri. 
Ce vont eux l’ennemi. Méfie-toi d’euv 


fis h Pr Rin.liilih qii a r»«- é (*••"*< * drawr ec srro au attl («.> «l mu 

u(.r;cri,/... •« fers >iS«.uc 

Mi-Mi (omiiIi sus» monte n> - (*>■<•*• <**"*• * 

C'csi é-Jnr Ors (4.t«r.« 1‘ “ “ Omet! q« C».» * ■*- »H**“ 


I) Li tici-iiD.'.i Oi.n.i.iMtl «u.UnarioamiMicrHiiiMstr.ikiutOcenoiiknuselea 
K* Icusa Srai toi™ ta Mime, os heures IIdium dl« mtoiler * oral wn«,l 
au i w iniisr Mus In ii»m> ««"O)» ne dater* j«s rnn (lus roui fiiiroiOlti Cuuqsr 
un ilr<«> iu outra >e awar tu noirs ixvnt 1 lesrot C'cU non osiirial • usanlri Beu 
4in« uni (O qre I»m fiisoss M non pusse < ne -a" QM D«u dira Unir n«re Or ban 
« Oi.rsi qur runsi .Irrita la oïl. sa pir.rl m irauui qir'uliti 'en jtctci aiauaé» 

doo ni |rtni II Hui de faune 

il On piKiaa dre -dr» runtj.™ - U mt i—i «eu du u entras a il lui unirqur en 
Mai que linniu-) d~|i« un Hw» en»e » ItuOxur 

IXsre- m fer» i ml i» Irai qa» lire «»»»>' irais «s vxil ans ”i et sans irniras ni 
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Qw Dit» les combatte, tomme ils s'en laissent conter ' 

S - Quand on leur dit: «Vend* t|ue If Messager de Dieu pr«r pour .vire 
absolution •, ils ditounwnt Vjnr tôt et tu lis vois i'ilmjiiir dans leur et ces 
d'orgueil. 

6—C’est égal pour eut. que lu ptifs pour leur absolut ion ou q« tu ne pries pis. 

Dieu ne les ühsoudra Jamais Dieu ne gu*)c pus la gent ifcvoyrc. 

?-Ce sont eut qui disent: •• Ne dépense* pas pour entretenu ma qui ont 
auprès du Messager de Dieu ,us«u'4 cc qu'ils setuignent de lui... 

Or c'est t Daco qaappat tien tient les trésors des cicux cl de In terre mus les 
Hypocrites k comprennent guère. 

*-1* drem . Assur«ne»t si nous retournons à Médine, te plus puissant et k 
plus considéré en cipulscra le plus humhk'a. 

Or c’est a Dieu qu appartient ta potssincv et la considération ainsi qu'a Son 
Me.vip’f cl aux Croyants, mais kt Hypcentes ne savent pas. 

9-0 vous qui ave* cru! re vous liivvr* pas distrairr <lr l’evncation de Dieu pir 
•m biens et par vos enfants. Celui qui s'en laisse distraite, oc sont ceux-là ks 
perdants 

10- Dépenser (au service <k Dieu ) de ce que Nous sous avons octroyé avant quï 
b mort ne vimne à l'un <k vous et qu'il dise alors: • Seigneur ! Si lu ne 
donaais un coutl sur» alla que >: fasse l'numtac Cl que f fasse parle des 
• erlteux? - 

11- Jamais Dseu ne donne de sures à une àmc quand ion heure est venue Dieu 
est parfaitement au courant de oc que votas faites. 


Chapitre LXIV 


LE JOUR OÙ LES GENS S’IGNORENT' 

<k la pcnodi mrdino.se llb sciku) 


I* dinc »»iuaw du h»|MB itou il ftm» fana. AMuIah On Ostej <• la tte ifc 
ltsp.»Bcl en. Oie <|« loaia’» "rrroeisi • MMtM W MMtBMs q.l eiik-u i ses **u< 
« dures dt tonoMia-iat. •ipOcisi 0. aie Ml» m -Blms de U Mrsuts Cou la 

luu* • ITM • lu 11 i .oui sa dqi» Oïypxmrs. 

1 “ ■> rripsce aurr nmvr |« sa ioiv<l» itl|kn m ironeii niir oi m 

RiKlancr ~>U> silt Mais » rnisrii rrpnt Boi»«rsi MUis ks r-i'ursci anula 
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«I* non * />»* It Mii/msrdùux 
A 01 «"*" <f A” rxTfUna 

I -Tout « qui cil dam Ici C«ui cl en Icrtc prodamc U gloire de Di-u. C'en ü 
L"t Q“f ""««l royaume et il louange cl II ci mlinimenl capable de 
W> choie 

2-C‘eii Lui qui «ouiacittfc Parmi «oui l’un en Négateur cl l'autre rai Croyait 
cl IVcu «oit (Défaite ment ce que vous faite. 

1 II a crée I» ckui cl In Ierre «a toute «érité cl bon droit II voox 4 drainés cl II 
» bien fuit «m imigra. Crat «cri Lui que vu loulc dolinre. 
d-ll sait ce qui eu »Uni Ici ciffU cl en lerre. 

Il «IM ce que >«>111 corder en leercl « ce que «oui déchirer en public ci Dieu 
co nr.ai I parfaitement ! image icelle dra poitrinra 
S- Ne «oui est-il iutrciis ou venu la nouvelle de «eux qui ont («du -vrni « .jm 
Itinitérem alan nui conséquente. attflu de kur compmtcmem? IlSMronl 
en outre <kt lourmcnpi douloureux. 

6 El ce pour le lui! que leun Ménagera leur «vnaicnl porteur. dra preuici 
t«»knlra d ili dirent à chaque foi»: * Est-ce qu'un être humain (oxnme 
noui) noui met sur b bonne «oie?» 

Il» m&ruicnl alors et lircnl «nJlc-lace a Dieu »e peina deux. Dieu r» au- 
denui de loul beioin et digne de toute louange 
7-Ceux qui Oeil roécru onl prétendu quejaman il. ne wraienl renuscilis. IX» 

• Oh qw h par mon Scigncui-cl-Maitrt! Voui wrc/ lûrerotnt rcnuKMrâ 
pun votas uni sUremml informé. de ce qtc «ou» a«vr fan. 

Cela ral pour Dieu choie Ucile ». 

8 Croyez donc à Dieu, i Son Menager cl t la luiiwiie <k Coran I que nous 
4«om fis descendre Dieu ral larfaitcnvm au Courant de ce que «ou» laites. 

9 U Jour où II «oui raxvmMera pour k Jour du rassemblement. c'en cclu k 
your où Ira gens s'ignorent. 

Celui qui croit à Dieu et agit dans le bien. Dieu l'ahioudra de ira péché, et 
Tmlroduna dam dei Jardins sou» Imqucli coulent Ici nvierra. IA y seront à 

jma-« ir-monilc m «’aot U le plu. trur-d :«k«>. 


I) ta vutei.-.r-ii .Ira |»<r.|i.isi.N|iX*xinlr -ià. A.)... di jiwno.drm.r k. 

urerr. «Ilirni inmipM far Inr piofrr ton (ft r*i«nu .r f<r. aitnlsm * ruliu et <|n 
I" (t*. ISOna. ■ii".j ri>il • La aère n o<«« soi nomBHoa il uin ImtW riaiauM 

"lu* nui <V. sa. ri./.Uri - |C«ria> «Mforr XXII v.w I, 

» ^ a.-*.w s* 4i« j- ■** ^ t-- ^> t- —; y >* v.> A-- 

• —A« 

lk-aii^jpJ'c«i<ir>*rii»n I (.«> lrvm<ls- 4 oson 4 inrfiii.nml>ciiipniii<Sr>ut 
» vraie •il:u». Or qidlei IiiKUliras (uniimiiln pcsxnl hrn avar lira le 10» du 
ijscoril drincr Iml tXcu tou ûl. ~ 

iÀb-*'iv ï «!.ilii'J-y- 

- - Avi.i 4M «Store ui >)•• M » n‘y a ni Wall, u iniisl Irtipirr II mu !«i 
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10 - El ce» qui auront mêer» «I qualifie Noi Mgnci de mentOnBf*. cnn-b sont 
Ici jcnidc l'Enfer où iU seront pour l'cternitc. Quclk bien affret» dcitinée! 

11 Une calamité ne frappe qu'avec l'automation de Dim Celai qui croit » 
Dieu. Deu lui guide ion cœur. Dieu mit parfaitement toute choie. 

12 - Obértte? a Dieu et obrmez au Mesurer Si voua faite! volte-face. Notre 
Ménager n'c*l tenu que de inuwnetire en toute elurti. 

13 - Dieu, nul déu autre que Lui. C'ctl ù Dieu que les Croyant! doivent i’en 
rem titre 

14 - 0 veut qui ave/ cru ! Vont avez en «u épouiei « en toi enfante un ennemi 
(une (cotation) 1 . Méfiez-vow en donc 1 

St tous pardonner, tournez la page et failci rcmiuion. IX’U cil alors 
inlinunenl alntluteur et tnimicordicux. 

15 Ven hic» et vos enfant! ne ion! qu'une tentation cl l>eu u iiuprèt de lui un 
u Une «norme. 

16 Craigne/ don: pirtnemenl Dieu autant que tout pouvez-' Ecoute/ cl 
Obéiitez et dépritvc/ c'eut bien meilkur pour voui-mimci. 

Celui qui cil préinani conlrc ta propre avarke. ce tout <cui-l.l q* ont rtcotiè 
le !uci<s 

I? Si voui faite! a Dieu un prêt de bon jloi. Il vont It rend au décuple et vou* 
l'ait (Cmrvvion DMu eu infiniment rrconreunanl cl plein <k manuarludr 
IX Lui Le Coniunieur dci monde! mviiilzkt et dei mondcv viubki. Le 
Puiuanl Cl Le Sage. 


Chapitre I.XV 


LA RÉPUDIATION 

<k li période midi ne-w (I? »erwtil 


. 4 u niut rfr Dira /.r Xh lintoidit&x 
fin /.«mer tl fin rutflrmt 


11 Ce leriet icra evrfqie pr k «rwi uirani 

Dell tuw mnrmirde et le pu u»v Un-ir leinr par c Ueoi 4 'ivnr ik» tpium n de 
nortreuv enfaen «u Mire d'en WWtf kv Inm rti (<>' il ni n> I 

î) Deu n oire * imvb h peHe <u dam li noaic de rr» rr«r«M Ce a'eta («» le -lire de eiu 
■GM qui ceerpM lis r « p*ii« «Mae ««hWwiihi « I* pull* 0e w ienemUM 

L'a Itiilili orna « 11 . • Ce un -ni es il'ilJé iPirdcnnr k u Ww et « qM veut <»t près ni 

ino-k vlae. ■ sont ik -n -. 
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Otendnl 11 ferrer* |V«f ymr • m» loir »olie (Wt q„ ce qdll d* e.t <«> «I. mi cm ou tic 
rien «I» *‘eipw » » entre dr>ine m.i.... un<ni imik .*1* Oe ne nm 

Tou,, loi giunix «Kl. pim à came Oc h. «vtnle 01*1 dl iMieryeit B» IMilIfn qui«l 

la lepditbn .i meet 

S ÜUM «« -eon 4 . *«* J.. .lAonoc. c. pirulr f U-.r-~.ir. ta” 

|)«. «dnae ou wn Ce la lc*>r Juin .elle |<oc), *« K <ooü.i qi* lu pmn.nl «. 
n.rntiv II « »>« pu kl, (lin <>* 1011 en '"un. pvli>« kur elomtee pr la *r,. 
uü:-.f,i.*« «i uU.illiitn pou k. na*t i l'cesu et «. durci - U noiuo i,ir» 
llu«nif<i du terne tau 
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1 - OProphctc ! Quand .ou. répuûc, ta femme», ne Vi luilci qu’à l’evpcration de 

ta» iltl.i .le viduité 1 droit cycle. meniiruelt t ucceuf.) 

Comptez la penode d’obtrivjuoo cl craignez Dieu »Olrc SeignCUr-cl-Maitrc. 
Nr ta .octez pii. de leur* million, fl elta n'en torlcnl rot lauf ti cllci 
commettent on ade immoral prouvé'. 

Icll;t .vam ta limites de Dieu. Celui qui iransrrcstt ta lunilet de Dieu t'eti 
(ail inju.iKe à lui-mMae. 

Tu ne pjui ju. .«voir, peut-être que Dieu (ail intervenir entrc-iemp, un 
i'IcDin! nouveau. 

2 Une (OUqu'cita oal attemt le terme* kur période d'otaervriiioii. gardez-ta 
«ctilimcnl ou quittez-ta gentiment. 

Prenez à témoin deuv d emie voutiotawinl de loule leur honorahfcté. Soyez 
hnnnêta m Dim dint vtvtrc tcmcvgni$e. 

C’en avec ce4i qu On cowigne la momie il cckn qui «roil à Dieu cl au jour 
dernier. 

Celoi qui craint piewincm Déu. Dieu lui aménage une taue. 

J II lui accorde <ta toc», d'où il ne «'y ailcnd pin. Celui qui t en remet à Dieu. 
Dieu lui lulïït. Dieu allcinl imraanquiblemeni lom ce qu'il vIk Dieu a 
elîecii.emeni fixé pom chaque cho.c une proponion el un délai détermmét. 
4 Ce*:, de >nt femme, qui ont dcseipere d'avoir de. rCglci (en ménopauM 
rénile X ta» péruxle d'otecivancm. >i uni. avez do doalo (mr la naiurc de 
leur» porta l.e« de troit mcos II en va de même ele celta qui n’ont pu. encore 
de regta Cclta qui toai enceinte', leur délai coeroptwd à fcur 
accoudicmeni 

Cdui qui eraint pcmemem D*eu. Dku lui rend «on pcobkmc liKilc i régie' 

5- Tel ch le ctiinmandcincm de DKu. Il voue l'a (au descendre. 

Celui qui eraini ptcutenKm IXrvi. Difu lui fITaev H*, péché, et lui agrandit 
cnermmxm wn alairc. 

6- l.ngc/-kt dan. ur» paitie de voire habilalion w4on vo. moyen, cl ne leur 
faite, aucun tort 1 en vue de ta mettre à l'étrnii (dnn. l aliewniation « le 
Ogemeni). 

Si cita Wml cwonlo. entrctcau-ta ju.qu'à kur accnuchemeni 

i) S>adnen>Mr«nr«,pr Diei.Ilen,u»r>liuu.xn,,tarom.-rw.ire.»vtm 

..I •:r.V"l -, p-||l|U| I Htnet iKinii il ...Il a.i, . 1 :. . 1 , .lr tMOttHMIl 

l'imaatoradDaii 'omin® Il y a u..- Wxde d ot-T..i«n ta” iraniydr. nri.tnidi 
o'r~o «nm X«uh le dittecç eu coin 

Celle pennl» pemel élM * itn t* gy le Im: t'ai pai imlui. ti «Il I <v oe Joi 
ilieedre. a.nl de U itnlltr. qu'elc Monte 4e >m cilini Pentire mue ai» |.i..lr etk 

•U oNvoléfeoeil eeoetaiu pr ne nui 

Divin <ene i»-..* doive râ k tu" ri po le c!k«i a imUiormu. I.nr.,< k 

p>v «lune que le e»u.n de caNee pue elgab clin» mueneni a U i»m*< 

Un llmili -"-i» que - b «Iteurpceriik li rtui delnlee de Dtci ai k <*»■« - 

!•-*. J*-,» i- 

J> ■ >*«• * IW«» U non «ni eu Km Ken» qwire Mro eu tnee, :<eei j.vit lo. iu la,. 

«O KM«Oni pi |inv m l'nmi" ee in .M ■ b eolH.oo. de t'eu 
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Si cite aliment pour vou*. dOMNt-leur leur Mlaire« que tous >\x rapport 
«uni *ou* k *ip>c de la bicnvcillince. 

Si vou» a*e* ifc» difficulté* 4 >ou* entendre. une autre allaitcco pour la. 

7 Qat ccXii qui «i dan* raiwnecdcpenwdcronaiuoccci que celui qui a reçu 
u poil ifc (Mena avec parcimonie dipenve de ce que Dieu lui u donne 
Dieu ne charge une âme que selon «v qu ll lai a donne «tt«me rleheWM) 
Dieu «oui fera Apec* vo* diJTkulrn ure situation facile. 

S Que de cilêi *'ciunt rebdVc* contre k* ordre* de Imr Seipneur n comte SM 
Mctugen, Nom le* nvon* toumua i un jugement sévère pui* à de* 
tourmenta inouïs? 

9-File, goûtèrent itor* uni contéqueace* néfastes de leur conspoetctrent cl le 
résultat de leur comportement fui leur paie 

I il - O-'u leur u préparé un luppliic *é vére 

Craigne/ dO«K Dieu. 0 fen* doute de cerveau» qui uvee eiu’ V<e*l que Dieu 
vû» a fan descendre une *ourcc efc rappel. 

II ... Un Ménager vou* récitant le* ver'wls de Dieu qui vou* mettent lour au 
clair afin de *ortir de* ténèbre* à U lumtéir ceux qui ont cru e« accompli le* 
bonne* ouvre*. 

Celui qui croit à Dieu et Agir dAii* le bien. Dieu l'inrruduira dan* d» jardin* 
tou* lesqurh coûtent le. mtère* et où i *'étcrn«ra a jamais. 

Voilà que l>eu lui a ré*er>é ®i bonne port. 

12- Deu qui a crié sept >ieu* et aulaui île «erre. 

Le commmdenvnt fou la rteétaitou ) descend de* un* au» nuire* 

Afin que vous vulve que Dieu ew infinimenl capaKe de loule eho*e <l que 
Deu a embua wf rouie (bote de Son «voir 


Chapitre LXVI 


L’INTERDICTION 

dr la ptriode «ibliiHiM (13 vont*) 








Au df Dirai l.t .l/li/rinnaV/iui 
par rura/r il par ludlmu 


1 O l'n-rliric' Pourquoi l'ialerdn-tu cc que De» f, peimn', lOUbmi ainu 
Miliaire Ici êpotisn? Dieu cil infiniment atookilcur Cl mrWncordicu». 

J - Dieu vous • pourlur.t ben montre cuaunral vous primer >i-u« délier de m 
serments' cl c'est Lai L'iniimnscct Sachant et L'infini ment Sage. 

7 Quuni) k Prophète confia un «erd i l’une de te» épouse» ( H-lVih ) et qu'elle 
en fil (xul cependant (à Aich» |. Dieu l’en informa 
Il lui indiqua uro (unie de ce qu'elk avait diveigœ el Se lui sur l'autre 
lorsqu'il l’en cul «formée, clic du •■On l’en a informé?. 

Il dit: - J'ai été infoensc par Le Sachant cl Le Connaisseur parfum >•. 

4—Si «i»' resmrr lOUICi deux (Aichi cl lldfsah) au droit chemin col que «t» 

ZKM\»r» ont «ntcnJu ration «t a voue ooeliioi contre lut, l>iu cit alon 

soei pcotcclcur ainsi que Gabriel. Ira tenu**» (unni lis Croyants de mêr»: 
qK Ici Anges. ioui sont là apres cela pour k sosalcnir. 
i -Qui sut ti ion Seigneur ne «oui rem place pus auprès de lu», s'il vous répudie, 
(ur dei épouse* meilleures que vous. Musulmanes. Croyantes. pleines 
d'humble ikvotioit ù Dieu, repentante*, k conMtroal u Soa udoralic® cl à la 
contemplation de Son royaume absolu, ««mes ou «vrges? 

6- 0 »ous quia*»r cru' Mclicr-iout. vous ci k» vOucs. i label d'un leu ayant 
pour combosliNc k* llumaint ci la pierrailk. 

Il esi régi par des Anges iucks et sévères ne désobéissant i aucun ordre efc 
Dieu el faisant loul ee qu'on leur ordonne 

7- 0 "oui qui Hiea.méoru! Ne vous rxeowe pai aujourd'hui -oui n’ifes 
récompenses que se U® ex que vot» faixier. 

8- 0 «ou* qui avez cru! Hc><nei ù Dku dan* un retour sincère, peut-être que 
lolre Seigneur vous absoudra <k «os péché* cl vous introduira dans eks 


11 On noniilr me. pim* le* rpiun du IVepMK. *>,*■ il Huluh <u**r> pAnan dr /tor*. 

......i. ....i........... u. « i....*. ... |Uii. ..... a. ...i.... ..i • u..... 

hv(!«ili iTnpM Un qt'4 lu rmlul liill ucUnl cpitl uni" triiamp K nul 
Airlam llifn» m funal Maine dK*IM« d. dru .iruanni al tMfMkrqurer m*l mil 

tsv- 1 ' <•«» 7<ilK»> lui Oirnnl uru niivau alm II kur iira Mr a m pu m beir*. 
onmreu h kur inednd iliuu don». («• a* b mu du lairn 

Ilt lUüH ï.l.l ik luki.Ml 1 * p.noim a » irodn.l.»• d»..<o «Il 

• Mil (•>- Ilki IU jirTemi *•("» U «,»: «ata nen fini mn M < b >um 
2) Miu non a** ■■ qx Ui>«Uui Krmuil «ci niMdl de Inc un berne «w. mu 
drrera mu n lltdres pu ««• acte eipunm: uunii ui «tir du (wuriv Imenr un eutiw 
0* (rlOO ln>5>Hrv Ol IH peu cepodul ibkui lupi» scdekci d u* ►mien lu « i ni 
ik riiierli do mars * irons ik k*> Ou» ir qu kur eu. ai 
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jarilim wm kiqucli coulent ki rivières. k jour où Dieu ne couvrira le 
PropMic d’nuain o «relire <k mCme que en» qui auront ciu *>ec lui 
Ira» lumière c.oluer» *k»n devant eu» cl i leun droite» II» diront 
« Scipxui! Pailaii-tKiui noue lurr.it te el fali-noui relation. lu ci 
infiniment captihï de tome choie ». 

9-0 Profbêlc! Combat» Ira Néjulmn cl kl Hypocrites «t lois rude avec eu»! 

leur a«k wra l'Enfer el quelle artrcuie deiunee' 

10- Dieu ii fuil un exemple de eeu.» qui onl nwvm en la femme de Noê el la femme 
de Lolh. Elle» étaient ici» deu» verlueut de No» «clairs el ellci Ira ont 
linuipéi. Il* ne purent KpadM rien pour élira nuprta de Dieu a il kur fui 
dil: « Entrez en Enfer avec ceux qui y entrent! - 
11 Dieu lit un eicmpk de icui qui cm ciu en lu icninc de Phaiaoa quand elfc 
dil; - Seigneur ’ CotMruB-mOi auprès de ïui une maiuxi au Paradis Sauve- 
moi de Pharaon el de *ei arasements et sauve-moi de la peni injuste 1 ! <• 

12-El Marie. I» *■ luimn. qui prêaerau .on cev>ue pvdiqoc. Nom ; 

iniulllûmei alori de Noire Eipeit. 

Elle nui aux Purofc»'< Manger» ) tfc ton Sceneur cl * Scs Lire» et dk fa il 
â jamais punie de» bombes dévots. 

Chapitre LXVU 


LE ROYAUME 

île la pcixalr Bnqaniic | ’U icoefe) 


Au «mi il' Di/u Lr Miilii/O’iimi 
par mm/ /t par m/U/aa 


Il Ce» >«<vii nui b HH nmirrri qa» li km w un [ai beanrit Mil ni» au (VnSiov 

et Fuir Canin U'im iv fkonrurac Bien tu [vaptn aaim il i y a leur m fl» ui 
IKUiuii «.(Iia-ia an Dira manie i in II -eu île lu læu.ai .rtmi 

Jutqj'i raatmnmt OrrltUin)» umuruyinniuuulériicii I. tonne amm mmWi il 
m. eun >1 lu Mientufcm riênr ■•■itncl le Pu «Oi. en un qincaminen au IUU 
2) Airui fc me» . p«4 - eu . mte - »!«».- mmn » Wiuçre » lien Ctaqic Vrv.liei 
■'rat efl'uR pallie ai l»i itfni le IXei 

Ami Ile» le- wwi («a («Ida elipu-t III I)in ««pu Iran ruine, -roule- mie 
farek wanl de l.ak 

Cet. in|4i;iK que lé.» eu eu Menu» de Due uu ceo» la mu» Miaqu. mi a itle le 
voir auleeienl eue que le tu, eu me famé de Diui Oiiu eu udi auduu. de le» .nif.lie». 
neiacqpnca el tl.ul.mln.--i 
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xxk a»- kl si. •Mlle* :eui »■ dcirdn I. ad sor (ou «ne*» a ai* dense '« '<#» 
.«nttwi ihununi* 4«KtrnJu Kel* <tJ Ro)«iir*a< I)k-i 
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1 B»i soit par Lui-méne «lui qui tient le royaume dans Su main 1 et II est 
infiniment capubk de toute Chose 

2 Celui qui créa U inuct et U ve aile de vous éprouva pour savoir qoi d* *wn 
illDra pour le inwux. 

Il est Le Toul-Putuant et L'Absoluleur infini 
J-Celul qui créa sept deux superposés Tu ne sois dans In «talion du Très- 
Misériondieus ««une faute d’harmonie 
Ramcncs-y le icpiid pour soir s'il y a In un défaut. 

4 Ramène ensuite le regard deux fois ri ton regard te retournera bredouille et la 
mort dans l'âme. 

5- Nous asom cffcctivemeni «ré le «cl infcneur*»vec de. htnpreflestioilrel 
dont Nous usons Ml des projeeliks pou» fr«n«r tes démons. Nous kur 
asont aussi prepuré le sxippflw de la Fournaise ardealc 

6 tic 4 «MK qv* oui mfeni » leur Seigneur le suppliée de l’Enfer Cl nucllc 

affreuse destinée! 

7 Quand ils y sont jetés ils In entendent des sanglots «pendant qu'd 
houilloonc. 

5 C haque fois qu’on y jette un (troupe, il éclate presque de rage et scs Anges 
gardiens kur demandent: -Ea-ce qu'il ne vous et point s-enu un 
amtiMeur? » 

9- Ils dirent ■ . Si. il nous est effectivement venu un avtrtilWUf mais nous avons 
crié au menton p: et avons dit : « Dieu n'a «n fait descendre ci vos» êtes 
tout simplement dans une grande erreur - 

10- lls dirent: -Si «lots nom pouvions entendre ou raisonnera nous ne «crions 
pus (aujourd'hui| avec ks (Nii. de la Fournaise arslente ». 

Il Ih oeil reconnu leur faute. 

Bkn leoi de Moi les gens de la Fournaise ardrntc! 

I2-Ccux qui «oignent leur Scirecur bien que ne L'ayant jamais su. auront une 
absolution et un grand salaire. 

U Que sous dme/ « que .ou. dues en secret ou à haute voix. Il sait 

purfnitement lu léellf imag* do. (wilnoes 

14 Est-te q ne Celui qui a créé ne siil pas? 

Cesi Lu. Le Doux et U grand Comaoseur 


11 l. Ccon .X. ««Vire te cb.«. des noad» X' *. rom • » pu», de «u. 
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Tour. tncteiHCS vl« u.iq.co pu U O..I» « 'Ntfrcnrck ur.lsqi* lou a .|u luute 

t Dt~ « «a k >w«r 4c l'uni ,<t»>tic ci U 
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15 C’en Lui qui u r cal u pour vous U terre kambkmcnt soumise. Parcourez 
donc ses coins et an retins «t mangez des bitm qu'il vous » octroi». C’en 
«m Lui qis 'ous «i» ressuscite 

16- Vous «nter-voi» d l'abri île Celui qw «I dans le Ciel et ne cratenw-vow, pas 
qu'il tasse crouler sous vos pieds le sol qui se mettra alors à branler' 

17- Ou bien vous -rnsez-voin 1 l'abn Oe Celui qui est dans le cul et ne craignez- 
rous pus qu'il lâche sur sous une plue de pierres cl «ous saura alors le sens 
(k Mon aiertiMemcnL 

18- Leurs prédécesseurs oni efloctisemcnt quali tic tout de mrroflngm et quelle a 
été la saxe de Mon ressentiment! 

19 - N'ont-il» donc jamais obsenv 1rs Oiseau» au-dessus deux eoamtm *> 
etendent suixtseavcmcnt leurs ailes puis les replient sans tare soutenus par 
autre qw Le Titt-MW6rioordic*ix'? 

Il voit rurfaitement toute chose. 

20 Ou bien quel est donc celui-ci qui est une armée pour vous, sous assis Uni en 
dehors du Très-Mise rKoedreux? 

Mais 1rs Mécréants ne sont en rralile qor 1rs victimes d'une duperie. 

21 -Ou bien quel c«l donc tfilui-cl qui «sus donnera roue sub»tantv s'il s'arrête 

de vous la fournir? 

Man ik s'enfoncent obstinément dans leur violent Orgueil et dans fcur 
répulsion. 

22 - Qui est doue mieux guidé, ni-ce celui qui marche les veut fixe au sol et 

trébudunl J chïque pas' ou celui qui marche t'en droit sur u*t (fceraan 
rectiigne? 

25- Dis- - C’est Lui qui «oos a créés et «osas a pourvus de l'oule, des >ou et dm 
cirurs Cesl rare que «ous rende* grâce - 

2«-Dis: -Cesl Lui qui sosis a detéminâ» sur terre er c'est vers Lui que vous 
serez conduits en masse -. 

35 Ils disent : . Quand se réalisen celte promowe si vous dites irai? • 

26- Di»! » Le savoir nlpptirtitnl qu'j Dieu et ye ne su» qu'un avertisseur tan 

clair >*. 

27- Lorsqu'ils >ireni le châtiment promis tout proche. I» visages de ecu« qui 
avaient iikctu devinrent lugubres et oa dit: «VOU « qu; vous réclamiez 
avtv insistance 

2*-Dis: » Dtes-moi dore' f» Dieu me falsut périr, moi et ceux qui sont avec 
moi- ou s'il nous secourait de Sa nvftérteonlc. qui protépteait alces fcs 
Négateurs d'un supplice douloureus «■’ 


I > Qm M «H «ara II sut étalé oadarn It vol «ml. itai «qmn li xuSinèdr DW -|>i w«WH «n 

«sriuidam nain. Dnsk »«nMcmCtl t* »IIdAn<i=si:.tidrla piinKitalVidos. 
«ns le •iiw I» I tu * r*éiico«rr <é ractM» rnka kmu. u un «ta r* tarait («t 
(.«sa» au a 9*rute»ï «ta Ms «stuta-s p». I. CMm di si iionV 
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29- Di»: - c’en Lui le Trés-Miséricorelkus Nom y aviso* fiu ci c'est u Lui qu; 
nous nous en mamie, lanii. Vous source qui cil dam un égarcmovi 
mamfesle •. 

30 Dm: - Si un tenu nu na voire eau N perdait du» ki profondeurs de lu terre 
qui u>ui apporterait une eau résurgente’ » 

Chapitre LXV11I 


LE CALAME 

* Il fértode meequnie IÎ2 art vil ) 


,4a mua * Oin Lr Miiriiierdiem 

f«tr «lettre f) fuir ftrrUmt 

I Noun » par le culaec cl pir In lignci qu'il» écrivent ! 

2- Pjr la grâce de ton Seigneur tu n'c* iwllnnral Tou. 

3- El lu a» mûrement un uiluire wlarcssabk 

4 T u jouis vraiment dune très grande moeulité* 

5 Tu v« blcmôl mir et ils voo< sur... 

6- qui d'enire sou* u l oi*» déranpi. 

1 Cet» ton ScîÿiKui qui uii mica» que lous qui i cit égaré de Si ion cl «"CM 
Lui. mieux que toasc qui connail ceux qui mnl sur le droit chemin. 

8- Nohéis donc pis à cm qui qualifient lout de mensonge 

9- II* auraient bien voulu que lu son acoxntxianl avo: eut pour qu'ib le 
imcm nsec un-même 4 . 

10 N'ohéis i aucun être ne fanant que jure»* et n'impiiaiM q« mepeis. 

11 - mauvaise langue cl rapporteur. 

IJ IC ifrtiuint II lowtc œuvre etc Bien il en cmpTcliiiiii lu .nu». dp exil es 

pêcheur. 

13-butor après orta. portant tous les ligne» du mal cl s'attribuant & b us ici 
origine» 4 

H-Sot-dmnl qu'il u beaucoup de ben» cl de fil*. 

13-Quand on M récite No* versets il du - Vieilles sorncitei... 

16 -Nom le mirqucrons sot k ne/. 

17“ Noui Ici éprouvâmes tienne Nous nvons éprouvé k* propriétaires du 
sergff quand ils Jurèrent fermement d'en récolter le» fruit* k kndemam 
matin. 

IS-lls ne direvtl pis (comme il se dcs'uil) 9 : -Si Dieu veut. 
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19 lin (feu ni si urne venant de ion Seigneur frappa fer verger pendant qu'ib 
dormaient. 

2 » Il devint loui noê' comme b nuil sombre. 

21 Le lendemain malin ils s'appelèrent le» ont le. autres: 

22- - Aile/ de bon malin * voire plantation a TOU» voulez en faire la cueiBeiit - 

23- lit se mirent alors en marche en ie disant à ira» basse: 

24- .. Ne bissez aujourd'hui aucun pauvre j entrer alors que «oui y il».. 

25- Ih t’en allèrent le malin bien décidés lupucn donner l'aumône légale 
•kir» qu’ils en avaient I» moyen. 

26- Lorsqu'il* le Virent ils dirent: .Nous sommes vraiment dans l'erreur.. 
2T-.i<Xi plutôt nom wmmn frustrés «•. 

23-Celui d'entre eux qui était le plus juste du: -Ne vous uniVfC pus 
retomnouvdé de dire: -SI Dire veut-? 

29-Ih ducat: -(ilosrc el ptirelc à notre Seigneur' Nous filons Injustes». 
JO-IK atSèrcnt les uns vers I» ami» se faire des reproches. 

JI-II* dirent: -Malheur à nous' nous avons outrepassé les limites (de Dieu). 
)2 Peut-être que notre Seigneur mm. le remplacera pat un verger meilleur. 
mus espérons fortement en noire Seigneur, o 

33- Tcls sont les tourments el les tourments * Tauire monde soni couinement 
pfus grands, s’ils «avaient 

34- Certes les gens pieu» auront auprès de fer Seigneur les jardins des délires. 

35- Allons-Nous donc traiter les Musulmans comme les criminels? 

30 Qu'avcz-vous i juger ainsi’ 

37 Ou bien avez-vous un livre où vous éludiez’ 

33-Vous y avez, certainement tout ce que vous dtmcv 

39- Ou hren avez-vous pris sur Nous jusqu’au jour de la résurrection des 
serments appuyés que vous aurez sûrement ce que vous jugerez bon? 

40- Qrnvsnde-fer qui d'entre eux leur garantit ceb. 

41 -vas oten Ont-ils des associes (de l)«u)? Qu'ils fassent donc venir leurs 

assortes s’ils disent nul. 

42 le jour où ils affronteront les horreurs ' (du jugement > CL qu'étant invités 1 
sc peoMerrer. ils ne pourront pas le ravre. 

43- leurs jnt seront txiisses et ils scrcol accablé* «ThumfliMioa; on les appelait 
pourtant i se piroiterner alors qu'ib ne voudraient d'aucun mil ! . 

I) l’exretssM*uakc .a- - •—*■’ wévUiiramu .le Jow cù en pal irre dfaanut 

Mil. die r»l en st.cn’ onsS>>« piu n.ll.<i>. « te OZT.Uit. 

Ctisift. tfeent ». doixn pctinam <at un, pupet n dual «ut c’en kpsISIXn a„ 

-•« «(vte et «u il «.u «n.nec u. h.pxntc* d. « (tcvtr.ti do.ni Ni. 

Nre, (*<>*"» pU.il KH h ptmert ntrpii.t<i. 
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me rit ri.- pi-, de celui qui qualifie ce discours de mcnsoapc. Nous .liions 
•mener priu à petit à kur telle pu de» voies qu'ils ignorent 
eur allonge lu cmdc el Ma ruse est puissante. 

bkn est-ce que la leur demaniks un salaire el ils sont alors ivraies sous 
oids de celle redevance? 

47 Ou bien détiennent-ils IIbcoomi cl c'en de là qu'*s écrivent (leurs 
mensonge*)? 

4S Endure axe pulKrce la sentence de Ion Sexpsewr « ne soi» pas comme 
l’homme au ponton (lonus) quand il appela alors que les malheurs 
l'Mosfraient de louies pins. 

49 S'Jn’aviii pus été secouru i temps pu une grâce de soc Seigneur il aurait êlê 
rc/:i4 eo terre nu:, tout cou tvn de teptoebes. 

50-11 fai «Ion élu pur «ois ScS*neur qui I» pluça pmsii ta «uni (nu ta 

saints). 

51 -Ceux qui ont nsécru w sont «animent pis loin de te faire gliwrr ata- kurs 
regards depuis qu’ils entendirent le Livre de rappel (le Coran) ce ils disent : 
«CeH vraiment un (oui. 

52-Et ce n’en qu’un Rappel pour ta habitants des Univers. 

ChapitreLXIX 

CELLE QUI SE JUSTIFIE 
DE PLEIN DROIT < 

de la pfr»M» ■écquoisu |5I >trs*is) 

.4n nom de Dim U Miifriurdieux 
par meme el par etcrllexu 
I Celle qui sc (uslifie <k piein droit. 

2-Q»'es«-c< qu: c’est que celle qui sc justifie de plein droit? 

3 - Comment peui-iu aavcârcc qu: c'est que «IV- qui s<-juwifie de plein d'oïl? 

4 Ici peuples de Ihnmoud et de Aàd cou qualifie de mensonge celle qui 
fnppc (l'heure). 

5 les geue de riuimoiid lUicnl a réunir, pir celle qui dlpuue ta limita de ïi 

twknec 

6 Qui ni uut gens de And 114 lurent unfaairs par un violon* tînt glacial i li 
brulalitê extrême. 
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7- Oeu l’a dirigé cixilrc eui durant «pi nuits et huit jnn continus cl 
eUcnoinalcun. 

Tu y voyais alors Km gmt étendu* sur k dos comme des tronc» de pdlitncn 
vide*. 

»-fcn ton-lu un seul turvivant? 

M Pharaon. «, prédécesseur* cl te* ville* où « fabriquai! le mensonge 
(Sodottv e( Gomorrbe) commirent In giandc faute. 

10-Ils désobéirent au Messager de kur Seigneur cl II ks frappe alors d'un 
«M liment «orme. 

11 lonque lu U submergea toute chose. Nous vous transportimes dura 
l'Arche (de Noè). 

12 Pour Cil faire pour vous une kfoa mémorable et nlin quelle so* retenue 
par uïc oreille bien eooteicnlc 

Il Quand on lovIUiru une nculc foi» du» le clairon tdc l'A|>*.aly|iK>. 

14 Quand on soukvcra b lerre cl les montagne» Cl qu elle» wnml détruites 
d'un *cul coup. 

15- Cc jour-lft te produira k grand événement 

16 - U cel v fendra cl il «ta ce Jour-là liés fragile 

17- I« Ange» te licnncoi tur tes tord» et au-dessus d'ea* huil Avi porteet 
ce jour-tt k trône de loa Seigneur. 

18 Ce joar-la vous tcrce «ximét cl rien n'échappera tk «r que vous teniez 
coché. 

19 Celui qui aura r«u ton livret dam ta main droite dira r .Tenez, liez mon 
livret lo. 

20 J'av-ao U coovktion que yt devais un jour reoronlrcr mon jugement- 

21 Aussi ctt-il dm» une vie toute de tatlsftcttons. 

22 - 1 >.iiu un jardin haut pltcc. 

2Î-Sc, fruits rom i b poetec de ta main. 

24 Mangea et buvez, grand bien tout fasse, pour ce que vous ara avanctdans kt 

jd..» passe. 

25- Quant à celui qui aura reçu ton livret dam a main gauche II dira: 
-Comme l'aurait lu en voulu ne jamait recevoir mon livret, 

26- Kl nejimiii savoir ce que «ta mon jugcrcei* 

2T Comme J'aurais bien aune que ma premtfre mon fût la definitive 
28 -A quoi m'oni wrvi mes biens? 

26 -Mon autorité s'cu évanouie loin de moi-. 

U-SlBinee* et eechatncz-lc 

>1 Pu» jetez-lc dans la Fournaise ardente 
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)2 Pub lipoler-le utcc une chlinc longue de goixank-dix coodcn 
JJ-ll ne croyail psi à Dieu Le Très-grand. 

14 II n'inciiuit pus i eouuir k initcrviix. 

>4 II n'a nu)oufd’luii Ici ubu» smi [.mr le pnMrger. 

36— Il n'a pour manger que du «ng ei du pin 
17-Seul. In ftilifi en mmjeni 
« Je rr Jurerai* pu* pur ce que ">ut voyee. 

W-Ni pur ce que «oui ne voycr psi 

40-Ce *0111 tctiamcmcnl le» punie* d’un i*>Nc Ménager. 

41 Ce n'eu nullcmcni le Ungipr d uo pnïlc. c'esi bien rare que mut cvyKi. 
42-Ce n on put ran plut le parler d'un devin, c'en hen rare que nuit von 
rappelle?. 

11 Ce une choie dnandiu etc In [un du SciglKur-vl-M»lllt dit Ualllll 

44- S'il Non avsii l'ail dire meMOngèrcmcM quelque chose. 

45- Nout raarion» ois avec (occe. 

4<i Puis Nous lui nunont tranch; l'aorte 

47- Nul d'entre «oui n'en capable de lui icr.it de iemp.il 

48 - C'est iCccmcni un rappel pour Ict peut pieux. 

40 - Nous ta vont bien qu'il en e»l parmi vou» qui qualilWnl toul cols de 

50-11 ett certainemcm une source de remords pour le» Mécréants. 

51 -C'en révidroec meme 

$2-Proclame donc la gloire cl la ponde du nom de ton Seigneur. Le Très- 

Craad! 

Chapitre LXX 


LES VOIES ASCENSIONNELLES ' 

de 11 (Witode cutquoMc (4* >atcu| 


.4s mm tU Ou* It MuJrietnJitut 
f tiuau cl fui' txcitlmf 

I - QwlqiTvn* demanda avec insistance à voir »Cnir un suppliée qui doit 
clfccuicmcnt arriver. 

2- Detlinc aux Mccrcanls c; que tien oe pourra alort rcpouucr. 
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I) • > , II)I 4c l.inn.r lca.lt 

Cm .» «tint Cl TO. U. v»Jec. r<" eu lucuo Ma» ce dm* al dix»- !>•" *■" 0«<™« 
cl » popxÜM en intlW O «» tcfo* la tnnha « l'aaâiii. (W V «aima « al * 

1141k. «u Ikancikm ('al k l.'ISc ou le l,5I« ci peu ta p~v)..nim.«rv «'al li 1,1c. 

tell néant U lieue Oa peina «< « V*'l. io“l<ni Ui iicmc P>M« l'ai |m hin"*« 
canne ïv aura ina a uU nn la alopm *i<> • Intel Je 10 » In •»>• <la 

Ccu'n'fcTO pourtant pa> li peu mi mntan «ttnaîia oo wrtro»ai«ra iMipaUa 
Iblm amnp * aile tapai 

Quoi * oui «ni r ccin>«cc. «te cet Inpti Pj. I«»*l n. ne» * «Il •* « «ni » 

MuiAmc Mil IC» mpit. I rfui «l « i|rcc pi U mi.ir.K Je II illico MM «H. 
(ec.il «eu ce» «u. ce real ni Oïlu il mp'l. « ». - P«« em.*»f>« («me 

pccccp».,. »v *jfc»i pur eue la pe-«( * f» fcofiia d»nc fr«cv w d'ne ■nie 


79-lts «tu aniYtU'nuiY» 


3-Oc U pin de Dieu aui nwi usenBonncllo 

4 Ici Ange. ci l'Esprit (Gabriel) moment vers Lui en un »ur éuilut ù 
cinquante mil* ans. 

5 Patiente *• In belle manière («uni te pLundrr). 

6- lit le voient bien loin 

7- Et Nous le voyons mut prêt 

8- Le jour ou le ciel tero comme * métal fondu. 

9- El où In montagnes tcrcot comme U Lune. 

10- Le* amis ki plut ckm ce te demanderont lien l'un i l'autre. 

11- El pourtant on fera recoomitre à chacun te. amit. Mais le Cfimind 
«oudrait donner »ci propret (ilt pour te ruthettr dre tourment» de cv jour- 

14-11 donioralt au»i m compagne (ioa C|*.uk> et miii fiéic 

13- De même que ta famille gui lui douiiiU atile 

14- B« tout ceut gui toni sur icrie pourvu que eeü V: tuuvc 

15- Mau tira ne le tuuvera. Il t'a*il d'un Feu DambO>lnl. 

Ib Arrachant biutalemcnt le cuii chevelu 

17- 11 appelle tout ceu. qm auront tout» le «lot. fai. volte fice. 

18 - amaitéet thétaiintf 

19- L'Homme t'atîole vue de par ta création. 

X D6 guc k mal le toachc il peu! pdlieKe. 

21 QiiwhJ V; bien le louctc il devlcnl avare. 

22-Sauf ccu» gui praiigueni régulieicnicnl la piicie. 

2)-Oui toni conuantt d»nt la p^tigue de leur pnéie. 

24- Dant In btem de gui il y a un droit bien determiré 
25 revenant au mendiant et au dnheitié. 

26-Ccu» gui croirai un jour de la rétribution 

47- Qu* vivent dnn> ta cnmtc det tout menu de leuc »rl|tnvur. 

28 Sut n'eu à l'abri det tourmrata * ton Seitncar 

29- Qui «cillent û ht chasteté de leur* organes intimes 

30- Sauf avec V:un cpouie*OU In fcmmetquïk ont ueguoet en toute Icjulue. 
auquel cul ilt n méritent nul «proche. 

31- Celui gui recherche ton paiiar en dehort de <eU. ccu.-U toni In 
tramgretteun. 

32- Ceux gui ganfcnt Krupulcutement a gu’on leur a confié en dépôt et qui 
rapestent leurs engapemenn 
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Ïî-Qiii fournissent leur témoigna je eu Mole honnêteté. 

*4-Qui vnOtm avec soin d lu pratique continue de la peidre. 

SS-Ceux-U *iool Ami dc*>srdins. entourés de tou» le* honneur* 

36- Qu'ont doue «eux qui om mo<ru t le regarder avec une telle insistance. 

37- ... Groupés en cercle* à la droite et ù la gauche? 

3 « I-.p.ce que chacun deux convoite d élie introduit dan* un jurden de délices ’ 
39- Jamiii au grand (Dirais 1 Nous 1rs avoua créé» 1 panir de «e qu’ils savent 
«0- Je ne jurerais pas par Le Maine Art Orients et des Occxlral* Nous sommet 
certainement capnbb... 

«I-... de Ici rempiieer par meilleuri qu’eux et nul ne peut Nous devancer <ù U 
course» 

42-lmssr-lcc donc à buts divapiueaK rt à leur* jeux jusqu’à ce qu’ils 
mneivnlreil leur jour qui leur esl Dr omis. 

43 Le jour où ifc. sortiront en hile des lombes comme ce presse sers une borne 
indicatrice «lui qui n ferdu » rouie. 

44 - Leurs jeux «iront blasés et ils serxil uix»t*b pur une humifalioo. C’esi 

ccli b jour qui leur élan promis. 


Chapitre LXXI 
NOÉ 

di ta période «mquoiie 08 vends) 


•lu nom rfr Ditu U MùériarJirux 
pur eiUHU tl pur ixtrllf/ui 


I -Noua ain» envoyé Noé à son peuple: « Avcnil ion peuple avant que nt leur 
vienne un «ipplbe doubiutrux». 

2-11 du -O mon poupée! 3t suis pour vous un avertisseur bien était». 

S -Adorer Dieu, crjiper-lc pleinement el oK-issr(-rnoi » 

4 »|| vous absoudra de iciumt de vos péchés cl relurdera voire échfon« 
jusqu’à un terme peéncenmè 
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U terne de Dieu, quand il vBM. n'adroM aucun report. si vr>® a«(. 

5- 11 dil oSeæneur’ J'ai npptle mon peuple nuit et jour. 

6- Mai» me» appel» ne firent qu'augmenter leur finie. 

7- Chaque Ion que je Ier ai arrelK pour que Tu Ira «iKOivci. île ee vont ms lev 
doigte dans le» oreilVe. se «ml couvrit le visage avec leur* vêtement», ve «>ni 
ctr.Jtes et te vont rcnlermée don» un grand orgueil 

K- Puiv je le» ai appelés à voi* haute 

9- l'un je leur ai lïittfcs procürmtione put>ht|u& cl des confidence* en secret 

10- J’ai dit: «lifplorw de votre Seigneur votre absolution. Il cet infiniment 
nbsolutcur*. 

11 - Il lâchera alors sur vous en abondance le» eau» du ciel. 

12-11 vous fortifiera par do biens et do fils. Il fera pour voue det jardine cl 
fera pour voue des rivâtes 
IJ-Q»’»*ez-vous A n'accorder à I>*u aucun respect? 

14 AVsrs qu’l) vous a créés par phases swtvssivn 

15- Ne voyez-vous pus comment Oicu a créé sept cieu» en couches 
superposées? 

16 - 11 y fit de la lune une lumière cl du soleil une lampe 1 . 

I ? - lieu vous a fait tniraculcusemrqt poisser de la terre. 

18 -Puis II vous y lait retourner pour vous en sortir j nouveau. 

19 Dieu vous u lait <fc II terre un tapis. 

20 Afin que vous en parcouriez des roules fiien larges. 

21 Noé dit: •Seigneur' Ib m'ont désobéi et suivi celui dont lo biens el les 
enfants ne fiml qu’augmenter sa perte»- 

22- Ils ourdirent une intrigue énorme. 

23- Ils dirent "Surtout ne renoncez pas à vos anciennes divinités: Ouad. 
Sonné Vighouth. Vaoûk et Nésr» 


Oi K peu w> ivr pas nmt-iur «ne riiirit ma 
«ké l-i lira.- al ir vu|<» firVrenf «t r'ro V vWil «U «u miu iti 

OlinJ or peu K «K nuirai» V» OMoimn ira \vnini qui du mki p 

iSi.icr » r«»i. iiuoniiusttr Oi Corel 

Ce n'ol |VU Miniuiu.1 «n t»n»r IkuiS 4u Si Hdi. qui (ovvvi 
ule. .Mitra weiijriu— 


amp.-rairk 
*»d ot se f€U 

tir h^nÔT* Je 
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N Bfcs en ont pourum égaré |é»*ur,. Seigneur» N';iugir«-ntc aux Injustes 
que k» épi remet! 

’5 A In suite de kurs péché* il. furent noyés puis «iiroduil. en Enfer. IX ne ic 
trouvèrent nloesen skiions de Dca personne pour le secourir. 

26 - Noé dit .Stsgiveur! Ne laisse pi* **r terre parm. ks Mécréant» un seul pour 

habiter leurs inusoin- 

27 ..S tu I» laisses (en Viel. ils égareront Tes eseWsel nVnfnnKrom qu un 
grand dévoyé Cl un népiteur obstine» 

2» " Seigneur ! Donw-mo. I n (.solution ni» qu’a me. drus géniteur*. A celui qui 
c* entré cher mo. croyant, nus Croy.nl, et aux Croyantes et n'a joule nut 
Injuste, que perte sur perte, o 


Chapitre LXXII 

LES GÉNIES l 

4 li période nseeqicue <23 venai) 

An wn rfe Dim Je MitHiividuai 
pat uit/ut tl pat ‘.Militai 

I Du: -Il ma clé inspiré <iè.vlé) qu'un groupe de Gnxes . écoulé cl n dit: 
-Nous uvok enlcndu un Cornn (lecture idéale) merveilleux-, 

2- -Il guide i In hw Ht luisoo et nous y avons au. Limais nous ne donnerons 
plus n notre Seigneur un associé». 

3- -.Notre Seigneur, etulté dans tout Son «deux, n'a pas pris pour Lu. m 
cumpugrc ni un enfant-. 

4- -Mot irresponsables disiKiit sur Dru de. choses outtiniiètcs». 

5 N*su. usions pensé que jamais les Humain et le, Génie* ne diraient ,ur 
r>oi <Jcî* cfox» mcn»n^rciu 

6 Il y ..un de. hommes parmi les Humains qui K ruttUsm sors la protection 
d'hommes parmi les Génies et «h augmentèrent ainsi kur airogunce. 

7- Ils ont pen« comme sous ave* pense vous-mêmes que Dieu «’enserrail 


Il Or. u site k» Aufe.*i<nrsVKt, MM ik ruteccl ik Uirarrr o pMteru rot/ kir naïfs I porr 

.1 o [rcstittci I. pur. du&«iiii Ccir-ii.d o.lirc.is or. Ou lo.ei.le. ,.n pneu, .-,-rrr- 

oJ. de nc»iM-< df IVil Ir m 


soit.ra eur mûrir l. nmiu- dr ■»<—< 1 - 
U . s", d ouïe tanlr-Ourse: te H.rs.u, sut. «unsi rutaete. 1er»,i uu 

niUiirb C cv n-uiro» Dieu te irretc -te de.. |»«rei. Psctm ch dm once. I,du 
Crocus eu tisse i y . de. MfcWlrr, 


O.iKllinliurc 

d's.r srr. ir.uSs i. 


d.-. ■«•>«. ion n et. n-ni ..S!» r*cci< ou qil. ,,<< dcc« 

roccr «1 l-'i, vsri s>|uM.-. de » JIW“<* ‘ «te ..te». «mitte 
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pli» aucun Mnupi. (ou: ne rtss.-3*iternit jamais personne) 

S- N»ui avons idié le ciel « non avons trouvé qu'il u fcc rempli de gardien- 
ImpUKubka cl de météores 1 

0 Nous ) occupions des postes d «ouïe un «lui yu: k me! cjimcmmi au» 
écoutes se trouve un raciéorc qui k (utile. 

10 Nom ne U von» pas »i on a voulu du nul i ceux qui sool wu icrre ou si kue 
Seigneur u voulu les meure sur la voie de raison. 

11 II y n pumi nom le» vertueux ei il y u parmi noua de» gens d'un Biveau 
inferieur. Nom élion» en effet de» «oie» dispirairv 

12 Noua a.ont eu lu conviction que janai* nous ne pourrions cchappir sur (erre 
i b Justice de Dieu ei que nous ne pourrions Jamais le Une en fuyant. 

IJ Quand nous avons entendu u ho un- duefcion (le Coran | nous y dûmes. 
Celui qui croil « son SeipKBr ne erainl ai frustration ni humilinlion 
accnhtinic. 

14-11 y a parmi nous I» Minutant* el il y a pirmi nous fe. Injustes. Ceux qui 
om embrassé l'Islam. ctux-b ont choisi la va: de lu raison 
15 - Quant uu.» IrjmttS. « sera du bois pour l'Enfer. 

16- S’il* avaitoi mené une vie réguliétc sut la voie de l»eu. Nous les nunons 
cenainoneai abreuves d'une eau abondante. 

17- Afin de les y éprouver Celui qui sr détourne de lu pensée A* Dieu 1 . Il 
l'inlrodutrn dans un mppliiv aceabiunl 

18- Les mosquées mm consacrées A Dieu. N'invoque? don; personne avec 
D*u>. 

19 Quand l'esclave .le Dieu se km pour l'invoquer, leur, mânes compactes 
faflbrcw former sur lui comme un feulrc 

20 Dr: -de n'invoque que mon Seigneur cl je ne Lui aaOCiC |>cr*oni*e ». 

21 -Dés: Je n'ai aucun moyen A- vous faire du (ort ou Ce vous iiK-llie sur fci voie 

de raison-. 

22 - Dr: -Jamais personne ne me prolépera contre Dieu el Je ne trouverai limais 

en dehors de Lui un refuge» 

2J Je ne peux que vous Ir.mvnttlrc les messages de Ikeu Celui qui dêsobéil i 

I) Jimc aura U Mt.ll M k iMllllon du (oral 10») V ■» <fc I Arabe « wnpn .lui iscmBrt 
iniinilun: «aiol» n U ors fl * un Mus lu potal «uc ks iem c c t. ig rc-r rr a M(l « «eti b. 
•S» pneunnn 4» Il n» du nord:. 

D Oi Iwi-ivp'eEf.i -Su Cmn. 

)) Ce vue. eu are cniOimiiuo rurn.fr di nifeVonoiu cl «un. .Min M unis. Il 

t'oBnuil «ii- .iii Ar.itesquiuiixnl (010* le putiiv ureiu.ni ai rrnioiv-*ic Li K lihi 

* «">«> « km niontriNn iJMnm dMri que Dm eu. mm nN (■-.> «m »d>i. 
dlwnnai a um niruveeuim. 
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Dku <1 « Son Messager «uni le fcu ele l'Enfer où ils s’éktniwrom à jrmiis. 
•4 Jusqu** ce qu'il* «Oient a qui leur en promis. Ib sauront alors qui j ter 
partisans le» plus faibles et les moins nombre». 
iS- O» : - Je ae ai* n oe qui rom cri promu «t proche ou si mon Seigneur lui 
lu'-c encore une longue période (d'attente) 

26-Sachant l.ui-mème l’inconnu. Il ne ek.o4e Son inconnu > pwisonne 
27 - Sauf à celui de Scs Messagers qu’il a agrée. Il lui place alors devant et derucrc 
lui do girdms* vigilants. 

?8 Afin qu'il sache s’ils onl ben transmit fcs message* de leur -Sonneur II a 
embrassé de Son aavoir roui or qui ks concernait ci II a dénombre 
rudement toute chose 

Chapitre LXXIII 

Celui qui se cache le visage dans ses vêtements 1 

ik I» période meiquoite CéU verset*) 


Au nom rte Dita 1\> MutruotdifNt 
/tir tsrmrr el par rtallmt 

1 - 0 toi qui te caches le visage dam les vêtements! 

2- Passe la nuit ouf uc peu à perce. 

J-Sa moitié oc dlnlnuea-cn un peu 

•l-Ou ajouict-y un peu et rècilr k Coran d’une f»(on claire et posée 
J-Noua allons jeter sur toi des purofcs bien lourdes. 

6 - U réduirai de nuit tombe plus profondément Ik cituri et ta dtaioa ml 
meilleure. 

7- Tu us data lu journée de longue* heurt* pour tes oemités personnelles 

8 - Evoque k nom de ton Seigneur et consacre-la exdmiwmcnt t Son 
adoration. 

«-Seigneur cl-Mailre de l'Orient O de l'Occident, nul Dieu autre qoe Lui 
Remets-fen à Lu» 

III- Endure leurs propss avec piticnee et fuis-k» de la belle minière* 


11 Ccili|.ij..- ■ ,1,..un.lu. M.lou |>rn«suiro>4iI* reicWm.cl.lino Cm:th.l.lun 
rcrrmrni. pu * «.pire w pin s’mrnonpi wrdiir utt ctrun proie it.rlni. «4m k> 
rt-r.Vi-.cn lit irm ms n «uranie purs) au rarul imiepin.hbr.mi 1 -»k iu tVtpMu 

Pris IAi w Cutvrl « ptvmil om . CCNpA lu d.m I. «nue flrllr.io.il s'uobe p...>Om. 

?«,« *»“"*tjbr “ r>«m Cnit IRUnlkn b rvnpti Je .ruer .1 II wmMnt dm 

IU II Kcomre k •■.p ib m«Meus « dorant.. u b™->d.,ro l.idocuin...... 

-) C’oudn .mn-rnra « roi pu vm.< ici oipi.-l 
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11 - Ne me porte pas de foui qui qualifent tout de mensonge e< qui youisicni dis 
biciw de ce monde Laisse-leur «lune an court répit. 

12- Mot» disposons * lourdci chaînes ci «l'une Tournaire ardente. 

U~ Dî même que d'une nourriture bloquent le» gosiers et d’un supplire 
douloureux 

14 Quand la terre irembkra ainsi que Vti montagnes. et tes montagnes seront 
alors det tut de «tble coulant 

IJ- Nous sous aveu* envoyé un Messager comme témoin contre sous te mfree 
que Nom a.oos envoyé un Messager à Pharaon. 

16-Pharaon avait alots désobéi au Messager (Morte) « c'est pourquoi Nous le 
frappâmes d'un châtiment sésere 

I?-Comment, si vous mccroyr*. voas rreilw-vous donc à l'atn d'un jour 
fasant pousser aux aouicaus-nês des ches-em Mures? 

IS-L. «Ml •• ùmUk» alors: fis poule » « rtslisc toujoui». 

19- Ceo est un rappel. que «lus qui seul prenne une «oc (menant) a ton 
Seigneur 

20- Ton Seigneur sait q«c lu passes en pcicre un peu moins des deu» ters de U 
iiun. .:i moite cl son tiers, te mime qo'un groupe de ccu« qui sont *wc loi. 
Dieu détient la mesure exacte te II nuit et du jour. 

Il a su que vous ne pourrie* jamais en cakukr les heures et c'est pourquoi II a 
•gréé votre retour au droit chemin. 

Lise* du Coran « qtc vous pouvez. Il * su qu'il y aurait parmi vons d:s 
mrIodes, d'autres (les commerçant» qui porvourraient U terre h la recherche 
de quclqu'cffet de !u générosité de L>*u et d'autre» qui combattraient sur fc 
sentie» de l>»u 

Lwz-en ce que sous pouvez, pratique* coirectcirent la prière. donnez 
(aumône legale et accorde* à Dieu un prêt dr bon aloi. 

Tout ce qur sous asancez pour vous-mêmes comme bien, vous le Irouscrez 
auprès de Dieu bitn meilleur cl sous rapportant un salaire bien plus 
considérable encore. 

Implore* (absolution te Dieu. Dieu est infiniment absolurent et 
mrsericordlcus. 




Il 
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»air li praOe fa» 
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» On PIUI iu«t lulurr O h l.coi unis * .Ne ic Mmr*o.V K. ftm« .dura 
irt. lunh’evws- 
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Chapitre LXXIV 

CELUI QUI SE BLOTTIT 
SOUS SES COUVERTURES « 

de I. pinède m«quruc< (M versets) 

Au Ml ni it Dut, h MiiniiWiiimi fut numt tl par nttllra/t 

I O loi qui le Won» v*» te» couvertures! 

2 - Dcfcoui ci avertit! 

J- Proclame lu grondeur de ion Seigncui-el-Muitrc au-dessas de lotue tfwse. 

4-Te vilement*. purifieJe. S-Ut idole', fuit-le 

6-Ne don ce pot ce que lu donne dam le bul de iKevoir en retour quelque 
iIkw île |*»> grand 0 . 

T- Accepte avec pelknct I» volonté de ion Seigneur. 

8 - 0 u«nd on toullleni dan* le dation 

9- Cc jour-tû ce sera un paur très dur, 

10 Pour te» Mécréants cl nullement aisé. 

11 - Ne inc purte pas ite «lui que J'ai croc «ni Bieni ni faillite 
I2 -Pur le lui ai donné une loi 1 .ne éienJuc. 

IJ-Amti que des enfant» toujours à ses côtés. 

14-Je lui ni jfilini tomes lei difficultés. 

15 Puis il convoite de Moi que le lui dont*.’ encore plui 

16- Mail il «‘aura nen du lout car il conieslait No» signes avec force 

17- Je repriserai dam une montée harassante 1 . 

18 II a réfléchi et (ait scs estimation». 

19- Puisse-t-il cire lue à cause de se. «Himations ! 

20- Pu» qu'il soit tué pour soi estimations ' 

21- Puu il ic|<»ida. 

22- Puis il frotnu les sourcils cl *e renfrogna 

23- Pui» il tmrna te dos et se rempfet d'orgueil. 

24- Il dit .Ce n'ex» là que lorcellerie qu'il» « Iminmcttcnt les uns au. autirsi-. 
25 «Ce ne sont 10 que des paroles d'humains». 

26- le le ferai nXli dans K: feu de Saqur*. 

27- Et comment pcuvtu sivim cv qu'est Sakar? 

28 Elle anéantit tout et n'épargoe ren 

29 Elle noircit hi prau 

30-Elle est sous ks ordres rte dix-neuf (Ange» Gardiens) 
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’' CeiW y.< v 6l*«ir ®uu v. iwnwwt 

Il Nou* n'ivon* fait comme jnrdcn* de l'Enfer que de* Ange* ci n'a vont fin 
de leur nombre qu'une l cotation pim crut qui uni mevru Blin que nu qui 
cel revu le Um usent bien cunvuncs* cl que rem qui cm cru deviennent 
encore plut croyants; afin que <eu> qui ont re<u L- Livre et lcr Croyant» 
a',11.-111 pJu* Biieun Cnn- cl que «vire qui ont quelque maladie au caur ei ki 
Mécréant* disent : *Ou'a dore voulu Dieu pircet oempie % C*C»I ainsi que 
Dieu égaré qui II veut « guidr qui II veut Ton Seigneur en icul ù connoilie 
Se» «finie-. Ce a'etr U qu'un rappel aui Humais*. 

JJ - Assurément. p«r b lune' 

JJ-Par U mm qiund elle *c reirrc' 

J4- El pur l'»ube quand etfc: (elle *e* lueur-! 

Jî -C'est l'une <ie— pr»mle< horreurs 
J6-Cc»l une mue en g»rdc (mur fc* Htnraint. 

\7— Pnur rrltai HVmrr wwk ij»h »p*tl nv*nr«*r rti n*i'iilw 

W-Chaque âme CB pciionniérc dr -e* acquit. 

»-S*ullc* *cn- de In droite. 

40 lit *om dan- de* yirdmi i te demander 

41 - Au mi jet de» criminel. 

4?-i<0u'e*l-re qui «ou» a fiil emrer dan- Salir? » 

41 Ih direm -Noua ne faitioni pis purl>r de* prkur- 

44 Nom ne donnent» pn> J manger au miséreux. 

45 -Nous pataugions dan* l'erreur uvee reu» qui y ptiU«ge»ic*>l 

46 -Nou- qwlifliont de menuMifc le jour de la rétribution 
47-Jutqu'ù ce que nous vint b vente eiuWnic (la mon>»- 
4*-A quoi leur lenm l'intcrer—«on de* inierce—eue-’ 

49 Qu'ont-il* dur»: à *e détourner Or ce rappel' 

50-On dirait ** rébtr- (ou: onagre») pis de panique. 

51 - fuyant un lion. 

W-On .iir.»u phllAl i|ib» •*h»w'iin ri* mi v«\u« 1 r»it riwwiir fi*v (huI^ 

déployée* (à lu portée de lou*| 

SJ-II* ne V;» «vcvioni jamais Ces» plutôt qu'il* ncciuicncm pis l'autre mor-J:. 

54 Ccsk* donc «os absurdité*I. C'en un rappel bren net. 

55 Que celui qui «cul l'ait en mémoire. 

56- Müit il* n'y pemcnl que li Dieu seul. C'ed Lut qui milite de Ire erainl cl c’e*t 
à Lui qu'il appartient d'absoudre. 
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Chapitre LXXV 


JI7 


La résurrection 

«fc U |ù<-J; niecquotte (4U versets) 

•<n /ton * Dira Le il/ur>lVorrf«in 
fai t»mr H (*t< milltntr 

I Je ne jurerai» p«> pur le jour de la résurrection. 

2 -Ni par h conscience au» reproches incessants. 

3 L'Homme ptnw-l-tl que Nous ne regrouperons jamais ses os? 

4- Bien au contraire. Nous sommes capable Oc refaire parfaitement V. 
curtiïitci ck «s doigts 1 . 

J Mais IHomme voudrai! plutôt s'obstiner dans sa rébellion (contre Dieu) 

6- Il demande: - A quand le jour de la résurrection? * 

7- Quand le repaid brillera comme l'éclair. 

5- Qaand la lune s'éclipsera. 

9 Ouand il y aura fusion du sokll avec la lune. 

10-L'Homme dira alors: «(N lüir?* 

II - Il n'y aura alocs aucun refuge. 

12- C'est vers ton Seigneur « jour-» que servi le icrnte <X iouic course. 

13- CejourJâ l'Homme sera informé de ce qu'il aura fail et de ce qu'i aura remii 
a plus tard, (ou: des conséquences posthumes de scs agissements» 

14- Mais l'Homme cvt plulôt un Icmorgnigc iriélüuble conirc hii mcnsc. 

1 } Quand meme il présenterait se excuses. 

16- N'csause pis de composer Ve Coran avec la langue pour lutter si révélation 
IT-Cesl à Nous qu'incombe son aacmbtige et w lecture. 

IK Quand Nous le lisons, suis (attentivement) sa lecture. 

19 Puis il Nous incombe df le rendre eapliate. 

20 Mais sous uimfr plutôt celte vie éphénxtt. 

21 - B vous ne pense* pas à la vie ultime. 

22 Des Visages ce jour lâ resgAtndusant de beauté. 

23—CoatonphtBt de leurs >vua kur SesgKur 

24 Et des sisuges ce eut-U renfroignés. 

25- Convaincus qu oo «a kur briser les srrtébrcs 

26- Mars uw Ion Cime armée 4 la hauteur Ces clavicules. 

2? El qu'on dira: - Qui («ut k guérir pu quclqu'incanlation?« 
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28- Quiml II un» élê convaincu que IV-inc de U réputation » «mm 

29- Quand ksjambet s'enlacent l une autour de l'autre. 

30- Col y*h ton.Seigixur « joui-fa qu’on do»l le conduire. 

31- 11 n’a pi' ou cl il n’u pas pre 

32- Mu II a tout qualifié de nKnsonpe et a fart volte-face. 

33 Pull il oi allé ven I» tiens en * pavanant 

34--Malédiction »ur loi cl malédiction' 

35 Pu!» malédiction utr loi ci malédiction! 

36 I. Homme l’irrupoctil qu’il va êlre boré ainii. ta ni C-ire *«i» 4 aucun 
jupjnwni? 

37-N Hall-ll pot quelques gouttes de sperme éjacule? 

» Pute il devrai uik masse accrochée que Dim façonna * b perfection. 

39 11 en Oi iton Ici deux «tentent' de uivp«e. k mJfc ci In femdk. 

«i Celui-là n’oi-ll pin captibb «Se faire revivre les mon»? 

Chapitre LXXVI 

L’HOMME 

de It pènod* imdiMt- (31 >fOCU) 

-du cim * Ditu it Miiïriteidimx 
pur rutntt il pur rutll/ntt 

1- N’cM-il pu renu à l'Homme, dans l'éternité des temps. un moment où il 
n’êtail po» une etiose notoire? 

2- Nous «von* créé l’Homme d’une goutte de sperme hétérogène (aut 
composants divers) pour le mettre à l’épreuve et c’en pourquoi Nous l’avons 
doté de Poule et de b vue. 

3 Nous Pavons guidé sue ta voie, toit celle de la rceonnai*arec (giaunafcHoit 
celle de b négation. 

4 Nous avons préparé pour les Négateur* des chair.-', dre Bram cl une 
fournaise ardente 

5-C'eut qui auront vécu dans l’obtissonce de Dim et b» imviet de heu boiront 
d’une coupe où te mêlera l’eau du Cafouri. 

fi- Cttl une source à bquefV boiront ks enclaves de Dieu Ih la feront jaillir en 
abondance. 
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7- II» font «b qu'ils ont fait vau <3e faire e« «oignent un joui dont k mal w 
propage à une vit cive «Ornante. 

8- 11» Joniwnt » manger de» aiment» (maigre leur amour pour cp* aliment» 1 ) i 
un miséreux. un orphelin et un ptiwnnki 

9- » Nom ne .out donnons ù manger que pur ureour de Dieu. Nou» n’cxipeot» 
de voie ni riconper* ni icmcrcirmeBts ». 

10 - «Nous craiguom de U p»rl de noire Seigneur un jour J U mine renfrognée cl 

lugubre *. 

11 Dieu le» a a Ion prc>emii du mal de i» jour « le» a lait recevoir par de» Anges 
au v-mge tciplcndinant de beauté et de Joie. 

12-En réoomjentc de leur putkiux, Il leur donna Parado cl »oie. 

U” II* y «•« accoudés sur de» lit» > dan et il* n’y voient ni soleil, ni froid glacial 

l« Il k» couvre de pré» de se» ombrage» el ie» (rails cl K> Iksii» bu» uni élé 
rendu» humblement bai (d poitec « kur mata). 

15- On pi Me devant eux en kur préscnunl de» »u»cs d'argent et de» coupe» de 
cristal. 

16- De cristal pareil à de l'aigenl et dont b contenu a «te wvammem doté 

17 - On k* y abreuve dur* coupc où »e mék le gingembre ' 

18 C'en une source qi« *e trouve dun» k Pandit et qui se nomme Saltabil*. 

19 Parmi eux ci rculem dcc ndoksccnist lijcunw* élcrnclk. Quand lu k» soi», tu 
ks eroirai» tfcs perle» êpaipdlêe». 

20 Quand tu promènes ton rcg.nl à travers le Pandit lu y voit de» délice» et un 
gland royaume. 

21- 11» portent de» vêlements ccitsdcsoic fine et de brocart. Ou ksa paresavra de» 
bracelets d'urgent e« leur Seigneur le» a abreuve» d’une boisson toute pure. 

22- Cela e« pour vom 1 titre de récompense et vou» serez remerciés pour vot 
effort». 

23 C’en Nous-mêmes qui avons effectivement fait desccsdre tur toi le Coran 


t| taaaurap * ixra II douent à lutfr ldi point» qi» V» ilntlll qu'l Itar 4pa*« j eut- 
itéré» dt iranper. Man > fr>p»c»t a d». sot Dira tlanl ken. Il n aitcpuil qae lo S»«| 

don 

il en pourrai ta 11 mène rerwinjai ifK |>nr l- carpVic air dm. k «net |S( tnaln a» 
onreriiaai eu. »e 4I~»ll a»ofeMM rta r* nma .» arm q» a lira a cidpàntMn i "ll 
diit pli. lipimOef et» rotUot dl rvx «rein nt-'N'’»» a rtramr b keaar. crfira. cl a 

IclfcelMI dn cime* da Pltol* Cri alrv q.’dO Al a un ar-ta.l qaa k lain ul an dial Iri» 
(land <1 ira fret 
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I) mno) su vr.mal raflU OUxirm" otetss»** 1 la V» tr H |MnMur. per » 

QMftffH r»*iii en un je n mlk* iuxo (Kmiik CViupm |Wil*<"J »M» »*I*m*' * »• 

JUM» <•. I»-..’ 

Or. pu w> pWmntK cinm w'*iciulceioM)m«T<nt<»M<|iiini » [tMpndhMM 

4* fllr 10 )ie<rrrvi cSc Dmj cm ou k> et» pué) Ircl'cs (•«* <(•*!’» X" ck l«ic 

dl»( *1 * Ui*. pu»iu 

IWt>: Hnjiui m lu qcx «ifra» iu~«én* te aViln* «• sa »< 0 («. <*p»*«i 
Z) Cdaamme jim D-n tcmuqir te Aiuc Ce«11 1010 cte'unes oMtsuii « l -droit* 
l>»u II q- Uni dtiip un W cil ICI cdcui le km iiwcneii te cuifo «> le> A*a««. 
l« Al»BW"»nl Ifs NirliKi ne le chiMiun cl. kiicccr te lllMcnwoll ausu t Xteup? 
'feue lui Mtssiprt ®. 4 mm U lonml» » ki» loir ..< WatMlns. 

>1 lo XccjeWtctiJeca bkwitelft Humn k |c*n ck Jc^urac 4cmcr Uavmtcaminci te 
luira clin k IKl 

1 ) le Xrm cniicin • uni 4 . fan. te ton te mnetit Us wnis seionsii te ccaps *1 te 

«Httium 

51 CfK a «C ISciro HC l. .-*1 rmc—cr> 


n oi et. iteicui iccctcyi.c onde. te. pa*k 


ff-lcsctehacste _»» 

24 Ac«ptc avec patience b sentence de ion Seigneur a n'oIMU à aucun pécheur 
ou n teneur endurci d'entre eu. 

25 Évoque le nom de ion Seijwur k malin de fonce heure <( à la fin du joui 
26-ProewmMOi fi Lui une portic de la nuit ei répété Ses attributs de longues 

heures de la nuit 

2 '-Os gens-U mirent crue vie éphémére ei lalueni derrière leur dos un joui 
bien louid. 

28- Cest Nom qui te avons créés. Nom a tons ressort te chaînes de leui 
caplivilé 1 M. si Nous voulioos. Nous ks remplacerions p*ii Icuis semblables 

29- C«i esi un rappel; i|ite celui qui veut se choisisse un chemin >rrs son 
Seigneur. 

.«I- Mai' cous re pouvez vouloir que si t>eu veut. Dieu est toujours infiniment 
Sachant et infiniment Sage. 

51 II Imiocluli qui II veut dans Su miséricorde (ou grâce) Quant aui ln)usce*. Il 
leur a prépart un suppdee douloureux. 

Chapitre LXXVII 

LES DÉCHAÎNÉS' 

de la petiidc nuca>- ISO -tncli) 

.lu iui tu dt Dm !.r Miiiritonbaa 
fini tiuntt tl (mi txttHma 

1 l*jt <nu qu’on déchaîne 1 rs uns û la «.le des autres. 

2 Par «ix qui soufflent en te initie sauvage. 

5 Par «ux qui décident - d'une façon écadente. 

4 Par «ux qui sefplient* nettement. 

J-Ku «ux qui relient un rappel 

b-Sost pouienfever toüie eccuse (aux Injustes), sort pour te mettre en garde. 
7-C’c que l’on «oui promet se réalisera smc faute. 

K-Quand ks étoiles auroal disparu sons laisser de iruoe. 

9- Quand k ciel se sera fendu. 

10 - Quand ks momagnrs auront été puhêrisées. 

11- Quand on aura désigné nus Messagers kw heure mpeetnw*. 

12 - A quel jour lotn «la u-i-il eue ren»o>«7 

13- Au jour ik li séparation. 

I l fj comment peua-tu savoir « qu’esl fc jour de la srpiraiicn? 
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15 Malheur ce [our-la à ceux qui uni tout qualifié de trenvmge. 

16- N'axoni-Nowt point anéanti k» pmnürei gênératim»? 

17- P»i» N'oui Ici mon» (ai! »uivtt |x»r les dernière» 

ID-Cca ■!mu que Nou» laiton» tk» criminel». 

19 Moiteur ce jour-là a ceux qui qualifiaient tout de memonge 
2d Ne «oui aïoni NoB pas. cm* i partir d'uec eau mèpritéé 1 ? 

21 - Nout l'avont alors placée dan» un lieu de fixation bien noie 

22- Pou: un dNai dé)» connu. 

23 Nou» ai on» tout ordonné à l'avance tt quel bon ordonnateur (Nou* lüm«i)l 
24-Malheur, ce joui-li. à ceux QUI auront tout qualifié «k mcniongc 
25 - N'avowt-Nout pal fait de U terre un endroit I» contenant tou»? 

26 -Le» vivant» ainsi me k» mort». 

2T N'y avotw-Nou» pu» placé des montagnei Mcvfct et ne vnut avons-Nots 
pas abreuvé» d 'une eau ire» douée? 

28 Malheur, ce jour-lâ, à ceux qui auront tout qualifié de mcnionge. 

29 Mettcx-voii» en marche »vr* « que »oui qualifie; alor» de mensonge 

30- Met ira-voua CB mirche vêts une ombre J troi» branche». 

31- Elle n'ooibrage pa» et ne protège nutkmenl de» femme* 

32- Telle la meule du charbocmin*. elle jette de» éincrfc» 

))-On lirait des chameau à la teinte noire et jaune. 

34- Malheur, ce jour-lt. J ceux qui qualifiaient tout de mensonge. 

35- Voici |e jotar où ih ne peuvent pronotxci mot 

36- El où l'on ne leur dootama pa» li permission de l’cituio. 

37- Malheur, ce (our-la. i ceux qui qualifiaient tout de mcnioage. 

38- Voici le jour de la «poratmn (du vrai et du faux, dei /ait»et de» injuiie»). 
Nou» «oui y avons réunis en même Ktnp» que le» génération» première». 

39- Si votit dispose! de quelque rmc ditlgra-1» donc contre Moi! 

* 0 -Malheur, ccyour-l». a ceux qui quakliuicnt tool de ir.etucoge. 

41 Le» pen» pieux vivent parmi des ombrage» a île» tourccs. 

42- De mena* que de» fruit» «Ion leur» detarx 

43- Mange/ cl btn« dan» le bien être et lu quiétude pour ce que »ou» faiuer. 
44 Voila comment Nou» rewmpentoM le» gen» de lien. 

45-Malheur, «e jmir-li. à ceux q« qualifiaient tout de mensonge 


11 II »'ipt W w» qui lima k a la rQuwuix. 

Cm JouU'l 0. en* tialkrc qucrtlm».! a tir tl* Mil» 4 «Hic alun.ll *» 

tnpr« « « fcml liimni pur an iImj 
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!) b ve*t* (-11 sise Jiit (Iser. 

)> U nul nui. (uM Je un cbscuiU il c«in «raiil lUn lUia il «|<iclii in lin ne. en 
tuile AuMtlOr il paifcu- 
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46 Mange/ ci jouisses un peu (dans ce trxiuCe). vous Mes des crimierls 
47- Malheur. ce jcxir-li. à cnn qs> qinlifciKnt loul de mensonge 

-Quand on Wur dnm dcaepler <* h solontéd: Dieu)*™ s’> ploient pas 1 . 
- Malheur. ce jeur-U. à ceux qui qualifient loui A mensonge 
-A quel discours après celui-ci peuvent-ils croire? 

Chapitre LXXVÜI 

LA NOUVELLE 

de I* pinodr nuiquolie «emporte (4n xenetsl 

4n Min tir /in- / < .UiMimA»' 
ftat tumtr fi fm' ftaUriite 

1 - Sur quoi l’inKaopm-ib donc? 

2 Sur la iré* grande nouvelle. 

S A progo. de laquelle ils -ont en désaccord. 

* Qu'lis mettrai fin à leur» palabres, ils sont bicnlôl «soir. 

5- Oui. ih vont bientôt avoir. 

6- N'asons-Nous pas Tau de I» wrre un boveau confortable? 

7- El des montagnes des nseis de fixation*? 

X Nom sous axons créés en coapla 

9-Nous axons fait d: xotre sommeil un arrêt de vos activités. 

10 -El de la nuit an xoîlc*. 

11 - Nous axons rendu h: jour propin J la recherche de >0» besoins vilain 

I? Nous axons ciso.lr.il au<lr»u. de sous -e|-r (cicu.l Ire. solide. 

13 Nous installâmes une lampe à l'incandescence* puissante. 

I4~Nuu> Hiiic» tlcv.cirJn Uc* hu£xv> K/Uitk11 *, 111 une c»iu alMnldiilc. 

15-Afin de faire pousser trioe * die le grain e« U verdure 
16 Ainsi que des jardins J la végétation toulfue. 

17- Le jour de la séparation a son heure précise 

18- Le jour où Ton souillera dans le clairon rl où sous viendrez alors ra poupes 
divers 

19- Le «el a é« ouvert et on n’y son ptn que des portes. 

20- On fit marcher les montagnes qui se transformèrent en mirage. 


il dur 

(US. 


U •On* ciinne un -Quoi m lui dlun ik- b» . mai i> h U lnoinv 
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n- In mm (twl&aurei/ <on>f in 


21 - L'Enfer est toujouri à liffùc. 

22- 11 guette Min qin outrvpattent b sciure cl tera leur point de recour 

23- lit > demeurent durunt de longues pénales 

24- lit n'y goûtent ni frakbcur ni bouMm. 

25- II» n'y goûtent qu'use chaleur brûlante et un liquide tombée et puant 

26- C’en là une récompense rrdéquutc. 

27- lit n 'opéraient aucun jugement. 

28- Ife le Ulfil Obstiné* à qualifier Not ligeei de mentonpe» 

29- Noui avont tout énuméré *ou* forme de livret. 

30- Goûtrc donc! Noua ne tous ajouteront jamiii* plu* que suppliée 

31- 1*1 gens pleut remporteront sur let notre* au Pandit 

32- 1b y auront dti jardina « de* vgnobfct. 

33- Do jeune* fût au» teint juvtaie* cl toute du totale âge. 

34- Une coupa loujourt pleine. 

35 Ib n'y entendent ni entraxe futile ni mentonpn. 

36 C'en là une récompenut de ion Seigneur ou plutôt un don comblant coût 
détir. 

37 Un don du Seigneur-ct-M,triée de* cini*. de la terre et d: ce qui cri entre eu», 
Le Trét-MiuTkordirji. Ht n otent nullement Lut adrester la pirole. 

38- 1* jour oû l'Eifrtl IGabricI) et let Anges te dreoeront en rungi II* ne 
parleront pat tauf celui qui en aura reçu U permntion du Tres- 
Mitércoedcu» <1 qui ne parlera qu’à bon et ce ni. 

39- C'en là fc vrai jour. Que celui qui veut *c cliOesrne une voit le ramenant à .ton 

Seigneur! 

40- Nout vont avons mit en garde contre de* tourments bkn prothet. Le jour où 
l'Homme tvil ce que tes maint ont avance c* où le Mécréant dira; «Oh 
comme j'aurait armé n'élrc que pouuWrc* 1 - 

Chupitr. LXX 1 X 

LES ANGES (ou LES ASTRES) COUREURS 
(ou = LES ANGES DE LA MORT) 

de b rérlo* nrcqiMc (*» vtnclt) 
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Il 0.- tak» An#* t» *"»W'I *•« «■*“'* !'*"• «"• “*■**"" 

2) O,- ta «H,)M rt*r0»»ulW«lM<™v»»O|><*» I* «oJur® »• n*r*4«l 
>i oinii* -ri., h-, 4- '*"»-• * cm*.iip- “"?'••'• jv' 1 ""*” , ,, “*’; r"^:r.s 
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'V-ifi IH1VJ fou to oirrtsl imhvi 


.4« nom <* /Jim it Mùfricotdiaa 
fiai «tirwe tl fiai txirilmt 
l-Pat «eux gui courent j une Mktie cxlrhnt'. 

’ Pur «eux gui * dcpbeect dun mtcur 1 raulrc (du firmament» 
i-Pur «eux qui «ojikm *«w aieuxe. 

4-Par «eux qui arment toujour» Ici pretr-airi. 

Î-Pur «eux qui prcwnvoiwm li marche de « monde. 
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“-. immédiatcmcni *uivi du deuxième. 

8- Uei «curt xml « jour-li au «omt*: du dttarroi. 

9- Leur» regard* xml hmnhfcmcnl biisso». 

10-lh dix-nt : >Allon*-nnu* donc être rendu» à noire vie première* 

11 !■«« même li mm» ne utinmei plu» que de» a» ctcui « vkk*''. 

12 - 11 * dirent : «feu donc là un reloui perdant» 

13- Ce n’esi afcir* qu'un *cul coup de «lairoo. 

14- El le» »oki (r*wraH(*)iia iurfaccde b Une ou il n'y aura plu» de lommcit 

15- Tcçt-il p*r»enu l'hûtoire de Mdttet 

16 Quand a» Seigneur l'appela dan* la »j*èe inerte de T<u? 

17- « Va )u»qu'j Pharaon, il a largemenl ilcpane la mciurei. 

18- r>% lia: •iVcux-iu bien le purifier |de U mécréance)*. 

19- • Veux-lu que je le guide n ion Seigneur afin que lu le craigne*Tu 

20 - Il lui monlrn alor» le Mgne k plu* gland. 

21 - Mai* il le qtukfia de mcnicogc cl désobéit 

22 Pui» il toma le do» «I k mie i déployer tou* »es effort». 

23 II usscméAi (tout ion mon*) «I leur cria. 

24 II dit : iC'eit moi votre Seigneur auprès*;. 

25- Dieu k frappa alor* d'un châtiment exemplaire dan» l'nulre monde el dan* la 

vk >a-büi. 

26 - Il y a cote* li une leçon pour celui qui cruinl 

27- EU-« que voire création e*x la pics dilficik ou es«<e celle du cid’ Il l’a 
pourtant Mit 

28 - 11 l'a ckvé trè* haut et l’a orgunoè dan* un ordre parfait. 

29- Il rendit *a nuil obscure e< en sortit *oe pkin jour. 

30- Ht la terre, •pré'cela. Il aplan-t si turface 
31 - Il en fit sonir ica eau ci von pHuiapc 

32- Et le* montagne* II le* a ancré«». 

33- Afin que vourrn jouissiez ><xi» et ve» Iroupcaui. 
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I) O. pour.» avoi i^K <«■<■< «*• -C*»ii <n< «•* l'**" «*••" 

J(UAt ua Samut* 

MftH II p»fn** i«*»p»*âil«i nc-M *<rbk P»a* CtltWM <•» « * <•<*> « •*<* 

i, UProtf*»f.(5tM*c««ia Util* D«I »rna.t1iw»lB*»«» w iBB « y Hm M »«j» 

pu. ai toc*bIftki4t KowUi «cdiowil rivri«|i AMUM .*> <»m MUuwnnM k 
p..= . huit -*> ■* «i »«w» <*? « «** I»* *■' •'"' ol “«“ * lM " a *..'-‘* , * g ." 
ini.iaii.bn* s. *m.«b l< 

>4 mile >0» 



80 -Na frxnct lei twrelll 

14-Quand viendra l'ivinemenl If plus grand cl qui couvrira tout Ica aulm 
JS-Le jour où IHoma» se rappc-era où il aura «pense ses effort*. 

36-Le jour où la Fourrulw ardente ma rendue Ixen êvidenle » ceu« qui toôcm. 
>7-Celui qui aura oulrcgnur lu mesure. 

38 — El piétêré In vie kt-bws. 

39-Cest U Fournaise ardente qui eu alors le refup:. 

•Kl M*i» celui qui nuta craint U houle position de ion Seigneur 1 et qui se «en 
interdit de suivie «s passion» 

41-Ccsl alon le Paradis qui et» le refnpc. 

«2- Ifc t'interrogent sur l'Heure: » Quand pliera-t-elle l'ancre?. 

«J- Queffc science en aMu pour k leur dire* 

*4- Auprès de ton Seigneur CH son ntoulasemjnt. 

«>-Tu n'es 18 que pour mettre en tarde celui qt» I apprêtent*. 

46 le Jour où ** In veeronl on dirait qu'ils ne sont restés (dons or monde) qu'une 
après-midi ou sa outillée. 

Chapitre LXXX 


IL A FRONCÉ LES SOURCILS 

ifc la plnodr micquooc (42 vmila) 


.4n no tu de Diea U Misftuoidieiu 
poi euenet et pat eaellenu 

1- ll a froncé les. sourcils et il s'esi détourne 

2 - Pane que celui qui eiail venu n In riait l'aveugle'. 

J-Quc sais-tu? Pcui-circ dxidK+U 4 se purifier. 

J-ritt As» Mppeh-i «1 » lirai profil da t. lappW 

î Quant à celui qui se compta il dans sa suffisance. 

6- Tu vus avec cmpecwrmciu à « rencontre. 

7- Qael grief encours-tu s'il ne cherche pos h « perlier (* sa mécréante)? 
h Qaail à celui qui est venu à toi pécin de ferveur. 

lt ficin de la cralnK de Dicta 

10 Tu k défisses pour t'occuper des nulres. 

11 - N'agis plus amii car c'est une mission de rappel 
I2-Que celui qui veut pirtV ce Coran dans sa mémoire 
13 -11 est insoii dnns do ta bielles très Ixmoiées. 
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l«-Des uNeltcs lié» (nul plicécs cl pontices de loulc souillure. 

I S-Entre le main» d'»mhnsideurt du Ixcn (le Anges). 

16- Noble» ci ne se consacrant qu i l'oftcnwicc de D«cu Cl aux bonnet tcuvic». 

17- Won û l'Homme !C*qu*3 est négateur ! (ou : ingrat» 

IX-De quoi l'a-l-ll crtf? 

I9-C«i d une goutte de qesntc qu'il l‘a crf* Pul» Il lui donne toi proportions 
ctaciet. 

211 - Ensuite II hu icndd U voe l.ictk 

21- Puis II l'a (ail mouiirci inhumer. 

22- Pu», quiol II veut. Il le ramené a lu vie. 

23 Honni soii-il! Il n'a jamais clkore agi Mfcm Set prctcriplionv 

24- Que l'Homme regard: do» ce qu'il munnc 

2:-Pour vwr que Nous avons diverse l'eau en abondance. 

26- Pins que Noos aveos largement fendu 1 la terre. 

27- Nous y avons (ail routier des graines. 

28 De U tigne et des punies fourragères. 

29-Des oliviers ei des pulmien 

!0 IX-s vergers à li végétation abondante. 

Jl - Des fruits es du pûtiitage. 

32- Pour que .out en jouiunv vous et «w troupeau» 

3) Quand viendra t Cli arAiiuidAtanl*. 

34 le jour où l'Homme fuira sc«i frère. 

35- Sa mère asm que son père. 

36- Sa compagne es set enfants. 

37- CïiKun d’esu sera <e jour-là uop prcixiupé * lui-même pour penser aux 
autres. 

38- Det «tvigcs <e <our-là seront retplendistanls de himicre. 

39 - Klaus* ci jttmv slVjHmntmc. 

411-El dis visages oe jour-là seront couverts de poussière 

41- line fumee noire les accablera. 

42- Ce tonl lis Mécréaalstant foi ni monde 

Chapitre LXXXI 

LA CONDENSATION SPHÉRIQUE 

<b l> pénode mnqiioi-i |26 vwmisI 
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Il » < diikn» le» ikKa qu iipaonut k» wrseis 15 «I I» au |i»lu eu •»» Miift 

mupi qu iiiiinr d Ui|>ifUuc>l biuqunenl «UH Irin ciVih» 
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I -Quand 1e soleil «r» cordent en une tpékre 
2-Qiuiul ks étoiles se seront évanouies en vitesse 
J Quand on nsciti» en marche h» montagnes. 

4- Quand 1rs chamelles i leur duKme mois tfc growciic' seront abundonrée* 

5- Quand Ici anmnux sauvages «rom réuni» ensemble. 

6 - Quand les mers s'embraser oei. 

? - Quand les ânes réinteitrcronl leurs corps. 

8- Quand la lin- enterrée vivante à sa naaance' lem interrogée» 

9- Pour quel pécÎK elle u «é l»e. 

10 Quand les fc-Jkts seront oublks au «and iour. 

11 - Quand le ckI aura disparu? 

12-Quand la Fournaise m portée i l'intaDdescerec 
l)-El qtnod k Parada sera rendu t:m proche. 

14 Cc»i alors que chaque être sait ce qu’il u apporte avec lui. 

15 - Je ne jurerai* pi* par Ici étoile» qui disparaissent (le jour). 

16- Qui courent cl entrent dan* leurs cachette*'. 

17- Ni par la nuit quand arrivent ic* ténèbre* 

18 - Ni par l’aube qinoi elle reipire (de nouveau). 

19- Ce sont ks paroles d’un nobk Messagers. 

20- IX’uc d’une grande force a ayant uk place d'honneur auprès du Mailrv du 
Trône <r>Bij) 

21 II jouit là-hai de l'obéissance des Aogci supérieurs ci il est reipxtueux du 
dépôt. 

22 Voire eompapnoo (Mohammad) n't* nulknKiit fou. 

2J II l’a effeciisemcnl vu’- dans l'horizon bien clair. 

24- 11 n'est pas ainre dei choses de l'inuonnu' 

25- Ce rw sont nullement le* paroles d’un démon lapidé. 

26 Où allez-vous ohm-bo’ 

27-Ce n’est qu'un rappel pour le» fcubilants de « moodr 

28 Pour criai d’entre vous qm mil se reinctlre sur k droit chemin. 

29 Et vous ne pouvez vouloir qiK *1 Dieu seul, l* Seier.eur-el-Mailre de» 
Univers. 

I( ta poun* 0t II clairet* «tiw «tor nets Au dn«T» no» de imiwsse et* s'«(»lk 

11** - 

Ce met cndunrln wesueamvWs .»> ferra delet» (rosasse qmoai le b>* * ;lss ipeix* 

pif 1rs Afobr» de ces lenpslt 
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Chapitre LXXXII 

LA FISSURATION 

de U pérKxfc rvxqurtve (19 lercrt») 

Au mue de />/« h Muhittntim fi"' «entre H fit" ixttUmt 

1- Quand k ciel se «u fl nuit. 

2- Qu»nd k* astres se seiont éparpsCês. 

J-Oiand le» mers feront jaillir leurs eau» 1 . 

4 Quand k» tombes seront mise» sem dessus dessous 

5- Chaque âme saura alors ce qu’elle uurn lait ci ce qu’elle aura remis à plus 
tard' 

6- 0 Homme! Qu’est-ce qui l’a dois: induit en crrcui nu «ujcl de ton généreux 
Siqit-lu. n Mot».» 

7- Oui t a erre puis t a nuxkle sckm te proportions te plus hiimonku**? 

8- En quelle belle image II a b«n voulu te montre ’ 

9- El malgré tout ceii vous qtnEficr de mensonge k jugement demiee. 

10 El vous «ici constamment survolte pur des Anges Gardiens 

11 Des Anpesnohks qui rotent par écrit (chacun de vos actes et de vos paroles) 

12 - 11 » savent tout ce que sous faite» 

13- Cextx qui auront vécu dans l’obéissance de Dieu cl dam 1rs (ruvres de bien 
seront certainement dans un lieu de dé lares 

14- Les déstegondes seront assurément dans une Fournaise ardente. 

13-Ils y rébeont fc jour de la rétribution 

16 - Ils ne pourront jamais s’en absenter. 

17- D’oû leiK tu savoir ce qu’est le jour de la rétribution? 

18 - Puis d’où peui-tu avoir ce qu’est k jour ik Ut rétribution? 

19- U jour où aucun être ne peurui rien pour un auerc être et le tout* 
appartiendra ce jour-là û Dieu. 

Chapitre LXXXIII _ 

LES MESUREURS PEU LOYAUX 

A ü (êrimk n>KqiK.se (W mi) 

/la osm dt Dit ■ It MiitrUoiditax fiar mettre ti fiai txttOmt 
I - Malheur aux mesureurs peu loyaux! 

2 -Qui. lorsqu’ils ifcmundeal aux gens de leur mesurer leui dû, exigent d eux 
pleine mesure. 

J-El qui. lorsqu'ils leur mesurent ou leur pèsent leur « 10 . leur ctt font perdre 
quelque chose. 









ÿttxiïiï <x* 
e? ^ ÿ ^ 1 ; “ ^ C <î> «* t*. ^ 

#££%%*+ iïf&t&l 

aivl> ju^^^uj^iî^swjîj^ 

® 2e£ JÎjU ï'^Tùl'X'^ojXJ-;,^ 


j^<s> Æ ' JF ® 

<&4&eè*&t£r • 


tf* r*i^ 'H iec^tî i^L r 31 C&î 4» 


!«>) Ik. Wiu-*M. J. p.ruld) Ml eu »r 4mi de pswr 17 “ 4‘“»>* *< •“.<»!• de 

'linSr Col lit» ntc <««o Ititft mdm 

21 Ce wea ••• «"«■ pnnltab q«i vivsti ••Uni J» Trta* «• SM|niur Un '■' «Ipilk •» ■>*«• 
IJ-V V) -Il ICUr MBlfM- 

J> Tiititi til élit H» MMO «uifwk de KM (*> an nu -noinl« |ti» JSfcMM l»w 
iklookCrM» 

Cc.»l—<flt I--I c’otl'itlto kl 1»ni If pks cie*< Je IfKlc clow 


'/ Les meuves*, s t*<* A>>w< 


5» 


4- Ce» gNM te croicnt-iis donc |xss qu'il» NRHU lOSaKttfv’ 

5- Pour un liés grand jour. 

6- U>oir o® te gais se dresseront pour affronter lu Snsr*u>-<"-Mtiitre ifci 
Univers. 

7- Mils en vérité le livres des dévergondés est assurément dan» les profondeur» 

* r Enfer 1 . 

8- El d'où peux-tu savoir ce qu'est le livret des profondeur» de l’Enfer 7 

9- Ce sera un livret numéroté. 

10- Malheur ce jour-'a à ceux qui qualifiaient tous de mensonge. 

11 -Ceux qui qualifiai île mensonge le jour de lu rétribution 

12 -El seul le qualifie de iwnsonj* (oui agresseur, pécheur invétéré 

IJ- Quand on lui récite Nos verset» il dit : »Ce sont de vieilles so mettes-. 

14- ni rpui non! Mai» et sont plutôt leurs acauis aui ont formé un voile obscur 
sur leurs caturs. 

15- En vérité ce jour-là un voile le» empêchera de voir Vtur Seigneur 

16- Puis ils doivent absolument rôtir dans le feu de l'Enfer. 

17- Pui» 00 dira: .Cest celi que vous qualifiiez de mensonge ». 

18- En vérité le livrer de ceu» qui auront vécu dan» l'obeissaixe de Dieu et les 
truvres dr bien sera duo les hauts-lieux (du ParadBj 

19- U d'où peux-tu savoir ce que sont le» lauts-llcux du Parudis? 

21) Ce sera un livret numéroté. 

21-11 strj vu par te plus proches' (de Dieu). 

22 - OU. œu» qui auront vécu dsns l'obéissante «le l>»-u et dans fcs auv res de bien 
seront certainement dans un lieu de délaie» 

2 J-Sur des les somptueux, ils regardent 

24 1U reconnus ra leurs tisigcs In joie radieuse des délices. 

25 - On leur sert à boire un nectar cacheté. 

26 - Son cachet «sl de nwse et que ceux qui se dàaputcul pour arriver i cela se 

vliv|»iK:iil. 

27- 11 se mêle à de l'eau de Tasnint'. 

28- Une source où boivent te plus rapproché, (de Dieu) 

29- Ceux qva oni commis k «rime (de la inéciéant) se ruent de ceux qui avaient 
ciu. 

)0-Qmnd Ils passaient devant eux ils se clignaient de l'enl. 

Jl Quand ils rentraietM parmi le» kui» d» se délectaient de plaisantants à leur 
compte 

I) O» • i«ef»ieié le net ia~-i oinnr lui 4» i»rt. di l'Enfa Or. peu ussl en lire la tome 
vir>r.i.e «e r.~-i qn »»« dm c*"" i— <r mil eu n» «" satMte •'« 
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» wattS-ac»)#- *4 


i>^ ' 'H >i2>Ü^A^ ft ul'iii 

<&**■*-* W^i'iiT)Jl2i i^»t ^jj!>ciJ^*-' 

üii cd jpûî u j bljài ^jb"iüi jjy Üfe 

***» ■•:-- ^r — J/ô- ^© W- «tf à 4^ > 
<4 G> V- j-^t i © u4‘ yjj '2» - *4“ 
/4it&©;/CjiJp >! © ô>4-’ -^'ô of 
< 2 > i-j k'jj'i © pit JJr# © C 3 «* Jb" 
'i p G® ui cÿ/ î<jj> j- î üj pii; 


11 On U jpctc q«. Oc i(*«t>(i<. etc «ci» «jlilr pou ptnaCTl li |<i! |i«nk »«*«< pinte» 
«Tu Oc troiciii en nfic CTp ixtm »t uéMriiimt qi> ml '«■ wr » Im 

n II applkn II cran poirlln rtcKrc ire tan [mr le» d« immc.it haïr»». a n r.cnl.n 

I* qui %c*l OManuli * tôt >«ia <"« qt il In qinifuil .iipimin Oc nvmmpie 


»< frAn*ftf»w __ S» 

Jî-Quand lit let voyaient ils disaient : *Cet «vin (onl miment faune roule». 

J J-Or ib notaient nulle incwi de veilkr a leui sauvegarde 

J4-Aujourd'hui ce «uni ccu» qui ont cru qui te lient Jet mécréant» 

M- Sur itci tilt somptueux. il» repartirai 

36-Eu-ce que ks Mécréants ont eu la tes oui pense de ce qu'dt faisaient? 

Chapitre LXXXIV 


LE FENDILLEMENT 

de ta («tlode mccqutse 125 ttrteii) 


An mm de Dirv If Mititltwdiftn 
fat nitncf fl par r nrfar 

I Quand V cW te wn tendu 

2- Quard il aura o«i ainsi a l'ordre de ton Seigneur ri il autu bien rabon 
d'obéir. 

3- Quand la tcnt wr* étalée en longueur'. 

4- Q*»nd «H' *“<“ tout cequi cluit dant uxi ton O qu'etk wr*devenue 

complètement vide. 

5- Quand ctk *ur* obéi A Tordre de ton Seigneur el die aur» raison d'obéir 

6- O Homme? Tout tet efforts ne font que te conduire «en ton Seigneur cl lu et 
dceic appelé à Le rencontrer 

7- Celui qui recevra ton fentl dont ta main droite 

8- wr* tournit * un jupraant facile. 

9- Puis il retournera toul joyeux au» tient. 

10 Quant à celui qui aura ref» ton Svtel derrière ton do* 

II - Il appellera la morl J 
12-11 rOm * un feu aidait. 

IJ-Il éun toul joyeux parmi Its tient. 

H II a peine que juimm pltn ■! ne reviendrait à la vk (pour fc jugement d: Dieu). 
13 Oti que »i’ Son Sag*ew n u jamais cessé de l'obtencr. 

16- le tK jurera» pas par la lueur rouge du crépuwisfc. 

17- Ni pur U nuit et tout <r qu'elle groupe dont ton obscurité. 

IV Ni pur k cnNùtini quand d devient pkine-luo; 

19-Vous panât* jwurément par det pha^a auwcsùve». 
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^ vU* ^ ■** J i'^•^ J, ’> :i 
P £* ü?' <2> 

jj*~ 'iicSP^S i#4v /!<j>^j 


I) U uibu XI»■ d« Nlia™ l.fc<»< ,, Sut a U Mecque cl >>->• «Mm*/ li <" «mi™ 

•V.III «>•■ coiM (m ■• fil fiuucr pu k» rtumcniiicCki detentfiMldr Oifli» ifcs ipB»U< 
Us ut tnt «iluxtc du Vot.i lu ecdinvcmi & roiw Vw >(• i»(o 1> -nlul hi<H< 

C«m- U. nlWnu de urM. k-.r là. i. Intrcùcal vi.inti do» «« fow |bo- di «p> 

.vilnv.-il ■i.iriri ai bxd de U Im pui> fxi» Oc » K**">" «*!».• 

U Céria «« moi œp*»—r c. cnn turrMe <•(. p*» mh» Il «!«■<• uiu.uk 
dlllvuniui* «»»nl l iir.rta de l ldin qu l‘l piil l.-diic <*c"j».«ir lk«« I» n*b Klljun 
Je D*.-l. 

Ceu (Outra «IC'Kim• (*■ b peitida Chklkm £c Ni/inccsoitla v«WUn<>|i*'«s 
«i i)t«un. 

iVml 11 (« peine b nt« ci b mhi alu',, de fiittrniié «uct D«u 


M-lri itfivi ilv ù-aAiavc_™ 

20 Qu'ont-ili donc « nr point croire? 

2 l~Et à ne p*i te prosterner quand on lent ! 'l I* f'oran’ 

22- Mus ceux qui oat mccru quultfienl plutôt tiwl de mensonge. 

23 Or Dieu «lit roieu» que roui ce qu"ih renferment en cuc-mtir»& 

24- Amsomx-kur deee un supplice doulouwua 

25 - Siul ceux qui ont cru H »xum[di I» bonnes ouvres. ili ont un salaire 
continu. 

Chapitre LXXXV 


LES SIGNES DU ZODIAQUE 

de lu |«tkdc nrequoim (22 versos» 


.lu utw dr Dira U MiiJritar£aac 
t*ir enrnt tl t*' 'xtrlttmi 

I - Par k ciel cl ks slgnci du Zodinq* 

2- Pur le Jour promis 

J Par tout témoin et tout objet de témoignoge. 

4- Maudits soient k* ptns » ta fooe xrdmle'. 

5- Ce <>>cr enflammé 

6- Cependant qu** traient assis tout autour 

7- II» étaient ainsi ltmo.ni ck ce qu'ils Imwicnt de» Croyant*. 

8 Ils ne leur en voulurent que pinx croyaient en !><eu Le Puiiwnl cl 
Le Oigne-de- Ity .j n pv. 

9- Lui qui détient k royaume dci ciew Cl de la (erre et Dieu est tetroin de toute 
cfcoi» 

10- ( eut qui ont tourmenté les CroymU cl les Croyantci pour kur faire renier 
kur foi et qu ne icct pui pat la suite resrnui au droit Chemin, a-ux-U auront 
ki tourments de l'Fnfe. et ceux-là subiront le supplice du feu 

II Ceux qui auront cru et accompli les bonnei «uxtei auront des jardins tout 
lesquels coukat Ici mitres. 

Ccst U le grand tuoros 

12 Quand ton Seigneur frappe. Il frappe très durement 
13—C'est Lui qui crée une ptentière fou toute choie et qui ki recrée de nouveau. 
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^ r cp Jyiiiîû^jiiiij qp jjoijij.nJj'; 
&lîj& O tu CE u^jï jr (*<$ 4jj- 

. i ..* * * > ., / .c « ; - » * 

•ï^ûk <® £'« »<^ J* fX> ^ ^ 

C- *£» J? ':*<£> 

Jy* i>V J " ü 

© j>t^ c; 0 Jt J>i 4 (2> 

^ <3> viy 1/ î; <5, u^ù^c; pi 


Il Toi O «il Ifipi» 1 ><*ir |<mr k nul t’appcfc <j/*i rr.i «nu ■ k «Muai * b oui. « 
4’.ret*oa («»***.« 

•kflbdehmlt.ll Ilpi Jr l«ok Qii ippud. la u»« «. I> oui u qi. p.r» In trww. 
2l lo knfe» moi ■>■ nam qatfin|Mo «ko ai >ir«re ito l'iMnon do <Wq.c du « l< 

«lUim uoIrbaK (tact. Ummiy 

S) In MM*an» Ml* npiWili * MK un» kctiiuuoi «n Xir au prsot. tir ik n'y<10*» 

" u M ” (*>" <• <<*■"«<■ Urdr * un*, [lu il oWokoU «dloiiimi «*ntW«r i»d.m 
■1 mr nnm.-r « plu l "* 1 «Mllrwil Ami*! puni. 


M-i*/&*ûlw(r 

14- Ceil Lin par excellence qui ntnoui et c'en Lui qui comble cfc Son affection 
bienfaisante. 

15- lx Maître du Trône cl U Tri* glonfic 

16- ParfalieoeiM eu pu Ne de faire ce qu’il veut. 

17- T’cu-il pur venu le rècil des armée.? 

18- De* homme. <te Pharaon ei de Ihamoed? 

19- Mut oeu» qao oal meeru t’eaiclcnl à tout qualifier d: mtmonge 

20- Atori que Dieu, derrière eu*, le» entoure de (ouïe* paru. 

21- Mai»c’Cil plutôt un Coma glorifié 

22- (Gravé ) dan» de» Tabkltn parfaitement peeienic». 

Chapitre LXXXVI 


LE FILS DE LA NUIT' 

de la piréde meequon II* 


ilv nm Jf Dim U MiiMmdioa 
par titmt f< pv< «xttUm* 

1- Par k eirf ci par le fil» de lu nuit. 

2- El d'cnl peiu-tu lavoir <c qu'ett fc fil»de la nu»? 

3- L'astre qui pritc (kl l(«*ît»cij 

4- 11 n’ot pu une dmc qua n'ait un ange gardien 

5- Que l'Homme regarde donc de quoi il u été créé. 

6 - 11 a èiè créé d’me eau jaillivante 

7- Flic son d'cmre ki tombe.’ (pour l’horamc) el k» rôle» (pour ki femme). 

8 - 11 est certainement capobk de k ramener i la vie 

9- Le (oui oO le» U.III Je» |ilu» KUtb tk l'*mt tirant mit à l'épreuve. 

10 - Il n'a nlon ni force ni personne pour lut venir à l’aide. 

11- Par k cid au* plu*. intermittente*. 

12 - Par la lene qui le (rnd. 

IJ-Ceil un diKOur» qui tranche définitivement (entre k vrai cl to (au*, entre k 
Julie et rmjuite» 

I4-Cc n’est nullement une planaotcrte frivok. 

15 — II» ourd»cn( une intrigue 

16 Et J'en ourdi* une autre. 

17- Eau dore patienter le* Mécréants cl allonge-lent petit à petit la corde’. 
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Chapitre LXXXVII 


LE SUBLIME 

«le lu pCriedc mcojuolic (19 ventes) 

,<n nom dt DUn U MMrkmixewt 
/xi< «OMIT tl I *1/ t-udtentf 

I Glorifie k nom de ion Seigneur Le Sublime 
2-Qui a <rtt .Un» U pli» parfaite harmonie. 

5 Qui u donné à chaque «ItOK *i inclure poi» a suidé sur b bonne voie. 

4- Qui a fait pmn*r k pâturage. 

5- Pan le trantfornu en brindilles sôche cl noire» 

6- Nom allons te faite apprendre le C oran et tu ce l'osibicrM alors plu» pma? 

7- Sauf ce que Dieu veut <q« tu oublie»), Il sait tout ce qui « dit ou »e fait en 
public et tout ce qui a cache. 

8- Nous ttllom t’nmenet à prendre la voie la jim asée. 

9- Rappelle donc s’il y a don» h rappd quelqu'utililé. 

10 - Celui qm crainl (I>«u)*e rappellera. 

II -Il celui qui c»l prédestiné au plui mauvai» aort évitent ton rappel 

12 Lui qui rôtira au feu k plu» grand. 

13 — Put» il n'y connaîtra tu lu mort ni la vie. 

14- A vraiment récolté le »u«é* celui qui »c wra purifie. 

15 El qui.ayant eu a l'cifeit le nom de son StigMar. aura pratiqué b prière. 

16 Mai» »ow préférer plutôt la vie aei-bM. 

17- Alon qw U vie ultime e»l twn metlkure et bien p*i» aimable 

18- Ceta >t trouve atiurémeot dam le» feuillet» antiqw» 

19- Le* feuillet» d'Abrahim ci de Motte. 

Chapitre LXXXV1II 

CELLE QUI S’ABAT COMME UN VOILE' 

ifc la penod» mcrquiM (26 «erwi») 

11 II »'•»! Kl b ct A lltror et <a|U Un lifin.-ll îtinct <J1I l«ililir ur k> imD UW ol 

icak de »uc« èarram. au ban iti »u « Itnfri «<n ef-CiW» « nm r«u k» tnj/a de» 

Mtinun* cl ik» jimJi fâtipn» 
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•> u.inimi^™limai lutipr Iiu <nM circ'iinou pu. <<it la ?»,, riUiainiuin 
kl filA WOIII 

M«u en rw <nv 4» 4kov*r** 4r» ih>K» {ihummi uir li fhivi/iyi 4e io jtinux mi 
»«* «"««O Un. IBu en naun U qii *««« *,«. ... dam .S) 

/i». pn tan « n.«u-. 

O» •■Mil nMt de dxonri qa< Un muai ioiiMii une g lu de fitn|imt UK ttbHint 

•»llK de h nuiRnc qui lu r-urll i. UK Mfc lêMtfciKrm> pmilKai. 

:i Ci un 'nhsMfftMl lu dis rnmin, nuit 4. mis w« de DS...ISÜ. oè « Ut « ,r..J 

(dleiiuee * t* Mmw i>* »° da l.mlr.. lUn i» nun ifc Run.'h.t cfi m im I. 

firr».*- • luit du urtil* 

Il Cm prai«ri t> jeun du nuu. 

(Ml l»»l-<"t 1*1"' "ni mio * inn qu m Ion jpe* Il (rtftcdu Iklt ci qiisediràail 

III deus inlci i.—l |<LI j (k iruacirr i„> Mm «niai » |4« inn q« hui ci qu u (tf cnr 

co II«"«" d'n oiuffc a qu nul Diiu m » Ibu cr en « oor^ii iqir-ud-m . 

•I»r lo «tuuio n pu te Crut. u. 


L’Aulr 


SM 

Au nmr * Ditu U A/û/rûonftrm /wr menu il fui t<c/II/na 

1- T'est-il pancni le récil île cefc qui s'abal corne* un voile 

2- Ce jour-lé (d > dur») ôji *«igrs humbk-mcnl hantés. 

3- Ecrases «na le poidi île Irait Charge». (Le chaîne» cl les soucis) 

4- Ils rôtisacnl à un leu ardent. 

5- Ils sont abreuvés d'une source beibnlc. 

6 - Ils n'ont pour manger qu; du >aroÆ 

7 - Il n’engraisse pas cl n’a parte aucune laim. 

8 - El des visnpn. ce jour -U. resplendissants île IcK'itc. 

9- Satisfait* de leur iravre (lerreslrel. 

10- Dans un Paradis haut place 

I I Tu n'y ~a InniK nu inc parole futile. 

12 Là il y u une source courante. 

II ü il y u des lus élevés. 

14- I><* coupes placées (à leur porlée) 

15- Des coussins alignés. 

16 - El des. laps riendus doits lous le» coins. 

17- Ne soient-ils donc pas les chameau» ' comment ils ont clé créé»? 

18 - Ni k cid cerna*ni il a etc éle.é’ 


21 - Rappelle car lu n'es ü qw pour rappeler 

22- Tu n'as sur eu» aucun pouo»r despotique 

23- Saut sur «lui qui s'est détourné (prtRrdnl) la mécréance. 
34 Dieu le soanMir* alors au plu» grand supplia 
25-Ccil vers Nous que se fera fcur retour 

20 INii. c’en à Nous qu’d l»co»bora d« le. r'**' 


Chapitre I.XXXIX 
L’AUBE 


période inaquone (30 sersils) 


An »«m Hf Dit v lt Miii'uoiifin.% fui awta rl fur tKtlItnre 


1- Par l'aube. 

2- Par lies nuil» au nombir de dix 1 . 

3- Par les choses paires Cl « qui ol impair*. 
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© zî j'Ju; j.;j y',^. 4 .' , ;;ü 414^^ 

Mî» ^ jlar/O C^îl; I 

©op- > tf ,l ’©^f^ ,ÿ i; 


Mu.usât (,«,„« pour ™« pan, p.*r *, . nzn^c . („„ ,*, Our^ , oM , K 

L'4^ l ‘ï^-.'‘. l ” r .'“' "“ d "'“‘ 1 ' ,,, ‘ "“"" * "“>*« •** •»■ •- 'Cl d*.^l in 
?^r4r.! il jliiitiraiimfi ce n tu re . u. «pe «rse.O» J. Plaroon <imT « w .,o,. 
P» «mire, in eyrimect |>l i,, 

» U r«oi <V* «u d.-i . n r»u.,. >ir. 

K .... dre jioU k fe-u. ... —»ru neWes.l di^r-. N»., ,c„„ c„„c * rmlLmilr., 
ruiren dm mire InUin 

» I*. ncc d«l« « tua» .n ihuilucc eu .vec puma» *ur -!,. u . 0 .. , 
■ncniiwuin Oiu ru-inx .1 b un* micro» ivec n ^ii< :< >, I, p,. 

■Vn« > !>»..'~4l« PU M CT)If. p. flK il.IUT.nl bimn U n... p» ... I. 

“ “if pv. wraiftn. u lUBim <en.it Uf. m d. llunlMoi de IX.. 

V“ “<*.»n n U p...-.- .. uni que de. .1 r«,ni« m d en »mr 

eu,-* Al. ivnurfa muM = ~»>„nW.r <„ D*u 

‘‘ '"“ <•' »« — >“» *> h*« dewnonfc iiif.il b puis de I .il. d« mwiIu. 

IX.fi • M,k pi pmaa .u mon»» -k *mK ».!»<■ cl ou. 


4-Par In nuir quand elle apposhc de l*iubc 
5 Y-a-i-il là un «'ment isuffisam) pour un homme doue de cenrauT 

6- fc'as-tu yimais «u ce que ion Seigneur a fait de Aid 1 . 

7- lr»m * li hiiule ilalure 

X- A laquelle rien de «mhlible n’u <W jtmalr <r« dini k pnyi. 

9 - El Ihamcad' qai oni tulle lu pierre dont !a vallée. 

10- El Pbjrjcei aux pyramides’ 

11 - Qui o«l rempli k piy» <k Irai tyrannie 

12 lb y iroialléreni dont 1.1 corruprioa en abondance 

U-Ton Stiieeur «léxcexi alors *ur eux diveri teurmenu Hijcllantt V 
14-Ton Soteeur ne lanw rien «*jpper à son ubiervju.xn iigiïinlc. 

IS Quant i nionune, loeique ton Seigneur repeouve en k comblant d’honnctirv 
e« de bleui, il ou : “Mon SeigtKur nt» honurt». 

16 -El kwrqu ll l eprouve en luidonnuni m pun de bien» avec pardmome. il du : 
•■Mon Seigneur m’a humibï * o 

17 - Cor (voi jugmtMl errOnéiM Man en vérité vous n’élet pu g<*èt<»> hvo. 
l’orphelin. 

18- Et vous ne vous inciter pu entre vous i donter i mingcr au mnémix. 

19- Vous nranpra goulûment l'héritage <Oc U veuve et dti orpXelm»» 

20 - Vous ainee l'utgmi d’un amour sans fin. 

21 Cesser donc! Car une fois que la lcrre est détruite de fond en comhk. 

22 Que ton Sr.gneUr est venu avec les Anges alignés en rangs successifs, 

2J El qu'on a ce jour-là fait venir l'Enl'er. « Jour-là l'Homme se rappilk et » 
quoi lui sert-il akois de se rappeler7 
2»- Il dit: -Hélas! Que n’ai-jc fait du bien pour ma vie future! - 

25- Cc jour-lâ nul ne soumettra au suppivx autant que Lus. 

26- Et nul n'eachnlwra aussi solidroirel que Lui. 

27- 0 ùnvt pleine de confiante (en Dieu). 

28- Retourne 1 ton Seigneur satisfaite et donnant satisfaction. 

29- Entre donc dans k nombre * Mes cscliives 

30- El entre dans Mon Puroda 

1> ■ fapi Us psirl. Iff pepVéx Moisi 

r» nui Kpnu peu; »<i isp tusic au«ir ci loi force |*viM|m 
3| Cru ï («o(lt du [mrOïc Sdh 

Il la au. <*n -eu air..e.|ii <SI ul.Be^n txi 01 ce < n i —11 fuir .i.Siu. îlua i 0.1 ill 
t/ J *t/’> se*> *eoi *i< Iran it*mil*i buneheh 

flondhO.» -‘/i te ion les noMigats. 

ll--.,.-i|. .i.'ovio ruiStiteii alntte vente tonne ou 

• €r ISuruu a l .i»iin-uulin |m-ii«. 
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I lu ~unom. * lâ nta (o.lim ■• enufuf <t II. tMn.il * ul .(d»inoi 

II Iiiui « la lia* loti* MU luIKm) du- »™ •« dïf(uu«r fl * ratière. 
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LA CITÉ' 

De I» pinode mrcquone <20 ioku) 

-4* » rf* Dùu It MiibicotJma 
fiar ni/uu rl fuit tut/Um 
I - Je ne jurent! pu par cette cilc. 

2- El lu ci dtm celle ciie düte des obtepuloes imposée* un- pétains'. 

3 Pjr tout géniteur cl cc qu’il u engendré 

4 Nous asoas eflrelr>vmrat créé l'Homme au milieu d’un combat amer* 

5 Itense-t-il donc qu’il n'y aura lanins personne capable de le dompter? 

6- Il dit : iJ’ii defemt dci lac d urgent. 

7- Penw-l-il que personne :< l’a vu? 

H- Ne l’av.ini-Noi' pu doté de deux s'eu*? 

‘t- D’une long» cl de Ai» Ibm? 

Il) Me lui aïom-Nniii pi. imlaqué Ici deux voin*? 

11 Pourquoi donc n’n-l-il pas franchi l'obstacle’ 1 
12 -Et d’où pru.-t» savoir cc quesl l’obstacle? 

U-C’cît U litération» d'un être humaoi. 

14 Ou Amncr à manger déni on jour de cran*’ famine... 

IJ A un prechc-parcnt orphelin 

16 -Oj à un miséreux couchant à mémo b terre'. 

I ? Et être ensuite de «eux qui 001 cru et qui se sceu recommandé lu patience et 
qui v sont nxioi muncte la misériconfe mutuelle 

15 Cc font ivux-ki Ica gens de U dente 

19- El ceux qui ont renié Nos >ersels. cc sont eux te cens de li sinatre. 

20 - Ils scrom sous un leu « 11 » itwv 

Chapitre XCI 

LE SOLEIL 

A la lù-ute nccifteiw <15 wtwrs» 
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LIUlHK <urc ■ un 
Jrwa trvtm <lrrn. 


r>. ntMikimrafe 

•amciatMcua 

Clin 4.1 nrt U wieée r«.n«.ilil itomm atai ji! .aïoâitl - loti»' mmi» d’«li*r 

fwmt »... n» I*- 1||»||- II» u Itiw (Mitre iMiiitr mi le DM»« k» (»"*■••* 

Jl Cm « (riffc Ju (roptn Silll «niikWWi * Dmai mm U clunIK«tt 

J) lu bmnu uni »<&>:•» ••< Pelai* OU •! fSrtic l— fiimri uni lu tnnhiuui 

mm uni loi nwrWk. 

Il l<|> .1 St «lu qu X puii ulinuit pu» I|«( ta vlnnril 

Il ta nu ‘ rfcnr pur a mM aorm 10 tan >1 «tu (ouqinl <1 » pnUtumi. ta ibw 


02 - la nul_ 

1- Par k total a par m lueurs matinales 

2- Pu la lune quand cite «cm «prit lui, 

3- Par Ir jour quand d k refait pi ruine dan» toute ta splendeur. 

J Par la nuit quat>d elle le recouvre de son voile. 

5- Par le rid cl par ce qui la construit. 

6- Par la lcrre cl pu ce qui a ap&ini ta surface. 

7- Par tan cire vivant cl ce qui l’a fabrique dan» une harmonie parfaite. 

8 - 11 lui a alors inspiré son immoralité cl ta piélé 
fl-A effectivement récolte le succès celui qui s'en purifié (de la iiKiiéonu-i 

III fil a effectivement échoué celui qui a'a pu fawé «et humanité s'épanouir 1 . 

11- Thamoud’a ioui qualifie de mensonge A cause d: leur grande démesure. 

12- Ouand leur plus cand misc^aM: , »e mit aussitôt A l’œuvre. 

13 Le Vdecsjgrrde Dieu leur dit alors: -(Respecwa) la chamelle de Dieu ec son 
breuvage-. 

M-Ilt k traitèrent de menteur cl b tuèrent. C'est alors que kur Seigneur les 
anéantit à jamais i cause de leur pèche et les nivela avec k sol 
15-El II ne craint notaient les »uilt» de ce qu’il a fan. 

Chapitre XCII 

LA NUIT 

De b pi*A- ircca*o«se (21 -erseîs) 


.du nom de l>mt U Miibuaréin* par et usa rl par excellrair 

1- Par la nuit quand elk crivdoppe (lu terre» 

2 - Par le jour quand il éclate 

3- Par ce qui a créé k mâle ei la femelle. 

4- Vin anuités w—l vl< iMtuiv.» diverse*. 

5- Celui qui aura donné (laumOnc) cl cniinl pwusemrnl Dieu 

6- El qui aura cru au ben’ 

7 Nou» le prédisposerons a I» voie U pt» aisé: (l’Islam). 

8 o-ani à celui qui aura été avare, croyant se paswe de b bonne récompense de 
Dku. 

0- El qualifiant le b*» de mensonge 

10 Nous le pednp«r0iw A ü voie la plus dure. 

11 A quoi lui serviront ses richesses une fois qu'il sera mon (ou qu'il tombera 
dans l'Enfer)’ 

12 C'csl sûrement A Nous qu'j incombe de montrer la bonne voie 
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•QkH mm choc qu'uic fanait hi* «qcfcf iln en hmmf «neuf!. 

5) Ce njfiirc « ion no.™ k IV.<Oe-.. <lt>OI«ui> ai utu J> lie. *« t», .a rrmcl ci I 
«irtmi d. l'an* p«lo«*i d. li MWfaikn V. «.«■- te n..|u.«« .ko de IU «n lu mi 
q« «" -*"«•- r»M ibudern» 

»> «ffac.il dur qw II lin A» WWM ce nuufa-o ralkiirr q« windftoi Cf fa u.l due 
">»' que I| Cl» Ilimf wi fOir IU. lin uelleue qi» cric n bi 

*1 IU M/.lil nul d* que -Dru ■■>« w k. cite. àe ~i bnau m Su cféonir - 

fi-»', ** y fi j, 

Dell il II.-11*1 |cud eu iriel l » vuranJM fl ) 'cslfllului mi c ol in ftioiunnfn l 

li df|<Tr-f iiiueniNe i»i/ la-ntne c« [me *t Heu fl dm kt knm e™ 

«in i’oi Ou. citait w de cou m nthr cuir dut b (lui eu ce (elcmi ■ mm .-moi A 
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13— El c’ml i Nom virement qu'uppa ti ent k monde ultime cl le monde «t-bai. 
M-Jc vo*» ni n» en gnidc contre un feu i riacundeKonto toujours cloutante. 
15-Seul > lotira le plut miserahk 

16 Qui »urd irai qualifié de nxn-onge ei aura tourné k do». 

I? On le fera écitei nu plut peu» 

18- Qui deemr ton urgent en aumône* purificaineet. 

19- Rien de ce que l’on pcui détenir comme bien o'a a récompense aupeét <fc 

Dieu 1 ... 

20 - air si l'on rte let a acquit que pour k» dépenter pour l'amour de ton 
Seigneur. Le Sublime 

21- El on tera certainement satisfait 

Chapitre XCIII 

LE PLEIN JOUR 

de b pen.de accqjotw (Il vertett) 

, 1 a itm df Dim h Mistriuniifu* 

par nsffUf tl fia> fKtflltmt 

I-Par le pldn joui 

2 - Par li nuit quand tout y deesent immobile 
2 Ton Seigneur ne l‘a ni abandonné', ni délcslé 
• Ta fin teru cerluincmcnl recillcuic que ion tKbtil 1 . 

5- Ton Seigneur te donnera tûremenl de quoi te satisfaire. 

6- Ne t'a-MI put trousc orphelin cl ne t'a t-ll point alors assuré k gitc? 

T-El. t'ayanl trou»é perdu. Il l'a mi» lur la bonne t'oie. 

g-Tayant trous* dam le béton. Il t'a enrichi. 

0- L'orphiwtin. quant À lu», n« f*opf>rim* pat. 

10 -Quant au mendiant, ne k repousse pot awee violence. 

Il — Cl quant au« bienfaits tk Ion Scgneur. laisse-t'en uppinilre les toni elïelt 1 . 

Chapitre XCIV 

LA DÉTENTE 

de lu pérade mcequolic (! «tetcitl 

An vm il Diru tt Mu/iûatiii ua 
f"' easenie cl pur txuUmte 
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I Ne favons-Nou* pcinl détendu U poitrine? 

2 - Noue l'i'Orn Wrtiurpf (te ion kiuni fardeau 
J- Qui j (dit ptojB ion do*. 

4 -No» fiions moutonné en hiule pince’. 

î-Chaque 5 » uiilcm diffldfc eu accoopntni»' d'une siination ailée. 

6 Oui, chaque olauic® difficile eu accompagnée d’une iiluilion aifte. 

7 - De* que lu le libères d’une tichc’allclle-loi aussitôt iuv difficulté* d une 
nuire. 

8 - Et que ton Seigneur *oil l'objet de tous le* désir*. 

Chapitre XCV 


LES FIGUIERS 

de b per kde awà^uXie (t venett) 

. 1 » ™ 4 e Dieu le Mis/riear&tux 
fiai esvnte ei fiai euellraee 

1- Pu Ici figuier* et par kwoloiers (cm: b* montagne* de ce nom> 

2- Pu le mont Tor du Situ! 

3- Et pir celle cite sûre'. 

4- Nou* nom «Ifcvllvcnxnl créé l'Homme dun* si plus telle inutc. 

5 Puis Nou. riram ramené an ««veau k pi» tu*. 

6 Sauf ceu« qui cal ou et accompli k» b"tire• ouvre*, ceeu-ln ont ne saline 
continu 

7 Qu'CII-Cé qui peut don - , «(xi* ceU. le faire qualifier le jour ik U relnhution 
de mensonge? 

*- I>eu n’etl-ll pas k plu* Sire de* juges? 

Chapitre XCVI 


L’ADHÉRENCE « 

ifc U KniHk imquciM 119 irrailij 

Aa noiu île Duu le MiUiuwaiem 
pat nirnee el peu extrflem 
l - Lis* uu nom de ion Seigneur qui a crée' 

? Il a crée l’Homme ù partir d une udlKreeke. 
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loi 1IK mil nn pi:cw> da •»< dr (cir> i>vl|uv:nt iWinMIoal Ut |ai>hc 1 nors qu 

toi l’tiK do min da (on nom *• ai dancn ptn a a am 

Col lUu crm nn tKttin «e vin muai t rc «ni «Un -o ton ci «1 nuinxiv 

Col mw ili» o: nul ptrrilr .u t dilue J roUtliKi ai Inntl 

Jl II *u rrronrunM <• om» «u* nui »• m ai Mini <k <-h-i U dévoie* di «ut 
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te-l*\*ir,i W ld(oew«iùloi|. 

3 Ukd ion Sciyonu Le Ti«-pneiîui 

4 ... qui j enseigne avec lu plume (le Calante) 

5- A eeucignc à l'Homne ce qu’il rc vii-.il*. pat. 

6- Mai» en *<iiiiè l'Hoaimc oulrcpaite ctriainemciu li nx-iuie. 

7 II l'a vu. il i‘cn poiie 1 . 

8- 0ui c'en ben à ton Seigneur que loul rrtourncii. 

9- Que peasci-lu de cela qui inicrdii 
II) J un fcicUvc (un duc) «te lune su prière? 

Il Que peraei-iu li «ci être eu tue lu bonne voie? 

12- Ou qu'il lit ordonné ti pilé? 

13- Que pcmeviu il l'autre * lovi qualifie de »citooii*e ei i louraé K* Oui? 

14 Ne iâil-il dooc put que IXeu mil? 

15 Ou’il cciie ai agiremcnti! Car s'il n'y irai pui lin. Nom le uuircra 
bruukoKiu jur le toutei du froai, 

16 - Un loupet de mensonge ce d'erreur. 

17- Qu’il iipfellr alors Ici gens de ion cercle’ 

IC-Nom ippeafion» les gardien! de l'Fn4er 

19- Aucniion! Ne lui obus pai. proiieine-tni es rappecclic-roi de IHfii 

Chapitre XCVII 

LA VALEUR* 

efc U pnod: nieeqiMW 15 vcrvtt) 

.lu mun de Dim U MtfiruoiditHX 

pa> au tut et fuir nciV/rxvr 

I Nom I uvoik fui dewendre (le Coran) dtm lu nuil A* U valeur. 

2- El d'où peux-la lavoir ce qu'eu U nul de lu valeur? 

3- la nail de lu valeur vaut m>:ux que mille mois’ 

4- Au coin de eme Ml te» Aiv*& « l'Etpril (Gabriel I dciecndcm avec loutei 
tories * ckcmonv. avec lu permission de kur Seigneur. 

Î-Hk «U pi 1 * cl ■ulul jurqu'â 11 montée de l’aurcre. 

Chapitre XCVIII 

LA PREUVE ÉVIDENTE 

d: lu pemlc neOinoM- |S «cikIi) 
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Ait «ont df Dim U AfùénttvdMM 
fWi «imc» cf f-T> tiitllmr 

1 - Ceux des gens du Livre qui ont mêcru ainsi t|«e les .Vsocia leurs ne mettront 
Cm a Vin* di.suv.son* erronée* qi»; lorsque leur viendra I» preuve évidente 

2- Un Messager venant de Dieu et récmml de* rcuiHeu exempte de toute 
souillure 

3- lit contiennent dev versets à In parfaite droiture. 

4 Ceux qui ont reçu le Livre ne * sont «par» (en IJctions diverses» qu'apecs 
avoir reçu U preuve évidente. 

i- Ou ne leur avait pourtant ordonné que d'adorer Ditvi. de Lui coeracrci » Lui 
«ul toute leu» dévotion, lom de toute MSOCiaiion «Idâtre. de pratiquer 
correctement la priéa- et de donner l'aumtae lepile. 

VoU lu religion de l> eommummlé l*cn 

fi - Ceux des gens du Livre qui ont tnésiu ainsi que les Associuteuis sont dans le 
Ica de riafcr oit ik s'éternisèrent 
Ceux-là sont kl plu» mauvais de toute la «cation. 

7- Ceux qui ont cm cl accompli In bonnet Œuvres. ccui-l» sont les meilleurs de 
toute la création. 

S- Leur réo.vmpense auprès de leur Seigneur sont les Hrdins de l'Edcn sous 
lesquels couknl les riva:tes et où üt s'éterniseront i jamais 
Dieu leur a accordé Sa satnfactieœ cl il* Lui onl accordé la leur. 

Cefa ni povÎT «lui qui aura craint son Seigneur. 

Chapitre XCIX 


LE TREMBLEMENT (DE TERRE) 

de II penede mMnoire <1 .tncls) 


.In mue rfr Dira It MiUriatdinx 
f.str fistnu rl par ex/fUmte 

1 - Quand li terre sera secouée par son fameux tremblement 

2 Quand la terre fera wrlâ scs lUrdeaux'. 


Il Saïuw mm va plji Sa il VVip 55 -0*1 )l It/K l-« liuruas« ls ÿnnruxvit •"nii .-es 

4 ni,u|» c c»-J 4 ii» niUikb ci loiau • fiiuanua Uimil. 

l>M« < cu <uv les -tndMW • qtt » fin n/ntti lois du Kntm qu ki 

uifcirruWl 

S.-II- •non <1.(11.-. I|i ia|.-u du i>|taiil ilin.- Kan «v nuits suiiun uuv («îirniluft 
4t kun anlsv pur alri >u Irudji ^u>l «uenMsnmi i_iv 
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11 Cciliii» CII| 1 U> dotal «XXuni k> cumin Malt «uni: <» pare plia nia dr> «inclaa 
I|a> jaitiuoil ifc kam ..luit il ■■ nul llgi qur ils tlc.aaa lai «. il un.nu ix «cl paa 

«lita « ic fM mi -il" JCutri«. 

Cf (taillr laima.-uç |ai' a» l>>iuiair aiai «1er ua rilfri.tki Mil x Imrrl feulitiatnaM i 
1*1 au b! J: I mirai 

A p fri lé dflanr dOthmai. k «an ira ni uao Ji Udiaan aiuikr o«rr aie rainure 
i.M'rrr Car.«Mil tijlla (il>'lra*ill Ickva«r Jn limait : i^-ta, ,^a j yj. 
«La lac» e*t inuni car k fnaaa ito «caaaa*. 

Dura le léllu: Jjlalirciiaarxcatti.ualji.il «U |tiil cl ifu.ixdKrjtci lui de il Ailli 
le ai.Mcr mut nul. (Oit k i«r. Ja luili.it. Cm i k |tu.u»cc Jt Ini caaiknr un k. 
Ar.Mt parmi rolori Irai, hululai tuaqic» 


m - JUa oWa, V 0 » !m«»av 10 /- < L\,wt/«ul pW W 

î- El que l'Homme dil alors: ..Qu'ev-ee qu'elle i?» 

4- Cejour-ll dkr fournird sn informations 

5- Pur l impiralion même de ion Seigneur. 

(1 C*e yiui-U le* geai loriiiomi ale loui. le* c 2 itéi pour qu‘on leur montre leur» 
le lc>. 

7 Celui qui faii liant le Nen le poidt d'un grain de (t'unifie e terra 

8 El celui qui fait die* le mil le poids d'an (niin de poerokre le verni. 

Chapitre C 

LES CHEVAUX^ qui GALOPENT 

dr la penodr meequopc il 1 teneul 

,l.v mi <fr Dit* If .WiiAlrordùui 
pu ni «r ff fiai nttHout 

1- Par ksdetaui qui pilopenl en l'istr.l entendre un râle. 

2- Qui lonl ydlir ifcs thncelks 
J- Qui moment 1 l'anaut à l'aube. 

4- lb unilcienl aima cher l'ennemi un nuage de potiïrërr. 

5- El 1rs «uiü en gtein mibeu de ion raHCmbkmnu, 

6- L'Homme cl •wurÉinciil plein d'mgiauiiadc entai *011 Seigneur 
7 II en ch tcrumeiiKni témoi». 

K II cil iraimcnl opiniâtre dam ion amour dri biem (de ce inonde). 

9- Ne iail-il dont ftai que. loriqw Ici Icarobei wronl mites wm deiiui deiicui 

10- El qu'on jura lail le bilan da contenu des poilme* (dei cerurs). 

11 - Que leur Se«n. - ur cd ccKamemcnl cipcrl dam tout te qui le* ccoreirc? |ou 
que but Sojiaeua CM pMl.nleaciM rciwiync lut CU»), 

Chapitre CI 

(L’HEURE) QUI FRAPPE 

de la pftioik meeqiKiie II I trneiM 


.1 11 mûri rf> D/ta U Miitiiio'dinti 
pw eumr r) fuir f<ctllrn/r 





I- Crlk qui Frappe. 

î-^i'o«f donc qu: «il qui Trappe? 

J-El d'où peo»-tu — voir « qu'ral celle qui frappe? 

4- 1 « jour où 1 er «ou «rrnnl tek dot p-pilVm. éparpillé* en tous «m 
5 Et où le* monujrxi «ctool lolle de Li laine cardée. 

6- Celui dont k. bonnes ««ion» auront pesé lourd (dam U bilnvc du 
jugement) 

7- Celui-li .era dans une « k rcmpli.unt de satrsfatlioa 

8- Q*anl à celui dont k. horue. action. auronl clé trop légère. 

9- Sa mcrc> «cr.i un ubtme. 

11 - El d'où ptux-tu unoir te qu'm cet abîme? 

12 -Un leu aident. 

Chapitre Cil 

LA PROLIFÉRATION 
(ou L’AMOUR DU PLUS AVOIR) 

dr U ràiod* mrcquonc I» vcrscld 

/lu irow dr DUn It Miüniorditai 
par fUf<U4 rl par tx/Mmu 

1 - le désir de proldèratico lou: (amour du plut avoir) .ou. a dmlralt. (de vo. 

obligation, religjcuws) 

2 liwiuu ce que vota, a y» virile k. cimetière.. 

3- Mai. en «éritc .ou. saurez. 

4- Pu» en vêtue vous .aurez. 

Î-Oui vraiment, si vou. «vie* ce que lavent «tmmn le. mourant.’ 

<i Vou. terriez alors sûrement la Fournaise 

7- Pas tou. la verriez certainement d une Û*On coovairKantc 

8- Puis.ce jour-li. un vou. demandera compte des bien, dont tou. aurez joui*. 

Chapitre CHI 


LES TEMPS ÉTERNELS ' 

de la penale towk (l wnet.l 
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I > Ci... «- «—~k«i .u. p " ~V- — - — I' H .W U >.ik< Cl ai dbt tm«H * tMHMP 

iVpnir.it ai ih ma» r<t.c muni. Ij mm* rt»/>n* eu »omm 

Ce* <t I|U ftil li tnull («ricUK.1 Je « thapira «>*• «un n-> *<►"•" •*<rjl '“ “•» 
J) U. flhopa. isat.l H«m W Vtnen cl r •«•»•* «•“"«" “■* *»•<* ""<"*'■* <*» 

lara* <Mk*> te K-ùlacrf, «Ira kc «ne/.... a. pr..nr.i«.< rmhrai<>«<* mut * 

tt»n , 4atM roUanl rdtk. à ki. (tci.r >■"!*•' ■>"-.• W AhfiMr. l~ «W“" 
ai-*ita»l Van kir prir.l 4Wr- • » »« Hui. pràdnV imita t« -■ 

cciiuK dtulnt * <nni*a k. a i «—r» b ►=-» 

lu A«*N- IUI.B dlctioanem <*•>* « l.i—rail l> lfc« iu. *H»«. 

Mm M(1vt> SM |>uk> K I. MN<W. Ok. cmo,. .a «* « 1“ •« 

hinUiirtaoil ivre ftit«IBi» 

Ami. Vienne de Ovula MicpafanlnckAiH KwitoAratctMNMifaoai. 

■ut C1.WUI I» A**". cl b (M|»II «te *" !>>■"*« 

t el ai «II» *rnx du .de ItWtnm. que «qui t PlO|Nu n M.«ipi MduU 

u.«d«iiu.a vlu «V Duari OXtip IC I 


vlv nm & Dus it Mii/ritordinx 
pat tutwt rl psi ttttliaut 


I Par tel irai p. éternels. 

2- L'Homme vj a»u renient à ,t perte 

Sju( ceux qui ont cru, qui un» fuit Ici bonnes oeuvre*. qui te «ei recommandé 
U vÈrrfi w U justice cl qui x sont recommande U pjlicnœ'. 

Chapitre CIV 

LE MOQUEUR 

Hr li [ttioj' mecquate (» immi 

An ™ n'< Dim it Miitncoidmt 
p<ti «unir tl pat txrtUttut. 

I Malheur u ioui ntoqiarur ei médêam invétéré! 

’ Qui u kirnsw une fortune cl I » compile et recompter 

3- 11 peu* que m réticsse lui * ifc-iornua assuré l'éternité. 

4 Oh que non! Il ver. cerlauxmcnt yclé d*ni Vi broyeuve. 

5 El d'où pcu-iu «hou iv qu’eu U broyewe? 

6- le leu atnsè de Dieu. 

7- Qui explore les profeodeurs dm cenrs (comcwiku). 

H II CM (crm; sur eux de toutes paris 

9 Daim des colonies allongées. 

Chapitre CV 

L’ÉLÉPHANT? 

Oc lu p.'r«Me tiecquoiie |> »ir«-iij 

•I* ww rit Dus U Miihitoiduux 
pat r»me tl /un /.urile/ut, 

I - N'aUu Minii. >u ce que ion Seigneur < fait dci homme* à Itltphunt? 

2- N’a-l-ll p« rends h!ur mie ovnpIélcmrBl vainc - ? 

3- Il en.o)u sur eux de» vajoei MKlcui.e» d'oiieaux, 

H-Qui le» bmbuiduicnl avec dei picnei de icrrc tuile. 

5 II fct rendu comme de b paille irua^ée (pur la wrmieeh 
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^ piUi' 3 Jtf© wp* “iW 
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Il l-t InbadcUunt M-iileiwni«l»r-r«s*cim.«-.«.-l*■..q-k- ™p(*>M«lK **ani.,r 

de te SV\git 

ilt>aiii-i«iMwli« inMTf.i».* mu k lInnnilwW» ™>*«* «•.*> Syrie ■* 

nlnnjt.*ti *r> .. —• C1»|« <*»>• *. • ■-••- •• — ——- ••** 

»op>ii>im lira. dr> P rot** •n-rain« 

2| Il i’ipi ifc l.->l II ail if- tt»> » ««r-o q» de ll*lik>>>••»<! qui lUfcmaMi mi la f.i|utl 
d* d"|H II II lit Mhdfc. iranaii. munir aie.» 

0«t dt.1 H prltrr » '"I ««un "«un («l-K *1 k •<**n .* n * "TO*»* <•'!>•">' 

*■»«< ipn.iure 

il Cml in mmiU PlraOson > <** drawia (ui IMti lu ProyMeMlMKlna « sfll «V !>->i 
allai 

Ain. k nierai Ikiwi. kl NmIoiu*. «mi aatain i bi.fr . «lie rMtN mhiIiw »i 

lui l- Pr«*iK qu In* rainai <f> ottMai 

On pan m«M online p» -b ha» atxnianl- 

fa «unira ci «nu «uMlra » *!»(«•> * '* W» de ■>■■ II, ,iU,i AMulah Emhu 

le. (Jn-cWi. « -.(inaiaia U ram «ll.imii |lu»de*, tdl.ee nik Aimi -i I v •» 
im ce«xc cl d ij juin II us pmanr. pou pcrpclui «. auti d o. k «ilIfUllS v- «au 

o-aiia «On dual II Isslcs- 1*1 «Oip* 


.V* Un/PuJfQaUUk IPr-L-amMHr IQA- rit\rrr H/.\tt\k,\ r _MJ 

Chapitre CVI 

LA TRIBU DE QORÉICH 

de bi parole nnquolva <* msels) 


/In moi Jr Dim It MiUritvrdim* 
fini fiuoir rl fiai fxuUmtt. 

I - \ Cause «le «Clic habitude -i «hère ,m< Quavukilc* 

2 -Celle d'entrepeendre on toyjÿr d'hiver ei un voyupe d’eiê 1 
i- Qu'ils ndoieni donc le Maître de celle maison (lu K ad ha | 

4 Qui *» * KCAiira ators qu'il» avaient f»im cl qui leur * mime II «ointe alors 

qU"»*- >-»*—« penl 


Chapitre CVII 


L’USTENSILE 

de II [ériodr innquMsr (2 «Mtl 


/la ih Dim I le Mit/rûmditvx 

f*v eismr r) fia/ ruiUmt. 

I - One penvcs-iu de cela qui qualifie le jugemau dcrmci ik mtnwinge' 

2- C'en bien lui qui rctvuuc beutakmcni l'cephelin 

J- El qui n'eihoitc pa» le. gem a donner A inimtci au miiercm. 

4 Vlulheui aux pialiquanu de bi paijic. 

5 Qui « laiueiu diilruiie ik leurs qrwics (ou baeo qui son! douait* rendant 
l'«K>XHitpltncntcni de V;ur» prifree» 

6- Ce sont ccut-U irdmcs qui dÿisscnt par pure ostentation 
7 - El qui refusent de prêter fuiiemile 1 (Ou qui refusant d'aider autrui). 

Chapitre CV 1 II 


I.a rivière Kaoulhar 3 

de li tvnedr nrequoise l > venees) 



I/O- lu «•»« < 0 K le iroursj 



11 c™ l>»)« *1* (lu taul «ht» «« w nui e * von dre .inimité- tcu- 
<«e»*u 4e» »>"“ f" 1 » »<■««* P»* « J* «fc i" lomrotct l» 

MotfKl 

Cell -cil il*.' OISS. rr...*miif «» a. Innwrim—p (u.t ai UC' |mn le. 

a lia»™ 

Ceta uiUlri au» 1 1111.1IJC dis pille «i «roif CT Jl mm peut «lu «•* Di*. » lOfcH *V> 


tw - Ix Uiaèmu 


Au mwi de Dieu h Misfrko'dieai 
par tume b par ttttllentt. 


W 


1 Non» t'avons donne la ntière Knoulhar 
2 - Plie donc à b glane de Ion Seigneur ei immole. 

J C ol celui <|ui le detcMc qui ne laissera personne (pour perpétuer son nom | 


Chapitre CIX 


LES MÉCRÉANTS 

4 * la [vniMl: mc<iji»!n>f |6 xr«t») 


. 1 * aiwv l/l Hua Ir j\/is/iuvufùuA 
par tuenee b pai ntelleaif. 

1- Dit: »0 vont Ici Mécréants!» 

2 - k il'adore put ec que vous adorcr. 

} Et tous n'étc. pat ditposÉt u adorer « que j'adore 
4 El je ne suit pat (de mon côte! dispose à adorer ce que vous ave* adore. 

5- El sous a etc* pas disposes (de voire cône) à adorer ce que j'adore. 

6 - A «mis «car* relipon cl à moi In mienne 

Chapitre CX 

LA VICTOIRE (ou LE SECOURS) 

lie la penedf tudmoim |J scncts) 

Au nam de Dira le Mititimiinx 
par ttum il par rxeellentr. 

I-Qtued tiendra ls victoire (cm le treoarsl de Die» ci que ('ouvriront le» 
parles 1 . 

2 Qur.d lu terra* «lors les gens entrer en irawi sucee«v\vsdint b religion de 
Dieu 

! Proclame la g|i*ie cl la louange de Ion Seigneur cl prie-le de l’absoudre: Il 
acvepie towurs le reiour de» rcpeniii. 
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I) I t'ipi<nluiiVliulcix-t~der»l«.w!>«■«<«I«™-lil*»f d"ccidn «lii..'il<l«V. 

*b... .1. |-l-^ —. —4^ <•■ .»>"*• 

J( I mifttt V|iutMomod»taiftac(KtaklOnei «XI‘Vitalnr l.ilnci.il MirçqieI'«n 
ic » .".k5pn<rr«l‘ •Udnirum .uioitr* -*bc<*iUh.ou -Itainc i«cl<l*lri-|»i* 
<1 „ On dit *u» qui'I ovin iml«*n » via».- ccn««tant fl ro*|> 

«n«c V ta pme qull «' «• «aid turni « <«l l> m®» <1* «m* 

» Mcl i nul: «I* *>• OthUKU . fm|..«. . K« <»«* *•■«.> IWnlc J. I* J "«.Il il d. 
lî “p‘i Atone HH HliB. h r<C|TC O M«u So.-br. *■ H.* «.tarie,. .11* «.«« 

paumclc * Vtox-JK V IM» (toilmn * b «r>m. ta Oncata On b <uiMn»U 

ta d. un» qu'elle mette* ta im* ta.cl e»i“ un Vltann d* Piu(i«ic pou IcllWVf 

d'.lkr • b Klib* N» > (n\l>T b ■uuelt ‘Hij.Xi 
«) Ce* la corde *• Ui -on i uatN» I" '» »™«« « «1*** *»'*■' ,n “ , * l •“ •' 

<•<"“> do I loMiu 
Ou «ta «IV qu cl» «in oi ««•> "i ü«« 


/// IdiAourc' III-La/api'/fl .■■Win- /fJ-X.anmr«A-ta aw Î47 

Chapitre CXI 

LE CHANVRE 1 

de li p*‘K«V M«n» <' •owii) 

Av vm if Dim lt Mutritaiiifa» 
t"« fSStKt fl pff tl/flIflKf, 

I - Maudite» soient V' main* de Atviutahab- et maudit noIHI! 

2- A quoi lui aura «rrvi *>n argent cl loui ic qu'il ponMc? 

J- Il rôtira à un (eu plein de flamme» 

4 I* mime que M lemme qui i nKirru.i à transporter du bois*. 

A\n uro rnnV itr litii-< >ux-hôc » «*t ron * 

Chapitre CXII 

LA FOI PURE ET EXCLUSIVE 

ifc l> (Kinnlc nui‘|unnr |4 •enetl) 

Av Avim if Dim l< MiiénrorAaix 
pttf fSSnm fi pai cuittauf. 

I - Di» : -Cal lui Oku. nul cl unique. 

2- Dieu, le reowr» uipréerv et efficient. 

J- Il n'a jama» enfanté et II n’a jamtis «ê enfanté. 

4- Nul ne lui est égal ou semblable ... 

Chapitre CXIII 
L’AURORE ÉCLATANTE 

d: lu |Ki.;.)c nœpiiiiï (5 leneu) 

Av n if Dim U Xliif'i/O’iuoi 
f*f' mm rr et fxa turllmu. 

1 Dii: ..le me met» mu» la protection du Maître des aurore» qui ecUtcm 

2 Contre le mal de <x qu'il a créé. 

Ou contre le pare de ce qu'il a erôc (c'est-à-dire k Diable). 






Ht ta». _ 

> Contre le mal de b nun quand elle « tout envahi de ta ténèbre» 

4 Contre le nul dei wulHeuwi dst» 1er nowti'. 

S-fct coairc le mal d'un ravicu» quand il enra.. 

Chapitre CXIV 


LES HUMAINS 

de li pSiodr mccquoae 10 


f u mu* <tf Dira lt MiirmV’ditui 
fuir lissoir el fiai rxtfUmf. 

I Dit : -Je me mtl* tout la protection du Maine de. Humain» 

2- Le Roi des Humain» 

J- Le Dieu dr* Humain» 

4-Contre le nul de l'ciprn «docteur (k démon), tou/aun prorcpi a l'echpwr 
}-Qu. .ouille le mal dan» Ici poitrines de. Humain» 

6- Qu'il appartienne au» Génie, ou au» Humains' 


I ) Ci uni ». mkHk. I.ni J., roui, i .ne folle <1 k.(I1.-.i èeviu. *ur rrrdrr tnp.i«ni 

eu nil.ck cr*u jrfelta «.«il 

cil |C.I «n ww «»*(«'<• w -m »|n" pur CT.picr lo -ùi*o "épier. v> ain.~i n 

ronpv » .«u! o. iMiaar « 1 *•»«• 

Pir HmoJnnno ri »u."tatmtuonr.er>t<i rimcnMun toiflla ni ta Ion duirarOfi 
ni V la enrôlé «mii ta drtnn. 

Si Lo oe.li. dMMHunqu r. (cm i«Wu » "•! «1 undlri ». «Mim il... >< uni ». 
>~>~i ~1 11.W <r-iiiwn cl mwIMi UK «il- ta BIII.II ou .U.'li. 

Mau d , . nva pinrl ». Ilim.ni CT Je.ii.iv Il y • On.c de. dcmin. de m< 

.uninc a Je dtnamCT n lu. c c.^o 

•*>*> 

en *■> Jcrn.r. u lapon <u Crean ipi u>*p.r*iil Mire e.a CTu. ™ >*!«<> oc. uu 
unllhl pu.w luuiiiinr- «I « cl tcon.ii.nCT 1 KOI Cre,«ni J« U. ewn loue, ta leu 

U> l crutt ji.lt.ie dire* <« 4"' 1 *“< mélturepOVr-.Mi oi fine r««il<.lK.. 

.» I. «lire u.ce te cl OTUWll dr ci. ia K snttu. tfllcv ta munie, irtlancn ci mue. ta 
>Me. nc.tc. .'cff».C »«me far nrac» 
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